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AYANT-PROPOS

L'accueil fait aux écrits , d'une importance assez

médiocre, que j'ai déjà publiés sur la Botanique, m'a

engagé à entreprendre un travail plus considérable sur

les plantes qui croissent dans le Sud-Ouest de la France.

L'ouvrage projeté avait été annoncé sous un nom

différent de celui qui a ^été définitivement adopté.

Je ne pouvais l'appeler Catalogue, puisque le nom

des espèces est suivi de la synonymie ,
lorsqu'elle

est jugée nécessaire , et ordinairement d'une descrip-

tion , ou au moins d'une courte diagnose. Je ne pouvais

pas non plus lui donner simplement le nom de Flore.

Les ordres ou familles , ainsi que les genres , n'y sont

point décrits. Les espèces les plus communes y sont seu-

lement indiquées , les [autres sont fort incomplètes. Le

nom d'Essai me parait bien suffisant. Dans un temps,

qui n'est peut-être pas éloigné ,
viendra un chercheur

intrépide , capable de suppléer à ce qui manque à mon

modeste travail.

^ Les documents et les nombreux matériaux que j'ai

^^^ mis en œuvre ont été réunis pendant une période
en
"^

d'une quarantaine d'années. J'ai constaté un grii^d

^^ nombre de faits. La Science ,
celle qui est digne d^



ce nom , ne se contente • pas d'hypothèses et de con-

jectures : elle a besoin de faits.

Toutefois il ne suffît pas de recueillir des faits et

de les énumérer , il faut encore les contrôler , les

apprécier , les juger. Or cela ne peut se faire sans

avoir recours à des principes fixes
,

puisés dans l'or-

dre métaphysique. Et je suis complètement de l'avis

d'un illustre naturaliste , lorsqu'il dit : « L'observateur

qui étudie les faits a besoin d'une lumière pour éclai-

rer sa voie ; sans cela il marche comme un aveugle

et à tâtons. Cette lumière ne lui viendra pas des

faits purement matériels , puisqu'il en a besoin pour

les reconnaître et les juger. Elle ne pourra lui ve-

nir que des sciences métaphysiques. Selon moi , Tob-

servateur qui veut marcher d'un pas assuré dans la

route qu'il doit parcourir, doit prendre toujours la

philosophie pour guide et la théologie pour boussoile. » (il)

Voilà pourquoi j'ai cru devoir placer dans l'Intro-

duction quelques notions philosophiques sur l'espèce

en Histoire Naturelle, Elles seront lues avec intérêt,

j'ose l'espérer.

(1) Remarques sur I0 fait de l'existence en société , à l'état

sauvage, des espèces végétales affines, etc., par M. A. Jor-

dan
, p. 33.



Eu terminant cette première partie
,
je désire ajouter

quelques mots à la mémoire de M. le docteur Bras
,
qui

a été enlevé à sa famille, à ses nombreux amis et à la

science , pendant l'impression de cet ouvrage.

Il a été fidèle à ses études favorites jusqu'au dernier

moment. Peu de temps avant sa mort , il mettait la der-

nière main à quelques pages qu'il voulait ajouter en

supplément à son livre. Il faut espérer qu'elles ne se-

ront pas perdues. Il s'est montré ami dévoué jusqu'à la

fin. Comme il s'était chargé de revoir les épreuves de ce

travail , il a voulu remplir la tâche qu'il s'était imposée,

jusqu'au moment où ses forces l'ont abandonné.

Les convictions religieuses de M. Bras étaient bien

arrêtées. Aussi il a su y puiser la résignation qui est

venue adoucir ses souffrances, et les bons sentiments dont

il a été animé jusqu'au dernier soupir.

Mon savant ami M. H. Loret a bien voulu continuer

la révision commencée par M. Bras. Il s'en est acquitté

avec le zèle d'un véritable ami. Qu'il reçoive ici à sou

tour l'expression de ma plus vive reconnaissance.

Jh R.

Villefranche , le 19 mars 1885 , fête de St.- Joseph.

Ai^boi? una laolbilis !
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pour entrer dans la vallée du Tarn , au-dessous âé

Sainl-Sernin
,
jusqu'aux rives de la Garonne

,
qu'elle

côtoie jusqu'à Agen, Là , elle quitte la vallée de la

Garonne, et, laissant Bazas à droite, elle se dirige

vers les rives de la Leyre
,

qu'elle suit jusqu'à la

Teste. Enfin elle traverse le bassin d'Arcachon, et va

aboutir à l'extrémité du cap Ferret. A l'ouest , la

partie du rivage de l'Atlantique située entre le cap

Ferret et l'embouchure de la Gironde, sert de limite,

et la ligne de circonscription arrive ainsi à Royan
,

son point de départ.

Cette vaste contrée a été justement appelée, bassin

du Sud-Ouest. Plusieurs départements y sont compris

en entier ;
d'autres en partie seulement. Ceux de la

Dordogne , du Lot et de l'Aveyron y sont intégra-

lement renfermés , ainsi que la Corrèze , moins une

lisière au nord. Elle embrasse la plus grande partie

du Cantal et de la Lozère
;
elle va chercher les sources

de la Dourbie sur le Gard ; elle s'avance sur le Tarn,

dont elle laisse la plus grande partie au sud ; elle

prend la moitié du Tarn-et-Garonne , un peu plus

de la moitié du Lot-et-Garonne , et enfin la Gironde

toute entière.

Cette importante fraction du territoire Français pré-

sente dans son ensemble un aspect des plus variés.

Au nord, elle se relie à des coteaux à peine plus

élevés que ceux du Bordelais ; à l'est , elle est cou-

ronnée par les pics du Cantal , le massif d'Aubrac
,

les hauteurs de la Lozère , les cimes de l'Aigoual et

du Saint-Guiral
; tandis qu'au sud et à l'ouest elle

descend vers la mer
,
par des plaines qui sont souvent

à perte de vue. Les reliefs montagneux qui , vers le

nord , l'est et le sud , occupent près de la moitié

de son contour
, donnent naissance à d'innombrables

cours d'eau, parmi lesquels je ne signalerai que les

suivants :

Le Tarn. — Il sort du mont Lozère , reçoit à gauche

la Jonte
, la Dourbie

, le Dourdou ( réuni à la Nuéjouls

et à la Sorgue
) , le Rance

,
qui descendent de la chaîne
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des Céveiines ; à droite

, rAveyron
,
grossi de la Serré

et du Viaur , et , après un cours de 250 kilomètres
,

se jette dans la Garonne , au-dessous de Moissac.

Le Lot. — Il prend sa source dans les montagnes de

la Lozère, reçoit un grand nombre d'affluents
,
qui

descendent la plupart d'Aubrac ou du Cantal , et dont

le plus considérable est la Trueyre
,
grossie du Goul

;

puis , après un cours d'environ 295 kilomètres , il

devient tributaire de la Garonne, près d'Aiguillon.

La Dordogne. — Elle descend du mont Dore , formée

de la Dore et de la Dogne , un peu au delà des

limites indiquées , reçoit à gauche la Gère
,
grossie de

la Jordanne
,

qui naissent, l'une au mont Lioran,

situé à la base du Plomb-du-Cantal , l'autre au Puy-

Mary; à droite, la Vizère , réunie à la Corrèze^ l'Ille ,

grossie de la Dronne
; enfin , elle joint la Garonne au

Bec-d'Ambez, pour former la Gironde, après un cours

d'environ 430 kilomètres.

Ainsi que je l'ai déjà fait remarquer, toutes ces

rivières coulent de l'est vers l'ouest , et elles indiquent

par là une inclinaison à peu près uniforme du sol

dans cette direction.

Suivant la belle expression d'un naturaliste distin-

gué , elles « sont autant de routes mobiles qui trans-

portent loin de leur patrie une foule de végétaux des

montagnes qui se développent sur leurs rivages, et

annoncent de loin au botaniste la diversité de la

Flore » de ces lieux élevés (1).

Une partie du territoire qu'embrassent mes recher-

ches , celle surtout qui comprend les départements

de TAveyron
, de la Lozère et du Cantal , est essen-

tiellement montueuse. Sa surface est divisée en une

multitude de ravins , de gorges profondes , de vallées

plus ou moins développées
, longitudinales ou trans\ er-

sales. L'abondance des eaux courantes y entretient

une végétation active et souvent brillante. Le sol y

( 1 ) Catalogue des plantes vasculaii^es du plateau central de là

France, par M. H. Locoq et M. Lamotte
, p. 17.
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est extrêmement accidenté : il offre ici des crètèâ

aiguës, là des croupes arrondies, plus loin des collines

élevées , les unes isolées , les autres réunies par des

plateaux ; les unes boisées jusqu'au sommet , les autres

nues et presque stériles ': leur pente €st tantôt douce

et tantôt rapide , et l'on rencontre souvent sur leurs

flancs des escarpements abrupts
,

qui sont parfois

couronnés par des masses de rochers coupés à pic.

Ailleurs , ce sont des plaines couvertes de prairies

,

de forêts , de champs cultivés
,
qui présentent une végé-

tation abondante. En certains endroits , au contraire
,

ce sont des terrains pierreux et incultes, nourrissant

toutefois des végétaux , destinés eux-mêmes à entre-

tenir de nombreux troupeaux
,
qui font , hélas I le

désespoir du botaniste.

Il

La région du Sud-Ouest de la France a servi, depuis

longues années, de champ d'exploration à un grand

nombre de savants. Plusieurs travaux photographiques

plus ou moins importants y ont déjà été publiés.

Le département de la Gironde possède depuis longues

années une Flore , arrivée à la quatrième édition du

vivant de son auteur, J.-F. Laterrade. MM. Char-

les Des Moulins , Gustave Lespinasse , Du Rieu de

Maisonneuve, et d'autres membres de la Société Lin-

néenne de Bordeaux ont , de leur côté , inséré à diverses

reprises
, dans les actes de cette Compagnie , des notes

savantes sur un certain nombre de plantes observées

dans le rayon de la Flore Bordelaise. M. Armand
Clavaud

,
professeur du cours municipal de botanique à

Bordeaux , a entrepris la publication d'une nouvelle

Flore de la Gironde. La première partie de cet ouvrage

a déjà vu le jour. Je n'en dirai rien cependant :

j'attends la publication complète. On regrette que

l'auteur se soit placé à un point de vue exclusif , en

se proposant de faire une Flore Darwinienne.

M. B. de Saint-Amans , aidé de la collaboration de



M. Chaubard , mit au jour, dès 1821, la Flore

Agenaise. La science , il est vrai , a fait d'immenses

progrès depuis cette époque ; mais le Bouquet qui

accompagne cet ouvrage , et qui se compose de figures

d'espèces alors entièrement nouvelles , suffirait pour

perpétuer la mémoire de ses auteurs.

D'activés recherches ont été faites par divers bota-

nistes dans le département de la Dordogne ; elles

ont été recueillies dans le Cataloçfue raisonné des

plianérogames de la Dordogne , publié en quatre fasci-

cules , de 1840 à 1858
,
par mon excellent et trop

regrettable ami M. Ch. Des Moulins, président de la

Société Linnéenne de Bordeaux
,
jusqu'à sa dernière

heure. Cet ouvrage a été justement apprécié , et il

ne le cède en importance à aucune Flore descriptive

locale, à cause des notes critiques et des observa-

tions dont il est enrichi.

M. T. Puel, docteur en médecine à Paris, donna,

il y a déjà plusieurs années , un Catalogue des plantes

qui croissent dans le département du Lot. Les bota-

nistes attendent une édition plus complète de ce travail.

M. Lagrèze-Fossat publia , en 18i7 , une Flore du

Tarn-et- Garonne. Cet ouvrage est digne d'une estime

particulière , et l'on pourra toujours y puiser d'utiles

renseignements.

M. V. de Martrin-Donos fit paraître
,
peu de temps

avant sa mort (1864) , et nous légua ,
comme un dernier

et touchant souvenir , l'ouvrage auquel il voulut donner

modestement le nom de Florale du Tarn. Il y déposa

le fruit de ses innombrables investigations.

Tous les botanistes connaissent le Catalogue raisonné

des plantes vasculaires du plateau central de la France

,

auquel travaillèrent deux savants naturalistes, M. Henri

Lecoq et M. Martial Lamotte (1848). Depuis la publi-

cation de ce catalogue , de nouvelles recherches ont

été faites dans la même région. M. Lamotte
,
aujour-

d'hui directeur du jardin botanique de Clermont

,

les a consignées dans un ouvrage beaucoup plus com-

plet , qu'il a appelé Prodrome de la Flore du plateau
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eentral de la France. La première et la deuxième

partie de cet important travail ont déjà paru. Elles ren-

ferment des descriptions et des notes critiques et savan-

tes, qui en font une œuvre d'un grand mérite. M. Lamotte

ne nous fera pas attendre longtemps la troisième , il

faut l'espérer.

M. Henri Loret , travailleur infatigable , malgré sa

faible santé , a fait plusieurs apparitions sur nos limites
,

notamment à Mende et au Caylar , situé à l'extrémité

du plateau du Larzac. Ses observations se trouvent expo-

sées dans deux opuscules qui ont pour titre, l'un : Herbier

de la Lozère et M. Prost ; l'autre : Mes herborisations

au Bousquet d'Orb et au Caylar. M. Loret s'est fait

connaître , il y a un certain nombre d'^années
,
par

diverses publications sur la botanique. Ses éorits res-

pirent un profond savoir et une rare prudence dans

la détermination des espèces. Après s'être livré à

l'étude des plantes de l'Hérault pendant plus de dix

ans, il en a publié la Flore, qu'il a appelée Flore

de Montpellier. Ce livre a l'avantage d'intéresser les

hommes de science , et d'être en même temps à la portée^

de ceux qui sont peu avancés dans l'étude de la botanique.

L'Aveyron ne possédait jusqu'à ces dernières années

ni flore , ni catalogue. Ce vaste département avait

cependant été exploré par un grand nombre de bota-

nistes. Le docteur Jean Bernier ,
originaire de St-Geniez,

fut un des premiers ,
d'après M. E. Mazuc (t). Vers

le commencement du dix-septième siècle ,
après avoir

étudié la médecine à Montpellier et en Italie , il

vint se fixer à Espalion. Les progrès qu'il fit dans la

science des végétaux durent sans doute être fort lents :

à cette époque elle était encore dans son enfance.

Néanmoins , il avait fait de nombreuses observations
;

on en trouve des traces dans un vieux livre de bota-

(1) Premières origines de la Flore Aveyronnaise, par M. Emile
Mazuc : Mémoires de la Société des lettres , sciences et arts de
rAveyron, tome neuvième, p. 119 et suiv. — L'intéressant
mémoire que je viens de citer fut écrit par son auteur en 1854,
et la publication en fut retardée jusqu'en 1867.



nique (1), qui fait partie de la bibliothèque de ha

ville de Rodez. Lorsqu'il y reconnaissait quelques-

unes des plantes qu'il avait observées , il avait soin

de noter au-dessous des figures qui les représentaient,

le lieu où il les avait rencontrées. Ainsi , au-dessous

de la figure qui représente le Primula acauUs
,
Jacq.

(Silvarum primula, Lobel, p. 568), on trouve indiquée

la localité Clapeiret, au bord du Lot, près de Saint-

Geniez, Je visitai autrefois cet endroit , le P. acaulis

y croissait encore.

L'abbé Bonaterre se livra aussi à l'étude de la bota-

nique dans le département de l'Aveyron. Il ne reste

aucune trace des collections que ce naturaliste y fit.

Si l'on en croit un de ses biographes , il aurait com-

posé une Flore de l'Aveyron ;
mais elle n'aurait jamais

été livrée à l'impression , et le manuscrit , s'il a

€xisté, serait perdu sans retour.

Le docteur Richard avait récolté dans le même

département beaucoup de plantes. Sa collection passa

entre les mains de MAL IJippolyte et Adolphe de

Barrau. Ces deux savants
,
qui avaient déjà exploré

eux-mêmes les stations les plus intéressantes du

département
, y joignirent celles qu'ils avaient faites,

et ils en formèrent l'Herbier du Musée que la Société,

dont Hippolyte fut le président jusqu'à sa mort
,

avait fondé à Rodez. En 1856 , ils présentèrent à cette

Société un Catalogue des plantes observées dans le dépar-

tement de l'Aveyron par eux , ou par d'autres botanistes.

Ge travail est resté inédit.

Le même Musée avait hérité Tannée précédente

d'une collection naissante qui ne manque pas d'intérêt.

C'est celle de M. E. Mazuc, qu'une mort prématurée

enleva le 7 janvier 1855 à sa famille et à ses nom--

breux amis. Cet admirable jeune homme fut emporté

à l'âge de 24 ans. Il avait déjà cultivé la botanique

avec succès. Son zèle et son ardeur pour l'étude

(1) De Lobel , seu Lobelius (Mathias), Storpium icônes, 1 vol.

in 4", Antuerpicc, 1591.
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faisaient concevoir les plus belles espérances. De concert-

avec M. Ïimbal-Lagrave
,
pharmacien à Toulouse , il

découvrit , étudia et décrivit l'une des plantes les plus,

remarquables qui croissent dans l'Aveyron , le Séneçon

de Rodez. (1)

M. le docteur A. Bras est sans contredit celui qui

a le plus contribué aux progrès de la botanique dans

l'ancienne province du Rouergue. Il a parcouru cette

contrée dans tous les sens pendant près d'un demi-

siècle , et il a fini par réunir de véritables trésors

scientifiques d'une grande importance. Ses immenses

collections contiennent les espèces rares, aussi bien

que les plus vulgaires. Avec le secours de sa riche

bibliothèque ,
il est parvenu à déterminer sûrement

les divers sujets qu'il a rencontrés. Enfin , après nous

avoir fait longtemps attendre
, il nous a donné le

résultat de ses nombreuses investigations dans un très

bel ouvrage intitulé : Catalogue des plantes vasculatres

du département de l'Aveyron. M. Bras ne s'est pas

contenté d'insérer dans ce long travail le nom des

plantes observées dans la région dont il a entrepris

l'exploration, il y a joint des notes critiques et les,

observations que sa longue expérience et sa sagacité

lui ont suggérées.

Les plantes observées par lui-même sont toutes

marquées d'un signe particulier (!). Quant aux autres,

il en a laissé la responsabilité à ceux qui les ont

signalées. Parmi ces dernières, il en est quelques-

unes dont la présence sur le sol ^aveyronnais peut

être contestée. Cela provient sans doute de ce que

M. Bras a accepté , avec trop de confiance , des listes

de plantes dans lesquelles s'étaient glissées des erreurs

de détermination.

J'ai été pendant près de quarante ans Totijet de

sa bienveillance, qui n'a fait qu'augmenter depuis

que je me suis fixé près de lui. Il a constamment

(1) Senecio Ruthenensis (E. Mazuc et Timbal , note, etc.,

icon optima.)



— 9 -
mis à ma disposition et ses livres et ses riches cottec-

tions, avec une générosité et une affabilité, qui ne

s'expliquent que par la sympathie et l'amitié dont il

a voulu sans cesse m'honorer. M. le docteur Bras vou-

dra bien agréer l'expression de ma plus vive recon-

naissance, Je suis heureux de pouvoir la consigner ici.

Je dois encore faire mention de quelques autres

botanistes auxquels je dois la communication d'un grand

nombre de plantes. Ce sont : M. Adolphe de Barrau,

docteur en médecine à Carcenae (Aveyron) ; M. Vala-

dier , de Paulhac , membre du Conseil général de

l'Aveyron ; M. Jules Bonhomme ,
agronome ;

M. Saltel

,

clerc de St-Viateur , instituteur à Livinhac-le-Haut

(Aveyron); M. A. G. de Dives
,
propriétaire à Manzac

( Dordogne ) ; M Eugène de Biran
,
propriétaire aux

Guischards , commune de St-Germain ( Dordogne
) ;

M. Motelay , membre titulaire de la Société Lin-

néenne de Bordeaux , à Bordeaux, et plusieurs de mes

anciens élèves
, ou autres personnes ,

dont les noms

m'échappent en ce moment. Je leur offre à tous le

témoignage de ma profonde gratitude.

Tel est en résumé
, au moment où j'écris , l'état des

études phytographiques accomplies dans le Sud-Oaest

de la France.

Il ne sera pas hors de propos de placer ici quel-

ques considérations générales sur Te s pè ce en histoire

naturelle.

III

Chose surprenante 1 On se livre à l'étude des espèces,

on multiplie les recherches dans le vaste champ de

la nature , sans trop se mettre en peine de savoir

ce que c'est que l'espèce. Pour en acquérir une notion

exacte , il faut sortir du domaine de l'observation

et entrer dans celui de la pensée pure. Dans les sciences

naturelles , l'expérience nous fait acquérir la connais-

sance des faits : nos sens ne vont pas au-delà , mais

notre raison pénètre plus avant. A l'occasion de la
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manifestation des attributs ou propriétés des êtres

,

elle nous fait remonter jusqu'à leur cause, c'est-à-dire

jusqu'à leur fonds substantiel ou essence
,

qui les

produit par son activité propre. Cette substance ou

essence est incompréhensible pour nous ; c'est la lumière

intellectuelle qui nous fait voir son existence. Or, la

raison ne peut pas concevoir une substance sans

une forme qui la détermine
;

par conséquent , toute

substance est une forme essentielle , un type , une

espèce ou type spécifique.

Toute forme essentielle est reproduite dans le monde
à l'état d'individu , en nombre plus ou moins grand,

et avec une certaine figure. Dans chaque individu la

forme individuelle ou principe d'individualité
,

qui

fait que l'un n'est pas l'autre , est uni à la forme

spécifique ou principe de spécificité. L'espèce , c'est

le fonds commun, identique chez tous les individus

qui représentent la même forme spécifique. Ainsi
,

l'on peut dire que l'espèce, considérée abstractivement,

est la forme d'un être naturel , manifesté 'par des carac-

tères sensibles et constants.. Ces caractères extérieurs

ne constituent pas proprement la forme; ils sont

destinés à la révéler , et à la mettre en rapport avec

les autres êtres. Je donnerai plus loin une définition

plus complète de l'espèce.

Le fond de l'être, ce qui fait sa nature propre et

intime et qui préexiste à son développement , doit

être un et indivisible (1) : la pensée ne saurait le

concevoir autrement
;
par conséquent , il est immua-

ble, inaltérable. On peut concevoir son anéantissement

,

mais non sa transformation.

(1) Il n'est pas donné à l'homme de pouvoir atteindre jus-

qu'à l'essence des choses
,
jusqu'aux espèces. Tous ses efforts

en ce sens sont impuissants , ou ils ne produisent que des

œuvres frappées de stérihté. Son action ne peut s'exercer que

sur les individus, et lorsqu'il est parvenu à les diviser ou les

dénaturer d'une manière quelconque, l'espèce à laquelle ils

appartiennent reste toujours intacte, précisément à cause de

son unité.
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La transformation ou mutation des formes spécifi-

ques est impossible. En effet, si l'on admettait que

le fonds d'une substance , ce qui fait qu'elle se dis-

tingue , comme type spécifique, de tous les autres

types spécifiques existants et possibles , est suscep-

tible de changement , cette substance pourrait acquérir

des caractères autres que les siens , et
,
par suite

,

elle pourrait être soi et autre que soi en même temps,

c'est-à-dire, devenir autre sans cesser d'être. Or, cela

implique contradiction : le oui et le non ne peuvent

être affirmés à la fois du même sujet. D'ailleurs
,

toute forme essentielle correspond à une idée. Or,

une idée ne peut se transformer en un autre idée

sans cesser d'être : elle est ce qu'elle est de sa

nature , ou elle n'est pas. On peut donc démontrer

a priori l'immutabilité des types spécifiques.

Je reviendrai plus loin sur cette importante question.

Les êtres qui appartiennent au règne végétal, aussi

bien que ceux qui appartiennent au règne animal,

sont doués d'une propriété merveilleuse. Ils ont tous,

jusqu'aux plus infimes , la faculté de se reproduire

indéfiniment. Si l'on n'est pas frappé du phénomène

de la reproduction , c'est qu'il a lieu à chaque instant,

et sous les yeux de tout le monde. Le nombre des

individus d'une même espèce, qui sont le résultat

des diverses reproductions , n'ajoute rien à l'espèce :

elle est tout entière dans chacun d'eux. Je dis plus

,

elle est tout entière dans chaque germe. En d'autres

termes, l'espèce est une unité (ou plutôt une entité)

réelle , renfermant un nombre indéfini d'individus.

Ces individus ont tous une nature semblable , et

ils peuvent être regardés comme étant originairement

sortis d'un seul et même individu
,
premier exemplaire

de l'espèce. Enfin
,
pour me servir des paroles d'un

célèbre naturaliste
,

« toute espèce créée dans le temps,

correspond à une idée éternellement conçue dans l'en-

tendement divin ( 1 ) . »

(1) M. A. Jordan : Diagnoses d'espèces nouvelles, p. 10.
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- On voit par là combien il est inexact , et même
faux , de dire que l'espèce implique l'idée de groupe

ou de collection. Les individus d'une même espèce

doivent être considérés comme les évolutions succes-

sives, ou simultanées, d'un même type, en sorte

que chaque individu peut être pris pour un vérita-

ble exemplaire de l'espèce à laquelle il appartient.

Ce serait donc une erreur de représenter les espèces

comme des assemblages d'individus. Les genres sont

des assemblages d'espèces , et les familles des assem-

blages de genres. L'idée d'espèce correspond à celle

de substance déterminée; tandis que l'idée de genre,

ou de famille , correspond à celle à'être collectif. On
peut dire aussi que les genres servent à exprimer

l'ordre ou l'enchaînement dans les êtres. En un mot

,

les espèces sont des êtres réels , et les genres des

êtres de raison.

La stabilité des types spécifiques dans ce qui cons-

titue leur essence étant admise , celle des caractères
,

pris dans leur ensemble
,

qui en sont l'expression

ou la manifestation extérieure , doit être pareillement

admise comme une conséquence rigoureuse ; car cette

manifestation se fait par le développement des organes,

qui sont de deux sortes , les uns destinés à pourvoir

à la conservation individuelle , les autres à la con-

servation de l'espèce. Or ce développement n'a pas

lieu au hasard , il se fait d'après un mode spécial
,

propre à la nature de chaque forme typique. Mais

la fixité des formes essentielles ou typiques , dans

leur nature , a été démontrée. Les organes
,
qui sont

le résultat du développement , doivent donc avoir

une conformation constante chez tous les individus

originaires du même type ; d'oii il suit que les carac-

tères empreints sur ces organes doivent être fixes et

constants.

Cependant, quoique la fixité des caractères dans

chaque espèce soit telle qu'elle ne puisse souffrir

aucune exception , lorsqu'il s'agit de la manifestation

d'une essence immuable par nature , la raison conçoit
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la possibilité , et l'expérience vient attester la réalité

de certaines modifications chez les individus des diverses

espèces. Mais il est facile de s'en rendre compte.

Ces modifications sont dues , les unes au principe

d'individualité, les autres à raclio-i des causes , soit

intérieures , soit extérieures
,

qui peuvent influer sur

leur développement , tantôt pour le retarder , tantôt

pour l'accélérer.

Il arrive parfois que certains individus , soumis à

l'influence des mêmes causes, prennent une déviation

uniforme, et oflFrent des traits communs qui ne se

trouvent pas dans les autres individus de la même
espèce , n'ayant pas subi la même influence. On voit

apparaître alors une variété. Au reste , les diff'érences

qui en résultent ne portent que sur des organes

secondaires , et si elles touchent à des organes plus

importants , elles ne les affectent pas profondément.

Ces diff'érences n'ont pas de stabilité , ou si elles

présentent quelque fixité , une ou deux générations

suffisent pour les faire complètement disparaître,

pourvu que ces individus soient placés dans d'autres

conditions , et qu'ils soient soustraits à l'influence des

causes qui les avaient d'abord occasionnées (1).

Passant de l'ordre des idées à l'ordre des faits,

je trouve la stabilité des espèces
,
parmi les végétaux,

inscrite partout. Et le grand botaniste A.-P. deCan-

dolle a eu raison d'affirmer que « la non -perma-

nence des espèces est contraire à la masse générale

des faits (2). » L'éminent naturaliste de Saint-Sever,

M. Léon Dufour
,
qui dans sa longue carrière a pu

(1) Ceux qui ont lu les ouvrages de M. Alexis Jordan n'au-

ront pas de peine à s'apercevoir que je suis allé chercher mes

inspirations dans les écrits de cet éminent auteur
;

je m'en

féhcite. Les botanistes qui reprochent à M. Jordan d'avoir admis

des caractères trop légers pour base de la distinction spécifique,

ne sauraient lui contester du moins la justesse du coup d'œil

et la pénétration, lorsqu'il est question de sonder les profon-

deurs de la scienee.

(2) Théorie élémentaire de la botanique, p. 160.
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recueillir et vérifier un si grand nombre de faits^

nous a laissé , avant de mourir , un précieux témoi^

gnage en faveur de la même vérité. A l'occasion de

plusieurs plantes qu'il avait retrouvées dans les Alpes,

après les avoir observées dans les Pyrénées , sous

les mêmes conditions climatériques , il écrivait en

1860 : « C'est un fait aussi curieux que consolant
^

pour le naturaliste studieux
,
que cette identité des

espèces , même les plus exiguës , à des distances

considérables (1). »

Si la stabilité des espèces n'existait pas , l'ordre

admirable qui brille de tout côté dans la nature

serait déjà troublé depuis longtemps, et remplacé

par une perturbation générale parmi les êtres orga-

nisés. Cette perturbation n'est certes pas à craindre
;

car , « les êtres divers existent , avec leurs simili-

tudes et leurs diversités, par la volonté de Celui

qui sait le nombre exact de tous les grains de pous^

sière , ainsi que de tous les cheveux de nos têtes, dont

aucun ne tombe que par son ordre, de Celui dont

les volontés permanentes sont ce qu'on nomme lois

de la nature dans le langage de la science (2) » ; lois

qui reçoivent leur accomplissement depuis l'origine

des choses ;
« et ce que la sagesse divine a voulu

dans le principe , elle le voudra toujours.

« Depuis que l'humanité vit sur le globe ^ les types

végétaux sont restés les mêmes , et ceux dont nous

trouvons les débris ou la reproduction dans les monu-

ments historiques anciens , ne diffèrent en rien de

nos plantes actuelles (3). »

Les graines de certains végétaux , on le sait
,
peu-

vent conserver leur faculté germinative pendant un

assez grand nombre de siècles , pourvu qu'elles soient

(.1) Actes de la société Linnéenne de Bordeaux, t. XXIIIj

p. 235.

(2) M. A. Jordan : Diagnoses d'espèces nouvelles, etc. t. 1"

première partie, p. 11.

(3) M. A. Boreau : ]\otes et observations, etc., p. 21.
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placées dans un milieu qui ne ^ arie ni de température,

ni de degré d'humidité , et qu'elles soient hors du

contact de l'air et de la lumière. Or, les espèces

qui sont sorties de graines placées dans de pareilles

conditions , après un sommeil léthargique de plusieurs

milliers d'années, ont été reconnues identiques à celles

qui avaient cependant traversé un très-grand nombre

de générations (l).

Ainsi les faits viennent en foule appuyer la doctrine

de la fixité des espèces. Et je ne crains pas d'ajouter

qu'il est inouï jusqu'à ce jour qu'une espèce bien

caractérisée se soit transformée en une autre espèce

,

(1) Je ne puis m'empêeher de citer ici quelques faits à l'ap-

pui de ce que je viens d'avancer. Je mettrai en première ligne

la découverte
,
qui a été faite dans les hypogées de l'ancienne

Egypte , de grains de blé exactement pareils à ceux des espèces

cultivées aujourd'hui , et dont l'identité avec elles a été mise

en évidence par la germination de plusieurs de ces grains
,
qui

,

ayant conservé la vie en eux
,
quoique âgés de plus de 3000 ans,

ont reproduit des plantes dont le plein et entier développement

s'est opéré d'une manière régulière. Le résultat des expériences

qui ont été faites , soit en France , soit en Allemagne , a été

signalé par M. Gay à Paris , et par M. le comte de Hernberg à

Stuttgart , dans une réunion de naturalistes. On a obtenu le

Triticum vulgare , VilL, cultivé dans quelques endroits de notre

pays, et le T. durum, Desf. , cultivé en Egypte et en Syrie.

{De l'origine des diverses variétés ou espèces d'arbres fruitiers,

jjar M. A. Jordan, p. 59). — Des graines ont été trouvées à la

Monzie-St-Martin
,
près de Bergerac , dans des tombeaux mis

à découvert par le défoncement d'un champ. D'après le témoi-

gnage des archéologues , ces tombeaux remontent jusqu'aux

premiers siècles du christianisme. Un premier semis a donné

trois plantes bien connues : Heliotropium Europeum , Medicago

lupulina , Centaurea Cyanus , qui abondent dans tous les envi-

rons de Bergerac. Un deuxième semis, fait avec des précaution»

minutieuses , n'a donné que deux des plantes déjà obtenues

,

H. Europeum et M. lupulina. (Documents relatifs à la faculté

germinative conservée par quelques graines antiques, par 31. Ch.

Des Moulins). — Par conséquent, voilà au moins deux espèces

annuelles qui ont passé à travers treize à quatorze cents géné-

rations sans subir aucune altération.



— 16 —
ou ait donné naissance à une forme autre que la

sienne (1).

Dans l'étude de Thistoire naturelle , il faudrait nô

jamais s'écarter de cette sage maxime : « E:3fposer l'uni-

versalité des êtres sans les confondre
; mais ne pas

séparer les objets qui sont évidemment réunis : Expo-

nere, non confundere naturam; sed evîdenter conjuncta

non disjungere.

Depuis un certain nombre d'années
,
plusieurs natura-

listes, dans le dessein, très-louable assurément, de favori-

ser les progrès de la science , ont multiplié leurs obser-

vations. Après des études approfondies , ils ont cons-

taté l'existence d'un très grand nombre de formes

végétales distinctes et permanentes, demeurées jusqu'ici

ignorées , ou confondues avec d'autres êtres analogues.

Ils ont cru pouvoir les regarder comme de véritables

espèces. Des botanistes moins scrutateurs, et, il faut

bien le dire, trouvant plus commode de réunir et

de condenser ces diverses formes , refusent de les

admettre au rang d'espèces. Selon eux, ce sont des

espèces de mauvais aloi
,

propres seulement à jeter

la confusion parmi les espèces déjà reconnues.

Je ferai d'abord observer qu'en histoire naturelle

,

l'existence des espèces ne peut nullement dépendre

de la volonté de celui qui se livre à leur étude.

Elles sont sorties au commencement des mains du Créa-

teur (2), suivant l'expression de Buffon.

(1) Les partisans d« Darwin sont , nous dit-on , à la reclier-

che d'un type spécifique quelconque
,
qui

,
par des évolutions

successives, ait perdu insensiblement , ou subitement peut-être,

n'importe, ses caractères spécifiques primitifs. Ne peut-on même
pas supposer qu'il s'en soit volontairement dépouillé , et se soit

transformé en un type nouveau possédant des caractères parfai-

tement distincts ? Aussitôt qu'ils auront pu mettre la main sur

cette merveille
,
qu'ils ne manquent point de nous en avertir

,

afin que nous puissions venir l'admirer et leur témoigner notre

reconnaissance.

(2) Les paroles de la Genèse sont fort claires. « Dieu parla

ainsi : Que la terre produise des plantes verdoyantes
,
qui por-
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Le nombre des espèces ne saurait donc être augmenté

ou réduit arbitrairement. Elles existent , et il faut

les prendre telles qu'elles sont. Le devoir du natura-

liste , dirai-je après M. Boreau , est de les distin-

guer et de les décrire , afin qu'elles puissent être

reconnues par un observateur attentif. Mais il n'est

pas toujours facile de saisir les caractères qui les

distinguent, parce qu'il est impossible de pénétrer la

nature intime des êtres.

On appelle caractères spécifiques certains signes

offerts par les végétaux
,
qui servent à constater la

valeur et
,
pour ainsi dire , la présence d'une espèce.

Les caractères sont comme les ouvertures à travers

lesquelles l'espèce se laisse voir. Les diverses parties

d'une plante peuvent posséder des caractères distinc-

tifs , et , lorsqu'il s'agit de les classer , toutes doivent

y concourir. Ces signes ou caractères sont de deux

sortes : les uns apparents
,

qu'on peut appeler exté-

rieurs , les autres cachés et qui exigent
,
pour être

aperçus , un examen attentif , souvent à l'aide d'un

instrument d'optique. Parmi ces caractères, les uns

sont plus importants , les autres moins. Les premiers

sont ordinairement empreints sur les organes essen-

tiels des plantes , tandis que les autres se trouvent

sur les organes accessoires. C'est la constance qui

leur donne de la valeur à tous. La constance est le

signe distinctif de l'espèce. Un certain nombre d'ob-

tent de la graine , et des arbres fruitiers
,

produisent des fruits

chacun selon son espèce
, qui renferment en eux-mêmes leur

semence ,
pour se reproduire sur la terre. Et la terre produisit

des plantes verdoyantes
,
qui portaient de la graine selon leur

espèce , et des arbres fruitiers
,
qui renfermaient leur semence

en eux-mêmes, chacun selon son espèce. Et ait : Genninet terra

herbam virentem et facientem semen , et lignum pomiferum ,

faciens fructum juxta genus suum , ciijus semen in semetipso sit

super terrant. Et protulit herbam virentem et facientem semen

juxta genus suum , lignumque faciens fructum et habens unum-
quodque semen stnim secundvm speciem suam. » (Genès., cap. I,

V. 11 et 12).
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servations est indispensable pour l'établir. Les espèces

végétales ,
ayant la faculté de se reproduire par

graines, fournissent un moyen sûr, et simple en

mémo temps
,
pour vérifier la fixité des caractères.

On doit suivre attentivement les évolutions du sujet

que l'on observe , à travers plusieurs générations
,

si c'est possible : particulièrement s'il s'agit d'une

espèce critique , ou d'une espèce nouvelle. Si l'on a

pu se procurer des individus venus dans des localités

éloignées les unes des autres , si ces individus ne

présentent aucune ditïérence notable, de sorte qu'on

puisse leur attribuer une origine commune , la pru-

dence permet d'en déduire la stabilité de leurs carac-

tères. On doit présumer avec raison qu'ils sont séparés

de la souche commune par un grand nombre de

générations.

L'ensemble des différences que l'on observe dans

une plante forme ce qu'on appelle le faciès de cette

plante. Ces différences peuvent quelquefois paraître

assez petites
,
quand on les considère isolément.

Toutefois, elles n'en sont pas moins réelles et très visibles.

Le faciès ne doit jamais être négligé : il aide à classer

les individus , et il peut aussi mettre sur la voie

pour arriver à la connaissance d'une espèce.

11 est un autre ordre de caractères, à la vérité

moins importants , mais qui peuvent fournir d'utiles

renseignements : c'est l'attitude de la plante vivante,

son mode de croissance ; c'est l'époque de la floraison.

Il faut tenir compte de l'influence que peuvent exercer

sur les plantes , soit la diversité du sol , soit l'humi-

dité
, ou la sécheresse , soit l'exposition , soit l'inten-

sité de la chaleur
, soit enfin l'absence de la lumière.

La station qu'elles semblent choisir de préférence

doit être notée. On doit rejeter les modifications acces-

soires. Voilà bien de quoi exercer le zèle et la sagacité

d'un botaniste laborieux! L'esprit de discernement,

la sûreté du coup d'œil lui sont avant tout nécessaires.

Enfin, les caractères spécifiques doivent être tels

que, aux yeux d'un homme capable d'une attention
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sérieuse , ils puissent servir à établir une différence

réelle et appréciable entre le sujet qui les possède et

tout autre analogue : c'est la stabilité qui leur donne

de la valeur. Une espèce qui sera pourvue de tels

caractères possédera les attributs d'une véritable espèce,

et devra par conséquent être originairement distincte

de toutes les autres.

J'ai beau chercher dans les livres d'histoire natu-

relle, je ne trouve aucune définition exacte et com-

plète de l'espèce. Les naturalistes semblent avoir reculé

devant la tache d'en donner une. N'y aurait-il pas

témérité de ma part de vouloir formuler cette défini-

tion ? J'essaierai pourtant ;, et elle sera com.me le

résumé de ce qui précède : L'espèce, en histoire natu-

relle , est la forme essentielle d'un être naturel existant

en un ou plusieurs individus ^ que l'on -peut sujjposer

par analogie originairement sortis d'une même souche ,

ayant la faculté de se reproduire , et possédant des

caractères constants et suffisants pour le faire distinguer

de tout autre analogue.

La distinction des espèces est de la plus haute

importance. Qui oserait le nier ? A quoi servirait
,

en effet , d'avoir acquis
,
par un travail opiniâtre

,

des notions étendues sur les organes des plantes et

leurs fonctions, sur leurs diverses formes, et sur les

propriétés qu'elles possèdent , si l'on ne pouvait pas

les appliquer à des êtres déterminés? D'ailleurs, la

connaissance des espèces n'est-elle pas le but princi-

pal et même final de la science? In cognoscend'is speciebus

ultimus scientiœ finis ^ a dit Van Royen; et Scopoli

a ajouté : Cognitio specierum primus rei herbariœ scopus.

Mon intention n'est pas de toucher à la question

des hybrides. Les limites que je me suis tracées ne me
le permettent pas. Je me contenterai do faire observer,

avec M. Boreau
,
que les plantes hybrides sont des

êtres rares et exceptionnels dans l'état de nature (1).

Mais des êtres accidentels , s'écartant plus ou moins

U) IS'otes st observations sur ntielquQS planîçs dç France, p. ^h
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du type spécifique, et dont l'existence éphémère est

due à un accident , ou à l'industrie , doivent-ils rece-

voir une place dans la série générale des espèces?

Je ne le pense pas. Qu'on les constate , après les avoir

observés avec soin
,

je le veux bien : c'est néces-

saire , et cela suffit. Quant à la place qu'ils doivent

occuper
,

je n'hésiterais pas à les laisser au rang des

variétés , en les désignant par un nom aussi simple

que possible
,

qui fasse connaître leur origine.

Les hybrides offrent un avantage qui ne doit pas

être négligé
;
par la stérilité dont ils sont ordinai-

rement atteints, ou par le retour au type spécifique

lorsqu'ils sont fertiles
, ils font admirablement ressortir

la fixité des espèces.

La nature renferme des mystères qui ne sont pas

à la portée des yeux du vulgaire. 11 est seulement

donné à quelques esprits d'élite de pouvoir les péné-

trer
; et encore leur sagacité est mise souvent en

défaut. Son étude est devenue très difficile de nos

jours, j'en conviens. Mais faut-il, à cause de cela,

se décourager et l'abandonner ? Nullement. Prenons

les œuvres du Créateur comme elles sont : se plaindre

de leur multiplicité , ce serait s'attaquer à la divine

sagesse. Au lieu de prolester contre l'établissement

des nouvelles espèces , dont plusieurs sans doute auront

de la peine à résister aux investigations d'une saine

critique
, il vaut mieux se mettre résolument à l'œuvre

,

discuter les caractères qui servent à les établir , et

en prouver l'inanité, s'il y a lieu.

Le naturaliste vraiment digne de ce nom n'a d'autre

préoccupation que celle de connaître la vérité. Il est

en garde contre l'esprit de routine , et la crainte de

nouveaux labeurs. ïl ne craint pas les mauvaises

espèces , c'est-à-dire , celles qui n'existent pas dans la

nature ; il sait qu'elles servent à confirmer les bonnes
,

celles qui SONT. Pour lui
, les espèces légitimes et

vraies sont celles qui correspondent dans la nature

chacune à une réalité objective.

Qu'il me soit permis de répéter ici ce que j'ai dit
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ailleurs dans un autre travail. Je viens sans aucune

prétention
;

je connais mon insuffisance. Je suis un

simple travailleur patient
,

qui ne recule point devant

les difficultés. Je n'appartiens à aucune école : je suis

bien aise de pouvoir le déclarer de nouveau de la

manière la plus expresse. Je m'attache à la vérité

partout où je la trouve. Mon dessein est d'apporter

quekjues nouvelles pierres à l'édifice scientifique
,

et

de payer encore un faible tribut d'hommages à la

sagesse du Souverain Maître
,

qui « a tout disposé

avec ordre
,

poids et mesure : Omnla in mensurà et

numéro oi pondère disposuisti (Domine). » (Sap. , XI, 21).

Distribution des Végétaux dans la Région décrite

ou ITINÉRAIRE BOTANIQUE.

J'essaierai d'abord de donner un aperçu de la

végétation du Sud-Ouest, en indiquant très-succincte-

ment les principales plantes phanérogames qui se grou-

pent dans chaque localité étudiée par moi depuis

Royan et le cap Ferret (bassin d'Arcachon)
,
jusqu'à

Rodez, Mende et jusqu'au sommet du Cantal.

Le point de départ est Bordeaux. Emportés par la

vapeur , nous traversons rapidement les landes borde-

laises , ce pays stérile en apparence , mais qui réserve

au botaniste d'excellentes récoltes , et ne laisse pas

sans rémunération le cultivateur industrieux.

Voici le bassin d'Arcachon : on commence l'herbo-

risation à Gujan.

Entre Gujan et la Teste, on rencontre de bonnes

espèces : Salsola Kali L., S. Soda h., Carex punctata

Gaud., Polijpogon monspeliensis Desf. A la Teste , der-

rière la station du chemin de fer , croit le Trifolïum
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Pcrreijmondi Gren., plante rare, que le regrettablB.

M. Chantelat , auteur du Catalogue des plantes de

La Teste, m'y fit récolter le 2 juillet 18W. En sortant de

l'enclos de la gare ,
on trouve à ses pieds le Trodium

moscliatum L'Hérit., que décèle sa forte odeur de musc.

Je me dirige d'abord vers l'ouest de la ville, dans
3 'espoir d'y retrouver une renoncule batracienne que

j'avais récoltée autrefois dans le voisinage. Les mois-

;sons qui bordent le chemin offrent en abondance les

Maphanus Raphanistrum L., à fleurs lilas tendre
;

Ceranium Lebelii Boreau, remarquable par sa^ racine

épaisse et par ses carpelles chargés d'une villosité

courte et grisâtre ; Linaria spartea Hoffmansegg et

Xink; Avcna Ludovïcïana Du Rieu ; A. hirsuta Roth
;

Lolium multiflorum Lam.

Un Batrachmm sans fleurs ni fruits nage dans le

ruisseau voisin; mais ce n'est que le B . hederaceum

;

un peu plus loin , dans les fossés qui bordent les

prés situés au pied des dunes , se montrent le B.

Lenormandi Schultz, sous deux formes (terrestre et

siquatique) , et tout près de là une fougère peu déve-

loppée , VOsmunda refjalis L., dans son bas âge et

encore stérile.

Sur la droite, croissent le Wahlenbergia hederacea

Beichenb. , et VAnagallis ienella L. : plantes charmantes

qui semblent faites pour vivre à côté l'une de l'autre
;

le Carex paniculata L. élève près d'elles ses touffes

de longues hampes , et le Nijmphœa alba L. fixe

ïnon attention à cause de ses très petites dimensions.

Mes vœux sont enfin satisfaits. Voici la renoncule

batracienne que je désirais si vivement retrouver :

elle a élu domicile dans un lieu fangeux , entre le

monument Brémontier et l'église de La Teste. EIIq

est bien telle que je l'avais observée au commence-

ment de juiUet lB47; cependant
,
puisqu'elle est an-,

3?uelle , elle a subi l'épreuve d'un grand nombre d^-;
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générations (1). Le Veronica sciitellata L. et VAlisma

ranunculoïdes L. vivent dans le même endroit.

En face se trouvent les dunes, dont les envahis-

sements menaçants sont désormais arrêtés, grâce aux

forêts de pins maritimes {Pimis pinaster Sol.) dont

l'ingénieur Brémontier a commencé , en 1786 , à les

recouvrir.

Au pied des dunes croissent le Statice Dubijei Godr.

et Gr., VArnieria pubcsceiis Link ; ua peu au-dessus,

les Salix repens L., Careœ arenaria L., Festuca sabidicola

Dufour ; dans un lieu humide du pré salé qui avoisine

le remblai du chemin de fer , abonde le rare Scirpiis

parviihis Rœmer et Sch.

Les bords plus ou moins immédiats du bassin d'Ar-

cachon offrent une récolte abondante : Cakile marït'ima

Scop., Sag'ma maritima Don., Tamarix «nç/ica Webb
^

Erijthrœa spicata Pers., Microcaîa filiformis Link , Glaux

maritima L., Polijfjonum maritimiimL., Salsola SodaL.,

Salicornia kerbacea L., Suœda maritima \)\xmori.^ Atriplex

portulacoïdes L., A. crassifoUa C.-A. Meyer, espèce pris^

pendant longtemps pour VA. rosea L., Alisma ranun-

culoïdes L., Triglodiin mantimum L., Juncus pygmœus

(i) Cette renonculacée est très voisine , en apparence du

moins , du Batrachium Lenormandi , et a dû être confondue

avec cette espèce. Néanmoins , en l'examinant de près , on

reconnaît aisément qu'elle s'en distingue. La forme de ses feuilles

est différente : elles sont émarginées presque jusqu'au milieu,

et profondément lobées , à lobes crénelés , ordinairement non

contigus à leur base. Du reste, dans le B. Lenormandi Schultz,

ainsi que dans le B. hederaceum L., les réceptacles sont glabres

,

tandis que dans la plante dont il est ici question , ils sont

constamment hérissés : cela suffit, à mon avis, pour la carac-

tériser sûrement. Elle a été décrite dans les Actes de la Société

Linnéenne de Bordeaux, t. XXV, 5« livraison, p. 413 (juillet

1865), sous le nom d© Batrachium lutarium , on Ranunculus

hitarius Rev. Cette description est accompagnée d'une figure

qui la représente exactement. Elle est due au crayon de M. J.

Valadier, membre de la Société des lettres, sciences et arts de-

VAveyron.
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Thaill., J. capitaiîis Weig., Scirpus seHceiis L., S\

Saviï Seb. et Maur., S. Holoschœnus h., Carex eootensa

Good., C. irinervis J)e^[.^ Kœleria albescensDC.^ Gtyceria

inaritima Mert. et Koch, Agropyrum junceum Pal.

Beauv., Lepturus ïncurvatus Trin., et Ruppia rostellata

Koch , dans une flaque d'eau salée , vivant en société

avec le Potamogeton piisillus L. Tout près de là, mais

dans le sable pur et sec , VEryngium marithnmn L.

frappe agréablement la vue par sa teinte azurée.

Il n'y a que trois ou quatre kilomètres de La Teste à

Arcaclion. En chemin de fer, quelques instants suffisent

pour les parcourir. Arcachon est une petite ville qus

grandit chaque jour et s'allonge sur la rive méridio-

nale du bassin. Elle semble sortir comme par enchan-

tement du milieu des sables et de l'épaisse forêt de

pins qui la bordent. L'Arbutus Unedo L. abonde dans

toute cette forêt , et surtout aux environs de la célèbre

chapelle de Notre-Dame.

On aperçoit au-delà du bassin les dunes du cap

Ferret dominées par le phare. Le temps est calme
,

la traversée sera facile et agréable. Les plages du

bassin sont très peu inclinées ; aussi la barque étroite

et longue qui portera le touriste se tient à une cer-

taine distance du rivage. Pour arriver jusqu'à elle
,

comme pour la quitter , il faut escalader les robustes

épaules du nautonnier , ou se résoudre à prendre un
bain de pieds. L'Eryngium maritimum L. et le Tamarix

anglica Webb sont les premiers végétaux qui se pré-

sentent à la vue sur la plage du cap Ferret. Là, si

l'on en excepte les alentours immédiats du phare
,

une désolante stérilité règne presque partout. Il semble,

au premier aspect
,
que les investigations du botaniste

y seront infructueuses
; cependant plusieurs plantes

intéressantes y ont établi leur demeure. Un peu au-delà

du phare, croissent VAgropyrum campestre Godr., et

les innombrables touffes du Calamagrostis arenaria

Pioth , dont la racine atteint une profondeur qu'il

n'est pas facile d'évaluer; puis vient VEuphorbia

Paralias L. On s'enfonce dans le sable pur ; on monte
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péniblement. Enfin , on oublie la fatigue à la vue

du Convolvulus Soldanella L., du Linaria tliijmifolia

DC, dont la fraîcheur contraste avec l'aridité du sable;

le Diotis candidissima Desf
.

, drapé d'une éclatante blan-

cheur, fait l'ornement de ces lieux déserts. Après

avoir traversé plusieurs dépressions , on arrive à

l'endroit le plus élevé de la dune , et le regard s'étend

tout à coup sur une immense plaine mouvante : c'est

la grande mer! Quel spectacle.... aux yeux surtout

de celui qui la contemple pour la première fois ! En

descendant vers le rivage, on récolte dans le sable

pur Silène Tliorei L. Dufour, Artemisia campestris L.^

(forme maritime), Hieracium eriophorum Saint-Amans

,

Galium arenarinm Lois.

Le vent souffle du nord-ouest , les vagues mugis-

sent et se brisent avec fracas à nos pieds, en y déposant

une Méduse et une tige du Fucus vesiculosus L. y seules

épaves auxquelles leur fureur ait laissé une forme

reconnaissable.

Au nord-ouest du phare , on rencontre un de ces

enfoncements humides , appelés laites ou lèdes , que

le botaniste ne doit pas manquer de visiter. En m'y

rendant à travers les dunes
,

je note VHeliclirysum

Stœchas DC, qui élève sa cime dorée et semble là

pour faire le pendant du Diotis candidissima. Cette

dernière espèce ne quitte jamais les sables maritimes,

tandis que l'autre s'avance fort loin dans les terres.

Dans la laite , croît cette précieuse gentianée
,
que

Brotero
, le premier

, a nommée Gentiana cJiloodes , et

qui porte aujourd'hui le nom d'Erijthrœa cliloodes ;

elle semble y devenir rare. Le Juncus acutus L., qui

vient à côté
, ne doit pas être dédaigné , non plus

que ses voisins : Pobjgala oxyptera Reich., Spergula

nodosa L., Radiola linoïdes Gm., Chlora imperfoliata

L. fil., Samolus Valerandi L. En remontant
,
je trouve

dans le sable mouvant quelques pieds épars d'Astra-

galus bayonensis Lois.

Le nautonnier presse les voyageurs de regagner leur

léger esquif. Pendant la traversée, qui dure près d'une
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heure, on a Je temps de mettre en cartons les réeoltes-

de la journée.

Le retour à Bordeaux sera prompt : 56 kilomètres

seront parcourus en moins de 2 heures; mais on aura

le regret de laisser à droite une localité curieuse

entre toutes , Tétang de Cazeaux , où croit en abon-

dance le rare Lobelia Dorlmanna L., et où VIso'êtes

Boryana , découvert par M. Du Rieu , et 17. Htjstrix,

son congénère africain , dû aux recherches du même
botaniste, se joignent aux characées pour composer

un riche bouquet.

Les environs de Bordeaux ont été explorés h fond.

On y trouve d'abondantes richesses végétales ; malheu-

reusement
, le nombre des plantes que j'y ai obser-

vées est fort restreint. Je noterai seulement, aux bords

de la Garonne, VErvum rjracile DG. , Wimmi Visnaga

Lam., Vlielmintliia ecliioïdes Gccrin., VAvenu Ludovkiana

Du R., le Sagittaria obtiisa Willd., importé des Etats-

Unis
, le Gbiceria spectabilis Mer t. et Koch , et sur

la digue de la Souys, qui borde la rive droite de la

Garonne , en amont du pont , VHordewn marïthnurn

Wither. , et le Senebiera didijma Pers. ,
abondant sur

le quai de la Bastide.

Cestas mérite d'être visité. Le le»" juillet 1847, j'y

rencontrai , dans un ruisseau , le Potamogeton rufescens

Schrader. Les lieux sablonneux , secs , humides ou

marécageux qui avoisinent ce bourg , nourrissent les

Ileliantliemiim ahjssoïdes Vent.. Conjnephorus canescens

Pal. Beauv., Microcala filiformisLmk., Mijosoiis palustris

With., Pingukula lusitanica L., Erica telralix L.,

Myrica Gale L., Carex pimctata Gaud.^ C. flava L., C.

pseudo-cyperus L., Scirpiis flnitans L., et enfin, dans

un champ sablonneux , tout près du village , un

Anthoxanthum annuel
,

qui se faisait remarquer par

sa forme singulière : c'est celui que MM. Lecoq et

Lamotte ont décrit sous le nom d\4. Puelii

Je signalerai en outre VAvena hïrsuta Roth, et 1'^.

sulcata Gay , dans la lande d'Arlac ; le Glyceria plicata

Fries , dans un fossé à Carbonnieux , et le Plantago



— 27 —

carïnata Schrad., dans la lande de Saint-Médard. Je

dois les trois graminées à la bienveillance de M. Ch.

Des Moulins ,
et le plantain à celle de M. l'abbé Dion.

J'indiquerai , en passant ,
VAldrovanda vesicubsa L.

(forma acjmtanica Du Rieu) , dans les lagunes de La

Canau , où Dunal avait autrefois découvert , et où

M. Du Rieu de Maisonneuve retrouva , après 47 ans,

cette curieuse droséracée.

Avant de quitter le département de [la Gironde, j'in-

diquerai le Scirpus Duvalii Hoppe , sur le bord vaseux

de la Dordogne , au pied du château de Vayres
,
près

Libourne , où il fut découvert par M. Ch. Des Moulins.

En citant ces espèces et celles de Cazeaux
,

je

m'écarte de la règle que je me suis imposée pour

l'exposition de mes recherches personnelles ;
mais je

crois devoir le faire à cause de l'intérêt que présent

tent ces espèces rares ou récemment distinguées dans

le Sud-Ouest.

Dans le plan que j'ai adopté , Royan occupe une

position très importante : je regrette de ne l'avoir

exploré que d'une manière incomplète ;
mais il fait

partie de l'arrondissement subsidiaire de la Flore Borde-,

laise , et il a été étudié comme tel. Je mentionnerai

donc seulement les espèces suivantes : au dessus de

la plage , où se trouvent les logea destinées au^

baigneurs, Rapistruni rugosum Ail., Sinapis incanaL.,

Centaurea serotina Bor., C. aspera J^., Statice Dodartii

de Girard, Beta maritima L., Atriplex porttdacoïdes

L.j A. opposUifolia DC, Euphorbia Paralias L., Agro-

pijrum campestre Godr. ; dans le champ voisin ,
Papaver

hybridum L.

J'arrive dans le département de la Dordogne. Je

m'arrête d'abord sur le plateau de Saint-Vivien, canton

de Vélines. J'y rencontre VOphrys Scolopax Cavan.

,

dont je me propose de suivre les diverses stations

jusque sur les rochers de Saint-Saturnin (Aveyron),

et le Limon tenuifolium L. Ils vivent l'un et l'autre

dans un terrain argileux , inculte et exposé au soleil..

On y trouve aussi le Platanihera chlorantha Cust.
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De Saint^Vivien on aperçoit vers le nord-ouest

les coteaux de Montpeyroux. Là croissent diverses

plantes plus ou moins intéressantes : Stœlielina dubia

L., plante méridionale , vient sur le tertre de la Garde
;

Helianthemum procwnbens ! Dun.
,

qu'il ne faut pas

confondre avec 17/. Fumana MilL, Linum tenuifolium

L., Erica ciliaris L., sur le tertre du Berny
; Era-

grostis inegaslachija Link , dans un jardin ; Typha

angustifolia L. dans un cours d'eau
,
près des bords

de la Lidoire ; Spirantkes autumnalis Rich., sur les

bords du même ruisseau; enfm Lu.zuta pilosa Willd.,

et Androsœmum officinale Ail., dans un bois, près du

pont appelé Moulin neuf. Ces plantes m'ont été com-

muniquées par M. l'abbé Carrier.

En sortant de Saint-Vivien
,

je vois , au bord d'un

bois, le Spartiwn junceum L. (vulg. Genêt d'Espagne),

dont l'indigénat ne me semble pas douteux ; dans un

pré, Gijmnadenia conopsea R. Br.
;

plus loin , vers

l'est , sous le village de Montaseau
,

je récolte , dans

un pré humide , ïAlopecurus bulbosus L. La même
plante croit à quelques lieues de là , dans la plaine,

au sud de Sainte-Foy-la-Grande (Gironde). A l'extré-

mité du coteau qui commande la vallée de la Dordogne

,

VOrobîis niger L. parait dans les broussailles. Le

ZannicfieUia palustris L. vient dans une mare au-dessus

du port de Sainte-Foy. A quelques pas de là , au

haut du coteau , croît le Rlius coriaria L. ; et au pie4

du même coteau , dans une vigne , où il fut décou-

vert par M. de Dives , le 2 juin 1845, VErodium

aliliœoides Jordan, Pug., 41 (E. malacoïdes Auct.

pro part.). Un peu plus loin , du côté de la Rouquette,

on trouve le Rosa sempervirens L. (M. de Dives).

La vallée de la Dordogne est une des plus remar-

quables du bassin dont j'étudie la végétation. La

partie qui s'étend depuis Sainte-Foy-la-Grande jusqu'à

Creysse , n'est qu'une vaste plaine , assez uniforme.

Le sol en est fertile , il produit de belles récoltes.

On y aperçoit de loin en loin quelques grands arbres,

chênes , châtaigniers et noyers. Le terrain alluvial
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se montre partout : c'est un mélange de sables , de

cailloux roulés et d'humus. Les plantes dont les

noms suivent y sont assez communes : Delphinium

Ajacis L., Gijpsopliila muralis L., Silène portensis L.

S. gallica L., Ornitliopus roseus L. Dufour, 0. com-

pressus L., Vicia varia Host., Latiujrus ancjulatus L.

{L. Iiexaedrus Chaub.), Anthémis arvensis L., Ormenis

miœta Cass., Linaria spartea Hoffm. et Link, Plantago

arenaria Waldst. et Kit., Rumex bucephalophorus L.
,

Cynodon Daclijlon Pers. On y rencontre aussi
, çà et

là : Astrocarpus purpurascens Walpers , Lupimis reticu-

latus Besv., Anthoxantlmm Puelii Lecoq et Lamotte

,

Chamagrostis minima Borkh. Les plantes que je viens

de nommer croissent dans les cultures. Celles que je

vais encore citer semblent se plaire davantage , soit

au bord des sentiers , soit dans les lieux incultes

ou en friche : Cerastium braclujpetalum Desp., Linmn

gaUicum L., Ornitliopus perpusillus L., Antliemis Cotiila

L., Kœleria plileoïdes Pers., Lepidium graminifoiiiun

L., Polijgala depressa Wend., Spergularia rubra Pers.

^

Malva nicœensis AU., Plantago Coronopus L.

Bergerac
,
point de départ des longues recherches

que j'ai faites dans ses alentours
,

peut être regardé

comme le centre de la plaine dont j'ai signalé quel-

ques-unes des productions végétales. D'autres plantes,

en grand nombre, qui vivent sur les bords de la

Dordogne ou sur les coteaux environnants ,
méritent

une mention particulière.

Dans l'intérieur de la ville , on trouve sur une

muraille le Sisymbrium polyceraliiun L. ; sur la vieille

église , le Linaria Cymbalaria Mill. ; dans une rue du

faubourg qui avoisine le Séminaire ^ YAmarantims pros-

tratus Balb. En aval du pont , sur la berge de la

rive droite de la Dordogne , au lieu appelé le Petit-

Salvette , VEcbaUiuni £/armîmi Rich, défend ses graines

mûres contre la main qui cherche à cueillir son fruit

,

en les dispersant au moyen d'une décharge fétide et
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corrosive de la pulpe liquide dont sont remplies les

valves élastiques de sa péponide (1).

Vers le pied de la berge se montrent les Nasturlium

sylvestre R. Br., Potentilla anserhm L,, et Cyperus badins

Desf. ; à quelques pas plus loin , dans le lit même
de la rivière, le Batrachium fluitans Lam. est accom-

pagné de sa forme terrestre dispersée sur le sable

humide, et produisant des fleurs nombreuses; à côté,

le Butomus iimbellatus L. lève sa tête couronnée de fleurs
;

dans le champ qui est au-dessus de la berge, croît abon-

damment VEcjuisetum ramosiim Schleich.; sur la berge

elle-même
,
mais à l'embouchure du Codeau , le Verbas-

cum thapsiforme Schrad. ; dans une chenevière, près de

la même embouchure , VOrobanclie ramosa L., et, tout à

côté de cette dernière espèce, VAgropyrmn aciitmn Rœm.
et Sch.

Je quitte les bords du Codeau pour visiter Prigon-

rieux, distant de cinq ou six kilomètres. J'y observe :

autour de l'église , Brassica Clieirantims Vill. ; dans

une haie herbeuse, au bord du ruisseau qui coule à

côté , Sison Amomum L.
;
plus bas , sur la berge du

même ruisseau , Aspïdium aucjulare Kit. ; sur le gravier

de la rive gauche de la Dordogne , du côté de Lamonzie-

Saint-Martin
, Plcmtago Cynops L.^ et Eupliorbia Gerar^

diana Jacq. ; en remontant vers Bergerac , sur la rive

droite
,

près du Nébous , dans un fossé aquatique
,

OEnantlw Pkellandrium Lam. ,
et Hydrocliaris Morsus

rame L. ; à Gala, au-dessus d'un cours d'eau, Vibur-

num Opidiis L.

Je reviens au bord du Codeau , dont les rives m'offrent

une riche moisson : Trifolium angustifoimm L. sur la

berge du ruisseau, près de son embouchure ;/ieÀ7>em

inodora L., qui , d'après l'avis généralement adopté,

ne doit pas être séparé spécifiquement de 17/. matro-

nalis L., sous le moulin du Pont-Roux ;
Chrysospleniwn

(1) Ce singulier caractère physiologique
,
qui semble appar-

tenir en propre aux Balsaminées , est fort rare chez les Cucur-
hitacées

, où il a été retrouvé récemment par M. Naudin , sur"

une espèce nouvelle de Cyclcmthçm (C. expMçns Ndn.).
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ûpposîtifolium L., dans un trou creusé sur la bergô

du ruisseau , d'où s'échappe une petite source , entre

le moulin et le pont; Equiselwn /iie?«rt/e L., dans une

haie près du chemin , à côté du pont ;
Malacliium

aquaticiim Fries
,
près du même endroit ; Prhnuta acaidis

Jacq., lieu frais, le long du ruisseau; Euphorbia

platyplujlla L., à Saint-Onger ; Miiscari botrijoïdes DC,

dans un pré, sur la rive droite du même ruisseau, entre

Sainl-Onger et le Bout-des-Vergnes ; Melampyrum arvensc

L., lieu inculte, au-dessous du moulin du Bout-

des Vergnes (M. Dufayot) ; Fumaria parvïflora Lam.,

terre remuée , rive droite , au-delà de la route

(M. Ad. Soulet); Carex pseiidocypenis L., dans une

mare , même rive (M. l'abbé Fournier) ; Vale^nana

d'inica L., un peu plus haut, dans un petit bois de

vergnes {Alnus (jUitinosa Geertner) ;
Adonis flammea

Jacq. , et Coronilla scorpioïdes Koch , dans le champ

argileux qui esta coté; Adonis autiininalis L., répandu.

dans les champs cultivés qui avoisinent le Codeau
,

rive droite
,
près de Saint-Martin ;

Xantliium struma-

rium L., sur le chemin de Rosette , et tout près de

là, Echinospermum Lappula Lehm., dans une vigne;

Ophrijs aranifera Huds., dans un pré ; Fes/wca loiiacea

Huds., dans un autre pré, sur la rive gauche du

même ruisseau
, derrière l'abattoir de Bergerac; Tliaiic-

trum fiaviim L., dans le fossé qui borde ce pré.

Je ne dois pas oublier quelques autres plantes qui

croissent entre Bergerac et la rive gauche du Codeau,

à l'ouest. Ce sont : Trifoimm ekçjaus Savi ! Polycarpon

tetraphyllum L. , Matricaria Cliamomilla L. , dans le

jardin du Petit-Séminaire; Bromiis secalimis L., dans

la cour de cet établissement
; Papaver argemone L.

Veronica tripliyllos L., Apera Spica venu Pal. Beauv.,

Gastridium lendigeruni Gaud., dans les champs sablon-

neux qui avoisinent le même établissement ; Cyiio-

glosswn pictuni Ait., autour du cimetière des catholi-

ques , le long du chemin
;

Clirysaniliemiwi segeliini

L.., entre le même cimetière et le moulin de Caville,

au bord d'un champ. Si, en cet endroit , on s'appro-
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che du ruisseau, on aperçoit des feuilles rubanées

qui couvrent le fond de son lit (1er août 1845). Ce

sont des touffes de gaines
, transformées en feuilles

,

du Scirpus iaciistris L. (forma foliosa Ch. Des MouL).
Traversons la Dordogne

; la plaine , sur la rive

gauche , diffère peu de celle que nous quittons. On
a devant soi les coteaux de Montbazillac et du Fuma,
qui produisent le vin blanc très-estimé

, dit de Ber-

gerac. Le Nasturtium ampliibhim R. Br. croît dans un
fossé , au bourg de la Madeleine ; le Carex disticha

Huds. dans un pré humide, entre Bergerac et Saint-

Laurent. Au pied du coteau
,
près de la route d'Eymet,

Helminlliia echioïdes Gasrth. ; au bord des fossés de la

montée , Peucedamint Cervaria Lap. et Odontites Jauber-

îiana Bor. L'O. clirysantka Bor. se montre dans le

champ qui est au-dessus. Au sommet du coteau se

trouve une de nos espèces montagnardes , Lonicera

Xylosteum L.
;

puis , après une vigne où croît le

Calendula arvensis L., on atteint le moulin à vent de

Malfourra.

De ce point , on domine la plaine , au milieu de

laquelle serpente la Dordogne : elle est magnifique !

Son étendue depuis Creysse
,
qui se montre à l'est

,

jusqu'à Sainte-Foy-la-Grande à l'ouest , est d'environ

25 kilomètres en longueur , et de 10 à 12 en lar-

geur. On a tout près de soi , vers la droite , le

château de Montbazillac ; en face , les vignobles qui

bordent la vallée au nord et au nord-ouest, les Farcies,

Mont-de-Neyrac , Rosette , le Bout-des-Vergnes , Pes-

siau ; à gauche , la hauteur appelée Manelou ,
au-dessus

du Monteil. Là, j'ai observé certaines Orchidées qui

semblent y vivre en société : Plataniliera bifolia Rich.,

P. chlorantka Cust., Oplirijs apifera B.uds., 0. Scolopax

Cay., Neottia ovata Rich., Himantlioglossum lûrcinum Rich.

Derrière la hauteur et au sud , à environ 20 kilomè-

tres , se trouve Eymet sur le Dropt. Là croissent :

sur les ruines du château, Clieiranllius Clieiri L.,

Dianthus CarijopliijLlus L. ; dans une fontaine , à l'est,

Nijmphœa alba L., qui vit aussi dans le Dropt. Dans
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\m pré, sur la rive gauche de cette rivière, Soiichus

arvensis L. ; au bord de la même rivière , Euphorbia

verrucosa L. ; dans sou lit ,
Sagittaria sagittcefolia L.

;

sur un coteau voisin , exposé au midi, Latliynis latifolius

L. , Xerantliemiim cyiindracevm Sm. , Linum striclumL.,

Ophrys Scolopax C. ; sur un coteau voisin , derrière le

village de La Roque. Dendrantliema Parthenium Cb. Des

M. {Matricaria L.) ; sur la hauteur appelée Peij de La

Roque , Coriaria myrtïfoiia L.

Je laisse Malfourra et je me dirige du côté de Montba-

zillac , 011 je récolte : dans le parc du château, Sanicula

europœa L., Orcliis fusca Jacq., Anacamptis pyramidalis

Rich. ; sur le mur de clôture du parc, Cheirantims Cheiri

L. Le Cephalantliera ensifo lia Rich. croît auFaget, près

Montbazillac ; et le Linosyris vulgaris Cass. un peu plus

loin , vers l'est , au bord de la route de Rergerac à

Agen , sous le Colombier.

En rentrant à Rergerac par la plaine , on voit le

Trifolium maritimum Huds., abondant dans les prés

voisins du château des Termes ; dans les fossés du

château de Lespinassat , Ranunculus sceleratiis L.] dans

un champ voisin, Lailiyrus Nissolia L., et Trifolium

striatum L.
;

près de Rergerac , au bord d'un fossé

desséché , T. glomeratum L, ; à l'entrée de la ville ^

sur la rive gauche et en amont du pont , se trouvent

trois espèces dignes d'intérêt ; derrière les maisons,

LoUum multiflorum L.
;
plus loin, sur la berge, Smyrniuni

Olusatrum L. (M. de Dives), et Heracleum Lecolài

Godr. et Gren. ; vis-à-vis , sur la berge plus chaude-

ment exposée de la rive opposée , Gnapliainmi luteo-

album L., Centaurea solstitialis L. (M. E. de Riran) ,

Corynephorm canescem Pal. Reauv., Bunias Erucago

L., Salvia Sclarea L.

Je passe au nord de la ville , où M. de Dives m'a

fait recueillir , au bord d'un fossé , le Cochlearia

Armoracia L. Un peu plus loin , dans un autre fossé

voisin de la rive gauche du Codeau , vit le Lecrsia

oryzoidesSw. Je m'avance vers Pombonne, et je m'arrête

dans le bois de Corbiac
^

qui est à côté , sur la

même rive. 3
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On peut faire là , ou dans le voisinage
, d'excel-

lentes récoltes : au bord du bois taillis, PotentiUa

splendens Ram.; vers le fond du même bois, .4ttf/ro-

sœmum officinale AIL, Lnzula pilosa Willd. ; dans un
enfoncement , Aspidium aculeatum Sw.

;
plus loin

,

A . ancjidare Kit. ; dans l'intérieur du bois , Isopyrum

ikcdictroides L., Cardamine impatiens L., Scilla bifolia

L., Polygonatum mulliflorum AIL; au fond, sur les

bords du ruisseau, Eupliorbia dulcis L. et Carexsijlvatica

Huds. ; en dehors du bois , dans un endroit rocail-

leux et ombragé , Fragafia elatior Ehr. ; un peu plus

loin et au-dessous , au bord d'un pré , Saiix amygdalina

L.
; au bord du ruisseau , à côté de la passerelle

,

Thalictrum flavum L.

En suivant la vallée du Codeau , et laissant Lembras

à gauche , on arrive à la Ribérie.

Sur le coteau voisin et en friche, au-dessus de la

route , en face du village , le Micropus erectus L. se

fait remarquer par son duvet cotonneux, qui rend

ses fleurs et ses graines invisibles ; sur le coteau

opposé, au nord, \e Polycfala calcarea Sch.^ le Linum

salsoloides Lam. et le Buxus sempcrvirens L.
;
près du

même village , du côté de Cayzac , on retrouve le

Calendula arvensis L.

Au retour, VHeiiclirysum Stœclias DC, orne
,
par ses

capitules d'un jaune luisant , le bord de la route
,

où il abonde entre la Ribérie et Lembras. A droite

,

la crête du coteau nourrit l'élégant Kœleria valesiaca

Gaud., et cette singulière orchidée, qui doit son nom
d'Orchis bouquin , Himanthocjlossum liircimim Rich.

,

autant à la forme de ses fleurs qu'à son odeur de

bouc. A gauche et à côté du presbytère de Lembras

,

est un rocher que la grande Pervenche , Vinca major

L. décore, au printemps, de ses belles fleurs bleues.

Dans le jardin du presbytère , Erodimn moscliatum

L'Hérit.
; dans le champ voisin , au sud , Asparagus

officinalis L., probablement échappé des cultures
,

Diplotaocis viminea DC, et Erytiiœra putchella Fries.

Plus loin
, sur la pente que parcourt la route , aux



— 35 —
abords de l'avenue de Malsinta, Clilora perfoUataL. .

Opiirijs Scolopax Cav., 0. aranifa^a Huds., et au bord

d'un fossé nouvellement creusé , Clinjsanlhcmiim sccje-

ium L. Dans un pré voisin et très-humide , Carex

Hornscliucliiana Hoppe
;

plus à l'est, au bord d'un

fossé , Aira cœspitosa L. ; sur la rive gauche du Codeau,

à côté du pont de bois, Rosa andecjavensh Bast. ; un

peu plus bas , dans un fossé et dans la fontaine que

domine la route , ZanniclieUîa palustris L. ; au bord

de cette route , Teesdalia midicaidis R. Br. ; au bord

du champ si-tué entre la nouvelle et l'ancienne route ,

près d'un taillis , Potentilla argentata Jord. ; dans le

même champ, Tolpis umbeltata Bert., qui n'est pas

rare au nord-ouest de Bergerac ;
enfin , au-dessus du

taillis, du côté de Malsinta , Centaurea serotina Bor.

En traversant la vieille route , on passe près d'un

pré où croît , au printemps , le Prhnida officinalis

Jacq.
,

qui manque dans toute la plaine , et l'on arrive

au pied de la colline appelée Mont-de-Neyrac, à l'ouest

de Pombonne. Sur la droite , en montant par un

chemin peu pratiqué , on retrouve le Rosa andeffa-

vensïs Bast.
;
puis , dans un bois situé sur la colline,

Ervum tetraspermum L., Laserpitium laûfoimm L.
,

Luzula multiflora Lej., Carex pallescens L., Arrfiena-

tlieriim Tliorei Du Rieu in Des MouL Catal. ; dans

un champ voisin , Saponaria Vaccarla L.

Le coteau qui s'étend depuis le Mont-de-Neyrac

jusque vis-à-vis le Bout-des-Vergnes , est loin d'offrir

une pareille réunion de bonnes plantes calcicoles ; le

terrain y est caillouteux, mais mêlé d'argile. On y
trouve des individus clairsemés de Veronica acinifoLia

L., et dans un lieu frais et inculte, à Rosette et

ailleurs, VEuphorbia pilosa L.

Au Bout-des-Vergnes et sur les coteaux voisins

,

je signalerai quelques espèces dignes d'intérêt : dans

une vigne au nord du village, Tragopogon major

Jacq., AUiuui Ampeloprasum L., (.4. polijantlium Rœm.
et Sch., Boreau), et au bord de la même vigne,

Podospermum laciniaiiim DC. ; dans les champs cultivés
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à Pouest, Eufragia viscosa Benth.
; à l'est, Eragtostk

pilosa Pal. Beauv.
; autour du village, Ranunculus

sceleratus L. ; dans la propriété du Petit-Séminaire

de Bergerac, Barbarea prœcox R. Br., Trtfolium anc/us-

tifoinim L., Lotus hispidiis Desf., L. diffusus Sol., qui

ne doit pas être confondu avec L. angustissimiis L.,

Peplis porîula L., Staclujs arvemis L., AUium Amansït

Bor. {A. pallens Saint-Amans, non L, ). Les bords

du fossé profond qui environne cette propriété nour-

rissent les plantes suivantes : Epïlobimn tetragonum

L., Ervum tetraspermum L., Calamagrostis epigeios Roth
;

un peu au-dessus , dans des lieux incultes : Rosa

gallica L., Platantliera bifolia Rich., Carex pallescens

L., Orobanclie Ulicîs Ch. Des Moulins, sur les racines

de VUlcx namis Sra. ; cette orobanche me parait distincte

de VO. cruenta Bertol.

Je signalerai encore , du côté de Sainte-Foy-des-

Yignes , Lijthriim hijssopîfoUa L., Spirantlies œstivaUa

Rich. ; et à l'ouest du village , dans un lieu frais

du vallon de Sarrasi , Luzula maxima DC.

En sortant du vallon de Sarrasi , on entre dans

celui de Sansère, qui aboutit au sud à la plaine de

Bergerac. Sur le penchant de la colline , au nord-

ouest du hameau de Sansère , un lieu humide et boisé

offre le Lobelia urens L., et le Peclicularis sijlvatïca

L. Le Moniia minor Gm. croit tout à côté, dans un

endroit sablonneux et un peu humide ; on trouve

aussi , aux bords du ruisseau , et dans les prés hu-

mides qui s'étendent jusqu'à la route, Cirshim palustre

Scop., C. anglicum Lam., Caltlia palustris L., Carum

verticUlatum Koch. , Ggmnadenîa conopsea R. Br., Oplirys

fusca Willd. , Spirœa Filipendida L. Sur le coteau

qui domine cette route , à l'ouest , croit le Cisttis

salvîœfotius L. , très rare dans le département. On
trouve encore , dans le pré marécageux situé au pied

du même coteau
,

Myosotis strïgulosa Reichb. et M.

lingulata Lehm. , Orcliis viridis AH. et Fritïllaria

îneleagris L. Un peu plus loin
,

près du château de

Labaume , Schyus sijlvaticus L. ;
au bord d'un taillis,
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entre Toutifau et Pessiau, Triodia decitmbens Pal.

Beauv., Ornitliopus ebracteatus Brot. ;
dans un champ

voisin , à l'ouest , lllecebrum vertïcUlatum h. ; sur le

coteau qui domine Pessiau , dans une vigne , Lotu^

diffusus Soland.

Je ne dois pas omettre de signaler , dans la vallée

de la Dordogne
,
quelques autres plantes qui ne sont

pas rares au nord-ouest de la ville de Bergerac, et

qui méritent une mention. Les unes, telles que

Papaver Arcjemone L., Neslia paniculata Desv., Vicia

billiijnica L., V. uncinata Desv., V, segetalis ThuilL,

Latliijrus sphœricus Retz., Bupleurum protractum Link.,

B. rotundîfolium L., Orlaija cjrandiflora Hoflm , Tur-

genia lati/olia Hoffm., Specularia liybrida A. DC, Era~

grostis megastacliya Link., Briza minor L., y croissent

dans les cultures. D'autres, telles que Banunculus

parviflorus L,, Senebiera coronopus Voir ., Braba muralis

L., Mœncliia erecta FI. der Wetter. ,
Malva nicœemis

AU., Oxalis cornicuiata L., y recherchent les lieux

incultes et gazonnés. Les Orchis laxiflora L., ustulata

L. et coriopliora L,, s'y montrent dans les prés gras.

On y voit aussi le Serapias lingua L., qui semble

préférer les prés secs et les pelouses. Le Vicia Bobartii

Forst., s'y fait remarquer sur la lisière des bois,

par ses ileurs rouges. VEquisetum Telmateia Fhrh.

y tient dressées
,
pendant les premiers jours du prin-

temps , au bord des fossés gras et humides , ses

grosses tiges fertiles , et le Vinca major L. y lève

timidement sa tète , au pied des haies.

Avant de quitter cette immense plaine
,
que domine

à l'est la flèche hardie du clocher de la nouvelle

église de Bergerac, je salue en passant ce beau monu-

ment , honneur de la contrée , et me dirigeant vers

le nord-ouest, j'entreprends l'étude de la vallée de l'Isle-

De Monpout , où l'on voit
,

près de l'église , le

Sisymbrium poiyceratiiim L., je me hâte de descendre

dans la plaine de Ménestérol
,

paroisse qui
,
pendant

plusieurs années , fut confiée à mes soins , et où je

retrouve de précieux souvenirs. Jjur la rive droite



— 38 —

de llsle. près et en aval du iponi ^ VAitluea officinalis

L. montre ses jolies fleurs rosées, et le Thalïctnim

flaviim L. son gracieux feuillage. Plus bas encore , le

Trapa natans L. étale, à la surface du courant, ses

feuilles deltoïdes , à pétiole ballonné , tandis qu'à

côté de lui le Batraclimm [iuitans Lam. laisse molle-

ment flotter ses longues tiges. V Ihfdrockaris Morsus-

ranœ L. est cantonné près du rivage, à l'entrée du

canal qui conduit Feau à l'écluse , et se mêle aux

tiges nombreuses du Scirpus lacustris L. Je dois signaler

aussi , en cet endroit : Cyperus badins Desf
.

, Carex

pseiidocypenis L., et Leersia oryzoides Sw. h'Ervum

gracile DG. croît en abondance dans le champ situé

derrière la maisonnette de l'éclusier.

L'église de Ménestérol est fort ancienne et incon-

testablement la plus remarquable de la vallée de l'Isle
;

on l'a restaurée depuis peu , et elle mérite d'être visitée.

'VÏJordeum secaiinum Schreb. a paru une seule fois

à côté du chemin , non loin de l'église. VAmaranthns

Mlbiis L. y s'est montré aussi une seule fois au coin du

presbytère , du côté du jardin ; il provenait évidem-

ment d'un échantillon en fruits mûrs
,

que j'avais

récolté quelque temps auparavant aux bords de la

Garonne
,
près de Marmande.

A l'ouest de Ménestérol, et en laissant à gauche

Salazard , où je rencontrai en 1849 , dans un fossé
,

YAiopecurus fiUvus Sm., le lieu dit Barbaroux appelle

spécialement mon attention. C'est là que , le 25 mai

de la même année 1849, j'ai observé pour la pre-

mière fois la renonculacée à laquelle j'ai donné le

nom de Batracliium radians. Lorsque le commence-

ment du printemps a été pluvieux , elle abonde dans

tous les fossés, et s'y maintient jusqu'à la fin de

juin. Si , au contraire
, les fossés ont été peu alimentés,

elle y est rare. Je vois d'abord , dans un fossé profond,

le Callitriclie platycarpa.liwiz. en abondance , couvrant

la surface des eaux
;
j'aperçois en même temps , dans

le même fossé, un Batrackiiim submer§,é : je le pêche

aussitôt , et je reconnais sans peine le B. trichophyilwn
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Chaix. Je remarque ensuite dans le champ voisin

,

qui est inculte , le Xerantliemum cylinclraceum Smith.

Un peu plus bas , dans un autre fossé presque

desséché
,

je revois enfin le Bairacliium radians parfai-

tement caractérisé. Les nombreuses générations qu'il

a traversées ne l'ont point modifié.

Plus bas encore, dans les prés et les fossés de

Marcillac et des Grilhauds , le Pedicularis paliistris

L. , VIsnardia palustris L. , le Peplis Portula L., et

Cyperus badins Desf. annoncent la nature marécageuse

du terrain , tandis qu'au bord du chemin qui longe

la plaine , et dans les moissons environnantes , les

Trifolhtm angustifolium L., Ornithopus roseus Duf.,

0. compressiis L., et Linaria spartea Hoffms. etLink.,

accusent la présence des sables. Un fossé plein d'eau

stagnante est égayé par les petites corolles blanches,

striées de rose, du Veronica scutellata L., etleBatra-

cliium aquatile Wimm. y déploie ses dernières fleurs.

Le Myosotis strigulosa Reich. semble avoir disparu du

pré voisin , o\x il était jadis si abondant. Au Terrier-

ïombat je trouve , au bord d'un champ cultivé , le

Cynosîirus ecliinatus L. ; mais je cherche en vain le

Fumaria parviflora Lam. dans un jardin potager, où

il foisonnait autrefois. Laissant au nord le village

des Juches , où je découvris en 1849 , au pied d'une

haie , le Fumaria Borœi Jordan, je suis , sur la droite,

un sentier, au bord duquel se renconti-ent le Silène

(jailica L., le Lotus Impidus Desf., et qui me conduit

à la station d'un autre Fumaria, abondant dans un
jardin potager au Palénas ; c'est bien la forme que

j'y observai il y a 14 ans , forme intermédiaire aux

Fumaria Borœi Jord., et F. Bastardi Bor., laquelle,

à mon avis , doit être rapportée à cette dernière espèce.

Le Lepidium Smitliii Hooker et le Nasturtium pyre-

naicum R.vBr., vivaient modestement autrefois au bord

de la route, près de l'ancienne métairie du Palénas.

Ils ont disparu. Le Banuncuius opIiioglossifoUus Vill. croît

un peu plus haut dans un fossé. Le Scilla autumnalis

L. a élu domicile dans une friche, entre le Palénas
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et les Grilhauds. La période de végétation est passée-

pour les trois premières de ces plantes , et n'a pas

encore commencé pour la dernière (17 juin).

En allant à la Gravette, et sans m'arréter au

vulgaire Plantago Coronopus L., je vais droit au taillis,

oi^i j'avais observé, il y a plusieurs années, VArenaria

montana L. 11 y manque aujourd'hui. Un peu plus

loin , au bas du coteau de la Rose , on voit : Helian-

thenmm guttatum Mill., Filago gallïcah,^ Conjnepliorus

canescens Pal. Beauv. Le lieu appelé le GoUier, près

de Marzat , est à droite : c'est là que j'avais décou-

vert , en mai 1850
,

le Lepidium Smithîi.

Vers le sommet de ce coteau , d'où l'on domine le

hameau de Marzat , VArrlienaterum Thorei Du Rieu

se montre çà et là ; et un peu plus haut encore
,

VAlisma natans L. nage dans un fossé. En face et

vers le nord , on voit le village de Marragoux

,

deuxième localité oii j'observai jadis le Fîimaria Borœi,

toujours au pied d'une haie. Lamarzeix est à une petite

distance vers l'est. On y trouve le Raminculus cliœro-

pkijUos L., au bord d'un chemin; le Lupinus reticu-

latus Desv., dans un champ sablonneux; VUtricularia

vulgaris L., dans l'étang situé près du hameau; le

Myosotis palustris With., et le Pinguicula lusilanica

L., au-dessous, dans un lieu frais et ombragé.

A l'est, le plateau de Montignac offre quelques

plantes qui méritent une mention particulière : près

et à l'ouest de la petite église , sur un plan incliné
,

très exposé au soleil, Lijclinis coronaria Lam., dont

l'indigénat me paraît douteux
; dans une haie

,
près

du cimetière, une 3«io station du Fiimaria Borœi; et

dans le fossé voisin, Banuncnlus sceleratus L. ; un peu

plus loin, vers le nord-est, lieu dit les Joignies

,

Sur le bord d'un chemin , Nastiirtium pyrenaicum

R. Br. L'abbaye de Vauclaire , bâtie au-dessous de

Montignac , sur la rive droite de Tlsle , et qui se

trouvait dans un état de conservation peu ordinaire
,

a été heureusement rendue , depuis quelques années
,

à sa destination primitive : les disciples de Saint
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Bruno peuvent s*y livrer paisiblement aux pieux exer-

cices de la vie solitaire. VArabis sagittata DC. ? croit

sur le mur d'enceinte, au nord, et dans un pré, à

l'ouest, Spirantlies autumnalis Rich. , et Stachys pa-

lustris L.

Du point élevé où mon herborisation m'a conduit,

la vue s'étend au loin dans la plaine : à l'est,

jusqu'à Mussidan ; et à l'ouest, jusqu'au delà des

limites du département de la Dordogne, dans celui

de la Gironde. L'Isle , contrariée dans son cours par

divers barrages destinés à élever son niveau
, y

promène ses eaux bourbeuse entre des rives d'un

aspect triste et dénudées par le service du hallage.

Au sud et au-delà de Monpont , s'élève le mamelon

isolé qui porte le nom de la Tour. 11 avoisine le lieu

où je rencontrai , le 22 juin 1849 , le Vicia cassubica

L., au bord de l'ancien chemin de Monpont à Sainte-

Foy-la-Grande.

En descendant, je trouve à Marzat , dans un mince

filet d'eau, le Montia rivularis Gm., et plus bas, dans

un fossé bien connu de moi , le Batrachium triparti-

tum Sch. ; VAlopecurus bulbosus L. habite un pré

voisin. Sur la gauche , un autre pré dépendant du
village de ViroUe , au-dessous de Merlerie , offre une

nouvelle station de Lepidium Smitliii Hook.

La saison est trop avancée pour permettre de

retrouver à l'est du bourg de Ménestérol, le Ranun-

culus ophioglossifolius Yill., que j'y ai observé autrefois

dans un fossé , au bord du chemin qui rejoint la

route départementale. Le Linum gaUicum L. étale dans

un champ peu éloigné de cet endroit , ses petites

fleurs jaunes, disposées en corymbe paniculé.

Tel est l'ensemble de ce que la plaine de Ménes-

térol et les coteaux environnants offrent de plus

remarquable en fait de phanérogames. La surface de

cette plains est peu élevée au-dessus du niveau de

risle : aussi est-elle souvent envahie par ses eaux

,

surtout depuis que la rivière a été canalisée. Quoique

cette plaine jsoit sablonneuse , elle retient les eaux
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pluviales, qui vont se réfugier dans les fossés dont

elle est sillonnée en tout sens : c'est ce qui explique

la présence des nombreuses plantes aquatiques qui

y vivent.

Je fais une courte apparition dans la vallée de la

Crempse
,
qui débouche dans celle de l'Isle à Mussi-

dan , et je n'ai que deux plantes à y signaler, mais

elles sont rares : Rhagadiolus edidis Gaertn., au bord

d'un chemin , sur la rive droite de la Crempse , à

l'entrée de Mussidan , oii elle a été découverte par

M. Oscar de Lavernelle (3 juin 1852); Centrantlius

calcitrapa Dufr., à l'extrémité opposée de la vallée, sur

un mur , dans le jardin du presbytère de Beauregard.

A l'est de Beauregard , une charmante bruyère à

fleurs d'un rose tendre {Erica vagans L. ) couvre la

lisière du bois de Fouleix ; le vallon de Fouleix

commence et se dirige vers le sud. Là , des fleurs

d'un rose vif et foncé annoncent la présence du

Ceplialantliera rubra Rich. Un peu plus loin, sous le jardin

de l'Hospice du Coder , les fleurs jaunes et les feuilles

ternées de VOœaiis cornïcidata L. se mêlent au gazon.

Les autres plantes intéressantes qui appartiennent

au môme vallon , ou à ses environs , sont en petit

nombre ; Acer monspessulanum L. à. l'ouest
,
près du

village d'Hiéra; Myosotis lingiilata Lehm. dans le

vallon très humide , au-dessous de Fouleix ;
Prhnula

acaulis Jacq., et P. oflicinalis L., qui se montrent

çà et là
,

parfois accompagnés du P. variabilis Goupil,

leur hybride probable; Oplirys pseudospeculum DC,
qui parait , au commencement d'avril , sur le coteau

de FHermitage , à l'est ; Fumaria VaHlantii Lois.
,
qui

abonde dans les champs cultivés
,

près du hameau

appelé Pécanel , tout près du vallon ; Orobanche epithy-

mzfîu DC, qui parfume les friches ; G?/m)iadem« of/ora-

tissima Rich., dans l'intérieur du vallon, près du moulin

de Galet; anÛR Saponaria Vaccaria L., dans un champ

cultivé, à l'entrée du vallon, près du hameau du Luquet.

Nous voici parvenus à la vallée du haut Codeau.

On la traverse pour aller vers le sud ; et en descen-
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dant du coteau qui est en face du château de Laver-

nelle, on trouve : Ononis Natrix L-, Convolvulus

cantahrica L. , Epipact'is microphyUa Sw., Aspidium

Tlielypteris Swartz., et, au bord du ruisseau qui

coule au pied du même coteau , Anagallis tenella L.

Le Blecimum Spicant Sm. habite les trous creusés

pour l'extraction du minerai de fer , sur divers points

du bois de Lavernelle. Le Nepeta Cataria L. vient

au bord d'un chemin
,
près de la forge de Monclard.

La découverte de ces diverses plantes est due à

M. Oscar de Lavernelle.

La vallée de la Dordogne est proche, et j'ai hâte

de la rejoindre , à 8 kilomètres en amont de Ber-

gerac, pour y indiquer encore quelques bonnes localités.

Au-dessus de Mouleydier
,
près de l'endroit où croît

en mai VOrchis fusca Jacq., la vue plonge presque

à pic sur le fleuve
,

qui s'est creusé un lit profond

dans le roc vif ; ses deux rives forment un contraste

frappant. La rive droite, sur laquelle est pratiqué

le chemin de hallage, est entièrement nue, tandis

que la rive gauche est couverte de verdure et boisée

de distance en distance. Sur le chemin de hallage,

entre Mouleydier et Creysse ,
VEuphorb'm Gerardiana

Jacq. frappe les regards par son élégant feuillage.

La berge herbeuse et ombragée qui donne l'hospitalité

à VÂrabis alphia L. descendu de l'Auvergne , au

Lyclinis diurna Sibth., à VHeracleum Lecokii Godr. et

Gr., et au Crépis paludosa Mœnch, est en face. Je ne

dois pas omettre le Doronicum Pardalianches L., qui

abonde le long de la même berge , ni le Panicum

vaginattim Sm., Gren., et Godr., qui , venu d'Amérique
,

puis de Bordeaux , s'est naturalisé là et ailleurs ,
dans

le lit de la rivière , d'où il ne se propage pas dans

l'intérieur des terres.

Les champs sablonneux , voisins de la rive gauche^

n'offrent rien de nouveau pour la flore duranienne
,

à l'exception du Petrosetinum seçjetiim Koch, découvert

dans les moissons par M. Eug. de Biran.

Au 3U^-ouest du domaine des Guischards qui appar-
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tient à ce botaniste, se trouvô le fossé au nord

duquel nous rencontrâmes , le propriétaire et moi
,

en avril 1846, le Veronïca montana L., et une forme

extraordinaire du Cardamine sijlvatica Link, que j'ai

nommée, probablement à tort, C. duranîensïs : cette

forme n'y a plus reparu. Je dois mentionner , autour

du même domaine, Stellarïa uliginosa Murr., Alope-

curus fiilvus Sm., Hordeum secalimun Schreb., et enfin,

Arabis virescens Jordan., qui végète sur la pente d'un

ravin
,
près de la rive gauche. Je dois la plupart

de ces plantes à l'obligeance de M. Eug. de Biran.

A travers les arbres qui bordent la Dordogne , on

aperçoit vers l'ouest l'église de Creysse. Le Salvia

verbenaca L. croit devant la porte de cette église

,

et sous la terrasse du château de Tiregand , à un

ou deux kilomètres de Creysse.

En remontant les bords de la Dordogne, je signa^-

lerai
,
près du port de Lanquais, Verbascum tliapsiforme

Schrad. ; au haut de la berge, Psoralea bitmninosa;

enfin , sur un rocher éboulé de la môme berge
^

Ononis Columnœ Ail.

Je fais une courte station au Bugue, après avoir

récolté , le long de la route en corniche qui domine

la rivière, et qu'on nomme le Cingle du Buçjiie : Linum

salsoloides Lam., Ojtisus supinus L., Ononis NatrixL.j

Inula montana L. ; au-dessus
,

sur la pente raide et

scaturigineuse , Scliœnus nigricans L. ; et au bord de

la Vézère , au-dessous du Bugue , Poientilla anserina

L., et Eupliorbia platijpfiylla L.

Continuant mon voyage à travers notre Sud-Ouest

,

j'entre dans le département du Lot
,
que je ne fais

guère que traverser , en observant VJ^gilops triunciatis

L. près de Gourdon , au bord de la route qui conduit

de cette ville à Cahors.

A Cahors , cependant , une herborisation intéres-

sante m'était réservée. Dans une rue détournée, près

du Grand-Séminaire, Xanthium spinosum L., Urtica

piluiifera L.j et sur un mur de cloiure ^ A Isine rmicro-

iiata L. Au-delà du Lot, qu'où traverse sur le pont



— 45 —

ûe Valendre , remarquable par les haiiles tours dont

il est chargé , on trouve à gauche la fontaine des

Chartreux. Je recueille sur le chemin qui y conduit :

Melilotus alba Desrouss. , Centaiirea maculosa Lam.
,

Podospenmim calcitrapœfolium? DC, Lactuca cliondriUœ-

flora Bor. , Calamintlia Nepeta Clairv. , Aristotochia

longa L.

Voici la fontaine : l'eau qui s'en écoule, remar-

quable par sa limpidité, est assez abondante pour

servir de force motrice aux usines placées dans son

voisinage. Une perche
,
plongée dans le bassin de la

source , m'amène plusieurs longues tiges de l'espèce

la plus commune peut-être de son genre ,
Batracinum

tricliopliyUum Chaix

.

Les escarpements voisins , en apparence stériles

,

offrent des plantes dignes d'intérêt ; ils sont d'un

accès difficile. J'eus le plaisir d'en rapporter une

assez bonne récolte : Saponaria ocijmoïdes L., en mau-

vais état, Coriaria myrtijotia L., Pistacia Tereb'milius

L., Rlms Coriaria L., Ononis Columnœ AIL, Psoralea

bitiimïnosa L., CoronUla Emerns L., Ceplialaria leu-

cantlia Schrad., Linosyris vu
l
garis Cass., Aster Amellus

L., Artemisia campfiorata VilL, Catananclie cœrulea L.^

Pliyllirea média L., Jasminum fruticans L., Chlora

perfoliata L.

Profitant des instants que laisse la diligence ,
soit

aux relais , soit aux montées , je recueille à la hâte,

le long de la route de Cahors à Limogne : à Taloné

,

Satureia hortensis L., et Plantago Cynops L. ;
entre

Concots et Limogne : Delpliinium cardiopetalum DC.

,

Echinospermum Lappula Lehm., Euphorbia falcata L.
;

au-delà de Limogne , Crucianella angustifoUa L.

Je quitte les basses régions
,
pour m'acheminer vers

la région des montagnes : je prends donc la route

du Cantal.

A Cajarc, je salue en passant le coteau sur lequel

M. Bras a trouvé le Salvia officinalis L. Salvagnac

est en face , sur la rive gauche du Lot. La présence

en cet endroit de deux plantes , nouvellement recon-
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nues comme espèces , donnent de 1 importance à cette

localité. Je veux parler du Specularia castellana Lange

et du Pisiim Tufjetïl Lesson. Je dois la première de

ces deux espèces à M. le D. Bras, et la deuxième

à M. Sallel.

Je laisse deux stations fort intéressantes , éloignées

seulement de quelques lieues : l'une à droite, Piiij ou

Puecli-de-Volf , entre Deeazeville et Firmy (Aveyron),

l'autre à gauche? , Roc-Amadour (Lot), célèbre par

son pèlerinage
,
qui remonte jusqu'aux premiers siè-

cles du christianisme. Ici, à Roc-Amadour
,
j'ai observé

VArenoria controverm Bois., au-dessus des rochers en

face du bourg; VEupliorbia Gerardiana Jacq., et E.

Cyparissias L. au pied du coteau
,
près du même bourg

;

le Convolvulus ccmtabr/ca L. ; le Cancclis lepiopliyUa L.

et le Bromus squarrosusL.^ sur les escarpements, au-

dessus du sentier qui conduit à l'église; le Jasminmm

fruticans L. et le Pistacia Terebinihus L. un peu plus haut

sur les rochers; VArciiar'm grand^flora Ail., et le Pijre-

thrmn corijmbosimi Willd. sur les rochers qui avoisinent

le château.— Là, les espèces suivantes vivent en société

sur les flancs de la colline du Pmj-de-Vo'f : Lacîvca clion-

drellceflora Bor., Ârnieria plantoghfea Willd., Allïum

arvense Gussone , Carex breukoUis DC, (fr. Sait.)
,

Notlioclœna Marantœ R. Br. (M. A. de Barrau).

En montant la côte de Badignac
,
je saisis au hasard

quelques échantillons de deux plantes bien occiden-

tales , Sciilellaria mïnor L., et Avocfallh tenella L.

,

ainsi que le Blechmim Spiccmt Rotli.

Je me contenterai d'indiquer aux environs d'Aurillac,

oii je m'arrête à peine, Cemsus Padus DC, et Adoxa

Moschatellina L., au bord de la Jordanne ;
Barbarea

i7itermedia Bor., Sonchas arvensis L., et Gacfea arvensis

Schult., sur un coteau situé au nord-ouest de la ville.

M. de Rudelle m'a communiqué VErica Teiralix L.

et le Ceplialantliera pallens Rich., récoltés , l'un dans

la forêt d'Itrac, l'autre dans le bois de la Conda-

mine, près de la même ville.

J'ai hâte de m'acheminer vers les montagnes, en
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'explorant la vallée cle la Cère. Mon excursion sérieuse

commence à Vie, petite ville renommée, dans les

montagnes du Cantal
,
par ses eaux minérales. Je vois,

près de la fontaine minérale , VEpilobium obscurum

Sclireb., au bord d'une eau courante, et le Cijstop-

teris fragUis Bernh., sur un rocher au bord de la Cère.

Un peu plus loin , le Pobjpod'mm Drijopteris L. se

montre dans un trou de muraille.

En remontant le cours de cette rivière, on trouve

une gorge fort agreste : mon guide lui donne le nom
de Trou-de-la-Ruche fTraou-del-BourgnouJ. On pour-

rait faire là quelque bonne trouvaille. J'aperçois VArabis

cebennensis DC, caché sous un rocher , dans un recoin»

humide et presque entièrement privé de la lumière

du soleil ; ce genre de station explique son état

chétif. Le Stellaria nemorum L., VHypericum monta-

num L. et le Saœifraga rotundifolia L. croissent à

côté de cette rare crucifère. Un pied de Lunaria rediviva

L. tient ses larges silicules suspendues au-dessus de

ma tète ; il attend la main qui doit le cueillir, privi-

lège dont je suis redevable à l'agilité de mon guide.

Tout passage est impraticable par le fond du ravin ;

tournant à droite
,

je monte le long des bois qui

couvrent sa pente. Là abondent : Actœa spicata L.

,

Paris quadrlfolia L., Liizula nivea DC, Calamagrostis

sylvatica DC, et un peu plus haut dans un pré ,

Myosotis strigulosa Reichb. Le Géranium pliœum L.

n'est pas rare sur la rive gauche de la Cère , ainsi que

le Rubus idœus L. Au-dessous de Thiézac , une masse

rocheuse surgit au milieu d'un pré. C'est une sorte d'ag-

glomérat dont le temps me manque pour étudier la na-

ture. Je me contente de cueillir trois plantes , Saœifraga

liypnoides L., Scabiosa spreta Sord.^ et Hieracium boréale

Fr., qui croissent sur ses flancs. Le Sajcifraga Aizoon

Jaoq., amené sans doute par les eaux, s'est établi

au bord de la rivière.

En gravissant péniblement le coteau décharné qui

domine Thiézac, je récolte le Latfiyrus sylvaticus L.,

dont la racine s'enfonce profondément dans les ebou-
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kments pierreux ; le Centaurea serotina Bor. ; et
^

dans un pré humide, VEquisetiim limosum L. En
redescendant, pour me rapprocher des bords de la

Gère, je rencontre un pied de Trifoliiim aureum Poil.,

perdu sur le talus qui avoisine la route.

La végétation prend un aspect tout-à-fait monta-

gnard. Le Gentiana lutea L. apparaît déjà dans les

prairies ; sa taille majestueuse
, ses fleurs jaunes, ouver-

tes en étoile , la font reconnaître de très loin. Le

Dîantlius sylvaticus Hopp. se montre sur la pelouse.

Le Trifolium spadiceum L. n'est pas rare dans les lieux

humides , oii se dressent ses humbles capitules

,

d'abord d'un jaune d'or vif, puis très bruns. Le Laser-

-pitium latifoiium L. (var asperum) paraît sur un rocher

au bord de la route. Près du village de Saint-Jacques,

la collerette élégante de VAstraiitia major L. se montre

dans une haie à côté d'un Pnmw/a, qui présente une

particularité digne de remarque : sa capsule est sail-

lante. Je ne crois pas me tromper en lui donnant le

nom de P. elatior Jacq. Quelques autres bonnes plantes

apparaissent successivement aux bords de la rivière :

Ranunculus aconitifolius L. , Cardamine impatiens L.

,

Impatiens noli-tangere L., Ribes petrœum Wulf., Cirsium

Erisitliales Scop., Crépis paliidosa Mœnch , Polygontim

Bistorta L. En montant, au-dessous du hameau des

Chazes, la magnifique corolle d'un rose violet du

Géranium sylvaticum L. attire les regards ; un peu

plus loin , VEpilobium angustifolium L. montre ses

tiges élancées
,

qui se terminent en un long épi

de grandes fleurs purpurines, et le Sorbus Aria

Crants forme un arbre haut de plusieurs mètres.

Je laisse les Chazes à gauche, pour recueillir, au-dessus

de la vieille route , une chicoracée , Crépis grandiflora

Tausch
,

que font apercevoir de loin ses grandes

calathides d'un jaune éclatant. Le Viola sudetica Willd.

étale sur la pelouse sa large corolle tricolore.

Encore quelques pas, et j'atteins la croupe du Lioran;

c'est une petite montagne située entre les sommets

appelés Plomb-du-Gantal et Puy-de-Griou. Sa position
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ôffi'e beaucoup d'intérêt : au sud-ouest, la vallée de ia

Cère, et au nord-ouest celle de l'AUagnon. Là , les eaux

se divisent ; celles-ci vont à la Loire par l'AUagnon

et l'Allier; celles-là à la Gironde par la Cère et la

Bordogne. Une petite source appelée Fon-de-Cère

vient au jour sur la croupe. Je signalerai dans le bois

qui couvre une partie de la surface du Lioran , au

nord : Diantlius syluntkus Hopp., Rosa alpina L.

,

Sambuciis racemosa L., Lonicera nigra L., Vaccinïum

Myrtillus L., Gentiana campestris L., Litzula niveaDC,

Calamagroslis syluaîica DC. — M. T. Puel y observa

autrefois le Pijrola secunda L., et le Fr. Saltel le

P. rotundifolia L.

Il me restait à visiter les deux pics que je viens

de nommer. Je commençai par le Puy-de-Griou. Au
début de l'ascension ,

dans un endroit un peu boisé,

Aconitum vulgare DC, Syst. (.4. Napellus L., var. v.

bicolor DC, Prod.
) ,

Meconopsis cambrica Vig. el Doro-

nictim austriaciim Jacq. Plus haut , les capitules rouges

allongés du Trifolium alphium L.
,

qui
,

grâce à sa

souche épaisse et à sa longue racine , brave en défi-

nitive la dent des bestiaux ; le Lycopodium Selago L.

se cache parmi les gazons , et , avant d'arriver à la

cime , les Gnaplialium sylvaticum L. , Arnica montana

L., Pliyteuma liemispliœriciim L. et Luzula spicata DC
se présentent successivement.

Le sommet du Puy-de-Griou n'est guère qu'un rocher

accessible par un seul côté. Je m'attendais à y jouir

d'un vaste panorama , mais il faut se résigner : un

brouillard épais
,
qu'un coup de vent suffirait pourtant

à dissiper , couvre en entier le haut de la montagne /

J'attends
, tout en m'approvisionnant de Meuut atka-.

manticum Jacq., Hieracium vogesiacum Mong., Calama-

grostis sylvatica DC ,
Avenu montana Yill. ,

Festuca

spadicea L. Peu satisfait d'un si maigre butin , je

me rejette sur les lichens
,

qui sont assez abondants

sur cette cime : Cladonia gracilis Fr., CL rangïferina

Ach., Cornicularia lanata Ach., Ramalina polymorplia

Ach., Unibilrkaria proboscidca DC. Cetraria ulandïca

Ach., Lecidea fusco-atra Fr. 4



— 50 —
Tout à coup , le voile se déchire , et deux immen-

ses précipices sont béants à mes pieds : d'un côté
,

la vallée de la Gère
,
que je viens d'explorer ; de

l'autre, celle de la Jordanne, qui se dirige de l'est à

l'ouest, et va se confondre avec la première au-dessous

d'Aurillac. Le Puy-Mary (1660 mètr.), rivai du Plomb,

s'élève au nord-est ; le Plomb lui-même
,
au sud-est,

domine toute la contrée.

Le flanc méridional du Puy-de-Griou (1652 mètr.),

est très escarpé ; n'importe , c'est par là qu'il faut

descendre. Les Viola sudetica Willd., Dianthus sylva-

ticus Hopp., Sîlene rupestris L., Potentilla aurea L.,

Alcliemilla cilpina L., Meum Mutellina Gaertn., Campa-

mda imtfoiïa Lam., Calam'mtlia grandijlora Mœnch

,

viennent grossir ma récolte.

Le Plomb, à cause de son altitude (1906 mètr.),

nourrit des plantes que l'on chercherait en vain sur

le Puy-de-Griou. Il est temps de visiter ce domina-

teur du massif du Cantal. En entrant dans le bois

qui avoisine l'ouverture sud de la percée du Lioran

,

une haute corymbifère se fait remarquer par ses Heurs

jaunes et ses longues feuilles elliptiques-lancéolées
,

toutes atténuées en pétiole : c'est le Senecio Fuclisii

Gm., auquel succèdent les Prenanthes purpurea L. et

Calamintlia grandiflora Mœnch. Les vieilles branches

des sapins {Abies pectinata DC. ) sont couvertes d'un

lichen qui ressemble à une longue barbe d'un blanc

jaunâtre ; c'est VUsnea barbata DC. que les botanistes

modernes ne distinguent pas spécifiquement de YU.

florida Hoffm. Celui-ci , dont la forme est buisson-

neuse, croît dans le bois du Lioran. Les branches

des sapins,nourrissent aussi VEvernia furfiiracea Fr.

,

qui y fructifie abondamment.

Au sortir du bois, j'entre dans les pâturages qui

couvrent le versant occidental du Plomb. Sur ces

montagnes
, tout ce qui n'est pas boisé sert de pacage.

De nombreux troupeaux y cherchent leur nourriture

et font une guerre acharnée aux divers végétaux

qui y croissent. On n'aperçoit de tous côtés qu'une
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verte pelouse sur laquelle se détachent çà et là

quelques pieds de Diantlms sylvaticiis Hopp., de Gen-

tiana lutea L., de G. campestris L. Des tapis d'une

verdure plus brillante
,

qu'émaillent les petites fleurs

jaunes de VEupfirasia minium Schleich., se présentent

de loin en loin. Le Saœifraga stellaris L. s'abrite

dans le creux d'une rigole humide.

La pente devient plus raide à mesure qu'on s'élève
;

VAlclieinilla alpina L., si remarquable par la teinte

argentée et le reflet soyeux de ses feuilles , commence

à se montrer. Paraissent ensuite : Biscutella arvernensis

Jord. Silène rupestris L., Potentilla aiirea L., Agros-

tis rupestris AIL, les Luzida spicata DC, et siidetica

DC. Je ne dois pas omettre le Silène ciliata Pourr.,

jolie plante essentiellement pyrénéenne , et qui , au

Cantal, semble exilée, ni le Scabiosa spreta Jordan,

dont le nom, à mon avis, n'est pas heureux. Qui

donc aurait pu se permettre de dédaigner une si

belle fleur? VAnémone alpina L. dresse fièrement sa

tête couronnée par les arêtes plumeuses de ses car-

pelles , tandis que le Pedicularis comosa L. laisse voir

ses capsules tristement desséchées et disposées en

épi. Le printemps est passé ; aussi , VAnémone ver-

nalis L. manque à l'appel; mais j'ai le plaisir de

recueillir , à la place peut-être qu'il a occupée, deux

belles graminées, Avenu versicolor VilL, et montana Vill.

Les plantes dont les noms suivent ne sont pas rares

sur ces hauteurs : Stellaria uliginosa Murr., Seclum

villosum L., Sempervivum arvernense Lecoq et Lamotte

,

Saxifraga Aizoon Jacq. , et bryoides L. , Gnaplialium dioicum

L., Senecio artemisiœfoliiis Pers. , Leontodon pyrenaicus

Gouan , Crépis grandiflora Tausch.
,
Campanula linîfolia

Lam. , Carex leporina L., Aîra flexuosa L. ; et parmi les

lichens , Cetraria cucullata Ach., Parmelia omphaloïdes

Ach.. et saxatilis Ach., Ramalina polymorplia Ach.

Du sommet du Plomb , l'œil embrasse un immense

horizon ; franchissant la foule des pics qui l'entou-

rent, la vue s'étend sur la plus grande partie du

plateau central. On voit au sud, et au sud-est plus
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de la moitié du département de l'Aveyron , offrant

l'aspect d'une vaste plaine ondulée. A l'ouest, j'em-

brasse d'un regard l'ensemble du pays que j'ai déjà

parcouru.

Les plantes qui habitent le sommet du Plomb méri-

tent d'être notées avec plus de soin. J'y vois autour

de moi : Viola sudetica Willd., Brassica montanajyC.y

Meiim Muîellina Gaertn., M. atliamanticiun Jacq., Poly-

gonum Bistorta L., Poa alpina L., Cerasûum arvense

L. ! au lieu du C. lanatum Lam., ou du C. Alpinum

L., que je m'attendais à y trouver.

Si l'on compare le Plomb au Puy-Mary , on est

frappé de la conformité de leur végétation. M. de

Rudelle a recueilli , au sommet du Puy-Mary , un

petit nombre de plantes qu'il a bien voulu me com-

muniquer : Brassica monlana, Viola sudetica, Poten-

tilla aurea, Leontodon pyrenaiciis , appartiennent à la

liste que je viens de dresser , ou à celle que j'ai

donnée plus haut. Trois autres n'ont pas été trou-

vées par moi , savoir : Pedicidaris verticillata h., qui

n'a jamais été observé sur le Plomb; P. foliosa L.,

que je ne pouvais y retrouver dans une saison si

avancée; enfin, Cerastlitm lanatum Lam., dont je ne

saurais à quoi attribuer l'absence, s'il n'était proba-

ble qu'il a été dévoré par les bestiaux qui , du reste,

ont tout ravagé sur la pente orientale du Plomb.

Néanmoins, le Trifolium /^at/ium Schreb., ]e Saxifraga

rotiindifolia L. et le Pingûicula vulgaris L. ont échappé

à leur voracité.

Faisant une petite excursion de ce côté
,

j'arrive

à un endroit appelé par les bergers Saut-vert, à

un kilomètre environ du sommet ; une petite cascade

y entretient la fraîcheur. Là vivent ensemble : Ranun-

culus aconUifoims L., Polygala depressa Wend. , Géra-

nium sybaticum L., Geum rivale L., G. montanum L.,

Jilchemilla vulgaris L., Valeriana tripteris L., Adeno-

styles Petasites Bluff et Fing. {A. albifrons Vichh.), Bartsia

alpina L.
, Veratrum album L., Luzula Desvauxii Kunth.

Un peu au-dessus de la cascade, on aperçoit comme
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petite quantité de neige que les chaleurs du mois

d^aoùt n'ont pas encore fait disparaître. Tout autour,

et à la distance de plus d'un mètre , la terre est

nue , et la végétation nulle. Je récolte cependant

,

mais un peu en deçà de ce petit désert , le Ptantago

alp'ma L., accompagné du Nardus stricta L. Le Fr.

Saltel a trouvé le Gentiana verna L. sur le même versant,

et un peu plus bas , à Pra-de-Bouc, le Junciis capitatua

Weigg. , VEriopliorum alpinum L. et le Pyrola secunda L.

Le ciel est chargé de nuages épais : quelques-uns

rasent la crête de la montagne. Un bruit sourd

,

précurseur de l'orage, se fait entendre. La descente
,

quoique escarpée, n'est pas difficile et me promet

un prompt retour au gite ; mais , vers le milieu du

versant, je suis assailli par une pluie à verse, qui

m'accompagne jusqu'aux Chazes.

Il me reste encore à signaler ,
autour du hameau

des Chazes, Cardamine sylvatïca Link., C. amara L.,

Diantlius monspessidanus L., D. deltoïdes L., Vicia Orobus

DC, Saxifraga stellaris L., Lysimacliia nemorum L.,

Ptantago serpentina Vill., Veratrum album L.

Les escarpements qui dominent au nord la station

du Lioran méritent d'être visités. Comme les bétes

à cornes qui se nourrissent sur ces montagnes
,

n'arrivent que très difficilement vers le sommet, à

cause de la pente qui est très raide, les plantes y sont

à l'abri de leurs dents. Aussi on peut y faire une

récolte abondante : Anémone alphia L., Aconitumvul-

(jare , A. Lycoctonum L. , Diantlius sylvaticus Hop.,

Epilobium collinum Gueclin , E. obscurum Schreb.
,

Sedum villosum L., Saxifraga Aizoon Jacq. 5. stellaris

L., Astransia major L.^ Lïbanotis montana \\{. , Chœro-

phyllum kirsutum L., Senecio Fuchsii Gm., Gnaplialium

sylvaticum L, Centaurea montana L., Circïum Erisitliales

Scop., Hypoclucris maculata L., Mulgedium Plnmïerï DC,
Crépis lampsanoides Frasl., C. grandiflora Tausch, Cam-

panida UnifoUa Lam., Thymus Ckamœdrys Fries , Cala-

mintlia grandiflora Mœnch , Luzula nivea DC. Ces



espèces , et plusieurs autres que i*on y rencontrera
,

car je n'ai pas la prétention d'y avoir tout observé,

sont bien suffisantes pour dédommager le botaniste

intrépide qui aura le courage d'escalader ces hauteurs.

Je me plais encore à signaler quelques autres espèces

remarquables, dont je dois la communication à

M. Malvezin : Coclilearia pijrenaka DC. , Diantlius

cœsius Smith., Veronica urticœfolia L., Pedicularis ver-

ticiUata L. , Andrnsace carnea L., Aspidium Lonchitis

Sw., Aspienium viride Huds., Lycopodium clavatumL.,

à la base du Puy-Mary
; Sempervivum arachnoideum L.,

Buplevrum ranunculoides L. , Streptopiis amplexifolius

DC, sur le Roc-Vacivière
; Thesium pratense Ehrh.,

sur le Puy-Bataillouse.

Je m'éloigne à regret des montagnes du Cantal,

pour faire une excursion sur celles d'Aubrac, en pas-

sant par Saint-Flour. Je recueille , comme souvenirs,

dans un lieu inculte au nord-est de cette ville, Lepi-

dium rudemle L., Géranium pyrenaicum L., Atriplex

rosea L., Sisymbrium Soph'ia L.

Après avoir descendu une longue côte bordée de

précipices
,

j'atteins une vallée , ou plutôt une gorge

profonde
,

qa'entourent de toutes parts des escarpe-

ments frappés d'une désolante stérilité.

C'est Chaudes-Aiguës. Mon dessein n'est pas d'y

faire un long séjour; je veux seulement visiter la

source thermale qui donne le nom à cette localité
,

et jeter un coup-d'œil sur la végétation du voisinage.

Avant d'arriver au bourg, trois plantes seulement,

croissant au bord de la route
, appellent mon regard :

Artemma campestris L., Senecio sylvaticus L., S. arte-

misiœfolîus Pers.

Ce n'est pas sans surprise qu'on voit sortir du
pied de la colline une source très "abondante et d'une

température si élevée. On assure qu'elle atteint 90° cen-

tigrades
; mais privé de thermomètre

,
je ne puis

que reconnaître par les usages auxquels on l'emploie,

combien la température de cette eau doit se rappro-
cher de celle de l'eau bouillante.
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Au bord du ruisseau appelé Bemontatou , et en

amont du bourg , on retrouve : Diantlius sylvat'icus

Hopp., D. deltoïdes L., Impatiens IVoU-tangereL., Doro-

mcum austriacum Jacq., Prenantfies purpurea L., Paris

quadrifolia L., toutes plantes que j'ai déjà observées

dans la vallée de la Cère. Je puis y ajouter seule-

ment : Sorbus aucuparia L., lllecebrum verticiUatum

L., Sedwu hirsutum A\\.^ Waiilenbercfm hederacea\\ç\\h.

La montée qui sépare Chaudes-Aiguës du plateau

de Lacalm est aisée. On trouve le terrain basaltique

un peu avant d'entrer dans le département de l'Aveyron,

et l'on arrive à une altitude d'environ 1,100 mètres.

De tous côtés , on ne voit que pâturages fréquentés

par de nombreux troupeaux. Pauvres plantes ! elles

sont indistinctement et impitoyablement broutées. Si je

n'avais recours à un ami qui a exploré ces montagnes

en bonne saison
,

je serais obligé de rentrer au gîte

les mains à peu près vides.

Je laisse Alpuecli à droite , et je m'avance vers

Paulhac. En passant près de la Yaysse
,

j'observe

le Cystopteris fragilis Bernh.
, suspendu à la voûte

d'une petite fontaine.

A Paulhac , mon herborisation n'exige pas de lon-

gues courses : ma récolte m'attend toute faite. M. Vala-

dier, avec son obligeance accoutumée, met à ma dispo-

sition un fascicule de plantes qu'il a recueiHies dans

le voisinage. L'examen de ce fascicule donne le résultat

suivant : Anémone rubra Lam., Actœa spicata L., Cory-

dalis solida S m.
,

Melilotus alba Desrous. , Potentilla

anserina L., Gewn rivale L., Saxifraga stellaris L.
,

Doronicum Pardalianches L., Pyrola minor L., Hypopi-

tys multiflora Scop.
, Pedicularis comosa L. , Thesiiun

alpinum L., Orckis sambucïna L., Neottia ovata Rich.,

N. Nidus-auis Rich. , Polygonatum verticiUatum AU.,

Maiantkemum bifoimm DC, Crocus vernus AU., TuUpa

Celsiana DG. , Erytlironium Dens-canis L. , Gagea lutea

Schult., Luzula nivea DC, Botrychium Lunaria Sw.
Je m'achemine vers Laguiole , où croît le Rumex

&ciitatus L., sur une muraille au-dessous de l'éclise.-
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J'ajoute à ma cueillette : lUecebrum verticiUatum L.,

sur un chemin , au nord de la même église
,

près

d'une carrière de basalte; Rubus iclœus L., Asplenium

septentrionale Sw., Allosurus crïspus Bernh., dans la

même carrière; enfin, VAconUum Lijcoctonum L., qui

se cache dans une haie sur le coteau opposé. Près

de la route , un pré marécageux est tout émaillé des

Heurs blanches du Parnassia palustris L.

Le trajet de Laguiole à Aubrac n'est ni long , ni

fructueux ; car déjà , au mois d'août , on ne fait que

suivre la trace des animaux herbivores, et le bota-

niste est réduit à glaner derrière eux. Je trouve

cependant, dans les endroits humides du bois de

Laguiole, Sedum vitlosumL., Pedicularis palustris L.
;

sur la lisière du bois de Curières , Dianthus sijlva-

ticus Hopp., Stellaria nemorum L., Senecio artemisiœ-

folius Pers., Genlïana campeslris L. Le Comarum palustre

L. et le Juncus squarrosiis L. croissent un peu plus

loin, dans un endroit marécageux.

Les pâturages qui sont situés au-dessus du bois

de Rigambal n'offrent plus qu'un gazon ras , inutile

à explorer. Je me tiens constamment sur la lisière

du bois, où je rencontre Senecio Fucfisii Gaud., Gnapha-

lium sijlvaticum L., dans un endroit appelé le Débez ;

Prenantlies piirpureaL.^ Calamintlia grandiflora Mœnch,
Blechnum Spicant Sm., dans un autre endroit appelé

les înguillens.

Aubrac est là , derrière la colline qui l'abrite , à

une altitude de 1,338 mètres. On aperçoit d'abord

la tour, qui est assez élevée. L'église est à côté.

Complètement abandonnée , elle tombait en ruines
;

mais elle a été restaurée depuis quelques années.

Aujourd'hui , cet édifice est dans un état convenable.

La tour et l'église constituent presque tout ce qui

reste de la célèbre abbaye de l'ordre hospitalier

d'Aubrac.

Je remarque près de l'église VArîemisia Absinthium

L. Y est-il spontané? Un peu plus loin croit le

Géranium pyrenaicum L. J'avais à cœur de retrouver
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à Aubrac une plante qui y a été signalée depuis

longtemps par M. Prost : Arabh cebennensis DC. M. de

Lambertye l'indique sur les rochers- de la cascade

d'Aubrac , connus dans le pays sous le nom de

Saut del grel.

En me dirigeant vers cette localité
,
j'observe, dans

un pré , VAlopecurus pratensis L,
,

qui me semble

rare dans le Sud-Ouest. Je rencontre ensuite, dans

un autre pré dont l'herbe est peu abondante , un

Viola à fleurs jaunes et à souche vivace ; c'est le

F. luteola Jord. Je cueille, le long du ruisseau qui

descend d'Aubrac : Ranuncidus aconitifolius L. , Aconi-

tum vulgare DC, Géranium sijlvaticum L., AcIiiUea

Ptarmica L. Le bruit qui se rapprocbe m'annonce la

cascade. Tournant à gauche , et suivant la direction d'une

rigole humide, où vit le Montia rivularis Gm., je vois le

Sorbus aiicuparia L. s'élever au milieu de la haie qui

borde le précipice, et où croissent aussi le Cirsium Erisi-

tliales Scop. et VAconitum Lijcoctonum h.

A peine entré dans le lit du ruisseau, j'aperçois,

dans les anfractuosités humides du rocher qu'arrosent les

eaux de la cascade, une crucifère dont les feuilles presque

en cœur
,
irrégulièrement sinuées-dentées , et les fleurs

d'un rose violet pâle
,
m'annoncent la plante que je

suis venu chercher, VArabis cebennensis. Les fissures

du même rocher m'offrent le ùjstopteris fragilis Bernh.,

et du côté opposé , VEpilobium angiistifoUuni L.

Je pénètre dans le bois voisin , appelé Bois do

Gandilloc , à l'ouest de la cascade , et les plantes dont

les noms suivent me tombent successivement sous

la main : Tkalictruni aquilegifoUwnL.^ Cardamine aniara

L., Saxifraga stellaris L., Polijgonaîum verticillatum

AIL, Maianthemum bifolïum DC, Paris cjuadrifoUaL.,

Litium Martagon L. , Aspenda odorata L. , Elymus

europœus L., Calaniagrostis sylvatica DC, Milium effusum

L., Daplme Mezereum L., Hypericum quadrangulumL.,

Cliœrophylluni aureuni L., Impatiens Noli-tangere L., Epi-

paclis viridiflora Uof^m.^ Clienopodium Bonus-Henricus L.

Je me rapproche du ruisseau , et je recueille , sur
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un rocher placé au bord, le Laserpitium lalïfolium

L. (var. aspenmi). Je remarque eu même temps,

sur la berge dô la rive gauche du ruisseau, une

nouvelle station de VArabis cebennensis.

Je signalerai ^à l'est de la cascade : Thlaspi vulca-

noriim Lamotte, Diantlms sijlvaticus Hopp,, D. mons-

pessulanus L., Tinfolium spadiceum L., Comanim palus-

tre L. , Gnaphaliuin sijlvaticum L. , G. dioicum L.,

Lysimacliia nemorum L., Carex pallescens L. Le Cirsium

rivulare Link échappe à mes recherches ; cependant,

feu E. Mazuc l'a observé dans le voisinage. Un peu

plus loin vers l'est
,

je récolte sur la pelouse Orcfiis

albida Scop., Nigritella angustifolia Rich., et sur la

lisière du bois voisin , Allium ursinum L.

En avançant vers le lac Saint-Andéol
,
je rencontre

çà et là VEuphorb'm hijberna L. D'autres plantes inté-

ressantes se montrent dans les gazons ; ce sont d'abord

deux violettes à racine vivace
, dont l'une est le Viola

sudetica Willd. ; l'autre me semble devoir prendre le

nom de F. Sagoti Jordan
;
puis trois renoncules, Banim-

culus potganiliemoidcs Bor., N. spretus Jordan , eti^. reclus

J. Bauh., Boreau.

Le lac Saint-Andéol est à environ dix kilomètres

d'Aubrac , vers l'est. On est surpris de trouver sur

ces hauteurs un si vaste bassin. VIsoëtes que M. Du
Rieu a nommé /. echinospora , vit dans les eaux de

ce lac ; l'illustre et si regrettable J. Gay vint l'y

chercher , il y a plusieurs années.

Le temps m'a manqué pour explorer à fond les

bords du lac. Cependant , sur la droite , une source

abondante et limpide rend la végétation plus active,

et, avant de se jeter dans le lac
,
permet de recueillir

quelques bonnes espèces : Adoxa Moscliatellina L.

,

Cfirijsosplenium alternifolium L., Actœa spicata L., Geiiista

prostrata Lara., Centaurea montana L., Ribes petrœum

Wulf., Sambuciis racemosa L. Un peu au-dessus , sur

la pelouse , croit le Saxifraga hijpnoïdes L.

M. le docteur Bras m'a communiqué le Senecio

Doronkum L., recueilli par lui-même àAubrac,dans
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une prairie peu éloignée des lacs : je ne l'y ai

point rencontré.

Mes herborisations sur le terrain basaltique sont

terminées, et je vais chercher le calcaire jurassique

dans l'intérieur du département de la Lozère. Je

m'arrête au Pont-Neuf, à 4 kil. de Mende. Deux

Hieracium dressent leurs tiges , couronnées de fleurs

d'un jaune brillant, dans les fentes du pont : ce sont

les H. amplexkaute L. et ochroleucum Schl.(i/. picroi-

des WilL). La première de ces deux plantes croit

aussi sur les escarpements qui dominent le pont

(rive droite ) , où l'on trouve aussi : JEthionema saœatile

R. Br. (le P. Al. A. Poitrasson), Astracjalus vions-

pessulanus L., Plicdang'mm Liliago Schreb., Stipa pennata

L. , Leucantliemum gramimfoUum Lam.

Le Géranium prateme L., par sa haute tige, par

l'éclat et la grandeur de ses fleurs , se fait remar-

quer dans un pré qui longe la route , et jusqu'au

bord de celle-ci. Le Papaver clubium L. mûrit ses

capsules en massue , sur un mur de soutènement
,

et un peu plus loin on voit le Sedum anopetalum

DC, en pleine végétation.

La route
,

qui conduit à Mende , ne s'écarte pas

des bords du Lot. Sa pente est peu sensible , et

lorsqu'on considère , au sud , l'élévation du mont

Mimât ou Saint-Privat , auquel Mende est adossé , on

ne se douterait pas que l'altitude de cette petite ville

est de 752™. Du reste , la nature de la végétation

s'accorde avec cette indication. Le terrain calcaire

se trouve partout.

Au pied du versant de la montagne, j'observe

d'abord le Calaminîlia nepetoides Jord., que je vois

pour la première fois dans le Sud-Ouest. Je ren-

contre ensuite un bel échantillon de Cirs'mm biUbo-

siim DC, puis le Ptumex scutatus L. Ce lieu a été

ravagé : pour ne pas perdre mon temps
,

je m'élève

plus haut.

La grotte qui servit autrefois de retraite à saint

Privât, est située au haut du versant. Elle est en
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trop grande vénératiou dans toute la contrée environ-

nante
,
pour que je me dispense de la visiter. Cette

grotte , conservée à peu près dans son état naturel

,

est fermée au nord par un mur. Elle a été con-

vertie en chapelle , dont la garde est confiée à deux

pauvres religieux qui vivent d'aumônes et passent

îa plus grande partie de leur vie sur le flanc aride de

la montagne , exposés aux rigueurs d'un climat glacé.

Les escarpements qui sont au-dessus sont d'un

accès difficile ; n'importe
, leur exploration n'offre que

plus d'intérêt, La présence de VAlcIiemilla alpina L.

indique une altitude qui dépasse 1,000"^ Après avoir

lutté péniblement contre les obstacles
,

j'arrive au

sommet. Ma récolte n'est pas abondante , mais elle

est bonne : Buffonia macrosperma Gay, Alsine mucro-

nata L., Liniim salsoloides Lam., Anthijllis monlanaL.,

Atliamanta crctensis L. , Teucrium ciureum Schreb.
,

Tkes'mm alpiniim L., Juniperus nana Willd. J'ajoute :

Ahjssum macrocarpuM DC, que je dois à l'obligeance

de M. Lamotte.

Je descends , non sans peine et sans quelque danger.

Le bois de la Vabre est adroite; le temps me man-

que pour l'explorer. Plusieurs plantes intéressantes

y ont établi leur demeure
;

j'en indiquerai quelques-

unes qui m'ont été communiquées par M. Lamotte :

Campanula speciosa Pourr., Crépis albida VilL, Laser-

pitiiim Nestleri Soy. Willem.
;

par M. IL Loret

,

Hïeracium Planclioniamwi Tim. et Loret, un saule

singulier , appelé par MM. Lecoq et Lamotte Salix

Seringeana , par MM. Grenier et Godron S. oleifolia,

et qui paraît être un hybride, auquel M. Loret

donne le nom de S. incano-caprœa ; par le P. Al.

Poitrasson, Carex tennis Host., et un liiitcliinsia qui

croît exposé au nord, à l'abri du soleil et de la pluie,

sous les voûtes un peu humides formées par les

roches du calcaire jurassique. M. Loret avait rapporté

cette dernière plante à VIL pauciflora (snb CapsellaJ

Koch, lui donnant pour synonyme H. Prostii Gay.

D'après M. Jordan (Diagnoses, p, 338), elle diffère



— Gi-

de VH. pauciflora : elle devra donc porter définitive-

ment le nom de H. Prostii Gay. Le P. Poitrasson

m'a encore communiqué: Tlialîctrum frutetorum 3ovd.j

Muscari botrijoîdes DC, Genïsta purgans DC, Anémone

ranunculoides , L., et .4. Hepaticu L., qui croissent,

les trois premiers à Rieucros
,

près Mende , et les

deux autres sur les bords du Lot , entre Mende et le

Pont-Neuf.

Mende forme la limite de mon itinéraire vers l'est :

je ne pousse pas plus loin mes recherches de ce côté.

Je rentre dans le département de l'Aveyron , et je

récolte , en passant à Saint-Laurent-d'Olt , VArabis

aljnna L., sur un rocher au bord de la route; r.4tro/7ft

Belladona L., au-dessous du bois de la Resse ;
le

Circium anglicuni DC, dans un pré.

Je m'arrête à Magne , à une petite distance de

Saint-Genicz-d'Olt
,

pour entrer dans la vallée du

Lot, en suivant le cours du ruisseau de Juéry. Je

suis en plein terrain de schiste micacé. Au printemps

on trouve , dans les endroits ombragés
,

près de ce

hameau , VOxalis Acetosella L. Le Vacciniiun Myrtillus

L. offre déjà, çà et là, ses petits fruits noirs. Le lit

du ruisseau n'est qu'un ravin profond ;
dans lequel

je rencontre d'abord : Scirpus compressus Pers., dans

un endroit humide; et un peu plus loin. Saxifraga

hijpnoides L., sur un tas de pierres; puis Vinca

minor L., au pied d'une haie, et Ribes rubrumL. \

,

qui abonde le long du ruisseau. Le coteau boisé sur

lequel j'ai trouvé autrefois le Viola canina L., est à

gauche. J'arrive au moulin de Juéry. Le site est

pittoresque et mérite d'être exploré : la récolte sera

bonne. Il faut y chercher , suivant la saison , Hïera-

cium boréale Fr. et Scabiosa permiœta Jord., sur un

rocher qui borde la rive droite du ruisseau ; Veronka

acinifoUa L., au-dessus du môme rocher; Meutlia

Lloijdii Ror. et Stellaria îf/i^mo^a Murr., sur les bords

du ruisseau; Cardamine sifluatica Link., et C. impa-

tiens L., dans le lit du même ruisseau; Akhemilla

vulgaris L., Crépis paludosa Mœnch , Neottia ovata
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Kich,, Luzula niveci DC, Carex pallescens L.

, etc.,

dans un lieu frais et en partie humide , vis-à-vis du
moulin; Polygata depressa Wend., un peu au-dessus,

toujours en face du moulin; Adoœa MoschatellinaL.,

sur la berge du ruisseau; Dipsacus pilosusL.^ au pied

de la muraille du moulin ; Malva Alcea L. et Draba

muralis L. , dans la haie qui borde la rive gauche

du ruisseau , entre le pont et le moulin ; Trifolium

striatiim L., sur la pelouse, près du pont.

Je m'avance vers les rives du Lot. Le Lotus diffusus

Sol. se trouve sur mon passage à la Boissière. C'est

au lieu appelé Clapeyret
,
que le docteur Bernier , il

y a près de deux siècles et demi , avait observé la

primevère qui a été nommée depuis Primula acaulis

Jacq., ou P. grandiflora Lam. Elle y croit encore
,

associée à deux de ses congénères , P. ofpcmalis

Jacq., et P. elatior Jacq. Un peu plus haut, le Salix

incana Schrank , étale sur le gravier ses rameaux fra-

giles, et le Festuca Poa Kunth se dresse sur un
rocher , vis-à-vis de l'usine de Saint-Pierre. J)e l'autre

côté de la rivière, on voit, au-dessus et à l'ouest

de la chapelle des Buis , le coteau escarpé où crois-

sent, dans un espace fort restreint, Turritis glabra

L., Silène Armeria L., Trifolium striatum L., Sedum

hirsutum AU. , et au - dessous, Centranthus Calcitrapa

Dufr. , sur un mur ; Dendrantliema Partlienium Ch.

Des Moul., sur le rocher qui borde le chemin. Au
tournant de la rivière , VEleockaris ovata R. Br. cou-

vre la vase de son lit. Le JBrachijpodium sylvaticiim

Pal. Beauv. borde le sentier qui longe la même rivière.

L,'Agropyrum glaucum Roem., et Sch. est un peu plus

haut , à côté du même sentier ; VA. repens Pal. Beauv.

se tient sur la lisière d'une terre cultivée
,
près du

gouffre de Gragnols. Enfin , le Poteiitilla rupestris L.

s'est établi sur un des rochers qui bordent le même
gouffre.

Je reviens sur mes pas.

Si la culture des plantes potagères ne leur a pas

été. funeste , on trouvera . dans le jardin du Collège
,
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Eupliorbia platijplvjlla L., Epilobium Lamifi Schultz

,

Lnmium incisum Vs'\\\à.^ Lol'mm rigidum Gaud., et une

véronique , commune à Saint-Geniez , mais qui manque
dans une partie du Sud-Ouest , Veronica persîca Poir.

Elle est accompagnée de ses deux sœurs , V. agrestis

L., et V. Frïesii Cbaub.

Je cherche en vain dans la rue du Lac une cru-

cifère, remarquable par ses siliques courtes, aplaties

et fortement bordées
,

que je rapportais à VArabis

hirsuta Scop. La muraille sur laquelle elle avait fixé

sa résidence a disparu. Une autre crucifère , Ai'abk

cilp'ma L., qui descend quelquefois des hautes mon-

tagnes , s'était réfugiée dans la cour de THospice de

Saint-Geniez, croyant sans doute pouvoir, elle aussi,

trouver une place dans l'asile de la charité. Ne vou-

lant gêner personne , elle était restée au haut d'un

mur de clôture Hélas ! le mur a été abattu.

En traversant le Lot , et sans m'arréter au Che'iran-

thus Cheiri L. qui se cramponne au parapet du pont,

je cours au Géranium pratense L., que les eaux du

Lot ont probablement amené de Mende , et qu'elles

ont déposé sur la rive droite, en aval du pont,

au-dessus de la berge : il y est magnifique et parait

bien acclimaté. Le Rumex sciitatus L. se montre dans

les trous de la muraille qui borde la même rive.

h'Arabis procera Jord. est à côté du Géranium, et

le Scirpus sijlvaticus L. croît au-dessus , dans un pré.

Je continue mon excursion , en me dirigeant vers

le sud. Il faut gravir le coteau situé entre Saint-

Geniez et le plateau calcaire de Saint-Martin-de-Lenne.

Les Latliyrus sijlvestris et Nissolia L., et ïEpilobium

collinum Gmel., se présentent d'abord au pied de ce

coteau
; et un peu au-dessus

,
je trouve en abondance

le trèfle auquel Pollich a donné avec raison le nom
de Trifolium aureum.

La colline appelée Puech ou Pey-de-Mascal offre une
positioQ qui a déjà attiré mon attention. De ce point

,

^a vue s'étend sur toute la vallée , dont le niveau

parait plus abaissé qu'il ne l'est réellement, à cause
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tîes énormes hauteurs environnantes (ait. 436"» sut*

les bords du Lot). J'aperçois à l'est le hameau de

Combatelade ^ sur le flanc du coteau qui porte le

même nom : le Veronka persica est monté jusque là; le

Vicia Orobus DG. vient au-dessous , dans un pré , et

le Barbarea prœcox R. Br., dans un champ voisin.

Le lieu appelé Belair est presque sous mes pieds.

On y trouve : Medica(]o germana Jord. sur le talus

qui borde la route du côté de la rivière ; Betula alba

L. du côté opposé , au-dessus de la route ; Primula

variabilis Goup., un peu plus loin, dans un pré situé

au-dessous de la route , environné de ses fidèles compa-

gnons, P. officinalis Jacq. et P. acaulis Jacq.

Sainte-Eulalie , bourg éloigné de Saint-Geniez de

trois kilomètres à peine
,

parait à l'ouest dans la

même vallée. Parmi les plantes qui y ont été obser-

vées
,

je citerai : Erinus alpinus L., exilé sur un

rocher
,
dans le lit de la rivière (M. l'abbé Soulié)

;

Meiilotus alba Desr. , au bord du Lot , rive droite
,

entre Sainte-Eulalie et le Coûtai; Viola rjracilescens

Jord., dans un champ à l'ouest; Arabis Turrita L.
,

à l'intérieur du bourg, sur une muraille; Isopijrum

ilialictroides L. et Primula elatior Jacq., au bord du

ruisseau qui descend de Pierrefîche , au sud ; Viola

midticauUs 3ovd. sur le coteau, du côté de Pierrefiche.

Le lieu où je viens de m'arréter occupe à peu près

le milieu de la hauteur ; le Viola segetalis Jord. y est

commun dans un champ cultivé , et n'est pas rare

dans la vallée. Le terrain schisteux disparaît et fait

place au calcaire du lias. Plus de châtaigniers. Le

TrifoUum scabrum L. rampe au bord d'un chemin.

L'endroit où le Lychnis coronaria Lam. a établi sa

demeure n'est pas éloigné, et sa manière de vivre

indique suffisamment qu'il ne faut pas voir en lui

un étranger : il vit sur la pelouse exposée au sud-est,

à une altitude près de 600 mètres.

L'altitude du point culminant est d'environ 740 mè-

tres. L'horizon y est étendu. On voit au nord, sur

le versant méridional de la montagne d'Aubrac, entre
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Verlac et Vieurals , le lieu où je récoltai, il y a

quelques années : Viola peregrina Jord., terre cultivée;

TroUius eiiropœns L. et Platanthera chloranilia Cust. ,

pacage; Ranunculus aconïlïfolius L., et Pediciilans palus-

tris L. , endroit humide ; Lychnis diurna Sibth. , à

Vieurals; un peu plus haut, Viola mecjantha {V. gran^

diflora Villars, non L.)

Saint-Saturnin se montre à l'est, à une distance

de quelques kilomètres , à peu près au même niveau.

J'indiquerai de ce côté : Genîsta liîspanica L. au haut

de la côte , entre Marnhac et Grun ; Rammciilus

parviflorus L., au bord d'un chemin
,
près de Grun;

Specularia liybrida A. DC, et Veronica prœcox Ail., dans

un champ cultivé, près de Saint-Saturnin ; Helianthevaum

vineale Pers., çà et là , au bord de la route ; Viola coUina

Bess., dans les fissures d'un rocher qui borde la

même route , à l'entrée du village ; Teesdalia nudi-

canlis R. Br., dans le voisinage. Mes regards se portent

sur les rochers calcaires de Lestang, peu éloignés

et au sud-est de Saint-Saturnin. VOplinjs Scolopax

Cav. est monté jusque-là ; il vit près de la cave de

Lestang, avec : Erimis alpimis L., Onosma echioides

L., Ajiiga genevensis L., Euphorbia papillosa ]3e Pou-

zols. Le bois qui est en face nourrit VOrcliis militaris

L. Vient ensuite le hameau d'Orbis ; le Saponaria

ocymoides L. habite sur ses rochers. Le plateau qui

est au-dessus ne doit pas passer inaperçu; c'est sur

ce plateau que M. l'abbé Luche a trouvé le Geffista

horrida DC. ! une des plantes les plus rares qui crois-

sent en France, et peut-être même dans l'Europe

centrale.

Il est temps de se remettre en marche, en prenant

la direction de Lenne
, but de l'excursion. Le champ

voisin ofï're le Campanula Rapmiculus L. A l'entrée

du village de Saint-Martin , le Tiialictrum obscuratum

Jord. abonde dans un autre champ , oii sa racine

profondément située échappe au soc de la charrue.

L'Hutclwisia petrœa R. Br. est venu se fixer sur une

muraille , à l'intérieur du même village. En passant,

5
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j^obsen'e une nouvelle station du Viola firacHciceiis

Jord., entre Saint-Martin et Lenne.

Lenne présente un site varié et comme choisi. Un
énorme rocher se dresse majestueusement à l'est, à

une assez petite distance. La fraîcheur y est entre-

tenue au sud-est par une source abondante , au'

sud-ouest par un bois épais qui couvre le coteau

voisin. La végétation y est pleine de vigueur. Enfin,

le paysage est complété et limité au nord par le

cours de la Serre. — Cette petite rivière offre une

particularité qui mérite d'être notée : à quelques

kilomètres plus loin , à Pierrefiche y elle perd une

partie de ses eaux qui s'engouffrent dans une ouver-

ture naturelle du sol , et vont se jeter dans le Lot ^

tandis que son lit conduit le reste dans l'Aveyron. —
Le Carum Carvï L. foisonne dans les prés de Lenne,

et le Sïsijmbrïum asperum L. y est rare. Le Lïnaria

orïganifolia DC. enfonce sa racine vivace dans le mur
de l'église. On peut cueillir : Anémone Hepatica L.

,

sur le rocher; Aceras anthropopkora R. Br., sur la

pelouse, au haut du coteau; Orobus vermis L., Ccplia"

lantliera pallens Rich., Epïpactïs vlridiflora lloÇïm.^ Tees-

dalïa nudicaulis R. Br., clans le bois de hêtres situé

au-dessous de la nouvelle chapelle; Cytisus sessili-

folius L., autour du môme bois; Tetragonolobus sili-

quosns Roth., çà et là dans les terrains gras incultes.

On peut cueillir encore sur le coteau plus ou moins

boisé qui s'étend depuis Lenne jusqu'à Saint-Martin :

Daplme Mezcrciim L., Ononîs rotundifoUa L., Arabis-

aurïculata Lam., Staclujs alp'ma L., Laserpitiiini latifo-

lium L. (v. aspenim) , Thlaspï occitanicuni Jord., Melam-

pijruni nemorosimi L. ; et plus loin, un peu au-dessus,

-

dans un autre bois , nommé la Gamasse : Ervunt

gracile DC, Orobus niger L. et 0. vernus L., Platanthera

bi/oiia Rich., Epipacîis micropliylla Sw.

La découverte de la plupart de ces dernières plantes,

est due à M. l'abbé Luche et à M. l'abbé Majorel

,

mes anciens élèves.

Un Teucrium , qui n'est pas rare sur ces hauteurs^
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se fait remarquer sur la pelouse sèche
,

près Saiûl*

Martin. Il ressemble beaucoup au T. Poiium L.
,

mais il en diffère suffisamment : c'est
,

si je ne me
trompe , le T. aiireum Schreb.

En finissant cette excursion
,

j'indiquerai le Crépis

nicœensis Balb,, un peu plus loin, à l'ouest, sur le coteau

qui est vis-à-vis de Pierrefiche , et le Glyceria airoides

Reiclîb., dans un chemin fangeux, près du même village.

Le calcaire de l'oolithe inférieure commence au sud

de Saint-Martin
,
près du bois de la Gamasse. Il s'étend

à l'est jusqu'au-delà des limites du département de

l'Aveyron , tandis que, au sud, il est bientôt inter-

rompu, et remplacé soit par le calcaire du lias, soit

par le gneiss. Il reparait à 7 kilomètres vers le sud-

ouest , sur la hauteur du Tourriol
,
près de Laissac :

c'est là qu'il faut s'arrêter.

Le Nepeta Cataria L., plante rare dans le Sud-Ouest,

croit au bord d'un chemin
,
près de la ferme

,
et le

Bunias Erucago L., dans un champ à l'est. A l'ouest

de la même ferme y il y a une élévation sur laquelle on

reconnaît quelques traces de roches friables. On y voit

le Polijcnemum majus Al. Br. A 2 kilomètres au sud, est

le lieu où fut trouvé pour la première fois (octobre 1840)

le Crocus nudïflorus Sm. , sur la limite des terrains

calcaire et houiller. La même plante vient en abon-

dance un peu plus loin
, dans un pré incliné , au-dessus

d'Ayrignac. Le L'maria sîmplex DC, est au nord du

même village. J'indiquerai sur la rive droite de l'Avey-

ron
,

qui coule au-dessous du Tourriol , sur les marnes

supra-liassiques : Lepidium latifoliiim L., Malacliiiim aqua-

ticum Fries ; sur l'autre rive
,
près du moulin de la

Peyrade , Matricaria inodora L. ; sur la même rive

,

dans la rigole d'un pré , vis-à-vis d'Anglars , Teucriiim

Scordium L.

Au-delà du bois des Bourines ,
vers le nord , on

aperçoit le haut de la côte de Cruéjouls. Le Gladio-

liis secfetum Gawl. y croit dans un champ. Vlnula

Heienium L. est au bas de la même côte
,

dans u»
endroit herbeux et frais.
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Les rochers de Gages, que l'on aperçoit à 8 kilomé^

très vers i'ouest, sont intéressants, non-seulement

parce qu'ils forment la séparation du calcaire oolithi-

que inférieur et du terrain liouiller
,
qui est lui-même

contigu aux gneiss sur le coteau opposé, au sud
^

mais parce que le botaniste peut y faire une excel-

lente récolte. Je puis citer les espèces dont les noms
suivent : Biscutella controversa Bor , IleHanlliemiim

vïnealc Pers., //. pulucrulentiim DC, Silène conica L. y

Saponaria oajmoides L., Cerajthim obscurum Chaub.
^

C. pellucidinn Chaub., Linum salsoloides Lam., Ruta

(jraveolens L., Amclanchier vulgaris Mœnch. , Leucan-

thenmm fjraminifolium Lam., Globularïa vulgaris L.
,

Kceleria setacea Pers., Sl'ipa pennata L. Je citerai encore

Trifoimm strïatum L., dans une prairie artificielle,

au-dessous de l'église; Diantlius supcrbus L., dans un

taillis près de Gages-le-Bas (M. l'abbé A. Vayssier).

Le haut de la côte de Sebazac , à l'ouest du village

de ce nom, est un des points culminants (C33 mètr.)

du plateau de calcaire oolithique inférieur situé au nord

et au nord-ouest de Rodez. On y voit, comme au Tourriol,

des traces de roches friables. Le Carduiis vivarîensis

Jord.^ le Silène conica L., et VAlsine verna Baril, y
croissent , lorsqu'ils peuvent échapper à la dent des

animaux. Au bas de la côte, la fraîcheur de VEu-

pliorbia Gerardiana Jacq., du Teucrium montamnn L.
,

et de VOnonis striata Gouan
,

les fait remarquer sur

le sol aride qui les nourrit. En descendant . on ne

larde pas à apercevoir le Spirœci obovaîa Willd.

Voici le domaine de la Garde. Les bois qui envi-

ronnent ce domaine , malgré la voracité des innom-

brables troupeaux qu'ils entretiennent, olFrent une

bonne moisson. Au sud, à 2 ou 3 kilomètres : Cornus

mas L., isolé au milieu d'un pâturage boisé ; Da^wni

Slramonium L., qui se plaît près du portail. Au nord,

lieu ombragé, Mercurialis perennis L. ; dans le pré

voisin , Trifolium monianum L. ; dans le bois de Bour-

rignac
,
qui sert de pacage à bœufs : d'abord , Ceras-

tiuni obscurum Chaub., Euphorbia papillosa Pouz. , E,
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^crrucosa L., Tfilasjn occitanïcum Jord.

;
puis, Tliciitc-

iriim eocpansum Jord., Géranium sanfjii'meiim L., et Senecïo

riitfienensis Maz. et Tim. qu'on pourrait surnommer

le compagnon du bœuf, puisqu'il n'a été trouvé jus-

qu'ici , aux environs de Rodez
,
que dans les pacages

qui semblent spécialement appropriés à la nourriture

de cet animal , et qui sont connus dans le pays sous

le nom de devèze des bœufs. A côté du bois de Bour-

rignac : Spirœa obovata Will., Avena praîensis L.] dans

un champ voisin du même bois ,
Falcaria Rwini Host.

;

dans un autre pacage à bœufs , à l'ouest du village

de Cadayrac , nouvelle station du Senecïo rutlienensis

et du Tlialicirum expansum. Au-delà du chemin qui

divise ce pacage , Hijssopus officïnalis L.
; çà et là ,

dans les pâturages qui sont au nord-ouest , Arenar'm

controversa Boiss.

Encore quelques pas , et l'on arrive brusquement

près du hameau des Boutets
, à l'extrémité du plateau

qui est limité au nord-ouest par la vallée du Dourdou
,

dont la profondeur est remarquable : on dirait un

immense précipice. Le coteau de Pruines se montre

vis-à-vis , couronné par l'énorme rocher de Caymar.

Ce rocher est quartzeux
, si je ne me trompe , tandis

que le coteau inférieur, d'abord schisteux, appartient

ensuite au grès bigarré. Je signalerai dans cette loca-

lité : Asplenium Ilalleri DC, et Aira jleœuosa L., sur

le rocher ; Spercjuiaria rubra Pers. , et Teesdalia nudï-

caulis R. Br,, au pied du même rocher; Fumaria

Borœi Jord., terre cultivée près du hameau de Tabèles
;

Serapias Lingua L., Orclda laxijhra Lam., 0. maculata

L., 0. corïophora L., Mt/osolis strigulosaRe'ichh., Limnu

ancjustifoliuni Huds., dans un pré, près du domaine

de Sorps ; Rosa dunialis Bechst., Barbarea prœcox B..

Br., Ervum tetraspermum L., Trïfolium fiUfonne L., au

bord d'un chemin
,

près du même domaine ; Teesdaim

nudicaulis R. Br., Mœnchia erecta FI. W., Ornithopus

perpusillus L., Vicia Bobartii Forst., Seduni liirsutuni

AU., Hijpocliœris radicata L. ,
Festuca Poa Kunth.

,

au bord d'un chemin, à l'entrée du village de Pruines
;
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Trifolîum maritinium Huds. , et Hordeum secalinum Scbrel>: ^

lisière d'un pré , au-dessous du village. Le Lamium

maculatum L. présente sa gueule béante non loin des

bords du Dourdou.

En remontant sur le plateau , on trouve encore

,

au-dessus de Mouret , le Vicia Bobartii Forst. Au haut

de la côte de la Baysse , le Narcissus Pseudo-Narcissus

L., et le Scilla bifolia L., se montrent au printemps

dans le bois qui est à gauche.

Tout-à-fait sur le plateau , en allant vers le domaine-

de Cruounet , au sud , le Carlina acantliifolia AU.

présente ses écailles florales
, les unes intérieures

,

d'un jaune pâle, hygrométriques, les autres extérieu-

re» épineuses , à épines rameuses : il étale ses larges

feuilles épineuses sur le calcaire inculte. On doit bien

se garder de le confondre avec le C. Cijnara Pourr.

Celui-ci croît sur le gneiss, sur les Palanges , petites

montagnes situées à l'est de Rodez. — Le Trifolium

Molinerii Balb., abonde dans les prés de Cruounet

et dans ceux du voisinage. Le Coronilla scorpioides Koch.

a paru deux fois dans le jardin potager de la ferme,

et je l'ai retrouvé en octobre dans un champ, à l'ouest

du domaine.

Du sommet de la colline de Cruounet la vue plonge

dans le vallon de Cruou
,
qui commence au précipice d&

Frontignan. Là , croissent : Peiicedammi Cervaria Lap.r

Tordis nodosa Gaertn , Melica nebrodensis Pari., Bromus

squarrosus L., sur les rochers exposés au midi : Tilia

cfrandifolia Ehrh., au-dessus du précipice; Bromus.

giganteus L., dans un ravin, à gauche; Calepina

Corvini Desv., à l'extrémité du coteau, exposé au midi.

On peut recueillir successivement , et suivant la

saison, en remontant le cours du ruisseau qui se

jette dans le précipice : Humulus Lupulus L,, Veronica

AnagaUis L., Salix purpureaL., Cratœgus oœycanthoides

Thuill., Tilia parvif lia Ehrh.
^
Polygomim biformeWaïh.^

Paris quadrifolia L., Polygonatum multiflorum AU.
,.

Pulmonaria afjinis Jord., Sijmphijtum tuberosum L. >

Ranunculus auricomus L. ,
Ceplialanthera riibra Rich. »
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nn peu plus haut, dans un bois; CarexveslcanaL.y

C vulpïna L., Cardamine impatiens L., dans un pré;

lui Erophila dont les hampes atteignent jusqu'à 18 cent.,

à silicule longue de près de 1 cent., dans les prés

voisins : ce n'est pas VE. majuscula Jord. Puis on

trouve, à droite, au bord d'un chemin : Rosa systyla

Basf, R. tomentelia Léman, et Lonicera Periclyme-

mim L., rare sur le plateau, et remplacé par le

L. etrusca Santi.

Le bois de la Barthe est au-dessus. Les plantes

qui l'habitent méritent d'être signalées : Anémone

Pulsatilla L., Phijteuma nicjrum Schm., Enilfirœa pul-

cliella Pers., Veronica spicata L., Planlago serpentina

Vill., Gmtiana crticiata L., Scilla autumnalis L., autour

du bois; Riiscus aculcatus L., Neottia Nidus-Avis Rich.,

Polijgonatum vulcjare Desf., à l'intérieur. Le Meiica

Magnolii Godr. est au pied d'une muraille, et le

Thalictrum Godronii Jord. au bord d'un champ, envi-

ronné de quelques buissons , à côté du bois.

On aperçoit de loin en loin les affleurements du

minerai de fer , dont la couche intérieure a 3™ 40^

d'épaisseur. Le terrain environnant n'offre rien de

remarquable sous le rapport botanique. Seulement , à

l'endroit où ce minerai est exploité
,

j'ai observé le

Barbarea intennedia Bor. , et le Viola acjrestis Jord.

,

qui manquent aux environs.

J'observai pour la première fois en 1864 le Ptero-

theca nemausensis Cass. {Hieracium sanctiini L. ) dans

un champ , entre le bois dont je viens de parler et

Mondalazac. Cette plante est aujourd'hui assez répandue,

au moins dans la direction de la voie ferrée. Un Avena,

à glumelle inférieure glabre (.4. hijbrida Peterm.),

que je rapporte sans hésitation à r.4. falua L., se

maintient au fond du champ voisin. Le Deiphinium

Consolida L., et le discuta minor DC. viennent dans

le môme champ. Presque à l'entrée du village , on

voit sur une muraille les Arenaria serpijUifoUa L. et

teptoclados Guss. Ils végètent l'un à côté de l'autre.

VAvena barbata Brot. a paru une seule fois dans
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une haie ,
au bord d'an champ , à l'entrée même du

village.

Enjsimiim orientale R. Br., Neslia paniculata Desv. ,

Myagrum perfoliatum L., Biipleurum rotundifoiium L.

,

ne sont pas rares dans les terres cultivées
, à l'est

de Mondalazac, qui forment le passage des marnes

infra-oolithiques au calcaire de l'oolithe inférieure.

Le Papaver dubïum L. se tient sur la lisière des champs,

autour du même village. Le Sonclius arvensis L. y
choisit le meilleur terrain

;
le Calepina Corvini Desv.

s'y montre quelquefois ; le Gagea arvensis Schult. y
paraît aussi de loin en loin au commencement du

printemps. Les Arabis pubigera iord., Trifoliuniruhens

L., Cytisus supinus L., Trinia vulgaris DC. ,
Sedum

anopetalum DC, Kœleria setacea Vers. ^ Avena piibescens

L., Carduncelliis milisshnus DC. habitent presque les

mêmes lieux , mais il se tiennent constamment hors

des cultures. Le discuta Trifolii Bab. et VOrobanche

minor Sutt. y infestent la deuxième coupe des prairies

artificielles ( Tn/b/mm sativum Reichb. ). VAnthriscus

sylvestris HoOfm. , le Chœrophyllum temulum L. , le

Conium macidatum L. y préfèrent la terre non remuée.

Le Latliyrus tuberosus L. tient ses tubercules profon-

dément enfoncés dans la terre. VHyoscyamus nîger

L. s'y montre de temps en temps au bord des chemins.

Au nord et au nord-ouest du village , le Narcissu^

poeticus L., le Colchicum antumnale L. , VHeraclenm

Lecokii Godr. et Gr. foisonnent dans les prairies

(marnes supra-liassiques). On y trouve aussi Tn/o/mm

campestre Schreb., T. Sclireberi Jord.J Vicia Forster^

Jord., Viola RivinianaKeichh. ^ V. Reiclienbachiana Jord.,

Salix cinerea L. Le Géranium liicidum L. y vit sur

les vieilles murailles , et le Senebiera Coronopus Poir.

au bord des chemins.

Le bord du vallon de Cruou
,
qui se dirige du nord-

est au sud-ouest, offre une assez bonne moisson, entre

Mondalazac et Solsac. Je signalerai successivement :

Pulmonaria ovalis Bast., Sanicula eiiropœa L., bois au

nord; Ophrys Scolopax Cav., Latliyrus latifolius L., Dian-
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tfius monspessulanus L., derrière le château du Colom-

bier ;
Litliospermum purpiireo-cœnileum L.^ Sorbus Aria

Crantz, Rosa ipliœrica Gren., Convallaria majalis L.,

Bromiis asper L., Gladiolus segetum GawL, Trifoliiim

médium L. , Sorbus torminalis L. ,
Coronilla Emerus

L., Fragaria coltina Ehrli., F. vesca L,, entre le château

du Colombier et la côte de Cruou; Ranunculus Amansii

{R. villosus Saint-Amans, non DC.) iord. , Orcliis mili-

îaris L., Carcx HaUeriana Asso , Asperula odorataL.^

Melittis Melissopligllum L., Melica uniflora Retz ^ Digitaiis

lîitea L., Neottia ovata Rich., Brunella grandiflora 3SLcq.,

Ervum tetraspermum L., Ribes alpinumL.^ Carum Carvi

L., Pliyteuma orbicularis L., Rosa leucockroa Desv.

,

Rubus Arduennensis Lib. in Lej., Lonicera etruscaSant.,

Valerianella eriocarpa Desv., Sedum Telepliium L., le long

de la côte de Cruou; AUium ursinum L., bois au pied

de la même côte; Astragalus glycijphijllos L., Malva

fastigiata Cav. (M. l'abbé Soulié) ,
Epilobium roseum

Schreb. , entre cette côte et la fontaine de Bil lorgnes

,

appelée le Théron.

Le vallon de Cruou décrit une courbe , au pied de

la colline qui occupe la position que je viens d'indi-

quer , et se laisse voir dans la plus grande partie

de sa longueur. On a en face de magnifiques coteaux

,

coupés en terrasses soutenues par des murailles sèches,

et plantés de vignes depuis la base jusqu'au sommet,

où l'on trouve Linosyris vulgaris Cass., et Aster Amellus

L. Je signalerai aussi dans le fond du vallon , sur

les bords ou non loin des bords du ruisseau, suivant

la saison , Pastinaca opaca Bernh. , Fumaria parviflora

Lam., Dentaria pinnata Lam., Sedum dasyphijllmn L.,

Primula elatior Jacq., Equisetum arvense L., Dipsacus

pilosus L., Calamintlia sglvatica Bromf., C. ascendens

Jord., Mentfia candicans Crantz, Aquilegia vulgaris L.
;

et Sedum nicceense AU. {S. altissimum Poir. ) , sur les

murs de soutènement.

Entre le château de Biilorgues et Solsac, on peut

cueillir plusieurs plantes qui méritent d'être notées -

Cerastium obscurum Chaub., Tordylium maximum L.

,
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Muscari racemosum DC, Stachys lieraclea L., GladioUis

s€ffetum Gawl.

Solsac offre deux sites exposés au soleil et qui

attirent de suite les regards ; ce sont , d'abord le

Roc-Ponsard, puis les rochers de Bouche-Roland.

Bouche-Roland est une grotte haute de plusieurs

mètres
,
qui s'étend au loin vers l'est ,^sous le plateau.

Sur le premier site : Ononis Columnœ AU., Helian-

ihemum salkifollum Pers., Linum tenuifoUum L., Bromus

squarrosus L., jEgilops ovata L., Centranthus Calcitrapa

Dufr., Torïlis nodosa Gaertn., Rosa sijstijla Bast., R.

Pouzini Tratt., Filago spathulata Presl. Sur le deuxième

site, près du village : Berheris vulgarîs L. (M. Guil-

iemin), Heliantliemum FumanaBun., Carex Halleriana

Asso, Sesleria cœrulea Ard.

Au sortir de Solsac , à l'est et au sud-est , on

retrouve le calcaire de l'oolithe inférieure. Les pâtu-

rages pierreux qui occupent la plus grande partie

de la surface du plateau se montrent déjà. On ren-

contre d'abord , un peu au-delà de la bergerie placée

au-dessus du village : Xerantliemtim inapertum Willd.,

et un Podospermum qui , malgré ses tiges secondaires,

doit être nommé P. lac'miatum DC.
;

puis , entre la

bergerie et la mine de Solsac , Salvia JEtliiopis L.
,

Stachys lieraclea Ail.
;

près dé la mine , Trïfoimm

patens Schreb., dans une terre inculte argileuse ; Beiiila

alba L., isolé au milieu d'un champ (marne infra-

oolithique).

A mesure qu'on avance vers le sud-est , le pays

devient plus rocailleux , et par conséquent plus stérile.

Le Juniperus communis L. semble être le seul végétal

qui puisse y prospérer. Cependant , le Gentïana dilata

L. y sort bravement à travers les pierres , à la fin

d'août. Avant d'arriver sur le mamelon appelé Nau-

quiès (haut repos, alta quies) , on ivou\e Melicanebro-

densis Pari, et M. Magnoiù Godr., à quelques pas l'un

de l'autre; Plantago serpentina Vill., et enfin Riita

^raveolens L., à côté d'un tumulus et d'un dolmen,
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kilomètre environ , croissent trois orchidées : Himan-

thocjlossum hircbmm Ricli. , Gijinuadenia conopsea R.

Brown , Oplirys Scolopax Cav. ; les deux premières

sont rares.

La tour de la cathédrale de Rodez parait dans le

lointain , à la distance de 15 à 16 kilomètres vers

le sud-est. Au sud , on aperçoit déjà les hauteurs

qui couronnent la vallée de Crenau. Avant d'entrer

dans cette vallée, il faut chercher, au-dessus de

Saint-Austremoine , Xerantfiemum inaperiiim Willd.
,

Kœleria grac'd'is Pers. , Tr'mia vulgaris DC, Oroban-

che Epithijmum DC, Ophrijs Scolopax Cav., 0. apifera

Huds., qui paraît rare.

La partie de la vallée que je viens de nommer
,

située entre Salles-la-Source et Cougousse ,
offre

une grande facilité pour étudier la disposition des

couches géologiques. La première
,

qui sert de base,

c'est le grès infra-liassique , sensible au-dessous de

Cougousse seulement. Le calcaire de lias occupe le

deuxième rang. Viennent ensuite la marne supra-

liassique
, la marne infra-oolithique , et enfin le calcaire

de l'oolithe inférieure
,

qui est placé au bord de la

vallée. La stratification de ces couches est manifeste

,

et elles se correspondent exactement sur les deux

versants. La profondeur de la vallée est d'environ

250 mètres. Il faudrait être aveugle pour ne pas

voir là une vallée de dénudation, et il est facile de

deviner la cause qui a opéré cet immense déchirement.

Les plantes qui méritent d'être signalées dans cette

vallée , en commençant par le fond , sont celles-ci :

Oplirys aranifera Huds.
,
pré , à Banes ; Coriaria myrti-

folia L., bord d'un sentier, entre Banes et Bougon-

nes; Tragopogon major Jacq., coteau opposé; Epilo"

b'ium Lamyi Schultz , terre , après la récolte , au fond

de la côte de Moyrac
,
près du village de Cougousse

;

Melica nebrodensis Pari., sur une muraille, dans l'in-

térieur du village; EquiseUim ramosum Schl., sur un

mur de soutènement , au bord de la route ;
Melissa
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officinalis L. ,
Cnlamintha ascendcns Jord. , Agropyntnh

acutum R. et Sch., au pied de la côte de Cougousse,

et F'ilacjo spatliulata Presl., un peu au-dessus; Hel-

menthia echïoides Gœrtn., sur la petite côte, entre Le

Pont et Saint-Austremoine ;
Rosa cjallica L., fossé dans

une vigne
,
près d'une borne plate , sur laquelle est

gravée une croix de Malte : le lieu porte le nom de

Temple; Euphorbïa platypfujUa L., cimetière de Saint-

Austremoine ; Cenlrantlms CalcHrapa Dufr. , à côté

,

sur une muraille ; Liiliosperinum piirpureo-cœruleum

L., haie au-dessus de l'église; Coronilla minima L.

,

sur un rocher éboulé , dans le bois de Sourguières
;

Lathyrus latifolhis L., Ophnjs api/era Huds.
,
près du

même rocher; Odontites lutea Reichb., Linum strictiim

L., Clilora perfoliata L., clairière du bois; Fmca major

L., Croix du Puech , sous le rocher; Adianthum

Capillus-Veneris L., voûte d'une fontaine, près du

hameau du Puech; (la voûte a disparu, la plante a

été emportée avec elle); Bumex scutatus L., trous de

muraille à quelques pas de la même fontaine ; Vinca

minor L., au-dessus du hameau de la Treillerie ; Sapo-

narïa ocymoides L., çh et là , sur les vieilles murailles;

Sedum nicœense AIL, {S. altissimum Poir.
) , murs de

soutènement , dans les vignes ; Amelancliier vulgaris

Mœnch , rochers au-dessus de Fonfrège ; A Isine Jacquin^

Koch ,
Linum temnfoi'mm L., Bupleurum aristatum Bartl.,

Heiiantkemum Fiunana Dun., Hiitcliinsia petrœa R. Br.,

Ficus Carica L , au-dessus des mêmes rochers ; Ononis

Columnœ AU., escarpements au-dessus de La Roque.

J'ajouterai : Polygonatum vulgare Desf. , Convallaria

majalis L., Aspliodelus spliœrocarpus Godr. et Gr.^ Coro-

nilla Emerus L., qui vivent ensemble dans le bois de

Biars
,
près de La Roque ; Sorbus Aria Crantz , et

Plialangium Litiago Schreb., à l'extrémité supérieure

du même bois; Passerina annua Spreng., Pfialangium

ramosiim Lam. ,
Buxus sempervirens L., tertre entre

TAubenie et Saint-Laurens
,

près de Salles-la-Source

Salles-la-Source est le lieu le plus pittoresque de

la vallée do Crenau. Il est remarquable par la cein-
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ture de rochers , coupés à pic
,

qui l'environnent

presque entièrement
,
par Ténorme masse de tuf calcaire

sur lequel la principale partie du bourg est bâtie
,

et surtout par la source abondante qui , divisée en

plusieurs branches avant d'arriver au jour , sort en

bouillonnant de dessous les rochers. Ses eaux, après

avoir servi de force motrice à quelques usines, for-

ment diverses cascades simultanées et successives , et

vont se jeter dans le ruisseau qui coule au fond de

la vallée.

Il est impossible qu'un site si enchanté ne possède

pas des végétaux recherchés. Le botaniste
,

pourvu

qu'il arrive à propos, ne s'en retournera pas les

mains vides. Il récoltera d'abord sur les rochers, à

l'ouest, le long de la vieille côte : Cytisiis sessilifoUus

L., Pijrethrum conjmbosuin Willd., Bromiis squarrosus

L., Ruta graveolens L., Alliiim spliœroceplialumL., Isatis

tinctoria L. Puis , dans l'endroit qu'on appelle les

Bayssières , derrière l'église : Anémone Hepatica L.
,

qui se fait remarquer par sa précocité
,
par la grâce

et l'éclat de ses fleurs ;
Dentaria pinnata Lam., Con-

vallaria majalis L., Polijgonatumvulgare BesL, Valeriaiia

tripteris L., Arabis Tiirrita L. , Ranunculus Amansii

Jord. ( R. villosus St-Am., non DC.
) , Festiica diiriiis-

cula L. , Lonicera etrusca Santi , Sorbus Aria Crantz,

Orobanche Hederœ Vauch., près de la source princi-

pale ; Ckrijsospleniiim appositifolium L., alimenté par

les eaux de la source. Ensuite , sur les rochers
,

au-dessus de la source , le long de la petite côte :

Sesleria cœrulea Ard.^ Saponaria ocijmoides h., Rhamnus

alpina L., Helianthemum pulverulentum DC. Géranium

sanguineum L,, Acer monspessulanum h., Silgbujn Maria-

num Gœrtn. Il faut ajouter à cette liste les deux

Melica fnebrodensis et MagnoliiJ,

On retrouve
, au-dessus de Salles - la - Source , au

nord, le plateau calcaire. Le Ve7'onica spicata L. , le

Linosijris vulgaiis Cass. , VAjuga genevensis L. , vien-

nent sur la lisière du petit bois de Cornalach , à

l'est. Le Bois-de-Frous (bois des fleurs ) est à une
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petite distance au nord-est. Ce lieu était, il y a

90 ans, un communal servant de pacage à bœufs.

Comment s'y trouvait alors le Senecio ruthenensis Maz.

et T. ? je ne sais. A présent , très-peu abondant , il

végète tristement au bord des champs qui ont succédé

au pacage. Le Limim Leonii Schultz semble se plaire

dans les endroits pierreux et incultes , autour du petit

domaine que Ton y a créé.

La première station du chemin de fer , en descen-

dant de Rodez , est à quelques kilomètres au sud.

On peut cueillir : Hyssopus officinatis L, , dans un

pacage
,

près du domaine des Bézinies ; Silène nutans

L., Bupleiirum aristatum Bartl., Campamda Rapunculus

L., bord herbeux d'un champ, au-dessus de la gorge

d'Argenlelle ;
Linaria pyrenaica DC, sur les rochers

de la même gorge ; Menilia candicans Crantz , le long

du ruisseau qui coule dans cette gorge, près du viaduc;

Arenaria controversa Boiss. (M. Bras), pelouse, près

la station du chemin de fer.

M. l'abbé Soulié m'a offert un bouquet de plantes

qui n'est pas à dédaigner : Erysiimim confertiim Jord.,

Echinaria capitata Desf., Tliaiîctrum eœpansum Jord.,

Thesium humifusiim DC, Opkioglossum vulgatum L,

Toutes ces plantes croissent près de la station ou

autour du hameau de Bennac.

Je dois encore citer quelques autres espèces qui

ne sont pas rares dans les pâturages pierreux, entre

Bennac, Salles-la-Source et Mondalazac .* Bibes Uva-

crlspa L., Sedum anopetcUum DC, Mïcropus erectus L.

,

Carlina acantfiifolia Ail., SamOucus nigra L., Mgilops

ovata L.

Rodez
,
qui va être le terme de cet itinéraire , est

à 10 kilomètres à Test. Au lieu d'y arriver en ligne

droite , il convient de faire un détour vers le sud-est,

pour aller prendre les bords de TAveyron.

La prairie de Souyri a été défrichée; on y cher-

cherait en vain le Genticma Pneumonantke L., que j'y

ai observé autrefois. Je n'ai qu'un fort petit nombre

de plantes à indiquer autour d'Onet-le-Château : Ane"
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mone PiilsatiUa L., Ranunculus aurkomus L., dans ïe

bois de la Pradarie; Xeranthemum cijlindraceum Siblh,

et Sm., bord d'un chemin au sud-est; Arenaria con-

troversa Boiss.^ pâturage du même côté ; Vicia onobry-

chioides L., champ cultivé, au-dessus du domaine de

la Peyrinie.

Le calcaire de lias finit près de ce domaine : il

est remplacé par le grès. La hauteur sur laquelle est

bâtie la maison de campagne du Grand-Séminaire de

Rodez , Saint-Joseph ,
appartient au grès infra-liassique.

Le gneiss est au sud-est de la même hauteur. La

végétation change d'aspect. Le genêt commun {Saro-

thamnus scoparius Koch), les bruyères {Calluna vulgaris

Salisb., jEricfl cinerea L. ) apparaissent déjà. Le Pa/;a-

ver Argemone L., le Barbarea intermedia Bor., et le

Viola gracilesccns Jord. se sont montrés une fois dans

un champ, près de la ferme du Grand-Séminaire , et

le Fumaria Vaillanùi Lois, a été trouvé dans un autre

champ (calcaire), au sud-ouest. VEpipactis palustris

Crantz , les Carex flava L. et Hornschuchiana Hopp.
,

viennent dans le pré qui est au-dessous du petit

bois, et les C. distans L., ampuUacea Good., vesicaria

L., Iiirta L., dans les environs.

On trouve sur le tertre qui est à l'est de Saint-

Joseph , Spirantfies autumnalis L., Orobanclie cruenta

Bert., attaché aux racines du Lotus corniciUatus L.,

Myosotis strigulosa Reichb. — Le Cynoglossum officinale

L. et VAspidium angulare Kit. habitent la carrière

située au haut de la vieille côte de Cayssiols , au sud-

ouest (grès infra-liassique). Le Stellaria uliginosa Murr.

se tient près d'une petite source , sur la même côte.

Je dois encore signaler ,
en avançant vers Rodez ,

Filago canescens Jord., au pied du coteau ;
Anarrhinuni

bellidifoUum Desf., sur les rochers voisins du moulin

de Bourran (gneiss); Linaria vulgaris Mœnch, au

bord de l'Aveyron; Polygonnm ampliibiiim (terrestre)

L., sur la chaussée du moulin; Tiirritis glabra L.

,

au haut du coteau , derrière la chapelle du Petit-

Séminaire de Saint-Pierre; Linaria arvensis DC, du
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côté opposé , sur une muraille
; Genticma Pneumonantke

L., et Veronica scutellata L., dans un pré, au nord

du Petit-Séminaire; Epïlobhun tetragomim L., près du

pont de l'Auterne; Arenaria corijmbiicosa Delastre, sur

la côte de la Chartreuse.

Le Calamintlia ascendens Jord. est monté jusque sous

les rochers de Tripadou
,
qui avoisinent le boulevard

sud de Rodez , à une altitude de près de 600 mètres.

Le bois de Madame est du côté opposé : c'est là

que , aux premiers jours de mars , le Galanthus nivalis

L. (M. Valadier) montre ses timides fleurs en cloche

penchée.

En se plaçant sur le boulevard qui est à l'esté de

Rodez , on voit , au-delà de la vallée de l'Aveyron
,

le plateau (cale, du lias) de Sainte-Radegonde.

En 1852 , M. E. Mazuc découvrit sur ce plateau
,

dans l'étang d'Istournet (grès infra-liassique) , une

renoncule batracienne que je crois être le Batrachmn

confusum Godr. (sub Rcmunculo). Le B. divaricatum

Schrank vit dans le même étang. J'ai observé . à

l'extrémité du plateau au-dessus de La Guioule ,
une

nouvelle station de VAvena fatua , à glumelle inférieure

glabre {A. hybrida Peterm.)

Les bords de l'Aveyron
,

qui fait le tour de la

colline sur laquelle est bâti Rodez (gneiss, ait. 627"!),

promettent aux botanistes d'excellentes récoltes. Je

me contenterai de faire mention de celles que j'y

ai faites près de Manhac, à k kilom. nord-est de Rodez.

Je citerai donc : dans les prés qui occupent la rive

gauche de la rivière, Frïiïllaria Meleagrish.^ si juste-

ment nommé le Damier, qui y paraît un des pre-

miers, Aiapecurus pratensis L. , Hordeum secaiinum

Schreb., Galium boréale L., Polygonum Bistorta L.
;

au bord de la rivière
,
près de la passerelle , Iris

Pseiidacorus L. , Onobnjcliis saliva Lam., Sisymbrium

asperum L., et Viburnum Opulus L., qui y étale ses

beaux corymbes ombelliformes
,

près de VHesperis

matronalis L., qui, de son côté, y exhale ses doux

parfums. Le coteau situé au-dessus du hameau de
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Manhac (grès bigarré) est presque stérile. 11 nourrit

cependant : Festuca rïrjïda Kunth., Trigonella moris-

peliaca L., Criicianella ancjusîifoliaL., Trifoliuin arvcnse

L., Filago arvensis L., J^gilops triuncialis L., Podosper-

mum laciniatum DC, qui se tient au bord de la route,

et enfin Coronilla varia L., qui croît dans le voisinage.

Le Scirpus lacustris L. est rare dans nos contrées
;

on le trouve néanmoins dans l'Auterne , à l'ouest de

Rodez. On y trouve aussi Sium angustifoUum L. et

Veronica Anagallis L.

Le Cheirantlius Cheïrl L. se fait remarquer au prin-

temps sur les vieilles murailles de Rodez par sa

fleur d'un jaune éclatant. Un Erysimiim fort curieux

,

qui s'était réfugié dans l'enceinte du séminaire de

théologie de cette ville, avait depuis longtemps fixé

mon attention. Ne pouvant le rapporter ni à VE.

clieiriflorum Wallr., ni encore moins à VE. virgaium

Roth
,
je lui avais attribué provisoirement le nom de E.

confertum Jordan (Diagnoses, etc., p. 151). Cette

intéressante crucifère s'étant sans doute trop rappro-

chée des parterres que les jeunes séminaristes culti-

vent sur la terrasse de cet établissement , aura été

traitée comme une étrangère sans valeur , et sera

devenue , hélas ! victime de son indiscrétion : elle a

disparu. Deux autres plantes , Géranium pyrenaicum

L. et Matricaria Cliamomilla L., vivent dans la même
enceinte ; mais elles ont eu soin de se placer loin

des parterres.

On aperçoit à l'ouest de Rodez , à la distance d'en-

viron 4 kilomètres, le château de Floyrac. A côté

de ce château se trouve le pacage appelé devèze des

bœufs , où a été observé pour la première fois le

Senecio ruthenensis Mazuc et Timbal.

En traçant cet itinéraire, j'ai voulu donner une

idée de l'ensemble de la végétation du Sud-Ouest de

la France. Et , tout en constatant la distribution

naturelle des diverses espèces que j'ai eu occasion

d'observer et qui vivent dans cette vaste région
,

j'ai,

par le fait , mis en évidence le caractère que cette

6
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végétation prend successivement. La tâche que je

m'étais imposée est remplie.

J'ai visité le plus grand nombre des localités que

j'ai citées, et je n'ai admis le nom d'aucune plante

sans l'avoir auparavant vue et soigneusement examinée.

Il en sera toujours ainsi à l'avenir.

Toutes les fois qu'une plante m'aura été commu-

niquée
,

j'aurai soin , comme je l'ai déjà fait , de

mettre entre parenthèses le nom de celui qui me
î'aura fournie.

SIGNES CONYENTIONKELS ET ABRÉYIATIFS

! Signe de certitude.

? Signe de doute.

An. Plante annuelle.

Bis. — . bisannuelle.

Viv. — vivace.

Lign. — ligneuse.

R. — rare.

AU. — assez rare.

RR. — très rare.

C. — commune.

AC. — assez commune.

ce. — très commune.

Part, ou pro part, partim, pro parte , en partie, pour

une partie.



ESSAI
DE LA

FLORE DU SUD-OUEST

DE LA FRANCE

OU RECHERCHES BOTANIQUES

FAITES DANS CETTE RÉGION

DIVISION I. -DICOTTLEDONEES

CLASSE I. TÏÏALAMIFLORES

Ord. I. REXOIVCULACÉES

{Banunciilaccœ , Jussieu.)

I. CLEMATIS Linné.

1. 01eni.atis ^^itallba L., Sp., Codex botani-

eus Linnaeanus , n^ 4035, — Grenier , FI. de France,

I, p. 4.

Haies. Vallée de Créneau et vallon de Cruou , canton

de Marcillac. Ligneuse. Juin
,

juillet. CC.

Cette plante sarmenteuse
,
qui porte , aux environs

de Rodez , le nom de Biligasse , et ailleurs celui

d'Aoubobits fAlba vitisj , est commune dans tout le

Sud-Ouest. Elle fait l'ornement des haies par ses

fleurs d'un blanc jaunâtre , au commencement de l'été ,

et par ses fruits à arêtes plumeuses en automne.

Le C. Flanimula L. croît au Pas-de-l'Escalette, près

du Caviar
, à quelques kilomètres des limites du dépar-

tement de l'Avevron.
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II. THALICTRUM L.

2. T. aaixilegîfoliiim. L., Sp., Cod. Lin., n^

4052. — Gren., FI. de Fr., I
,

p. 5.

Bois des pays montagneux. Aubrac , broussailles au-

dessus de la cascade (Aveyr.) — Bord du ruisseau de

Laubert (Lozère. — Le R. P. Poitrasson). Vivace. Juin,

juillet. RR.

Ce Thalictnim était en fleur lorsqu'il fut récolté à

Aubrac , le 23 juin 1854. Transplanté à Saint-Geniez
,

dans le jardin du collège , il y végéta avec vigueur

pendant plusieurs années. Mais il n'y donna que de

très rares fruits. Le changement de climat en était-il

la cause? Aubrac est à 1338 mètres d'altitude , tandis

que la vallée de St. -Gêniez , située au pied de la

montagne, ne s'élève guère au-dessus de 436.

3. T. oTbscixratumL A. Jordan, Diagnoses , etc.'

p. 30. {Th. mmM5 auct. anL. ? T. montaimm Wailr. Sclied.

crit.
, p. 255 pro parte ; A. Boreau , FI. du c. , 3^ éd. , n° 4.)

St.-Martin-de-Lenne (Aveyron), champ cultivé, ter-

rain calcaire. Vivace. Juillet et août. C.

Remarquable par son rhizome stolonifère longue-

ment rampant , à stolons égalant 1 à 2 décimètres
;

par sa tige de 6 à 8 décimètres , robuste , dure , nue

et garnie de gaines aphylles à la base
;
par ses folioles

parsemées en dessous de glandes courtement slipitées
;

par sa panicule pyramidale à rameaux divariqués
;

par ses carpelles égaux à la base , atténués au sommet

,

ventrus en dedans , à bord extérieur souvent presque

droit , et à bec égalant à peu près le quart de sa

longueur.

4. T. Oodronil A. Jord., Diagn., p. 32. —(7.
sijlvaticum Godron , FI. de Lorr., non Koch eœ Jord. ; T.

collinum Bor., FI. du c, 3^ éd., n° 3, non Wallr.).

Mondalazac (Aveyron), bord d'un champ, au milieu

de quelques buissons
,
près du bois de la Barthe.

Vivace. Juin
,
juillet. RR.
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Celte pîante est ainsi caractérisée : Rhisôme grêle

,

rampant
,

garni de fibres de distance en distance

,

et produisant des stolons allongés; tige de 6 à 11

décimètres , débile , un peu flexueuse
,
peu compressi-

ble , légèrement anguleuse , sillonnée sous les gaines
,

dont les oreillettes
,
peu développées , sont appliquées

contre la tige
;

pétioles très allongés dans les feuilles

inférieures , striés-canaliculés en dessus , anguleux en

dessous , et tout autour , au-delà de la première rami-

fication; folioles de feuilles inférieures ordinairement

plus larges que longues
;

panicule pyramidale , à

rameaux étalés , ascendants , munis à la base de

feuilles assez petites, allant en diminuant, et réduites

à la fin à une simple foliole linéaire , aiguë ; anthères

mucronées, longues de 3 milL, larges de 1(2 mill.

fin siccoj ; carpelles sessiles courts (largeur égalant

le tiers de la longueur), ovales, à bords, intérieur

et extérieur , courbes-ventrus , relevés de dix côtes à

peu près égales , à bec égalant environ la sixième

partie de leur longueur.

Il est impossible de rapporter le Th. de Monda-

îazac à l'espèce que Wallr. a appelée T. collinum

(l. c. p. 256 J. Cet auteur attribue à son espèce des

feuilles radicales sessiles, serrées; et plus loin il dit :

feuilles rad. assez nombreuses, gazonnantes et persistantes

pendant toute la période de végétation. La plante dont

il est ici question n'a rien de semblable.

5. T. fmtetoriTiia A. Jord.
, Diagn.

, p. 33.

{Th. Sijlvaticum Lecoq et Lamotte, Cat. du plat, centralr

p. 46 , non Koch).

Boîs-de-Frous
, lieu pierreux , commune de Salles-

la-Source ; Bennac, même commune, lisière d'un champ,

au nord-ouest [du hameau (Aveyron) , M. l'abbé Soulié.

— Bois de Rieucros
,
près de Monde (Lozère) , le R. P.

Poitrasson. Viv. Jt., a^ AC.

Rhisôme grêle , rampant stolonifère ; tige de 6 à 8

décim., grêle, peu flexueuse, légèrement sillonnée sous

les nœuds, feuillée vers sa base ; pétioles secondaires
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cylindracés, sensiblement relevés d'angles saillants; folioles,

glabres , d'un vert un peu foncé , un peu glauques
,

et à nervures proéminentes en dessous, suborbicu-

laires en cœur à la base , ou arrondies obovales

,

obtusément et inégalement 3— 7 dentées, à dents,

la plupart larges arrondies , les supérieures seulement

aiguës
;
panicule lâche , à rameaux étalés ascendants

;

sépales légèrement colorés ,
étamines jaunâtres

, munies

d'un mucron médiocre ; carpelles ovoïdes , dont la

longueur égale un peu plus de deux fois la largeur,

relevés de 8 à 10 côtes, à peu près égales, un peu

ventrus du côté intérieur , à bord externe formant

une ligne courbe.

La plante du Puy-Long ,
citée dans le Catalogue du

plateau central, que je dois à l'obligeance de M. Martial

Lamotte , ainsi que celle des environs de Monde
,
pos-

sèdent des pétioles secondaires manifestement anguleux
;

ils ne peuvent donc pas appartenir au T. sylvaticum

Koch.

Deux exemplaires, riin de Combelongue, entre St.-

Saturnin et Séverac-le-Château (Aveyr.), qui m'avait été

communiqué par M. l'abbé Vayssier , l'autre de Bennac,

semblent s'éloigner du T. frutetorum Jord. par leurs

folioles plus profondément dentées
,
par leurs entre-

nœuds courts, fortement sillonnés. Dans celui de

Bennac, la tige et les pétioles sont parsemés d'une

pubescence glanduleuse; les fruits sont ventrus du

côté intérieur et presque droits du côté opposé. Ils

exigent de nouvelles recherches. En attendant
,
je les

rapporte au T. odoratum Gren. et G., FI. de Fr.

t. I, p. 6.

6. T. expansTinoL A. Jord. Obs. fragm. 5
, p.

6. — Diagn., p. 34.

Cadayrac ( Aveyr. ) : bois de Bourrignac , lieu cou-

vert, au nord du village. Viv. J^ R.

Ce Thalîctrum diffère des précédents par sa souche

épaisse , dépourvue de stolons. Toute la plante est

couverte d'une pubescence glanduleuse , et elle exhale.
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quand on la froisse , une odeur peu agréable. Les

folioles des feuilles inférieures sont la plupart arron-

dies à la base, non en cœur; celles des feuilles

supérieures sont profondément dentées^ à lobe du milieu

assez longuement apiculé.

7. T. arrigens ? Jord. Diag., p. 35.

Bennac, commune de Salles-la-Source , bord d'un

pré, sous le hameau ; Bois-de-Frous , même commune,

lieu inculte autour du jardin potager. Viv. J*., a^ AC.

J'avais cru d^abord pouvoir nommer cette pliante

T. expansum Jord. ; mais un examen plus attentif m'a

convaincu qu'il fallait lui chercher un autre nom.

Celui de T. arrîgens n'est peut-être pas le sien. Il

me reste quelque doute à ce sujet : la diagnose de

M. Jordan est un peu trop écourtée. Au reste ,
ce

qu'il y a de mieux à faire , c'est d'en donner une

description.

Souche épaisse , horizontale
,

garnie de fibres sans

stolons, portant au-dessus la trace des tiges qui se

sont successivement développées d'année en année
;

et à son extrémité un bourgeon écailleux, situé à la

base de celle qui est en pleine végétation ; celle-ci

plus ou moins élevée , atteignant 8 à 12 décim. dres-

sée , un peu fluxueuse , sillonnée , un peu anguleuse,

non couverte, ainsi que les autres parties de la plante
^

d'une pubescence glanduleuse
;

pétiole canaliculé en

dessus , sillonné anguleux en dessous , à ramifications

anguleuses , surtout en dessous ; folioles d'un vert

obscur
,
glaucescentes en dessous, elliptiques ou obo-

vales , souvent en cœur à la base , et aussi longues

que larges, à 3— 7 dents , ou trifides-dentées ,
dents

un peu obtuses et mucronées
,

plusieurs pétioluléos

,

stipules embrassantes, à bords souvent repliés
;
pani-

cule ample , à rameaux étalés ascendants ; sépales

d'un vert jaunâtre , à bords scarieux
,

quelquefois

violacés
; étamines 16 à 18 , à anthères jaunâtres ,

mucronées, longues de 3 mill., larges de i\2 mill.

(in siccoj ; carpelles elliptiques
, dont la longueur égale
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deux fois la largeur, courbes-ventrus du côté inté-

rieur, à bord externe presque droit, relevés de 8 à*

10 côtes saillantes.

Le Thalictrum qui croît à Touest de Cadayrac
,
près

du chemin de grande communication, à 3 ou 400

mètres du village (M. l'abbé Burel), que j'ai réuni

à tort , dans mon Itinéraire , au Th. expansum du

bois de Bourrignao, semble différer du Th. que je

viens de décrire. Il est surtout remarquable par sa

panicule très ample ^ flexueuse, à rameaux allongés,

très ouverts Serait-ce le Th. propendens Jord.
^

Diagn., p. 37?

8. T. maj-u-s Jacq.— Gren. etGod., Fl.,deFr. ,t. I,p.

7; ABor., FI. du c. ,
3'n« éd., n» 7. ; Mutel, FI. Fr., 1. 1, p. 5.

St.-Martin-de-Lenne (Aveyr.) : lisière d'un champ,

au nord du village , et sur une muraille dans le village

même (M. l'abbé Luche). Viv. Ju*., août. R.

Souche munie à son extrémité d'un bourgeon écail-^

leux placé à coté de la nouvelle tige ; celle-ci flexueuse,

sillonnée , surtout d'un côté
,

feidllée jusque dans la.

panicule ; folioles plus ou moins larges
,
plusieurs de

1 à 2 centimèt. , divisées en 3 — 7 lobes obtus , celui

du milieu ordinairement mucronulé
,

glauques en

dessous ( desséchées noirâtres
) , celles des feuilles

supérieures ovales souvent entières assez longuement

mucronées
;

panicule diffuse à rameaux dressés
;
pédi-

celles grêles ; carpelles dont la longueur égale un peu

plus de deux fois la largeur , courbes-ventrus du côté

intérieur , à bord externe presque droit , à côtes sail-

lantes un peu inégales. Plante parsemée de petites glan-

des stipitées
,
qui abondent principalement sur la page

inférieure des folioles et sur les fruits.

9. T. flavnm L. Sp. Cod. n" 4049. — Gr. FI.

Fr., ï, p. 9. — A. Bor. FI. c, 3™e éd., n» 13. — Des

Moulins, Cat. Dordogne, supplém. I, p. 6; II, p. 5.

— {T. riparium Jord. Diagn. p. 49).

Bergerac : fossé près de l'abattoir; bord du Codeau^

entre Lembras et Caville
,
près de la même ville ;
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Ménestérol : bord de la rivière de Tlsle, et bord

d'un fossé à Trintalaud (Dordogne). A^iv. J» et j^ AR.

Souche rampante produisant des touffes de fibres et

des stolons allongés ; tige de 9 à 13 décimètres

,

sillonnée, fistuleuse , compressible ; feuilles inférieures

pétiolées, les caulinaires et les supérieures à pétiole

court, formant une gaine à oreillettes dilatées, sca-

rieuses ramifications inférieures des unes et des autres,

souvent munies de petites stipelles; folioles de formes

diverses
,

plusieurs pétiolulées , la plupart cunéifor-

mes, trifîdes, ou bifides, rarement simples, à lobes

entiers , les latérales quelquefois obliques , arrondies

à la base , surtout du côté externe , celles des feuil-

les qui avoisinent la panicule , lancéolées-linéaires,

aiguës
;

panicule composée , oblongue
,

pyramidale
,

à pédicelles verticillés , et à fleurs rapprochées

,

jaunâtres ; enveloppe florale à segments ovales lancéolés,

scarieux sur les bords ; étamines d'abord dressées

,

puis étalées, à anthères jaunes , obtuses; carpelles
,

dont la largeur égale à peu près la moitié de la

longueur
,

elliptico-ovoïdes , obtus , à dix côtes , et

à bec persistant, formé par le style desséché. — Toute

la plante est d'un vert clair , ou jaunâtre.

Les stipelles , dont la présence est évidente sur plu-

sieurs individus, ne me paraissent pas constantes.

J'en avais fait la remarque en 184-7 : l'étiquette qui

accompagne un des exemplaires qui furent récoltés

le 17 juin de cette année, au bord du Codeau
,

porte : La présence des stipelles est facile à constater

avant et pendant l'anthèse
;

je serais porté à croire

qu'elles disparaissent ensuite.

D'après M. Jordan ( loc. cit.J, le vrai T. flavum L.

est une plante suédoise
,
qui croit aux environs d'Upsal.

« Il est voisin du T. riparium Jord., mais certaine-

ment distinct par ses folioles plus courtes et plus

larges
, beaucoup plus dentées au sommet , la plupart

trifides , à lobes souvent dentés ; la panicule est

plus fouillée , les anthères sont plus grosses , à pointe

aieuë. »
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III. ANEMONE L.

f 0. A. ver^nalis Lin. Sp. Codex bot. Lin. , n» 4003'.

Plomb du Cantal (M. J. Valadier, de Paulhac).

li. A. I>u.lsatillaLin. Sp. Cod. bot. lin., n» 4004.

{Pulsatilla vulgaris Miller).

Onet-le-Château
,

près de Rodez , bord du bois de

la Pradarie , et pacage appelé devèze de Floyrac. —
St. -Joseph, à l'ouest de la même ville, bord d'un

bois. — Mondalazac (Aveyr.), pelouse découverte du

bois de la Barthe. — La Garde (Aveyr.)
,
pelouse. —

•

Lenne (Aveyr.). — St.-Dalmazy, près de Séverac-le-

Ghâteau (Aveyr.). Terrain calcaire, Viv. Mars, mai. AC.

Cet Anémone parait assez répandu sur tout le plateau

calcaire qui s'étend depuis les hauteurs de Lenne,

canton de Campagnac, jusqu'à Mondalazac. Sa fleur

est constamment d'un violet clair et lilacé.

12. A. rixlbra Lamarck, Dict., I, p. 163 (1789).

{A montana Grenier, FI. de France, t. L, p. 11.

— A. Boreau, FI. du centre de la France, 3n»eéd.,

no 16. — An Hoppe?

—

Pulsatillarub. Jord.,Diag., p. 56).

Cantoinet
,
près de Paulhac, canton de Ste-Geneviève

(Aveyron). Pacage, ter. basaltique. (M. J. Valadier).

Yiv. Fin avril. AG.

La plante que Jordan décrit dans ses Diagnoses

(p. 56), sous le nom de P. rw^ra , a les styles recour-

bés au sommet, stijli sunt apice valdè arcuati , nec

rectiusculi. Ils sont droits dans celle de Paulhac. Deux

des exemplaires que je dois à l'obligeance de M. Vala-

dier sont remarquables par leur petite taille, attei-

gnant à peine 6 cent. La fleur est rapprochée de

l'involucre, et les styles sont un peu recourbés au

sommet. Je les rapporte avec doute à VA. rubra.

Serait-ce le Pulsatilla Nigella Jord. floc. cit.
,
p. ^^J ?

C'est au moins la forme signalée par DG. , et qu'il

rapporte dans son Systenia à l'.l. Pulsatilla , e» vai\
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b. rubra {A. rubra Lam. Dict.). Le célèbre auteur

ajoute : var. b. distinguitur staturà nanâ , flore rubro.

erecto patentissimo. (Syst., t. I, p. 192).

Selon M. Jordan, VA rubra Lam. est distinct de VA.

montana Hoppe
,

qui croit dans le Tyrol , dans le&

Alpes du Valais , et même en France , dans les vallées

des Hautes-Alpes , à Guillestre , etc. Quoi qu'il en soit,

le nom donné à notre plante par Lamarck doit être

préféré
,

puisqu'il est le plus ancien.

Je ne vois , du reste ,
entre la plante des montagnesL

basaltiques situées au nord du département de l'Avey-

ron , et celle du plateau calcaire situé aux environs

de Rodez, que j'appelle A. Pulsatilla , d'autre diffé-

rence tranchée que celle qui résulte de la couleur de

la fleur. Elle est d'un violet noirâtre , et rouge , vue

à contre-jour , dans la première ; tandis que dans la

seconde , elle est d'un violet clair et lilas.

13. A. Alpina Lin. Koch , Syn. éd. 2.,p. 9.

—

Gren., FI. de Fr., I, p. 12. — {Pulsatilla apiifolia Richb.

Lamotte, Prodrome de la Flore du plateau central, p. 38).

Pâturages des montagnes. — Versant occidental du

Cantal , vers le sommet
;
pente escarpée au-dessus de

la station du Lioran. Viv. Juillet , août. R.

M. Lamotte a observé sur les montagnes du plateau

central deux formes qu'il regarde comme suffisamment

distinctes. Il laisse à la première le nom de P. alpina^

et il donne à la seconde celui de P. apiifolia (sub

pulsatilla). Il fait observer avec raison que , avant la

publication du Systema naturale de De Candolle , elles

étaient généralement considérées comme deux espèces

différentes. Koch , homme si compétent , ne voyait dans

les deux plantes que des variétés de la même espèce

(Conf. Syn. , éd. 2, p. 10). Je n'ai observé dans les

lieux indiqués que
^
la seconde forme. Ne connaissant

pas la première
,

je laisse à d'autres le soin de résou-

dre cette question litigieuse.

14. A. nemorosa L. Sp. Cod. bot., n» 4018. —
Oren.

, FI. de Fr. , I
,

p. 13.
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Boîs

,
prés couverts. — Toutifau

, bord du rufsseauv

et bois de Corbiac, près de Bergerac (Dordogne). —

^

Pré au-dessus de la ville (Corrèze). ïuUe. — St. -Gêniez,

au bord du Lot ; vallon de Gruou , sous Mondalazac
;

Clairvaux , bord du ruisseau d'Ady (Aveyr.) , et ailleurs.

Viv. Avril , mai. AC.

L*A. nem. (Anémone Sylvie) est une des plus belles

plantes que nous offre le retour de la belle saison.

Voici le portrait qu'en fait M. Lud. Chirat dans son

Etude des fleurs (t. Il, p. 261, l^e éd.) : < Cette

charmante messagère du printemps arrive toujours

avant le rossignol. Elle tapisse les bois humides

et le bord des ruisseaux. Sa grâce , sa délicatesse

,

une sorte d'élégance modeste à baisser sa jolie tête

blanche ou rosée , et surtout sa précocité , en font

une des fleurs les plus chères aux botanistes. »

15. A. rarLixrLCTi.loiclos Lin. Sp. Cod. bot., n»

40-20. —Gren., FI. de Fr., I, p. 13.

Bois et prés montagneux.— Bois de Linars, près

de Bodez (M. A. de Barrau et M, l'abbé Vayssier);

bord de l'Alzou , au Pradelou
,
près de Villefranche-

d'Aveyron, (M. le Doct. Bras), (Aveyr.). — Bord da
Lot, entre Mende et le Pont-Neuf (Lozère). (M. le B.

P. Poitrasson). Viv. Avril. B.

L*involucre de cet Anémone à folioles brièvement pétio-

lées , et à ses sépales jaunes pubescents en dehors

,

la font reconnaître au premier coup d'œiL

16. A. DETepatica Lin. Sp. Cod. bot., n^ 3999.—

Gren., FI. de Fr., I, p. 15.

{Hepatica tr'doba Chaix in Villars, Dauph. — DG.

Syst. I, p. 216).

Bois , lieux montueux , ombragés.— Lenne et St.-

Martin-de-Lenne , bois ; bois de Cassagnes
,
près de

Buzeins (M. de Lajonquière
) ; Salles-la-Source , lieu

escarpé et un peu boisé, derrière l'église (Aveyr.).

— Bords du Lot , entre Mende et le Pont-Neuf (le B. P.

Poitrasson). Ter. cale, jurassique. Viv. Avril, mai. B,
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Celle espèce semble peu répandue en France. Elle

n'a pas encore été observée dans le rayon de la Flora

du Centre. (IJor., 3™o éd., p. 7). MM. Lecoq et Lamotte

(Cat. du pi. central, p. 48 ,) l'indiquent au nord du
département du Gard ; à Marvéjols , à Mende , à

Floirac (Lozère), et à Nant (Aveyron). Salles-la-

Source , à 10 kil. à l'ouest de Rodez, paraît être sa

station la plus occidentale observée jusqu'ici.

Elle se fait remarquer par sa grâce et l'éclat de ses

fleurs ordinairement d'un bleu d'azur
,
qui se forment

sous la neige , et paraissent au commencement de mars.

Ses feuilles
,
qui persistent l'hiver , sont d'un vert brun^

parfois d'un rouge violacé en-dessous , luisantes , et

à trois lobes si parfaitement égaux
,

qu'ils l'ont fait

nommer Trinïtaire , herbe de la Trinité.

IV. ADONIS L.

17. A, aTxtrtimîi.alls Lin., Sp., Cod. bot., n®

4056. — Gren. ! FI. de Fr., I, 15. — Des Moulins,

Catalogue Dord., p. 8. — Mutel, FI. fr., I, p. 12, f. 4.

Bergerac (Dord.). Blés des terres argileuses, au nord

et nord-ouest de la ville , rive droite du Codeau. Il

y est assez abondant. Annuel. Juin. R.

Les sépales glabres
, les pétales concaves-connivents

,

les carpelles en capitule dense ovoïde-oblong , à bord

supérieur dépourvu de dents , suffisent pour faire

reconnaître <)ette espèce. — Dans la plante de Bergerac

le bec est un peu redressé.

L'.l. œstivalis Lin. me paraît rare dans la région

du Sud-Ouest : je ne lai jamais rencontré. M. Ch.

Des Moulins (/oc. cit.) l'indique, d'après M. deDives,.

à Pomport , route d'Eymet , dans les blés , et à Yssigeac

(Dord.). — Ses pétales plans, ses carpelles disposés

en capitule un peu allongé , offrant une gibbosité à

leur bord supérieur , et une dent à leur bord inférieur
,

à bec ascendant coacolore
, ne permettent pas de le con-

fondre avec le précédent. Lorsque le fruit est détaché,
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on aperçoit une seconde dent aiguë à la l)ase du bord

supérieur.

18. A. flammea Jacq. — Gren. ! FI. de Fr., I^

p. 16. —Mut., FI. fr., I,p. 12, f. 3.

Champs pierreux des terrains calcaires. Onet-le-

Château, près de Rodez; Lenne, au-dessus de St. -Gêniez
;

Mondalazac et tout le plateau calcaire entre celte loca-

lité et Salles-la-Sourcc (Aveyr). — Bergerac, blés des

terres argileuses au nord-ouest de la ville. (Dord.)

Annuel. Juin. AC.

Diffère : 1° do r-4. autumnalis par ses pétales plans ^

et par son capitule allongé, un peu lâche; 2° do VA.

œstivaiis par le bord supérieur du carpelle présentant

une dent arrondie, très rapprochée du bec ;
3° de Tun

et de l'autre par ses sépales velus et j)ar le bec du

carpelle noirâtre, sphacélé
,

presque perpendiculaire

au bord supérieur.

19. A. vei-nalis L., Sp., Cod. bot., n» 4057.

—

Gren. 1 FI. de Fr., I, p. 16.

Causse Méjean à Villaret (Lozère). Vivace. Avril. RR.

M. W Lamotte m'a communiqué cette plante. On
la trouvera probablement sur le plateau calcaire qui

s'étend depuis Campagnac jusqu'à Novis , à l'est du dé-

partement de l'Aveyron. Elle se fait remarquer par ses

feuilles inférieures squammiformes
;
par ses carpelles

obovés, arrondis, réticulés
,
pubescents, roslellés vers le

milieu du bord interne , à bec arqué , appliqué.

V. CERATOCEPHALUS Mœnch.

20. O. falcatu-s (L., siib ranunculo, cod., no4098.)

Persoon(l).— Gren., FI. de Fr., I, p. 18.

Lieux cultivés. Millau (Aveyron. — Jules Bonhomme).

Annuel. Avril. R.

Cette plante paraît rare dans le Sud-Ouest de la

France. Je ne l'y ai jamais observée.

(1) D'après l'usage généralement reçu, lorsqu'un auteur avait

transféré une espèce d'un genre dans un autre , on ne faisait
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VI. BATRACHIUM Wimmer.

Les genres en histoire naturelle, ainsi que je l'ai déjà

fait observer dans mon introduction, servent à exprimer

l'ordre et l'enchainement dans les êtres ; et il faut

hien se garder de leur supposer une réalité objective.

Ils présentent toujours l'idée d'un être collectif. La

limite qui leur est assignée est purement convention-

nelle. Pour les établir, on doit avoir égard à l'utilité

de la science , et leur nombre doit étro réglé sur le

plus ou moins de clarté et de facilité qu'ils offrent

pour l'exposition , ou l'investigation des faits (M. A.

Jordan). On peut donc les augmenter ou les restreindre.

Les espèces appartenant à la section des renoncules

batraciennes ont reçu dans ces dernières années un

accroissement considérable. Elles forment d'ailleurs

un groupe très naturel. Aussi plusieurs botanistes

ont cru avec raison pouvoir les réunir sous le nom
générique de Batracliiwn. Ce genre est caractérisé de

la manière suivante :

Batracliiiim Wimmer ; Fries ; F. Schultz, Archi-

ves de la FI. de France et d'Ail., p. 70; Ch. Des

Moulins , Cat. Dordogne , supplém. final
, p. 3.

Calix 5 sepalas , sepalis decicluis. Petala 5 , albà

,

ungue plerumqiie flavo , ad basin faveolâ nectariferâ

,

eœsquamulatâ instructo. Carpella plus minus numerosa

oblonga vel obovata , transversè striato-rugosa , supernè

et infernè subtiliter carinata, ceteràm immarginata , in

pas difficulté de mettre son nom à la suite du nom de cette

espèce , au lieu de celui de l'auteur qui l'avait nommée le pre-
mier. Cette manière d'agir n'était pas du tout conforme aux
prescriptions rigoureuses de la justice : elle a été blâmée avec
raison par plusieurs botanistes. Il s'agissait de trouver un sys-
tème qui consacrât le respect dû à la propriété , sans altérer la

clarté de la nomenclature scientifique. Celui qu'a employé
M. Kirschléger dans sa Flore d'Alsace

,
paraît réunir ces deux

conditions. Je l'adopte sans hésiter. Il consiste à écrire, à la suite

du nom spécifique , celui de son auteur , le faisant suivre de la

préposition sub et du nom du genre qui renfermait d'abord cette

espèce , ayant soin de mettre tout cela entre parenthèses. Vient

ensuite le nom du translateur, dont il est juste de tenir compte.
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aquaticœ submersœ vel natantes. Folia emersa dentata
>

sublobata , lobatave , immersa capillaceo-multifida. Pe-

duncuU uniflori, oppositi-folii ^ vel terminales. Radiées

fibrosœ.

Calice à 5 sépales caducs. Pétales 5 blancs , à onglet

ordinairement jaune , muni à la base d'une fossette

nectarifère dépourvue d'écaillé. Carpelles plus ou moins

nombreux oblongs
,
ou obovés , transversalement striés-

rugueux, munis en deesus et en dessous d'une carène

déliée, au reste dépourvus de rebord, disposés en

capitule globuleux, ou conique. — Plantes aquatiques

submergées ou nageantes. Feuilles émergées dentées,

sublobées ou lobées; les submergées capillaires-multi-

fides. Pédoncules uniflores, opposés aux feuilles, ou

terminaux. Racines fibreuses.

21. 13. liederacoiiin. (L. sub Bammculo, Cod.,

no 4099). — Fries apud Schultz loc. cit. — Des Moulins,

toc. cit.^ p. 5. {Ranunculus hederaceus Godr., FI. de

Fr., I, p. 19, et Monographie, p. 4 , f. 1).

Fossés humides et peu profonds.— La Teste, ruis-

seau (Gironde). — Pont-Roux et Toutifau
,
près de

Bergerac; ViroUes
,

près de Ménestérol (I)ordogne).

— Rieupeyroux, fossés de la route (Aveyr. M. Bras).

An. Avril, mai. AR.

Cette renoncule batracienne diffère de ses congénères

par ses feuilles toutes réniformes, à 3 ou 5 lobes très^

courts et entiers; par ses fleurs très-petites, à pétales

dépassant à peine le calice ; par son réceptacle glabre, etc.

22. B. Lenormancli Schultz , loc. cit. — (Ra-

nunculus Lenormandi. Godron , Monographie, p. 7 , f . 2.

— A. Boreau., FI. du centre , etc., 3'"® éd.,no28. —

-

R. cœrt05M5 Godron, FI. de Fr., I, p. 19. An Gussone ?)

Petits ruisseaux, — La Teste (Gir.) , bord du petit

ruisseau qui coule au pied des dunes. Forme terres-

tre dans un fossé voisin ,
eablonneux , humide. Mai

,

Juin. An. RR.
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Il a, comme le B. hederaceum, la tige radicante

aux nœuds , les feuilles toutes réniformes et le récep-

tacle glabre ; mais il en diffère par ses feuilles divi-

sées jusqu'au tiers en 3 ou 5 lobes plus ou moins

crénelés , contigus à la base , et par ses fleurs à

pétales deux fois plus longs que le calice.

23 . B. lïitar^iixïio. J , Revel , Recherches botani-

ques , etc. Actes de la Société Linnéenne de Bordeaux,

t. XXV, 5e livr., p. 413, et tirage à part, p. 15 et

61 , icon. 1864 et 6o.

La Teste (Gir. ), terrain limoneux entre l'église et

le monument Brémontier. An. Juin et juillet. RR.

Cette espèce se distingue des deux précédentes par

ses feuilles frofondément lobées , à lobes crénelés, ordi-

nairement non-contigus à leur base , et par les récep-

tacles constamment hérissés. ( Voir la description , la

planche et la légende , à la suite de mon Itinéraire,

loc. cit.)

24. B. tï^ipax-titmil (DC. sub RammculoJ F.

Schultz , loc. cit. — Ch. Des Moul. , loc. cit. — Rev.,

Renon. batraciennes de la Dord. ; Actes Soo. Linn.

de Bord., t. XIX, p. 117. — Ranunculus tn'partitus

a micrantlius DC. Syst. I, p. 234. — Godr., Mon., p. 10,

f. 3, d., et FI. de Fr. (a fluitans), p. 20. ~ R. trip.

A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 29).

Fossés , eaux tranquilles. Marzat
,
près de Ménes-

térol ; Gros-Jean , entre Perbouyer et Beaupouyet

,

près de Mussidan (Aug. Chastanet) ; forêt de St.-

Félix
,
près de Lavernelle (O. de Lavernelle) ; Lanauvô,

commune de Grum (Dord. — DeDives). — Marche-

prime (Gir. — L. Motelay). An. Avril, mai. AR.

Diffère de ses congénères par sa tige nageante ;

par ses feuilles , les unes submergées, capillaires mul-

tifîdes , les autres flottantes
,
parsemées de quelques

poils en dessous, à trois lobes très profonds , en coin,

dentés , ou échancrés au sommet
;
par ses pétales

oblongs dépassant à peine le calice; par ses carpelles

7
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rugueux ,

ovoïdes-arrondis , à bord supérieur convexe,

à bec court
,

parfois peu apparent
;
par son récep-

tacle hispide.

25. B- ololeixcos (Lloyd ! sub Ranunculo , FI.

Loire-Inf., p. 3 , et FI. de TOuest, 3* éd., p. 5). — Ra-

nunculus-olol. A. Bor., FI. du c, 2e éd., n» 26, et 3®, n»

29. —Godr., FI. deFr., I, p. 21.— J^. tripartitushobtusi-

florus DC, Syst. 1, p. 234; Godr., Mon., p. 10. -- iî.

Pctweri Koch , Syn. , éd. 2, p. 13
,
pro parte ; Cos. et

Germ., FI. P., p. 10.

Marais , fossés . Marais de la Canau , eaux vives,

(Gir.) (L. Motelay). An. Mai, juin. R.

On reconnaît immédiatement cette espèce à ses fleurs

assez grandes , tout à fait blanches , non à onglet

jaune ; à ses réceptacles poilus ; à ses feuilles de

deux sortes , les flottantes à trois lobes profonds , en

coin, l'intermédiaire à trois crénelures, les latéraux

bifides
,

plus ou moins crénelés , etc.

26. 13. confiisnm. (Godr. sub Ranunculo.) —
JRanunculus confusus Godr., FI. de Fr., I, p. 22. — Lee.

et Lam., Cat., p. 49. — A. Boreau, FI. du c, 3^ éd., n»

32. — R. tripartitus Nolte
,
non DC.

Istournet
,

près de Bodez (Av.), vaste réservoir

d'eau qui se renouvelle presque toute l'année, et qui

sert de force motrice à l'usine placée au-dessous.

An. Juin et juillet. RR. (Emile Mazuc, 1852).

Cette plante est fort peu répandue en France et par

conséquent peu connue. Il ne sera donc pas hors de

propos d'en donner une description détaillée , d'après

des notes prises sur le vivant.

Tige robuste , nageante , fistuleuse , longue de plus

de 2 mètres ; feuilles submergées multifides , à court

pétiole engainant , muni d'oreillettes , et à lanières

se rapprochant en pinceau hors de l'eau, dans les

feuilles inférieures; les flottantes divisées en trois

lobes très profonds et très écartés , cunéiformes , l'in-

termédiaire à deux crénelures , les latéraux à trois
,
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celle du milieu plus marquée , émarginées jusqu'au

milieu , à bords de réchancrure très écartés ; surface

inférieure des feuilles parsemée de quelques poils

apprîmes
;

pétioles dilatés à la base en une gaîne

membraneuse , adhérente , auriculée, insérés en dessous

des feuilles , à la naissance de l'échancrure
;
pédo7ieule$

longs de 13 à 20 cent. , dépassant beaucoup les feuil-

les ; sépales ovales, à bord luisant transparent, un

peu roulé en dehors, jaunâtres à l'intérieur; pétales

de grandeur variable , égalant quelquefois 10 à 11

millimètres en longueur , et 8 à 9 en largeur , dans

la partie supérieure , obovales en coin , blancs, jaunes

à l'onglet y beaucoup plus grands que le calice; éta-

mines (28 à 30 ) dépassant un peu les pistils ; style

allongé , à stigmate papilleux ; carpelles disposés en

capitule ovoïde-conique , munis de quelques poils sur

le bord inférieur dans leur jeunesse
,
glabres ensuite,

très comprimés latéralement , ridés transversalement,

rides peu sensibles sur le vert , très sensibles sur

le sec, brisées ou interrompues, à bord supérieur

aigu transparent, ordinairement un peu convexe
,

quelquefois droit , à bord inférieur très convexe
;

bec assez allongé
,

plus ou moins oblique ascendant,

inséré à l'extrémité du bord supérieur ; réceptacle

ovoïde conique , finement poilu.

Le B. confumni se rapproche beaucoup du B. Bau-

doîii (Godr. ), par ses longs pédoncules, par la forme

de ses feuilles flottantes et par son réceptacle ; mais

il en diffère par le nombre et par la longueur de

ses étamines, par ses carpelles amincis, non renflés

au sommet, par les oreillettes des feuilles assez pro-

noncées , surtout dans leur jeunesse.

Cette renonculacée aquatique n'est pas toujours

munie de feuilles flottantes élargies. Je l'ai visitée

deux fois, le 8 juin 1859 et le 9 juillet 1862 : elle

en était toujours dépourvue. Dans les échantillons

récoltés par M. Mazuc elles sont fort bien caractéri-

sées. Au reste, la plante que je dois à la bienveil-

lance de M. Lamotte , venant des bords de l'Allier
,

n'a que des feuilles capillaires submergées.
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â7. B. radians J. llevel , Actes de la Soc. Lîil

de Bordeaux, t. XIX, p. 120, no 6 (1853). — Ch.

Des Moul. , Cat. Dordogne, suppl. final, p. 5.

—

Rammculus radians A. Bor., FI. du c, 3'^ éd. , n»

34 ; et Cat. rais, des plantes ph. du dép. de Maine-
et-Loire, p. 34. — J. Lloyd, Flore de l'Ouest, 2^ éd., p.

7, et 3e éd., p. 5. (1).

Fossés , eaux stagnantes. Le Barbaroux
,

près de

Ménestérol (Dord.), 25 mai 1849. — Mérignac
,
près

de Bordeaux (Oscar de Lâvernelle). An. ou peut-être

bisann. Mai
,

juin. R.

Tige fistuleuse
, rameuse , nageante ; feuilles sub-

mergées
, pétiolées, multifides , à laciniures capillaires

divergentes molles , les flottantes arrondies circulaires^

profondément divisées, poilues en dessous, à segments

rayonnants , d'abord dentés-lobés , ensuite , dès que lai

plante est arrivée à l'état adulte , laciniés , et dans

cet état ordinairement pétiolulés
;

pétioles dilatés à la

base en une gaine membraneuse , adhérente , velue
,

plus ou moins auriculée
;

pédoncules plus courts que

les feuilles ou les égalant à peine ; calice étalé ; sépales

ovales , à bord transparent , un peu roulé en dehors
;

pétales obovales, cunéiformes, égalant deux fois environ

la longueur du calice , blancs , à onglet jaunâtre
;

étamines (15 à 18) plus longues que le capitule

formé par les pistils ; carpelles nombreux , disposés

en capitule spliérique , ridés transversalement, plus

ou moins velus au sommet en dessous ,
latéralement

comprimés , obovales , à bord supérieur ordinairement

un peu déprimé vers la base , et convexe dans la

partie qui avoisine le bec , à bord inférieur très

convexe', rides brisées , convergeant vers la dépression
;

bec médiocre épais , obliquement inséré un peu au

(1) M. Hiern, phytographe anglais, (London Joiirn. of Bot.,

i7 et 99 ) a donné le nom de R. radians à une forme du R.

aquatilis , appelée par M. Boreau {loc. cit., n»36), C. radialus

(Biria Ben., t. 1 , f. 17). En vertu de l'antériorité, je reven-

dique le nom dont il est ici question pour la plante -du Sud-Ouest,

dans le cas où cette forme serait reconnue comme espèce.
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dessus de l'extrémité extérieure du grand diamètre
;

réceptacle ovoïde, hérissé de poils serrés.

La figure, qui accompagne la description de cette

espèce dans la notice que j'ai publiée en 1853 ,
n'est

pas tout à fait exacte : les oreillettes des pétioles

devraient être obtuses ,
au lieu d'être aiguës.

M. A. Boreau floc. cit. et p. 757) indique le B.

radians à Angers, à Lanthenay et à Villeherviers

(Loir-et-Cher), où il a été découvert par M. Em.

Martin. Je possède la plante de celte dernière localité.

Elle fait partie de la 29^ centurie du Flora Gai et

Germ. exsiccata, publiée par M. C. Billot, sous le

nom de RammciUns Godronii Gren., et R. radians en

synonyme. M. Billot, ayant modifié son premier juge-

ment , finit ( Annotations ,
p. 24i

)
par l'appeler exclu-

sivement Baminculus radians Rev. Quoiqu'elle ne soit

pas complètement développée , on reconnaît en elle

,

au premier aspect , le faciès de la renoncule dura-

nienne. Néanmoins, dans la plante de Villeherviers,

les carpelles sont constamment plus courts et plus

arrondis ; leur longueur excède à peine leur largeur
;

le bord inférieur est plus convexe , et à la base du

bord supérieur la dépression est nulle ,
ou fort peu

sensible : tandis que dans celle de Ménestérol la lon-

gueur du carpelle égale presque deux fois sa largeur
,

et les pétioles sont ordinairement plus allongés. Mais

ces différences sont trop légères pour permettre de

croire qu'elles appartiennent chacune à un type distinct.

Reste à savoir si la plante à laquelle j'ai donné

le nom de B. radians, et celle que M. Grenier a

nommée de son côté B. Godronii in Schultz , Archi-

ves
, p. 169 et 172 {sine descriptione) , sont spécifi-

quement distinctes. Je ne connais pas suflfîsamment

la plante de M. Grenier pour pouvoir me prononcer.

D'après M. C. Billot {loc. cit.), M. Grenier fut enfin

d'avis de rapporter son B. Godronii au B. irichophyl-

lum Chaix , et il se trouve confondu avec ce dernier

dans sa Flore du Jura
,

p. 15. Le savant auteur de

la Flore du centre de la France trouve que le M.
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Godronii Gr. diffère du B. radians par des propor-

tions plus grêles , les fleurs moitié plus petites , les

carpelles moins nombreux , à carène plus amincie.

M. Al. Déséglise , dans un travail qui a pour titre :

Notes extraites d'un catalocfue inédit des -plantes 'phané-

rogames du département du Cher, p. 1 et 2 , décrit une

renoncule aquatique à laquelle il donne le nom de

jR. Godronii Gr. Et il ajoute : « Espèce voisine du
jR. radians Rev., mais différente par ses fleurs plus

petites
,
par ses pétales ovales , son réceptacle hispide

à poils blanchAtres , ses carpelles moins nombreux
,

glabres , hispides seulement sur la carène , ses feuil-

les flottantes autrement découpées , non velues
^
en

dessous , les submergées se réunissant en pinceau

hors de l'eau. »

Le B. radians diffère du B. aquatiie (L. sub Banmi-

culo) par ses feuilles flottantes autrement découpées^

ses fleurs plus petites ; du B. tricophijllum (Chaix sub

Ran.) par ses feuilles flottantes, ses fleurs plus grandes

à pétales non caducs ; diflère de l'un et de l'autre par

ses carpelles plus allongés , amincis au sommet , non

renflés , à bec assez long.

Dans cette espèce
, la forme des carpelles ne me

parait pas tout à fait constante. Elle dépend sans doute

de la position qu'ils occupent sur le réceptacle.

28. B. aq.natile {L. sub Raîiunculo)^ Cod, bot.,

n"* 4100. {Excl. var.) ; Wimmer apud Schultz , Arch.

p. 71. — Des M, , Cat. (Dordogne), sup. f., p. 6. —
Ranunculus aquatilis Godr. , Monogr. f. V , a. c. —
Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 36. — B. peltatus Schrank;

Lange , Prodromus Fr. hisp., n» 4949.

Fossés , eaux stagnantes. St.-Germain de Pontrou-

mieux, canton de Bergerac ; Gardonne, près de Bergerac

et à Bergerac même ; Ménestérol , canton de Montpont

(Dord.), — Olemps
,
près de Rodez (A. Vayssier). Viv.

Avril , mai
,
juin. AC.

Tige nageante ; feuilles submergées capillaires-mul-

tjfides
,

pétiolées
; les flottantes réniformes, divisées
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en 3 ou 5 lobes plus ou moins profonds, Tintermé-

diaire plus petit , entier ou parfois légèrement crénelé
;

stipules longuement adhérentes au pétiole , les supé-

rieures à oreillettes assez larges
;
pédoncules de lon-

gueur variable , dépassant peu les feuilles , ou plus

courts ; fleurs grandes ; calice étalé
;

pétales obovales

élargis , blancs , à onglet jaune
,
égalant environ trois

fois la longueur des sépales ; carpelles ridés , à rides

presque parallèles, ordinairement parsemés de quelques

poils , largement arrondis au sommet , à bord supé-

rieur convexe
,
portant à son extrémité un bec , Te

plus souvent fort court ; réceptacle sphérique poilu.

La plante que j'ai ici en vue est celle qui est

figurée dans la monographie de M. Godron {loc. cit.).

On rattache à ce type plusieurs autres formes qui

pourraient peut-être en être séparées.

29. B. trlcli-OplT-j^ll^xin (Chaix sub Ranunculo)

Victor de Martrin-Donos , Florule du Tarn, p. 8.—
Des M., Cat., sup. fin., p. 6. — Raminculus trichophijl-

lus Chaix, Godr.! FI. de Fr., t. I
, p. 23. — A. Bor.,

FI. du c ,.
3e éd., no 38. — R. paucistamineus Tausch

,

Koch, Syn. , éd. 2^, p. 433.

Fossés, eau stagnante. Ménestérol ( Dord. ).
—

Cahors , fontaine des Chartreux (Lot). — Lestang, près

de St.-Saturnin ; ruisseau de la Roque , de Fontange
,

étang d'Istournet
,

près de Rodez (L'abbé Vayssier)
;

Cadayrac (Aveyron). Viv. Mai, août. CG.

Tige rameuse , nageante
;

feuilles toutes submergées,

pétiolées , capillaires-multifides , à laciniures plus ou

moins étalées ; stipules adhérentes au pétiole
, à oreil-

lettes peu sensibles dans les feuilles inférieures, très

prononcées dans les supérieures
;
pédoncules égalant

à peu près la longueur des feuilles
;
pétales étroits

,

obovales , en coin
, blancs , à onglet jaune , égalant

deux fois environ la longueur des sépales étalés , les uns

et les autres caducs ; étamines peu nombreuses (12 à 15),

dépassant le capitule formé par les ovaires ;
carpelles

ridés , souvent hispides , surtout sur la carène , à
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rides à peu près parallèles , courts , à bec peu pro-

noncé , inséré à Textrémité du bord supérieur
,

qui

est ordinairement droit ou un peu convexe ; fleurs

assez petites.

Cette espèce se distingue de ses congénères par

ses feuilles toutes submergées , pétiolées , capillaires mul~

tîfides ; ses pédoncules égalant à peu près la longueur

des feuilles ; ses pétales étroits , obovales , en coin
,

blancs , à onglet jaune , égalant deux fois environ la

longueur des sépales étalés , les uns et les autres caducs ;

ses étamines peu nombreuses (12 à 15 ) , dépassant

le capitule formé par les ovaires.

30. B. ctlvaricatuixi (Schrank sub Ranunculo).

— Ranunculus divaricatus Godr. , FI. de Fr.
, I., p.

25, et Monogr., p. 26, f. YII. — Koch, Syn., éd. 2, p.

13. — A. Bor., FI. du c, 3® éd., n» 40. — R. circinatus

Sibth.; Dubois, Meth. Orléans, n° 1029.

Eaux paisibles , mares. Etang d'Istournet
,
près de

Rodez (L'abbé Vayssier). Viv. Juin. R.

Remarquable par ses feuilles allongées , toutes divi-

sées à lanières courtes raides , divariquées et disposées

en cercle; ses pédoncules égalant 1 i\2 à 2 fois la

longueur de la feuille ; ses fleurs assez grandes , à

pétales cunéiformes, largement obovales. — Ses carpelles

ont une certaine ressemblance avec ceux du R. radians

(e loco nataiij ; son réceptacle est poilu.

31. E5. flixitans (Lamarck sub Ranun.) Des

Moul. , Cat. Dord., sup. fin.
,

p. 7. — Ran. fluitans

Lamarck, FI. Fr., 3, p. 184.—Godr., FI. deFr., I, p. 25,

et Monogr., p. 29, f. VIIL — Koch., Syn., éd. 2., p.

13. — A. Bor., FI. du c, 3« éd., n» 41.

Eaux courantes , rivières. Dans la Dordogne , au

petit Salvette
,
près de Bergerac ; dans l'Isle , à Ménes-

térol (Dord.). — Dans l'Aveyron (L'abbé Vayssier),

et l'Auterne
, sous Rodez. Viv. Juin. CC.

Tige nageante, atteignant souvent plusieurs mètres

de longueur : feuilles toutes multiséquées , submergées^
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à lanières filiformes , très aUoiujêes , rapprochées
,

presque parallèles
;

pétioles plus ou moins longs »

ceux des feuilles supérieures assez courts ;
stipules

adhérentes au pétiole, à oreillettes peu sensibles dans

les feuilles inférieures , très marquées et assez larges

dans les supérieures
;
pédoncules ,

aussi bien que les

feuilles , de longueur variable
;
pétales ordinairement

grands , largement obovales ,
blancs , à onglet jaune

,

égalant trois fois environ la loufjueur des sépales ; éta-

mines ( 15 à 20 ) , les unes égalant à peu près le

capitule formé par les pistils , les autres plus courtes
;

carpelles glabres , à rides très marquées, renflés ,
à

bord supérieur un peu convexe , largement arrondis

sous le bec, inséré bien au dessous de Textrémité exté-

rieure du grand diamètre ; réceptacle glabre, ou par-

fois légèrement poilu.

Les carpelles , dont le bec est fort court , acquiè-

rent un développement plus considérable que dans

aucune autre espèce de ce genre. Ils sont très sou-

vent avortés. Les tiges réunies forment dans les eaux

courantes de longues masses ondoyantes d'un beau vert.

Quelquefois
,
probablement dans les endroits où les

eaux se trouvent moins agitées, les feuilles supérieures

deviennent flottantes , et alors leurs lanières se raccour-

cissent , en s'élargissant. Quelques-unes sont cunéi-

formes ; d'autres , en petit nombre
,
portées sur d'assez

longs pétioles, sont élargies et divisées en trois lobes

peu profonds.

Tel est l'aspect que présentent certains échantillons

cueillis dans la Dordogne, à l'endroit indiqué.

La forme terrestre à tige courte, très feuillée, à feuil-

les ordinairement divisées en trois lanières allongées,

terminées par trois ou quatre lobes élargis obovales,

n'est pas rare dans les lieux inondés du lit de la Dor-

dogne. M. Ch. Des Moulins l'a récoltée au port de Lan-

quais. Je l'ai observée moi-même au-dessus du barrage

de Bergerac, où elle était très abondante et en fleur. Je

Tai observée encore au bord de l'Isle
,
près du bassin

de l'écluse de Ménestérol.
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VII. RANUNCULUS.

32. Ft. aconitifolîxis L. Sp. I. Cod, no 4076.

— Gren., FI. de Fr. , I
,

p. 27. — Bor., FI. du c, 3e

éd., n«> 42.— Lee. et Lam., Cat., p. 51.

Lieux humides , bord des ruisseaux. — Bord de la

Gère
,
près de St.-Jacques-des-Blats

;
prairie humide,

près de Mandailles (De Rudelle) ; Saut-Vert , non loin

du Plomb ( Cant. ) — Gascade d'Aubrac , au bord du

ruisseau ; Lac Saint-Andéol , au bord de la source
;

Vieurals , bord d'un ruisseau ; Le Périé
,
pré humide

(J. Bonhomme), (Aveyr.). Viv. Mai, juin, août. AR.

Feuilles palmées, à 3, 5 ou 7 lobes distincts, p/w-

sïeurs jusqu'à la base et ordinairement pétiolulés ; brac-

tées inférieures élargies dentées
;
pédoncules piibescents ;

fleurs blanches, à étamines dépassant peu les ovaires
;

carpelles convexes , à style recourbé , et à bec court

droit à la maturité.

33. R. platanlfoliixs L. Mant., T.; Cod. n»

4077. — Gren., FI. de Fr., I, p. 27. —Bor., FI. du c,

8« éd., n" 43. — Lee. et Lam., Cat., p. 51.

Bois montagneux et herbeux. — Vers le sommet du

Puy-Mary (Gant.), (De Rudelle )— Bois de Linars,

près de Rodez (Vayssier) ; Carcenac (A. de Barrau).

(Aveyr.). Viv. Mai, juin, juillet. R.

Espèce très ressemblante à la précédente , dont elle

diffère par ses feuilles à segments plus étroits, ordi-

nairement non divisés jusqu'à la base et non pétiolulés;

par ses bractées inférieures allongées en pointe entière
;

par ses pédoncules glabres, ou légèrement pubescents
;

par ses fleurs plus grandes, à étamines beaucoup

plus longues que les ovaires
;
par ses carpelles à bec

allongé et recourbé à la maturité.

34. Ft. graminens L. Cod., n^ 4064. — Gren. l

FI. de Fr., I, p. 29. — Bor., FI. du c. , 38 éd., n» 44.

-- Koeh, Syn., éd. 2
, p. 16.
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Pelouses sèches. — Cayssiols, pré sec , au sud-ouest

de Rodez (E. Mazuc). Viv. Mai. RR.

35. lEt. Lingïia L. Sp. I. Cod., n» 4062. — A
Bor.! FI. du c, 3e éd., n» 45.—Gren., FI. deFr., I,p. 30.

Lieux fangeux. Marais des Eyzies. (Dord.) (O. de

Lavernelle). — Salles-Courbatiers, canton de Ville-

neuve (Aveyron)
,
pré tourbeux (Bras). Viv. Juin,

août. RR.

36. R. Klammnla L. Sp. I. Cod., no 4060.—
Gren. ! FI. de Fr., I, p. 29. — Bor., FI. du c, 3» éd.,

no 46. — Koch, Syn., éd. 2, p. 16.

Lieux humides. — Bergerac
,
pré humide à l'ouest ;

Nontron
,
pré humide ( Sagette et Château) (Dord.).

— Erignac , canton de Laissac , lieu humide dans un

pré (Aveyr. ). Viv. Juin, octobre. CC.

37. R. opliioglosslfoliiis Villars , Dauphiné,

4, p. 732. — Gren., I FI. de Fr., I, p. 37. — A. Bor.,

FI. du c, 39 éd., no 47. — Koch , Syn., éd. 2, p. 16,

— DC. , Syst.,I, 248.

Lieux inondés. Fossé humide entre les Grillauds

et les Juches , commune de Ménestérol ; autre fossé

inondé près de Ménestérol. (Dord. ). An. Mai. RR.

38. n. cliaeropliyiios L. Sp. I. Cod., no 4091.

— Gren.! FI. de Fr., I, p. 35. — DC, Syst., I, 254.

. Coteaux arides , talus des fossés.— Lamarseix , com-

mune de Ménestérol ; Beauséjour ( De Dives
) , bois

sec (Dord.). — Saint-Pierre sous Rodez; Bonnecombe
(Aveyr.). Viv. Mai. AR.

39. n. aixi-îcoiiins L. Sp. I, Cod., no 4073. —
Gren. ! FI. de Fr., I, p. 30. — Koch , Syn., éd. 2, p. 17.

Lieux frais et couverts.— Sommet du Puy-Mary
(De Rudelle). — Saint-Geniez

; le Rouquet
,
près de

Trémouilles
; Onet - le - Château ; Manhac

,
près de

Rodez; Mondalazac
, bois de la Barthe (Aveyr.).

Viv. Avril, mai. C.
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40. T\. aci-is L. Sp. Cod., no 4089. — Gren.,

FI. de Fr., I
,
p. 32. — Koch , Syn., éd. 2., p. 18. —

R. Steveni. Andr. Bor.
, FI. du c, 3» éd., n» 51.

Prés, pelouses, bois clairs, bords des chemins.

—

Rodez, bord du chemin qui conduit à la gare ; Mar-
cillac

, bord d'un chemin à l'entrée du vallon de Cruou
,

et même vallon près de Gaudelle ; Mondalazac , coteau

au nord-ouest du village, et lieu frais sous le château

du Colombier; Farrals, près de Mondalazac, bois et

pré (Aveyr. ). Viv. Mai, juin, juillet. AC.
Rhizome d'abord oblique

,
puis korizontal, rampant j

produisant en dessous des fibres radicales allongées
;

tige dressée, plus ou moins couverte de poils
, étalés

vers sa base , apprîmes ensuite
;

feuilles d'un vert

tantôt clair , tantôt sombre , les inférieures longue-

ment pétiolées , velues , surtout sur les pétioles
,

profondément divisées en 3 ou 5 lobes cunéiformes ,

bi-trifides ^ incisés dentés , à dents aiguës^ élargies dans

leur partie supérieure, ne se recouvrant pas par leurs

bords
;
pédoncules sillonnés

;
pétales d'un jaune clair,

obovales
,

cunéiformes , munis à leur base d'une

écaille tronquée
, à peu près aussi large que longue,

et plus étroite que l'onglet
;
carpelles obovales arrondis,

comprimés, lisses, un peu bordés; à bec court,

terminé en pointe un peu courbée , non persistante ;-

réceptacle nu.

On doit rapporter à cette espèce une plante qui

croit aux environs de Mondalazac et dans le vallon

de Cruou , à tiges plus élevées , et dont les feuilles

ont leurs segments allongés , à bords plus rapprochés

et souvent contigus.

Je donne le nom de R. acris à une plante assez

grêle, munie d'une souche horizontale , à feuilles

inférieures très profondément divisées en 5 lobes

cunéiformes rhomboïdaux , dont les bords sont quel-

quefois très séparés , divisés eux-mêmes profondément

en segments étroits sublinéaires, incisés dentés , à

dents très aiguës.

Une autre plante , semblable à la précédente, et
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^ui n'en diffère que par sa souche compacte

, tronquée,

non horizontale , appartient évidemment à l'espèce

suivante. Ces deux plantes semblent former la transi-

tion du R. acris au R. Borœanus. Elles croissent dans

un endroit frais sous le château du Colombier, près

de Mondalazac.

41. H. Boraeanixs Jord. Obs., frag. 6., p. 19
;

Diag., I, p. 71. — A. Bor., FI. du c, 3e éd., no 55.

— Lloyd, FI. de l'Ouest de la Fr.
, p. 11. —De

Marlrin, FI. du T., p. 14.

Près
,
pelouses. — Mondalazac , lieu frais sous le

château du Colombier (Aveyr. ). Viv. Juin. AR,

Souche compacte tronquée, non horizontale, produi-

sant tout autour des fibres radicales allongées ; tige

de 4 à 6 décimètres fistuleuse
,
parsemée de poils

apprîmes , rares dans le bas , assez abondants dans

le haut; feuilles d'un vert tantôt clair
, tantôt foncé

,

couvertes de poils apprîmes , les inférieures longuement

pétiolées , très profondément divisées en 5 lobes de

forme ovale rhomboïdale , tantôt se recouvrant par

kurs bords , tantôt séparés , ou à peine contigus , à

subdivisions étroites
, incisées dentées

;
pédoncules

non sillonnés; pétales obovales, cunéiformes, munis

à leur base d'une écaille tronquée , dont la longueur

égale la largeur , ou la dépasse un peu ; carpelles

lenticulaires, comprimés, bordés, lisses, à bec assez

court, terminé par une pointe oncinulée qui disparaît

à la maturité ; réceptacle nu.

Je trouve dans mes collections un exemplaire très

complet , originaire du Barbaroux
, commune de Ménes-

térol (Dordogne), qui se fait remarquer par ses

feuilles radicales divisées en lobes linéaires étroits
,

larges seulement de 1-3 millimètres.

Une Renoncule montagnarde
,
qui croit à Aubrac

,

pâturage au sud-est du village, et que j'ai nommée
R. rectus, ne me parait pas suffisamment distincte du
R. Borœanus. Cependant c'est très probablement la

plante que M. Boreau (FI. du c. ,
3® éd., n^ 5) , a
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appelée R. rectus. 11 en résulterait donc que la forme

décrite par l'illustre botaniste d'Angers , serait une

espèce de mauvais aloi.

42. JEt. polyantliemoldes A. Bor., FI. duc, 3a

éd., no 56. — Lange , Prodromus FI. hisp., III, n» 4997.

Pâturages des montagnes. — Aubrac, pâturage à

Test du village. Viv. Juin. R.

Souche épaisse un peu oblique , tronquée , garnie

tout autour de fibres radicales et de fibrilles , débris

d'anciens pétioles , ou d'anciennes tiges ; celles de

l^année dressées , rameuses vers le sommet, quelquefois

dès le milieu , longues de 10 à 23 centimètres, héris-

sées , ainsi que les pétioles, de poils abondants, étalés

ou déjetés , feuilles radicales plus ou moins velues

sur les deux faces, à poils apprîmes, divisées jusqu'à

la base du disque en 3 lobes contractés à leur base,

trifides ou tripartis , incisés , à segments cunéiformes

presque obtus , ne se recouvrant pas par leurs bords
;

les caulinaires à pétioles courts, hérissés, demi-

engainants , découpés en segments linéaires dentés , et

entiers dans les supérieures
;
pédoncules sillonnés, por-

tant des fleurs assez grandes ; sépales ovales , oblongs,

étalés , hérissés
;

pétales largement obovales , d'un

jaune luisant, à onglet muni d'une écaille obovale

arrondie
,
presque aussi large que lui ; carpelles lenti-

culaires , fortement bordés en carène , à bec courbé

et enroulé; réceptacle liispide.

Les sillons sont d'abord peu apparents sur les pédon-

cules; ils deviennent très sensibles après l'anthèse.

Les feuilles caulinaires paraissent constamment divisées

en segments linéaires, dentés , et elles diffèrent ainsi

des radicales. La découpure des unes et des autres

en lobes profondément divisés , suffît pour éloigner

cette espèce des jR. Amansii et spretus.

43. R. Amansii Jord., Diag. (1864), p. 72.—Lan-
ge, Prodr. FI. hisp., lU , n» 4996. —R. viUosus Saint-

Amans, FI. ag., p. 227, et bouquet
,
pl. 5,nonDC.;
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— R. tuberosiis Lapeyrouse [t/î/an^/o^we], H. Loret, Her-

bier de la Lozère, p. 9. — R. nemorosus BC, Sysi. I,

p. 280, saltem pro parle ; Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 58
;

— iî. sijlvaticus Gren., FI. de Fr., I
,

p. 33 , non Thui-

lier, nec Fries).

Lieux couverts. St.-Gêniez
,
gorge au-dessus du mou-

lin de Juéry ; le Périé ( J. Bonhomme ) ; vallée de

TAveyron sous Rodez ; Salles-la-Source ,
lieu frais

;

Mondalazac, côte de Cruou (Aveyr.). — Agen ( Chau-

bard). Bois de Ladauge ,
commune de Grum (Dord.)

(G. de Dives). Viv. Mai, juin etoct.l AR.

Souche épaisse , non tubéreuse, verticale, ou quelque-

fois oblique , munie de fibres radicales et surmontée

de fibrilles , débris d'anciens pétioles ou d'anciennes

tiges ; celles de l'année de 2 à 7 décimètres , dres-

sées , rameuses , couvertes , ainsi que les pétioles

,

d'une viilosité molle, roussâtre , abondante, étalée

ou déjetée ; feuilles radicales parsemées de poils appli-

qués , et quelquefois de tâches blanchâtres , tantôt

divisées jusqu'au delà de leur milieu en 3 ou 5 lobes

rhoraboïdaux
,
plus ou moins écartés , tantôt découpées

sur le même pied en segments pétiolulés , trifides ou

incisés dentés , à dents un peu aiguës ,
les caulinaires

inférieures semblables aux radicales , les supérieures

à lobes étroits , linéaires
;

pédoncules sillonnés ; sépales

ovales hérissés
,
jaunâtres

;
pétales largement obovales,

cunéiformes , d'un jaune d'or luisant , plus pâle à

l'onglet, celui-ci muni d'une écaille très élargie au

sommet , souvent plus large que lui ;
carpelles lenti-

culaires comprimés
,

glabres, très finement chagrinés

à la maturité, largement bordés, à bord inférieur très

convexe , et à bec recourbé ,
enroulé sur lui-même , et

égalant environ la moitié du carpelle ;
réceptacle hispide.

La plante du Sud-Ouest que je viens de décrire

,

ne peut pas conserver le nom de R. villosus que lui

donna St. -Amans. Trois ans avant la publication de

la Flore agenaise, De CandoUe le donnait à un Ramin-

culus originaire de la Perse
,

qui est bien différent.
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Eq 1855, M. Timbal-Lagrave publia dans les Mémoi-

res de l'Académie de Toulouse une note destinée à

réhabiliter le JR. tuberosus Lapeyrouse
,
qui était pres-

que tombé dans l'oubli. La description que l'on trouve

dans cette note me porte à croire qu'il existe une

grande ressemblance entre la plante que M. Timbal

a eue en vue, et celle de St.-Amans ; mais elle ne

saurait convenir, au moins complètement, à celle-ci.

Le savant auteur prétend que le R. tuberosus habite

les Pyrénées ; tandis que le i?. villosus ( Amansii )

croît dans la région du Sud-Ouest. Cette assertion

manque d'exactitude. J'ai récolté le JR. Amansii dans

les Pyrénées centrales , à l'entrée de la vallée de

Lutour
,
près de Cauterets. M. H. Loret , de son côté,

est persuadé ( loc cit. et in iitteris
)
que la plante des

Pyrénées est la même que celle du Sud-Ouest.

Quoi qu'il en soit , il est impossible d'appeler celle-ci

R. tuberosus. Et je regrette de ne pouvoir être de

l'avis de mon savant ami. L'espèce que Lapeyrouse

a ainsi nommée est incertaine ; el;
,~^ selon Loi seleur

,

cité par Mutel (FI. Fr. , I, p. 23), elle l'était pour

Lapeyrouse lui-même. A la vérité , il existe dans

l'herbier de Lapeyrouse , et dans celui de Marchant

,

dont la plupart des déterminations appartiennent à

Lapeyrouse , comme cela a été constaté par M. Loret,

il existe , dis-je , une plante qui parait être la même
que celle dont il est ici question. Mais cette plante

a été appelée par Lapeyrouse, tantôt JR. polyantliemos

,

tantôt J^. tuberosus, tantôt R. lunuginosut, etc. (Test.

Loret et Timbal).

Bien plus, on trouve dans le Sifsiema de DC, I
,

p. 281 , un JR. tuberosus que le célèbre auteur a établi

sur des exemplaires déposés au Muséum de Paris, et

étiquetés de la main même de Lapeyrouse : Vidi spe-

cîmina in lierbario Muséum Par. ab ipso auetore nomine

insignita {loc. cit.). Or, les caractères assignés par

DC. à ce R. tuberosus ne peuvent pas convenir à

notre plante. Il dit : racine à tronc épais cylindri-
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que de la longueur du petit doigt , radias iruncm

£rassus teres digiti parvi magnïludïne. Tandis que la

nôtre a une racine écourtée, longue à peine de 1 à

2 cent., couverte de fibres, et qui n'est ni charnue

ni renflée. DC. ajoute : tige pubescente , pétioles des

feuilles légèrement poilus , caulis pubescois
, fotia petiolis

parce pïlosïs donata ; calice presque glabre , calïx

subglaber. S'il avait eu en vue notre plante, il aurait

dû dire : tige et pétioles couverts d'une villosité abon-

dante, calice hérissé.

La plante qui a servi à la description que l'on

trouve dans le Systema , existe encore dans l'herbier

du Muséum de Paris. On peut la comparer à celle

dont il est ici question. Il y a quelques années
,

l'infortuné Oscar de Lavernelle, que le fer d'un abomi-

nable assassin enleva
, dans un voyage qu'il faisait à

Londres , à sa famille , à ses nombreux amis et à la

science , voulut bien se charger de constater la diffé-

rence qui existe entre ces deux fenonculacées. Il m'écri-

vait à ce sujet : « Cette plante est parfaitement distincte

de celle que vous m'avez envoyée. Sa racine est épaisse,

ronde
,
grosse comme le petit doigt : elle rappelle à pre-

mière vue une racine de nénuphar. Sa tige est pubéru-

lente seulement et non velue , comme dans vos échan-

tillons. Les lobes de ses feuilles sont plus étroits et plus

aigus. Ses carpelles sont aussi très distincts par le style

deux fois plus long. Enfin le faciès est tout à fait diffé-

rent. Les pédoncules sont sillonnés. DG. a commis une

erreur sur ce point. »

D'après le croquis que je dois à l'obligeance de

M. de Lavernelle , dans cette plante, la tige formerait

avec la racine un angle à peu près droit. Cela indique

que cette racine est horizontale. Elle est longue de 6 cent.

M. Jordan pense ( Diag., p. 75
)
que le nom de

R. tuberosus doit rester à une plante fréquemment

cultivée sous ce nom dans les jardins botaniques,

et à laquelle on doit donner pour synonime
, /?. sylva-

tiens Fries , non Thuillier. M. Timbal m'a assuré de

vive voix à plusieurs reprises qu'il existe dans les

8



Pyrénées une Renoncule à laquelle convient parfaite-

ment le nom de R. tuberosus. Au reste , l'épithète

tuberosus appliquée à la plante du Sud-Ouest serait

ce qu'on appelle dans le langage scientifique
, nomen

infaustwn.

Mais que devient le i?. nemorosus DC. ? Je ferai

d'abord observer que la diagnose que DG. en a tracée

(Syst. loc. cit.) et les renseignements quMl y a ajoutés

sont insuffisants. En effet , diverses formes qui cons-

tituent des espèces distinctes, R. polyantliemoicles Bor.^

!H. spretus Jord., JR. villosus St.-Amans , R. mïxtus Jord.,

peuvent y correspondre. L'important serait de savoir

quelle est précisément celle que DC, a eue en vue.

Selon M. Jordan, il faut réserver le nom de R. ncmo-

rosus pour une renonculacée qui est la plus répandue

dans l'est de la France , et qui remplace dans cette

région le R. Amansii.

44. Ft. sprotus Jord., Diagn., I, p. 78.— A. Bor.,

FI. du c, 30 éd., no 57. — De Martrin , Fi. du T., p.

16. — C. Billot, Flora G. et Germ. e.rs., n" 28bk et bis.

Pelouse des montagnes. — Sommet du Puy-Mary

(De Rudelle) ; versant occidental du Plomb. — Aubrac,

pelouse au sud-est du village. Viv. Juin, août. R.

Diffère des deux espèces qui précèdent par son port

grêle; par sa tige de 8 à 23 cent., étalée ou ascen-

dente , à poils étalés ou appliqués
,

pauciflore
;
par

ses pétales munis d'une écaille largement obovale,

plus étroite que l'onglet. Je possède plusieurs exem-

plaires provenant de localités éloignées les unes des au-

tres : tous se ressemblent.

45. R.. repens L. Spec. I , Cod. , n» 4087. —
Gren.! FI. de Fr., I, p. 34.

Lieux frais , champs
, vignes

,
prés , bord des fossés,

Viv. Avril, octobre. CC.

Cette plante est connue aux environs de Rodez

sous le nom de Paule-loube. Aidée de ses rejets ram-

pants
,

elle envahit en peu de temps un grand espace
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pour Textirper.

46. JR. "bu.llbosu.s L., Spec. I, Cod., n» 4086.—
Gren. l FI. de Fr., I, p. 34.

Prés
,
pâturages ,

lisière des bois. Viv. Mai
,
juin. CC.

On rencontre fréqueniment cette renonculacée ds^ij^

ie Sud-Ouest ; elle croit dans tous les terrains.

47. Fi. plillonotis Retz, Obs. 6, p. 31.—
Gren. ! FI. de Fr., î, p. 36.

ÇR. sardous Crantz, de Martrin , FI. du T., p. 18).

Lieux demi-inondés , ou desséchés. — Bout-des-Ver-

gnes, près de Bergerac, fossé (Dord.). — St. -Gêniez
;

Rodez, fossé près de la ville (Aveyr.). An. Mai, juillet. AC.

48. n. sceleratu-s L., Sp. I , Cod., n» 4075. —
Gren. ! FI. de Fr., I, p. 38.

Lieux fangeux, fossés humides. — Lespinassat et

le Rout-des-Vergues
,

près de Bergerac ; Montignac-

sur-Vauclaire , fossé (Dord.). Annuel. Mai
,
juin. R.

49. H. arveixsis L., Sp. I, Cod., n» 4093. —

-

Gren. I FI. de Fr., I, p. 38.

Champs cultivés , moissons. Commune dans tout 1©

Sud-Ouest. Annuel. Mai
,

juin.

50. R. pai?viftoru.s L., S. X
,
Cod., no 4095.

—

Gren. I FI. de Fr., I, p. 37. —A. Bor., FI. du c.>

3« éd., no 67.

Lieux frais , haies , bord des chemins. — Bergerac

(Dord.). AC. — Millau , vigne (J. Bonhomme) ; St.-

Saturnin , bord d'un chemin
,

près de la Guiraldie

(Aveyr.). Annuel. Mai
,

juin. R.

Carpelles couverts de petits tubercules spinelleux^

à spinelle crochue et à style recourbé.
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VIII. FICARIA DilL Nov. gen.

51. F*. ranii.iicu.loides Mœnch , Meth.,215.

—

Gren. ! FI. deFr., ï, p. 39.— A. Bor., FI. duc.,3eéd.,

n^ 69. {Ranunculus FicariaL., Sp. I, Cod., n» 4069).

Lieux frais, ou un peu humides, prés, champs,

haies. Vivace. Mars , mai. CC.

IX. CALTHA L.

52. O. palnstrls L., Spec. I, Cod., n^ 4111.—
A.. Bor. I FI. du c, 3^ éd., n» 72.

iBords des ruisseaux, lieux un peu humides. Berge-

rac, bord du Codeau (Dord.). C. — Rodez , bord d'une

fontaine , à côté du bois de Linars (Aveyr.). Viv. Mars ^

mai. AR.

X. TROLLIUS L*

53. T. EixropaeTxs L., Spec. I , Cod., n° 4101. —
Gren. ! FI. de Fr., I, p. 40.

Pâturages élevés des montagnes. Prairie humide

entre St.-Simon et Lascelle (De Rudelle) ; versant

occidental du Plomb (Cantal). — Aubrac
,

pâturage;

prairie montueuse au-dessous de Vieurals (Aveyron).

Yivace. Mai
,

juillet. AC.

XI. HELLEBORUS L,

54. HT. viriciis L. , Sp. I , Cod. , n» 4108. --

Gren. 1. FI. de Fr., I, p. 41.

Lieux pierreux, bois secs. Lanquais, petite forêt

(Dord. — Des Moulins). — Agen (Chaubard). Vivace.

Avril. RR.

^:55. H. f^tidu.sL L.
, Sp. I, Cod. , no 4109.—

Gren. I FI. de Fr., I
, p. 41.

JLieux pierreux
, bord des chemins. Lavernelle (Dord.

— 0. de Laverp,).— Mondalazac , vallon de Créneau.

(Aveyr.). Vivace. Février , avril , mai. G.



— 117 —

Plante commune dans les terrains calcaires , employée

pour faire des setons aux bestiaux. Elle est véné-

neuse , et rendue fétide par de petites glandes répan-

dues sur les bractées , les sépales et spécialement sur

les pédoncules.

XII. ISOPYRUM L.

56. I. tlialictroides L. Sp. I, Cod., n" 4104.

Gren.! FI. de Fr., I, p. 42.

Lieux couverts, broussailles des lieux frais. Bois

de Corbiac (1845), près de Bergerac (Dord. ).

—

Forêt de la Condamine
,
près d'Aurillac (De Rud. ).

— Pré entre Yitrac et Coluenhes (Valadier) ; Ste.-

Eulalie-d'Olt , bord d'un ruisseau ; le Bouquet , au bord

du Yioulou (Avey. ). Yiv. Avril, mai. AR,

XIII. NIGELLA L.

57. IV. clamascena L. Sp. I, Cod., n» 3967.

—

Gren.!Fl.deFr.,I, p.47. — A.Boreau,Fl. duc, 3e éd.,

no 82.

Moissons. La Roche-Beaucourt (Dord. — De Dives).

An. Jiiin. BR.

XIV. AQUILEGIA L.

58. A. vu-lsax-is L. Sp. I, Cod., no 3964.—
Gren.! FI. de Fr., I, p.44. — ABor., FI. du c, 3e éd.,

no 83.

Prés , haies , bois , etc. Bois de Corbiac , et bords

du ruisseau de Queyssac, près de Bergerac (Dord.). —
Moulin de Juéry, près de St -Gêniez ;

Mondalazac
,

au sud du village (Aveyr.). Viv. Mai, juillet. AC.

D'après M. Boreau ( loc. cit.
) , plusieurs espèces

paraissent confondues sous ce nom en France. M. Jor-

dan (Diagnoses, p. 83 ) en a reconnu quatre. La plante

que j'ai observée dans le Sud-Ouest paraît être VA.

uemoralis de cet auteur.
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XV. DELPHINIUM L.

59. r>. Ajacis L. Sp. I, Cod. , n» 3946.— Gren. l

FI. de Fr., I
,
p. 46. — Des Moulins, Cat. Dord., p. 11.

— A. Bor., FI. du c, 3eéd., n" 86.— Lagrèze, FI. du

Tarn-et-Garonne, p. 10.— Lloyd, FI. de l'Ouest, 2^ éd..

p. 19, et 3«, p. 12. — De Martrin-Donos , FI. du Tarn y.

p. 22.

Lieux sablonneux, champs cultivés, moissons à Fouest

de Bergerac; champ cultivé au nord de Sarlat (Dord.).

An. Juin, août. AR dans le Sud-Ouest.

Cette espèce abonde dans les terrains sablonneux

de la Vallée de la Dordogne. M. Lloyd l'indique dans

les moissons de la région maritime ,. ou calcaire.

M. Lagrèze-Fossat l'a observée dans les champs sablon-

neux de la vallée de la Garonne. D'après M. de

Martrin-Donos , elle est commune dans les moissons;

du calcaire d'eau douce , etc. du département du Tarn.

On la cultive comme plante d'ornement ^ et on la

trouve parfais échappée de culture.

60. I>. Oonsollda L. Sp. I,Cod., n» 3945.—

Gren. , FI. deFr., I, p. 45. — A. Bor., FI. duc.,3ûéd.,

no85.

Moissons des terrains calcaires. — Champ cultivé

près de Lanquais (Dord.).— Moissons, près d'Onet-

le-Château , à l'ouest de Rodez , et à Mondalazac

(Avey.). An. Juillet, août. AC.

61. I>. cax-cliopetalTxnti DG. Sy^. I, p. 347.—

A. Bor. 1 FI. duc, 3^ éd., n» 87. — Lloyd, FI. de l'Ouest,

2e éd., p. 20, et 3«, p. 13. — {D.verdunense Balb.?

Cat. 1813).

Terrain calcaire , avant et après la moisson. Champ
cultivé à l'ouest de Limogne (Lot). — Champ cultivé

près de Marroule , et entre Mayrinhagues et Ville-

neuve , au nord-ouest de Villefranche (Aveyr. ). An.

Août , octobre. R.

Plante à tige finement pubescente ; feuilles raméales
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et florales, au moins les inférieures, multifides, les

autres entières: fleurs en grappe serrée
;
pétales libres,

les inférieurs à limbe orbiculaire en cœur, deux à trois

fois plus court que l'onglet : graines arrondies , forte-

ment ombiliquées , couvertes d'écaillés imbriquées non

ondulées.

La plupart des espèces qui appartiennent à la section

Delphine!lum DC. ont entre elles une très grande

affinité. Aussi il n'est pas facile de savoir à quelle de

ces espèces l'on doit attribuer le nom de D. peregrinum

que Linnée avait donné à l'une d'elles. L'éminent

A. P. De Candolle avait fini par l'abandonner. Si l'on

s'en tient à l'herbier de Linnée (DC, loc. cit.), on

doit le rapporter au D. jimceum DC. ; mais si l'on

consulte soit la description donnée par Linnée , soit

les synonimes invoqués par lui, on doit le rapporter

au D. card. , aussi bien qu'au D. junc. M. Grenier

,

dans la Flore de France , I
, p. 47 et 48 , a cherché à

réhabiliter le nom Linnéen. Ce savant auteur a groupé,

sous le nom de D. peregrinum , les Delphinium amhi-

{fitum L., cardiopetaliim DC, gracile DC, longipes Moris,

lialteratwn Sibth., junceum DC, et nanum DC, qu'il

ne distingue même pas comme variétés. Les différences

que l'on trouve entre ces diverses plantes ne sont à

ses yeux que des variations sans importance, ou lusus.

La description quo donne DC de son D. card. con-

vient parfaitement à la plante qui croit dans les

terrains calcaires entre Villefranche et Cahors : ce

nom peut donc être regardé comme certain. Mais

la plante que Bolbis a appelée D. verduneme est-elle

la même que celle que j'ai ici en \Tie? je suis dans

l'impossibilité de le vérifier. Si cela était, ce dernier

nom devrait être préféré , comme étant plus ancien. En
adoptant celui que je viens d'adopter, j'ai suivi l'exem-

ple de M. Boreau dans sa Flore du Centre (loc. cit.),^

et de M. Lloyd dans la Flore de l'Ouest (loc. ci7).
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XVI. ACONITUM L.

62. A. vnlgar>e DC! Syst. I, p. 371. —A. Bor.,

FI. du c, 3e éd., no 90.

Bords des ruisseaux , lieux boisés des montagnes.

Les Chazes, lieu boisé, près du Lioran (Cantal).

—

Aubrac , bord du ruisseau au-dessus de la cascade^

(Aveyr.). Viv. Août, septembre. AG.

On le reconnaît à ses feuilles divisées en lobes;

découpés en segments linéaires étroits , marqués d'un

sillon en dessus. — J'ai souSi les yeux un Aconitum

,

originaire^ de Soucelles ( Maine-et-L. ) ,
qne M. Boreau

a appelé A. Napellus (A. neubergense DG. Syst. I »

p. 373). Il diffère de la plante d'Aubrac par ses;

feuilles divisées en lobes cunéiformes , subdivisées en

trois parties incisées lobées , à segments oblongs
,
plus,

ou moins aigus. L'Aconitum que j'ai récolté dans les

Pyrénées , entre les granges d'Astos et le lac d'Oo

,

et que j'ai observé ailleurs ( Gavarni , etc.
)

, est inter-

médiaire entre celui d'Aubrac et celui de Soucelles
;

les segments de ses feuilles sont plus larges que dans

le premier , et plus étroits que dans le second. Gette

plante semble choisir de préférence , dans les lieux

où je l'ai observée , le bord des sentiers qui traver-

sent les pâturages secs.

63. A. Lycoctonixni. î.. Sp. I, God. , 3953.—
Gren.î FI. de Fr., I, p. 50. — A. Bor., FI. du c, 3-

éd., n» 88.

Bois et broussailles des montagnes. Aubrac , bois;

et broussailles près de la cascade ; château de Floyrac
,

près de Rodez ( L'abbé Vayssier); bois de Fages,

près de Garcenac-Salmiech (A. de Barrau) ; Bonne-

combe (Aveyr.). Viv. Juillet , septembre. AR.
Il ne faut pas confondre r.4. Lijcoct. avec 1'^. pyre-

naicum DC., non Lin. De Cand. dit de son A. pyr. :

Voisin de 1'^. Lijcoct., mais certainement distinct, affine

A. Lycoctono , sed certè distinctum (Syst. I, p. 368).

La plante des localités que je viens d'indiquer se fait
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remarquer par ses feuilles profondément divisées

,
jus-^

qu'à la base , en segments assez étroits ,
lobés , à lobes

aigus
;
par ses fleurs presque glabres. Tandis que, dans

la plante des Pyrénées ,
récoltée près du lac d'Oo

,

les feuilles sont divisées jusqu'aux deux tiers seule-

ment , les lobes sont moins aigus , les fleurs sont

velues et comme veloutées dans leur jeuaesse.

XVII. ACTiEA L.

64. A. spicata L. Sp. I, Cod ,
no 3830.— Gren.,

FI. deFr.,I,p. 51. — A. Bor., FI. duc, 3« éd., no91.

Bois couverts et montueux. Bois entre Vie et

Thiézac (Cantal). — Paulhac (Valadier) ; Trie, sur le

Levézou (J. Bonhomme); source du lac Saint-Andéol,.

près d'Aubrac (Aveyr.). Viv. Juin, août. AR,

Old. II. BERBÉ RIDÉES

{Berberideœ Vent.)

XVIII. BERBERIS L.

65. B. vulgax'is L. Sp. I, Cod., n" 2535.— Gren..

FI. deFr., I,p54. — A. Bor., FI. du c, 3« éd.,no93.

Solsac, canton de Marcillac, sur un rocher, au

dessus de la côte de Béderre (Aveyron). Lign. Fleurs;

en avril , fruits en octobre. RR.

Cet arbrisseau est souvent cultivé , comme plante

d'ornement , sous le nom d'Epine-vinette , vïmttier.

Ord. III. NYMPHÉACÉES
{Nympkœacece DC.

)

XIX. NYMPHu^A Neck.

66. 1N-. allba L. Sp. I, Cod., n» 3856.— Gren., Fî.

de Fr., I, p. 56. — Koch ,
Syn., éd. 2., p. 29.
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Eaux stagnantes ou coulant lentement. La Teste

,

eau stagnante au pied des dunes (Gironde). — Eymet,

dans le Dropt , et dans une fontaine ; étang
,

près

d'Echourgnac (Dord. ). Viv. Juin, août. AR.

XX, NUPHAR Smith.

67. IV. lii.texxn:i (L. sub Nymphcm, Cod. , n» 3855).

Smith. — Gren., FI. deFr., I, p. 5G.~A. Bor., FI. duc,
3e éd., no 95.

Eaux tranquilles. Bergerac (Dord.). — Dans TAvey-

ron , sous Rodez. — Lac des Saillents , sur les monta-

gnes d'Aubrac (Lozère). Viv. Juin, août. C.

Ord. lY. PAPAVÉRACÉES
{Papaveraceœ DC.

)

XXI. PAPAVER L.

68. I>. Uyibi-ld.nna L.Sp. I, Cod., n» 3839.—Gren.^

FI. deFr., I, p. 59. — A. Bor., FI. duc, 3eéd., no97.

Champs cultivés. Royan (Charente-Inf. ). An. Mai,

juin.

Cette plante me paraît rare dans la région du Sud-

Ouest.

69. F*. Ax-geiixone L. Sp. I, Cod.,no 384.a.

—

Gren., FI. de Fr., I
,

p. 59. — A. Bor., FI. du c, 3«

éd., no 99.

Moissons , champs cultivés. Bergerac , champ cultivé

autour du petit-séminaire (Dordogne). — St.-Geniez,

bord d'un champ cultivé ; id., près de Lenne ; moulin

de Bourran , sous Bodez , sur une muraille ; id. à

Solsac, et bord d'un champ à Mondalazac, canton

de Marcillac (Aveyr. ). An. Juin, juillet. AG.

70. F». clixl>iTiin L. Sp. I, Cod., n» 3844. —
Lloyd, FI. de l'Ouest , 2* éd., p. 23, et 3^ p. 14.
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Murs , bords des champs cultivés. Solsac , sur une

muraille ;
Mondalazac , terre remuée , bords des champs

cultivés, descend jusque dans la vallée de Cruou
;

Salles-la-Source , vigne près de la source ;
Sébazac

,

sur une muraille (Aveyr. ). An. Juin, juillet. AR.

Capsule allongée , claviforme , lisse , un peu rétrécie

au sommet
,
graduellement atténuée depuis environ le

quart supérieur, et fortement contractée à la base , à

stigmates 6—10 n'atteignant pas tout à fait le bord

du disque crénelé lobé , un peu convexe au centre.

Etamines plus courtes que l'ovaire.

Parmi les nombreux exemplaires de cette plante

que je possède de diverses localités
,

j'ai cherché en

vain quelques-unes des formes qui ont été reconnues

comme espèces depuis un certain nombre d'années.

Voilà pourquoi j'ai cru devoir conserver le nomLinnéen.

Au reste , M. Boreau revint à ce nom dons le Cata-

logue des plantes du département de Maine-et-Loire, qu'il

publia en 1859. M. Lloyd l'a conservé dans la 3™©

édition de sa Flore de l'Ouest. Cependant une plante

des environs de Saint-Geniez semble s'éloigner un

peu de celle du plateau calcaire situé au nord-

ouest de Rodez , sur lequel se trouvent Mondalazac

et Sébazac. Je lui donne avec doute le nom de

P. modestuni Jord. Je donne le même nom, toujours

avec doute , au pavot qui croit sur les murs à

Périgueux.

Je dois encore faire mention d'un autre pavot

récolté à Cestas ( Gironde )
, dans un champ sablon-

neux. 11 se fait remarquer par sa petite taille; sa

tige peu hispide ; ses feuilles à lobes étroits ; sa capsule

atténuée au sommet , un peu rétrécie à la base ;

longuement stipité , à stigmates 5-6 n'atteignant pas

le bord du disque. Serait-ce le P. collinum Bogenh?

71. F», modestiim Jord. Pugillus , etc., p. 4.

Terrain schisteux , et sur les limites du calcaire. St.-

Geniez , coteau escarpé
,

près de la Chapelle-des-Buis,

et bord d'un champ entre Marnhac et Lenne (Aveyr.).
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— Mnrs , à Périgueux (Eugène de Biran et A. G. dé'

Dives). An. Juin, juillet. AR.

Ne diffère guère du ]^récédent (P. dubhim L.) que

par sa capsule plus large et moins longue, surtout

dans sa jeunesse : dans le premier, la longueur de

la capsule égale au moins trois fois son plus large

diamètre
; dans le second, elle l'égale à peine deux

fois et demie, et l'extrémité des stigmates est un peu.

plus éloignée du bord.

72. I>. R-liœas L. Sp. I, Cod., no 3843.

Moissons , terres cultivées. Juin
,

juillet. CC.

Selon M. A. Jordan (Diagnoses, p. 99), le P.

Rhœas des auteurs correspond à un groupe très nom-
breux d'espèces affines.

XXII. MECONOPSIS Viguier.

73. ]M. caixilbrica (L. suh papavere , Cod., n»

3846.) Vig. — Gren., FI. de Fr., I, p. 60.

Lieux ombragés. Pied du Puy-de-Griou
,

près du

hameau des Chazes , et au fond de la vallée , à la

base du Plomb-du-Cantal. Viv. Mai , août. RR,

XXIII. GLAUCIUM Tournefort.

74. O. lixteixm Scop. — Gren., FI. de Fr., I,

p. 61. {Clielicloniiim — Glauclum L,, Cod. , n» 3836).

Bord des rivières. Broquiès , sur les bords du Tarn

(A. de Barrau. — Aveyr. ). Bisan. Mai, juin. R.

XXIV. CHELIDONIUM Tourn.

75. OH. majixs L. Sp. I, Cod., n» 3835. —Gren.,

FI. deFr., I, p. 62.

Il croit ça et là sur les vieux murs, au pied des haies.

îl fleurit depuis le commencement de mai jusqu'en octo-

bre. Yiv. CC.
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Ord. V. F U M A U ï A C É E s

{Fumariacece DC.)

XXV. CORYDALIS DC.

76. O. sollda Smith. — Gren., FI. de Fr., I
, p. 6i.

— {Corydalis digitata Pers.— Mutel, FI. de Fr., I, p. 43.

— Fumaria bulbosa solida L., Sp. I, Cod., no 5121).

Haies, coteaux ombragés. Paulhac , haie (Valadier)
;

Le Rouquet
,

près de Trémouilles , sur un rocher

escarpé, au dessus du torrent appelé Vioulou (A. de.

Barrau); vallée de l'Aveyron, sous Cayssiols, près

de Rodez , le long d'une haie (Aveyr.).— La Garrigue
,

au bord d'une haie (Cantal). Viv. Mars, mai. R.

XXV bis. FUMARIA L.

77. F*. Bastarcll A. Bor., in Revue bot., Il, p,

350 , et FI. du c, 2^ éd., n» 96, et 3^ éd., n» 119. —
{F. média Bast., non Lois. — F. conftisa Jord.)

Lieux cultivés , haies. Le Palénas
,
jardin potager ,

et

Marragoux, haie, commune de Ménestérol , canton de

Montpont ; le Biarnès , champ cultivé ,
même commune

(Dord.). Annuel. Mai, juin. RR.

78. F. Borael Jord., Cat. Grenoble 1849. —A.
Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 118.— (F. muraiis Rev. Note

sur le F. muraiis, in Actes Soc. Linn. Bord., 2™« série,

XV, 3e livr., juin 1848. — Bor., FI. du c, 2^ éd., n^

95 , non Sonder.)

Lieux cultivés , haies. Bord de la route qui conduit

de Bergerac à Yillemblard
,

près de Maurens (A.

G. de Dives) ; les Juches , Marragoux et Montignac-sur-

Vauclaire , commune de Ménestérol , au pied des haies

(Dord.). — Tabèles, terrain cultivé, près de Pruines,

canton de Marcillac (Aveyr.). An. Mai, septembre. RR.

Les deux espèces précédentes sont très voisines l'une
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de l'autre , et même il existe des échantillons inler^

médiaires qui paraissent incertains. Dans le F. Borœi^

les sépales sont ovoïdes, incisés-dentés, surtout à

la base, et prolongés au-dessous du point d'inser-

tion ; tandis que dans le F. Bastardi , ils sont ovales

étroits
,
plus ou moins denticulés

,
peu ou point pro-

longés au-dessous de leur insertion. A mesure que

la plante se développe , les fleurs deviennent plus peti-

tes dans leurs diverses parties
,
et cela dans Tune et

l'autre espèce , un peu plus peut-être dans le F. Bastardi-

Dans le F. Borœi , les fleurs sont d'un rouge vineux vers

leur base , spécialement pendant la jeunesse de la plante.

Elles sont constamment plus pâles dans le F. Bastardi.

Au reste , dans les deux espèces elles sont sujettes à

pâlir pendant les chaleurs.

Parmi les échantillons recueillis dans le jardin de

Palénas
,

plusieurs sembleraient être intermédiaires

aux F. Borœi et F. Bastardi. Y aurait-il là le F.

recognita de Lacroix? (Bulletin de la Société bot. de

France , séance du 12 août 1859). Je ne saurais l'af-

firmer. D'ailleurs la légitimité de l'espèce décrite
, sous

ce nom
,

par le trop regrettable abbé de Lacroix

,

ne m'est pas suffisamment démontrée. Je regrette que la

distance qui me sépare de l'endroit où croit la plante

périgourdine , ne me permette pas de la soumettre à

de nouvelles observations.

79. F'. Officinalls L., I, Cod., n» 5126.— Gren.,

FI. de Fr., I, p. 68. — Lloyd , FI. de l'Ouest, 2e éd.,

p. 28, et 3«, p. 17.

Lieux cultivés , champs , vignes , etc. ; commun par-

tout. Mai , septembre.

Certains botanistes regardent le F. média Loisel.

,

Notice
, p. 101 , comme une espèce de mauvais aloi.

D'autres l'admettent sans difficulté. Malgré mes recher-

ches et mes observations multipliées
,

je n'ai rien

découvert qui puisse , à mon avis , être séparé du

F. officinalls L.
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80. F. pai-vifloi-a Lam.— Gren., FI. de r*r., I,

p. 69. — Parlatore, Monogr. fumar., p. 6i. — A.Bor.^

FI. duc, 3e éd., no 125. — J. Lloyd, Fl. de l'Ouest, 2*

éd., p. â8, et 3e, p. 18.

Champs, vignes, jardins potagers. Bout -des- Ver-

gues
, (1) près de Bergerac , terre défoncée ; Farguette,

champ cultivé , commune de St.-Félix (O. de Laver-

nelle ) ; Le ïerriétombat , commune de Ménestérol

,

jardin potager. (Dord.).

81. F". Vaillantii Loiseleur , Notice, p. 102.

—

Gren., Fl. de Fr., I, p. 69. —Pari. 1. c, p. 68. —
A. Bor., Fl. du c, 3^ éd., no 124. — J. Lloyd, Fl. de

l'Ouest, 2e éd., p. 29, et 3% p. 18.

Lieux cultivés des terrrains calcaires. Pécanel , com-

mune de Fouleix , canton de Vergt (Dord.) , champ
cultivé. — Saint-Joseph

, à l'ouest de Rodez , champ
cultivé au-dessus du bosquet; Cruou et Gaudelle, canton

de Marcillac (Aveyr.); trou de muraille et lieu cultivé.

An. Mai
,
juin. AR.

Il se distingue du F. parviflora par ses feuilles à

lobes linéaires
, lancéolés 'planes , non linéaires canaliculés ;

par ses sépales très petits, plus étroits que le pédicelle-

par ses fruits mûrs à sommet arrondi, non apiculé.

(1) Cette localité offre une particularité digne de remarque.

Le F. parviflora y fut découvert vers la fin de mai 1847, parle

jeune A. Soulet , alors élève du petit-séminaire de Bergerac. Il

croissait dans une terre remuée, provenant d'un défoncement

occasionné par l'extraction d'un noyer. 11 manquait entièrement

dans le voisinage de l'excavation. Seize ans plus tard, le 20

juin 1863 , ayant eu occasion de visiter la même localité, je fus

bien aise de savoir si la plante, qui semblait être sortie subite-

ment des entrailles de la terre, avait reparu dans le même
endroit. Le terrain n'était plus dans le même état; il avait été

défoncé pour la plantation d'une vigne. Le F. parviflora se

montrait de tout côté.
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Ord. VI. cRuciFÈUES

{Cruciferœ Jussieu)

A. SiLIQUEUSES

XXVII. CHEIRANTHUS Robert Brown.

82. ^OWC. Oheirl L. Sp. I, Cod., n^ 4812. —
Godron, Fi. de Fr., I, p. 86. Vulg. Violier jaune.

Vieux murs, rochers calcaires. Château de Montba-

zillac; Eymet , sur la tour (Dord. ). — St. -Gêniez, mur,

dans la cour de l'hospice ; Salles-la-Source , rocher

au-dessus de la cascade ; Rodez , murs ; Villefranclie

,

vieux mur dans la cour de l'Hôtel-Dieu (Aveyr.). —
Rosan, mur du château (Gironde). Viv. Avril, juin. AG.

XXVIII. NASTURTIUM R. Br.

83. INT- orûcinaleR. Brown. —Godr., FI, de Fr.,

I, p. 98.— A. Bor.,Fl. du c, 3<' éd., n» 128. — {Sisym-

brium Nasturtium L. ). Vulg. Cresson ou Cr. de fontaine.

Eaux pures, fossés, ruisseaux. Viv. Mai, sept. C.

84. IV. ampli.ilbium. ( L. sub Sisymbrio. ) R.

Brown.— A. Bor., FI. du c, 3e éd., n^ 130. — Lloyd
,

FI. de rO., 2« éd., p. 45 , et 3^, p. 29. — {Roripa amplii-

bia Bess. Gren., FI. de Fr., I
,
p. 126).

Bord de la Dordogne , à l'ouest de Bergerac (Dord.)

Viv. Juin, août. R.

Bergerac, fossé, au faubourg de la Madeleine. Viv.

Mai. R.

85. IV. sylvestre (L. sub Sisymbrio) K. Brown.

— Godr., FI. de Fr., 1 , p. 98. — A. Bor., FI. du c, 3«

éd., no 135.

86. IN", pyrenaicuni. ( L. sub Sisymbrio) R.

Brown. — A. Bor., FI. duc. ,3^ éd., nM35. (jRonpa

pyrenaica Spach , Godr., FI. de Fr., I, p. 126).
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Bord des chemins, prés secs. Les Juches, bord d'un

chemin, et les Joignies, près de Monlignac, commune

de Ménestérol, canton de Monpont; Echourgnac (De

Dives ) , même canton ( Dord. ). — Paulhac (Valadier)
;

St -Gêniez , côte de St.-Pierre, bord d'un chemin (Aveyr.).

— Figeac (T. Puel. — Lot). Viv. Mai, juillet. AG.

XXIX. BARBAREA R. Brown.

87. B. rivu.lar»is V. de Martrin, apud Loret,

Glanes, p. 11 (1859), et FI. du Tarn, p. 44. —(B. stricta

Ch. Des Moulins, Cat. de la Dordogne , suppl., S^fasc,

p. 22. — A. Bor., FI. du c, 2^ éd., n» 112, et 3e éd.,

no 139, jiott Andrzejouski).

Lieux frais, fossés, bord des eaux. Les Brasseries,

commune de Manzac (De Dives) ;
Lembras , Tiregand

et la Mouline
,
près de Bergerac ,

bord d'un fossé

(Dord.).— Manhac, bord de l'Aveyron et bord de l'Auter-

ne
,
près de Rodez ;

Mondalazac, masure en ruine et bord

du ruisseau de Cruounet (Aveyr.). Viv. Mai
,
juin. AC.

La plante que je viens de nommer est ainsi carac-

térisée : feuilles radicales dressées
,

pétiolées , lyrées
,

à lobe terminal arrondi ou ovale,, assez large, un

peu en cœur à la base, les latéraux, 2 ou 3 paires,

oblongs , les deux plus rapprochés du terminal égalant

presque sa largeur ; feuilles intermédiaires lyrées
,

munies de longues oreillettes à la base , les supé-

rieures obovales, sinuées dentées
;
pédoncules et siliques

obliquement dressés
,

plus ou moins rapprochés de

l'axe; siliques veinées, munies d'une nervure dorsale

très marquée , leur donnant une forme tétraèdre , à

pointe effilée et à pédoncule long de 4 à 5 milimè-

tres, égalant la 4me ou la S^^e partie de leur longueur,

style compris; graines grisâtres, oblongues, compri-

mées , arrondies aux deux extrémités ,
vues à la loupe

luisantes et légèrement chagrinées. —• Les pédoncules

sont assez grêles ; leur extrémité supérieure est plus

étroite que la silique. 9
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Beux exemplaires, originaires, l'un de St.-Martîn-

de-Lenne, bord d'un chemin, l'autre des bords de

l'Aveyron
,
près du Moulin de Bourran

,
sous Rodez

,

se font remarquer par leur taille plus développée

,

par leurs pédoncules plus courts , et par leurs siliques

plus allongées. Le pédoncule , long de 3 à 4 millimètres,

égale environ la T™® ou la 8"^^ partie de la longueur

de la silique.

Notre plante est bien celle que M. Ch. Des Moulins

avait d'abord appelée B. vulgaris , et ensuite B. strkla

{loc. cit.). Le premier de ces noms ne peut pas lui

convenir. Le vrai B. vulgaris parait rare dans le Sud-

Ouest. M. Ch. Des Moulins , un des botanistes qui ont

le mieux étudié les plantes de cette contrée , l'indique

seulement dans les basses vallées des PjTénées. Cepen-

dant M. de Martrin-Donos , dans sa Flore du Tarn,

le signale aux environs d'Albi , sur les bords du

Tarn , et ailleurs. Cette espèce
,

qui est susceptible

d'acquérir des dimensions plus fortes que celles des

autres espèces du même genre (Ch. Des Moul.), parait

différer du B. rivularis par ses feuilles inférieures,

dont les lobes les plus rapprochés du terminal égalent

sa largeur
;
par ses siliques étalées , ou obliquement

dressées, à pédoncule assez épais, dont la largeur,

à l'extrémité
, égale presque celle de la silique (Rchb.,

le, t. XLVII, f. 435Ô).

Quant au B. stricta Andrz., quelques auteurs (Godron,

FI. de Fr., I, p. 157; A. Jordan, Diagnoses, p. 101),.

assurent qu'il n'a pas encore été trouvé en France.

88. B. ai-ouata Rchb., bot. Ztg. 1820, et le,

t. XLVIII, f. 4357. — Koch, Syn., éd. 2, p. 39.

—

Godr. , FI. de Fr., I
,
p. 91. — Ch. des Moulins, eœ spec.

autli.
, et Cat. Dord., suppl., 2^ fasc, p. 3*2. — De Mar-

trin , FI. du Tarn
,
p. 43. — {B. Taurîca DC, Syst. II

,

p. 207).

Lieu frais, dans un ravin situé sur le flanc occi-

dental de l'Aigoual
,

près de la Sarayrède (Gard).

27 juillet 1864.



Tige de 4 à 6 décimètres; feuilles inférieures à

lobe terminal oblong ; les deux lobes les plus rappro-

chés du terminal égalant presque sa largeur; lobe

principal des feuilles supérieures sinué denté ;
siliques

toruleuses, étalées, un peu arquées, pourvues d'un

style grêle, long de 1 à 1 i\2 millimètre
;
pédoncules

assez grêles, longs de 3 à 4 millimètres, égalant la

6™e ou la Tk'û partie de la longueur de la silique,

plus étroits que celle-ci, et formant avec l'axe un

angle aigu de 45 à 50 degrés ( sur le sec ,
et la plante

ayant presque atteint sa complète maturité).

89. B. intermeaia A. Boreau , FI. du centre

de la France, l^^ éd., no 128 (18i0) ;
2^ éd., n» 113,

et 3» éd., n» 140, tandem ex spec. authentko ab ipso

auctore accepta. — Godr. , FI. de Fr., I, p. 91. — J.

Lloyd, FI. de l'Ouest, 2^ éd., p. 39, et 3^, p. 25.

Champs en friche, prairies artificielles. Aurillac,

champ inculte , exposé au soleil , au nord de la ville

(Cantal).— St. -Gêniez , au pied du Mascal; Gabriac,

canton de Bozouls ,
champ de fourrage ; St. -Joseph, près

de Rodez , champ de fourrage ;
Mayran ,

canton de Ri^

gnac , champ inculte ; Farrals
,

près de Mondalazac,

canton de Marcillac , terre remuée pour l'extraction du

minerai de fer. Bisan. Avril, juin. AG.

Le B. interniedia diffère des B. rivutaris ,
stricta et

vulgaris, par ses siliques courtes, épaisses, à style

court et obtus; du B. arciiata par ses pédoncules et

ses siliques dressés, plus ou moins serrés contre

l'axe; de tous les quatre par ses feuilles supérieures

toutes pinnatifides . à lobe terminal assez étroit. Il

diffère aussi du B. prœcox par ses petites fleurs
,

par ses pédoncules dressés, par ses siliques courtes

et très rapprochées.

Le Barbarea, que je récoltai à St. -Gêniez, le 25

juin 1861 , sur un rocher schisteux
,
près de la cha-

pelle des Buis , et que j'avais appelé dans la pre-

mière édition de mon Itinéraire B. intermedia
,
est une

ÎQraiQ intermédiaire entre le B, prœcox R. Br. et
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Tesp^ce précédente. C'est, je crois, celui qui a été

appelé par M. de Martrin B. vicina, et distribué à

ses amis sous ce nom. M. Jordan l'appelait, presque

en même temps, si je ne me trompe, B. brevistijla

(Diagnoses, p. 102).

Cette plante diffère du B. intermedia par ses pédon-

cules et ses siliques épais , étalés , non serrés contre

l'axe. Ses siliques sont longues de 30 à 38 millimètres,

à style court , mesurant à peine 1 millimètre. Elle

se rapproche du B. arciiata par ses pédoncules et ses

siliques écartés de l'axe ; mais elle s'en éloigne par

ses pédoncules plus épais
,
par ses siliques plus épais-

ses
,

plus longues
;
par son style court, et enfin par

ses feuilles supérieures profondément pinnatifides, à

lobe terminal oblong, étroit. Je la rapporte en variété

à l'espèce suivante.

90. :b. praecox R. Brown. — Koch, Syn., éd. 2,

p. 40. — A. Bor., FI. duc, 3^ éd., n» 141. ~ {B. patula

Fries. — Godr., FI. de Fr., 1, p. 92).

Il existe deux formes, ou variétés, liées par de

nombreux intermédiaires. Il m'a été impossible jusqu'ici

de trouver la limite qui les sépare.

a. Barbarea brevistifla Jord. , loc. cit. {B. prœcox Rchb. le.
,

t. XLIX, f. k^^S, saltem quoad spec. floriferum). — Bout-

des-Vergnes, près de Bergerac, vigne (Dord.). — Ville-

franche (Aveyron) , vigne , au sud de l'enclos des

religieuses carmélites. — Cette forme se fait remar-

quer par les lobes latéraux de ses feuilles de 6 - 10

paires , et par ses siliques longues seulement de 45-50

millimètres. Bisan. Avril , mai. AG

h. Barbarea longîsUiqua 3ord. ^ Diag., p. 103. — Com-

batelade, près de St.-Geniez, bord d'un champ; Sorbs,

près de Pruines , lieu cultivé ;
Manhac, près de Rodez

;

St.-Joseph, à l'ouest de la même ville, champ de

fourrage. Cette deuxième forme paraît différer de la

précédente surtout par les lobes latéraux de ses feuilles

de 3-6 paires, et par ses siliques longues de 60-70

millimètres. Bisan. Mai
,
juin. AC.
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XXX TURRÎTÏS L.

91. T. glalbra L. , Sp. I, Cod.,no 48'4.5. — Koch

,

Syn., éd. 2, p, 40. — Rchb., Tcon., t, XLIV, f. 4346.—
— A. Bor., FI. du c, 3® éd., n" 142. — {Arabis perfoliata

Lam. — Godr., FI. de Fr. , I, p. 103).

Lieux secs. St. -Gêniez , coteau au - dessus de la

chapelle des Buis; St. -Pierre, près de Rodez , derrière

la chapelle. Bisan. Mai , juillet. AC.

XXXI/ ARABÏS L.

92. A. alpina L., Sp. I, Cod., n» 4835. —Koch,
Syn., éd. 2, p. 40.— Rchb., Icon. ? t. XXXVII, f. 4327.

— Godr., FI. de Fr., I, p. 104.

Lieux pierreux et fentes des rochers. Berge de la

Dordogne , rive gauche, entre Mouleydier et Creysse

(Dord. — Eugène de Biran). — St.-Laurent-d'Olt

,

fentes d'un rocher, au bord de la route
;
St -Gêniez,

mur dans la cour de Thospice (Aveyr.). — Aurillac,

sur une muraille ( De Rudelle). Viv. Avril, juin. AR.
Les exemplaires de cette espèce récoltés dans les

diverses localités que je viens d'indiquer , sont iden-

tiques ; mais ils semblent ne pas concorder avec la

plante qui a été figurée par M. Rchb. Ils ont les

feuilles inférieures très allongées, et les feuilles caulinai-

res lancéolées et très aiguës. Tandis que, dans la plante

figurée par M. Rchb., les feuilles inférieures sont plus

courtes, et les caulinaires sont ovales et peu aiguës.

93. A. aixT^ic^xlata Lam. , Dict. I
, p. 219. —

Godr., FI. de Fr. , I, p. 100. — A. Bor., FI. du
c ,

3e éd., no 145. — Koch, Syn., éd. 2, p. 41. —
Rchb. le, t. XXXIX, f. 4334.

Bois
, rochers. Bois de St.-Martin, près de Millau

( J. Bonhomme ) ; bois
,
près de ^St. - Martin - de- Lenne,

terrain calcaire (L'abbé Luche. — Aveyr. ) An. Mai,

juin. RR.
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La plupart des auteurs ont confondu , sous le nom
d'Arabis sacjittata , et sous celui d'^. Itirsiita, plusieurs

formes qui paraissent suffisamment distinctes. M. A.

Jordan en a signalé un certain nombre. La difficulté

que j'éprouve pour reconnaître, dans les descriptions

qu'il en donne , celles que j'ai observées , me porte à

croire que toutes n'ont pas encore été décrites. Ces

plantes ont entre elles beaucoup de ressemblance.

Aussi exigent-elles une très grande attention
,
pour

être distinguées. Je place au rang d'espèces celles

que je crois avoir reconnues , et je me contente d'in-

diquer en passant celles qui ont besoin d'être sou-

mises à de nouvelles études.

94. A. pr*ocer*a Jordan, Diagnoses, etc., p. 114.

— {À. sagittata DC , et auct. pro parte).

Lieux pierreux, murs. St. -Gêniez, mur de clôture
,

au bord du Lot , rive droite
,

jardin du collège
;

Ste.-Eulalie
,

près de la même ville ; Vilîefranche

,

mur de clôture du jardin du presbytère de St.-Augustin,

(Aveyr.). Bisan. Fin de mai, juin et juillet. AC.

Souche robuste au moins bisannuelle ; tige dressée
,

élevée, ordinairement verte, ou un peu rougeâtro à

la base , couverte de poils , la plupart simples , étalés,

épais surtout inférieurement
;
glabre au sommet , haute

(le 6 à 7 décimètres , feuilles verdoyantes, parsemées

de poils simples et de poils fourchus, les radicales

oblongues , obtuses , rétrécies inférieurement en court

pétiole, à bords un peu dentés , les caulinaires dres-

sées , appliquées inférieurement sur la tige, elliptiques
,

lancéolées , bordées de quelques dents très courtes
,

sessiles
,
profondément en cœur à la base , à oreillettes

ovales prolongées en dessous de l'insertion; calice vert

un peu brun au sommet
,
plus court que le pédoncule,

à sépales atteignant à peine le milieu des pétales

,

ceux-ci linéaires, oblongs et obtus
;
grappe fructifère

allongée
, dense et ordinairement rameuse ; siliques

dressées , serrées contre l'axe , étroitement linéaires

,

et même un peu rétrécies au sommet, comprimées, sub-
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toruleuses, longitudinalement marquées de petites vei-

nes, longues de 45 à 55 millimètres
,
larges de 1 milli-

mètre environ, terminées par le style assez court, égalant

à peu près la moitié de leur largeur, à nervure dorsale
,

disparaissant au dessus du milieu /^graines à bords latéraux

parallèles , assez largement bordées au sommet, finement

ponctuées, brunâtres.— La plante de ViUefranche diffère

un peu de celle de St.-Gêniez par ses siliques plus cour-

tes, à bec très court, n'égalant pas le tiers de la largeur

de cette même silique. C'est peut-être 1'^. permiœta

Jord. {Op. cit., p. 110).

1. J'ai récolté au bord d'un ravin
,
près de la rive

gauche de la Dordogne , en face de Creysse (Dord).,

un Arabis remarquable par sa haute taille ,
dépassant

quelquefois 9 décimètres , et par sa floraison précoce

(en fleurs le 28 avril, en fruits le 16 mai). Il diffère

de celui que je viens de décrire par ses feuilles pres-

que glabres , les radicales très longuement rétrécies

en pétiole
;
par les poils de la tige

,
peu abondants,

la plupart bi ou trifurqués
;
par ses siliques moins

rétrécies au sommet, à style plus court , et enfin par

sa floraison qui a lieu environ un mois plus tôt.

La description que M. Jordan donne de son .4. virescens

{Op. oit , p. 110) , lui convient assez bien.

2. Je ne puis passer sous silence la plante qui croit

sur le mur d'enceinte de la célèbre abbaye dé Vau-

claire, commune de Ménestérol (Dord.). Elle se fait

remarquer par ses feuilles caulinaires rapprochées

,

ovales, oblongues , munies de 4 ou 5 dents de chaque

côté , à oreillettes arrondies
,
pendantes , ou un peu

écartées
;

par ses siliques très comprimées
,

faible-

ment toruleuses
, longues de 30 à 45 millimètres , à

nervure dorsale visible jusqu'au dessus des trois quarts

de leur longueur
;
par ses graines un peu plus longues

que larges , arrondies au sommet , assez largement

bordées, plus largement au sommet, à bords laté-

raux parallèles
;
par ses poils appliqués , la plupart

bifides ou trifides
, ceux-ci formant à la base des tiges,

et sur les feuilles inférieures
, comme de petits asté-

risques à trois rayons.
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La figure de VA. planisiliqua Reichenb., dans les

Icônes Florse germ., t. XLII, f. 4343, représente assez

exactement la plante de Vauclaire. Seulement, dans

celle-ci les feuilles radicales sont beaucoup plus lon-

guement atténuées en pétiole.

Selon M. Koch , VA. planisiliqua Rchb. diffère de

r^. planisiliqua Pers. ; car il rapporte le premier,

dont le nom lui parait impropre {nomen liaud aptum),

à son A. Gerardi, et le second à son A. sagittata

(Syn. FI. germ. et helv., éd. 2, p. 41 et 42). M. A.

Jordan est du même avis {Op. cit.^ p. 112). Par con-

séquent, si la forme figurée par Reichenbach conserve

le rang d'espèce , on est obligé d'abandonner le nom

de A. planisiliqua, qui doit être exclusivement attribué

à celle de Persoon. Je propose de lui substituer celui

de A. asterifera.

3. UArabis qui croit à Ste.-Eulalie-d'Olt, près de

St. -Gêniez ; sur les rochers qui se trouvent au bord

du Lot , rive gauche , en face de la chapelle de Notre-

Dame-des-Buis, et au gouffre de Gragnols
,
près de la

même ville , ainsi qu'à St. -Saturnin, canton de Campa-

gnac (Aveyr.) , dans un pré , diffère des deux précé-

dentes par sa tige effilée
,

grèie
;
par ses feuilles

plus petites
,

peu ou point dentées , à dents très

petites
;
par ses siliques à nervure dorsale disparais-

sant seulement au-dessus des deux tiers de sa lon-

gueur ; de la première par sa pubescence peu abon-

dante ; de la deuxième par ses feuilles radicales obo-

vales, courtement atténuées en pétiole. Ses feuilles

caulinaires sont ovales , ou ovales lancéolées
,
plus ou

moins obtuses , munies d'oreillettes assez longues,

arrondies, pendantes. M. Timbal-Lagrave croit que celte

crucifère appartient à une espèce inédite. Il propose

de l'appeler A. nigricans,

95. A. accédons Jordan, Diag., p. 115. — (^4.

sagittata DG., et auct. part.).

Haies , lieux sablonneux. Bergerac , haie et lieu

sablonneux au bord du Codeau , à l'ouest de la ville.
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Bisannuel, ou peut-être vivace. Mai
,
juin

,
juillet.

Cet Arabis est certainement distinct de ceux qui

précèdent. Il se fait remarquer par ses tiges vertes,

à peine un peu colorées à la base , ou presque entiè-

rement violacées
;
par ses feuilles peu ou point den-

tées , à dents très courtes , les radicales longuement

atténuées en pétiole étroit , les caulinaires ovales-lan-

céolées, la plupart aiguës, à oreillettes courtes écar-

tées de la tige, dépassant peu le point d'insertion, et

formant avec lui une ligne presque droite
;
par ses

graines assez grosses et de forme rectangulaire , ou

arrondies et largement bordées au sommet.

96. A. pnlbigera Jordan, Diag.,p. 115.— {A. hir-

suia , auct. part.).

Lieux exposés au soleil
,
prés secs ,

murs. St.-Gêniez,

sur une muraille , en deux endroits différents ; entre

Marnhac et Lenne
, au haut de la côte , et à Lenne

même ; Mondalazac , lieu inculte ; vallée de Cruou,

dans un pré, à l'entrée du vallon de Gaudelle (Aveyr.).

Bisan. Mai
,
juin

,
juillet. AR.

Souche peu robuste , au moins bisannuelle ; tige

dressée, verte, quelquefois légèrement colorée à la base,

couverte de poils la plupart simples , assez épais,

surtout inférieurement
,
glabre au sommet en appro-

chant de la maturité , haute de 4 à 6 décimètres
;

feuilles verdoyantes
,
parsemées de poils , les uns sim-

ples
,
d'autres trifides , et la plupart fourchus , les radi-

cales oblongues , obtuses , rétrécies inférieurement en

pétiole , à bords un peu dentés, les caulinaires dres-

sées , appliquées inférieurement sur la tige, elliptiques-

lancéolées, bordées de 3 à 4 dents, sessiles, à oreillettes

plus ou moins développées, arrondies, écartées de la tige,

et formant une ligne presque droite avec le point d'in-

sertion ; calice ve'rdâtre
,
plus court que le pédoncule

,

à sépales bordés de blanc , n'atteignant pas le milieu

des pétales ; ceux-ci linéaires oblongs et obtus
;
grappe

fructifère allongée, un peu lâche
,
peu ou point rameuse

;

siliques dressées , non serrées contre l'axe , linéaires
,
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comprimées , toruleuses , marquées longitudinalement

de petites veines , longues de 30 à 40 millimètres
,

larges de 1 lj2 millimètre environ
, terminées par le

style assez court égalant à peu près la moitié de leur

largeur , à nervure dorsale visible presque jusqu'au som-

met ; (fraines arrondies-ellipsoïdes , étroitement bordées

,

brunâtres, finement ponctuées.

Cette espèce diffère de VA. procera par sa taille

plus petite , et par les oreillettes de ses feuilles cau-

linaires écartées , non pendantes le long de la tige.

Elle se rapproche beaucoup de VA. accedens par ces

mêmes oreillettes ; mais elle s'en éloigne , aussi bien

que de VA. procera, par sa grappe moins serrée,

peu rameuse
;
par ses siliques plus courtes, plus larges,

à nervure dorsale visible presque jusqu'au sommet
;

par ses graines moins allongées , étroitement bordées

au sommet.

Parmi les échantillons qui ont été récoltés à Mon-

dalazac, j'en trouve quatre qui diffèrent sensiblement

de la plante que je viens de décrire par les siliques

plus longues, beaucoup plus étroites, larges à peine

de 1 millimètre; par les graines plus allongées, et

par les feuilles de forme plus élargie , à dents très

prononcées , surtout dans deux échantillons.

Je possède plusieurs autres formes appartenant

aux deux groupes dont je viens de m'occuper
,

qui

pourraient peut-être être distinguées comme espèces.

Mais elles exigent auparavant de nouvelles recherches.

Je me contenterai de faire mention de celle que j'ai

rencontrée sur les hauteurs qui dominent St.-Martin-

de-Lenne, et à Saint-Saturnin. Cette plante diffère de

VA. pubigera par sa taille plus petite
,
haute de 30 à

35 centimètres
;

par ses siliques plus courtes , longues

de 30 à 35 millimètres , très étroites , ayant à peine

1 millimètre de largeur; par son style très court

,

mesurant à peine li2 millimètre; par ses graines

étroitement bordées
,
plus largement au sommet , à

bords latéraux parallèles. C'est probablement VArabis

petricola Jord. {Op. cit., p. 121).
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97. A. iinxi?îcola Jord., Diag., p. 125. —(.4.

muralis Bert., et auct. pro parte).

Le Caylar (Hérault) , non loin des limites du départe-

ment de l'Aveyron , rocher , sur une hauteur appelée

Mouricot. 20 juillet (pi. arrivée à sa maturité). Viv. R.

La figure de l'^l. muralis donnée par Reichenbach,

Icon. Florœ germ., t. XL, f. 4339 , réprésente assez bien

la plante du Caylar. Celle-ci en diffère cependant par

les pédoncules plus allongés , et surtout par les graines

étroitement bordées sur les côtés , et largement au

sommet , à bords latéraux parallèles, et non réniformes-

orbiculaires largement bordés. Elle est remarquable

par ses feuilles couvertes de poils formant de petits

astérisques , à trois ou quatre rayons élégamment dis-

tribués sur les deux faces.

98. A. celbeiiLiieiisis DC, Syst. II, p. 234. —
Godr., FI. de Fr., I, p. 103. — A. Bor., FI. du c,

30 éd., no 151.

Rochers humides des montagnes. Aubrac, rocher de

la cascade , et un peu au-dessous , berge du ruisseau

(Aveyr.). — Gorge étroite entre Vie et Thiézac, appe-

lée Traou-del-Boiirgnou (Trou de la Ruche) , au bord de

la Cère (Cantal). Bisan. Juin et août. RR.

99. A. Tu.mta L., Sp. I, Cod., no 4844.— Godr.,

FI. de Fr., I, p. 106. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd.,

no 143.— Rchb., le, t. XLIV, f. 4345.

Bois élevés et pierreux , vieilles murailles. Sainte-

Eulalie-d'Olt , canton de St.-Gêniez , sur une muraille;

Lenne , canton de Campagnac , bois au-dessous de la

nouvelle chapelle ; Salles-la-Source , rocher calcaire,

près de la source (Aveyr.). Bisan. Mai
,
juin. R.

XXXII. CARDAMINE L.

100. O. impatiens L, Sp. I, Cod., no 4770.

—

Godr., FI. de Fr., I, p. 109. — A. Bor., FI. du c, 3«

éd., no 158.— Rchb., Icon., t. XXVII, f. 4305.
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Bois frais, bords des eaux. Bois de Corbiao, entre

Lembras et Bergerac (Dord.). — Bord de la Gère, près

de St. -Jacques , canton de Vie (Cantal). — St. -Gêniez,

bord du réservoir du moulin de Juéry ; Carcenac-

Salmiech (A. de Barrau) ; bois de Linars, près et à

l'ouest de Rodez (L'abbé Vayssier)
; Manbac

,
près de la

même ville , au bord de l'Aveyron ; Frontignan, près de

Monda iazac , bord du ruisseau, etc. (Aveyr.). Bisan.

Mai
,
juin. AR.

101. O. liîî-sixta L., Sp. I, Cod. , n» 4773.—
Godr., FI. do Fr., 1, p. 109.— A. Bor., FI. du c, 3«

éd., no 156.-- Rchb., Icon., t. XXVI, f. 4304.

Lieux frais, champs, haies, talus des fossés. An.

Mars, mai. C.

Cette espèce
,
qui est assez répandue partout , se dis-

tingue de la suivante , dont elle est voisine
,
par sa

racine pivotante; par ses feuilles radicales nombreuses

étalées en rosette; par ses tiges peu feuillées
,
partant

toutes ordinairement du collet de la racine , les der-

nières égalant et même dépassant à la fin la tige

primitive
;
par ses pédoncules et ses siliques dressés

,

plus ou moins rapprochés de l'axe
;
par ses fleurs

dépassées par les jeunes siliques placées au-dessous;

par ses graines comprimées , ovales , à rebord peu

sensible.

102. O. sylvatlca Link m Hoffm. — Godr., FI.

de Fr., I, p. 109. — A. Bor., FI. du c, 3e éd., n^

157.— Rchb., le, t. XXVI, f. 4303.

Lieux frais des terrains schisteux , bords des ruis-

seaux. Bords de la Dordogne, près de Bergerac ; fon-

taine des Guischards , sur la rive gauche de la même
rivière , commune de St.-Germain , arrondissement de

Bergerac (Dord.). — Les Chazes, au pied du Plomb

du Cantal, bord d'un courant d'eau (Cant.). — Saint-

Geniez-d'Olt , bord du ruisseau de Juéry ; Clairvaux,

canton de Marcillac , bord du ruisseau d'Ady (Aveyr.).

Bisan. ou viv. ? Mai
,
juin. AU.

Le C. sylvatica diffère du C. hirsuta par sa racine
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non pivotante; par ses feuilles radicales peu nombreuses

dressées; par sa souche assez robuste, émettant ordi-

nairement plusieurs tiges plus ou moins rameuses

,

très feuillées , à feuilles aussi grandes , ou plus grandes

que les radicales
;
par ses pédoncules écartés de l'axe

;

par ses fleurs peu ou point dépassées par les jeunes

siliques placées au-dessous; par ses graines compri-

mées , à rebord assez sensible , et à bords latéraux à

peu près parallèles. Les segments des feuilles cauli-

naires et même ceux des feuilles supérieures sont

ordinairement oblongs élargis.

Je n'hésite pas à rapporter à cette espèce le carda-

mine que je récoltai le 10 avril 18i6, au bord d'un

fossé, près du domaine des Guischards. Je l'avais appelé,

à tort probablement, C. duraniensis. Il est décrit sous

ce nom dans le Catalogue raisonné des Phanérogames

de la Dordogne, publié par M. Ch. Des Moulins

(Supplément final, p. 16).

Cette plante se rapproche du C. hïrsuta L. par ses

feuilles caulinaires petites , et surtout par ses feuilles

supérieures à folioles linéaires oblongues ;
mais elle

s'en éloigne singulièrement par son port
,
par ses

styles atténués et plus longs
,
par sa souche robuste

,

émettant à la fois plusieurs tiges distinctes, et sur

laquelle on voit quelques restes de tiges desséchées

de l'année précédente. Cette forme n'a plus reparu

ni dans la même localité, m dans le voisinage. Les

recherches faites par M. E. de Biran, pour le retrou-

ver, ont été infructueuses. Tous les exemplaires qu'il

m'a envoyés appartiennent à la forme ordinaire du

C. sylvatica.

La plupart des auteurs regardent le C. sijlvalica

comme une plante annuelle. Ont-ils raison ? Je ne le

pense pas. J'ai constaté sur presque tous les échantil-

lons que je possède, et ils sont nombreux ,
des traces

évidentes d'une racine ou souche bisannuelle , si non

vivace. Au reste, il pourrait bien se faire que le

C. sylvatica correspondit à deux espèces.
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103. O. pL-atensis L., Sp. I, Cod.. no 477^. -^

Godr.,Fl. deFr., I, p. 109. — Rchb., Icon., t. XXV1II>

f. 4308.

Prés et bois un peu humides , bords des eaux. Saint-

Geniez-d'Olt , lieu appelé Clapeyret ; Rodez et ailleurs

(Aveyr.). — Les Guischards
,
près de Mouleydier ; Ber-

gerac , et ailleurs. — Cette espèce paraît être commune

partout ; seulement, d'après M. Jordan (Diagn., p. 128),

le C. pratensis L. renferme plusieurs espèces affines.

Viv. Avril
,
juin. CC.

104. O. amara L., Sp. 1, Cod., n^ 4775. — Godr.,

FI. de Fr., I, p. 108. — A. Bor., FI. du c, 3e éd.,

no 153. _ Rchb., Icon., t. XXVil, f. 4305.

Ruisseaux , bois humides. St.-Cirgues de Jordane

(De Rudelle) ; les Chazes
,
près du Lioran (Cant.). —

Aubrac, bois [près de la cascade (Aveyr.). Viv. Mai,

juin. R.

XXXIII. DENTARIA L.

105. I>. pinnata Lam., Dict., II, p. 268. —
Godr., FI. de Fr., I

, p. 111. —A. Bor., FI. du c, 3»

éd., n» 161, — (D. pentaplujllos, a. L., Sp. I, Cod., n»

4761. — Rchb., Icon., t. XXXII, f. 4319).

Bois montagneux, rochers. Bois de la Condamine,

près d'Aurillac (De Rudelle). — Aubrac, bois près de

la cascade ; Carcenac - Salmiech
,
gorges du Rouquet

(A. de Barrau); Salles - la - Source , rochers escar-

pés et lieu un peu boisé , derrière l'église ; bois de

Biars, entre Salles-la-Source et St.-Austremoine ; vallée

de Cruou , au bord du ruisseau , sous Mondalazac

,

canton de Marcillac (Aveyr.). — Le Caylar, flanc sep-

tentrional de la hauteur située à l'ouest du bourg

(Hérault). Viv. Avril
,

juillet. R.

XXXÎV. HESPERIS L.

106. H. lïiatr'OTialis L., Sp. I, Cod., n» 4829.—

Godr., FI. de Fr., I
,
p. 82. — A. Bor., FI. du c, 3»

éd., no 164.
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Haies , bois. Moulin du Pont-Roux
,
près de Bergerac

(l)ord.). — Manhac et Bourran, sous Rodez, au bord

de l'Aveyron (Aveyr.), Bisan. Mai, juin. R.

VHesperis des bords de l'Aveyron et des environs

de Bergerac parait être VH. inodora L. D'après Linnée,

la plante à laquelle il a donné ce nom est suffisam-

ment distincte de VIL matronalis {Conf. Cod., no 4-831).

De Candolle regarde Vti. inodora comme une variété

sylvestris de 1'^. matronalis (Syst. nat., p. 451.) Rei-

chenbach assure que VH. inodora est très distinct de

l'espèce odorante, cultivée sous le nom de Julienne-

des-Dames (Conf. Ch. Des Moulins , Cat. Dordogne,

p. 16). Mais Koch ne l'en distingue même pas comme

variété (Syn., éd. 2, p. 50).

XXXV. SISYMBRIUM L.

107. S. omoinalo (L. siib Enjsinio , Sp. I, Cod.

no /|.804), Scop.— Godr., FI. de Fr., I, p. 93. — A.

Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 165. — Rchb., Icon., t.

LXXÎI, f. 4401.

Bords des chemins et des murs , décombres , lieux

incultes. C. partout. Bisan. Mai , octobre.

108. S. polycer>atiu.m L., Sp. I, Cod., n»

4784. — Godr., FI. de Fr., I, p. 93.— Rchb., Icon., t.

LXXIII , f. 4403.

Lieux incultes, vieux murs. Bergerac, sur une vieille

muraille; Monpont-sur-l'Isle, au pied d'un mur (Dord.).

— Villefranche (Aveyr.). An. Juin, août. R.

109. S. Ir-io L., Sp. I, Cod., no 4796. —Godr., FI.

de Fr., I, p. 95. — A. Bor., FI. duc, 3céd., no 166.

— Rchb., Icon., t. LXXV, f. 4408.

Vieux murs, décombres. Périgueux ,
murs de l'église

de la Cité. Bisan. Avril , juin. R.

110. S. aspex-ixmL., Sp. I, Cod., no 4793.—Godr.,

FI. de Fr., F, p. 94.— A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 167.

Lieux desséchés. St.-Martin-de-Lenne ; Onet-le-Châ-

teau , à l'ouest de Rodez , lieu inondé pendant l'hiver
;
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Puech-Mourguiol , au-dessuj du Monastère , au sud

de la même ville
; Manhac , près de la passerelle

,

sur la rive gauche de l'Aveyron. An. Mai, sept. R.

111. S. Sopîiia L., Sp. I, Cod., n» 4794-.— Godr.,

FI. de Fr., I, p. 96.— A. Bor,, FI. du c. ,
3e éd.

,

no 168. — Rchb., Icon., t. LXXIV, f. 4405.

Lieux incultes , décombres. Lamarque (L'abbé Dion)
;

Gradignan (Ch. Des Moulins) , aux environs de Bor-

deaux (Gir.). — Saint-Fiour (Cantal) , lieu inculte. An.

Mai , octobre. R.

112. S. A.lliai?ia (L. sub Enjshno , Cod., n» 4806).

Scop. — Godr., FI. de Fr., I
, p. 95.— A. Bor., FI. du

c. , 3® éd. ,
no 169. — {Alliaria officinalis Andrzejouski

,

apud DC. , Syst. H, p. 489. —Rchb. , Icon., t. LX

,

f. 4379).

Haies, lieux frais et couverts. Bisan. Avril, juin.

C. partout.

113. S. Tlialianii.m (L. sub Arabide , Cod., n»

4837). Gaudin , apud Koch,Syn., éd. 2, p. 53. {Con-

rîngia Thaliana Rchb., Icon., t. LX , f. 4380.— Arabis

J/i. Godr., FI. deFr., I,p. 103. — A. Bor., FI. duc,
3« éd., no 149).

Lieux sablonneux ou pierreux , murs. An. Mars

,

mai. C. çà et là.

XXXVL ERYSIMUM L.

114. E. confertu-oi Jordan , Diagnoses
, p.

15t. — (E. virgaUim, auct. pi. pro parte).

Parterre du grand séminaire de Rodez
,

et mur de

clôture du même établissement ; environs de Bennac

,

près de la station de Salles-la-Source , lieu rocailleux

(Aveyr. — L'abbé Soulié). Bisan. ou viv. Mai, juin,

août. RR.

Plante de 6 à 8 décimètres, d'un vert foncé , à souche

robuste, émettant plusieurs liges; celles-ci dressées,

raides , rameuses vers le sommet , à poils apprimés

,
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simples sur les liges, Irifîdes sur les feuilles; ces

dernières vertes
,
presque entières , ou à petites dents

plus ou moins éloignées , les radicales et les caulinai-

res inférieures oblongues , ou linéaires oblongues

,

longuement atténuées en pétiole, obtuses, les supé-

rieures linéaires, lancéolées, aiguës, rétrécies à la

base
;
pédoncules égalant à peu près le calice, à base

un peu inégale ; lames des pétales obovales , deux fois

plus courtes que leur onglet à peine saillant ; stigmate

bifide ;
siliques placées sur un pédoncule souvent arqué,

dressées, raides
,
presque serrées contre l'axe, sou-

vent resserrées (siliquîs confertis)
,
plus rarement un

peu étalées
,
quadrangulaires , vertes ,

concolores , d'un

vert grisâtre à la maturité , couvertes de poils apprî-

mes , très courts , bi ou trifldes , longues de 40 à 60

millimètres, terminées par un style court, capité

,

dont la longueur égale deux fois environ la largeur

de la silique
;
graines marquées d'une tache noirâtre

è la base et ailées au sommet.

115. E. orientale (L. sub Brassica. Cod., n''

4848). R. Bro^vn.— A. Bor., FI. du c, 3e éd., no 174.

— Rchb., Icon. t. LXl, f. 4382. — {Erys. perfoliatum

Crantz, Godr., FI. de Fr., I, p. 90).

Champs pierreux des terrains calcaires. Champ cul-

tivé entre Marnhac et Lenne , canton de Campagnac
;

St.-Joseph , à l'ouest de Rodez ,
champ cultivé

;
pla-

teau calcaire au nord de Salles-la-Source , champ cul-

tivé ; Mondalazac, champ cultivé (Aveyr.). — Bergerac,

fossé au bord de la route
,

près du petit séminaire»

(Dord.). An. Mai, juin. AR.

XXXVÏI. BRASSICA L.

116. B. oneix-antliTxs Vili. Dauph. , III, p.

332.— A. Bor., FI. du c, 3e éd., no 179. — (B. Erucas^

inim L., ex Jord. m Billot , Anot., FI. Fr. etAU.^

p. 173. — Sincipis Ch. Koch , Syn., éd. 2, p. 60. —
Godr., FI. de Fr,, I, p. 73).

10
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Lieux incultes des terrains sablonneux ^ bord des

rivières. Prigonrieux
,

près de Bergerac , bord du
chemin qui avoisine l'église ; bords de la Dordogne

^

près de Creysse, à l'est de la même ville (Dord.).

— Coteau escarpé
, au sud-ouest de Tulle (Corrèze).

—

Bords du Viaur , au sud de Rodez. (Aveyr.). Bisan.

Mai , octobre. AC.

M. A. Jordan prétend {loc. cit.) que le Brassica

Cheïranthus Villars n'est autre chose que le Brassica

Erucaslrum L. M. Jordan pourrait avoir raison : mais

cette rectification ne serait pas d'une grande importance,

puisque, sous le nom de Brassica Erucaslrum ou B. Cheï-

ranthus , se trouvent confondues, selon lui (Diag. ,p.

181)
,
plusieurs espèces méconnues jusqu'à ces der-

niers temps. Ce savant en compte au moins huit.

Les échantillons que je possède en herbier, tous éti-

quetés B. Cheiranihus , sont trop incomplets pour que

je puisse décider sûrement à quelle de ces nouvelles

espèces ils appartiennent. Il me semble néanmoins

que le Brassica que j'ai récolté en fruit dans un ravin

situé sur le flanc occidental de l'Aigoual
,
près de la

Sarayrède (Gard) , doit être appelé B. recurvata Allioni.

Celui du sommet du Cantal que j'ai appelé B. monlana

dans mon Itinéraire
,
pourrait être rapporté , ce me

semble, au B. densiflora Jord. (Diag., p. 186). La

plante du Plomb-du-Cantal est remarquable par ses

grappes fructifères peu allongées. Un autre Brassica

montagnard , récolté au cirque de Gavarnie
,
qui est

bien différent, appartient sans doute au B. pyrenœa

Jord. (loc. cit.).

XXXVIII. SiNAPIS L.

117. S. iiigr-a L., Sp. I, Cod., n» 4864. — A. Bor.,

FI. du c, 3e éd., no 185.— Rchb., le, t. LXXXVIIl

,

L 4427. — (Brassica nicjra Koch ,
Syn., éd. 2, p. 59,

— Godr. , FI. de Fr., I, p. 77).

Lieux incultes , vignes , bords des champs. Cruounet,

près de Mondalazac, rocher sous le jardin potager;
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^ommuiie dans les vignes situées entre Salles-la-Sourc^

et Marcillac (Aveyr.). — St.-Onger ,
bord d'un fossé,

et Bout-des-Vergues , à l'ouest de Bergerac (Dord.).

Cette espèœ me paraît assez commune dans toutes

les parties du sud-ouest de la France que j'ai visitées,

118. S. arvensis L. , Sp. I,Cod.,no 4860.—

Rchb., le, t. LXXXVI ,
f. 4i25. - A. Bor., FI. du c,

no 182.

Champs, vignes, cultures, très commun partout.

An. Mai, octobre.

J'ai récolté un assez grand nombre d'échantillons

de cette plante ,
dans l'espoir de mettre la main sur

l'espèce que M. Rchb. a appelée 5. Scfikuhriana , qui

est très voisine du S. arvensis L. Je n'ai rien trouvé

qui puisse lui être rapporté. Si le 6\ Sclikuhriana

croît dans le Sud-Ouest , il y est très rare.

119. S. incanaL., Gant. I, Cod., n» 4871.—A. Bor.»

FI. du c. ,

3e éd. ,
no 18G. — Rchb. ,

le , t. LXXXV, f.

4423. — {Hirschfeldia adpressa Mœnch. — Godr., FI. de

Fr., I
,
p. 78. — Erucastrum incanum Koch, Syn., éd. 2

,

p. 6i).

Lieux pierreux ou sablonneux. Marmande ,
au bord

de la Garonne , non loin du port (Lot-et-Gar. ).
—

Bord d'un chemin , entre Vimeney et Lassonys
,
près

de Bordeaux (Gir. ). — Bord de la mer à Royan

(Charente-Inf.).— Lalinde (Dord. — Ch. Des Moulins).

— Millau , champ sablonneux ( Aveyron. — Jules

Bonhomme). Bisan. Juin, septembre. R.

120. S. allba L., Sp. I, Cod., no 4863.— Gren., FI.

de Fr. , I
,

p. 74. — A. Bor. , FI. du c. ,
3^ éd.

,

no 184.— Rchb., le, t. LXXXV, f. 4424.

Moissons. Vimeney
,
près de Bordeaux (Gir.). An.

Mai, juillet. RR.

XXXIX. DIPLOTAXIS DC.

121. I>. ton^xifolia (L. sub Sisijmbrio , Cod., n»

4782). DC, Syst-, II, p. 632. — Godr. , FI. de Fr.,
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I, p. 80. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 187.--

Ilchb.,Ic., t. LXXXII,f. U20.
Murs, décombres, bords des chemins. Salles-la-

Source (Âveyr.) , trou de muraille
,
près de la filature

(L'abbé Solinhac).

Lorsque M. l'abbé Solinhac me fit récolter cette

:plante à Salles-la-Source , le 12 septembre 1846, il

n'y avait qu'un seul pied. Je ne crois pas qu'elle y
ait reparu depuis. Elle provenait sans doute de quelque

graine apportée avec les laines destinées à alimenter

ïa filature. Elle paraît peu répandue dans la contrée

du Sud-Ouest. M. de Martrin l'indique dans plusieurs

endroits du département du Tarn
,
notamment à Albi,

sur les murs de la ville et sur le clocher de Sainte-

Cécile (FI. du Tarn, p. 41). M. Lagrèzc-Fossat l'in-

dique aussi dans les alluvions du Tarn et de la

Garonne et ailleurs (FI. du Tarn-et-Garonne, p. 20).

Elle n'a été trouvée qu'une seule fois dans le dépar-

tement de la Dordogne , à Mareuil
,
par M. l'abbé

Meilhez.

La synonymie de cette espèce n'est pas facile à éta-

blir
, à cause de la confusion qui règne parmi les

noms linnéens de certaines espèces du groupe auquel

De Candolle a donné le nom générique Diplotaxis.

Selon M. Chaubard, ce n'est pas le Sisijmbrium tenui-

foiium L, qui correspond au Diplotaxis temùfolia DC,
mais bien le S. moncnse ; parce que, dit-il, cette

plante ne se trouve pas dans l'herbier de Linnée sous

son étiquette , mais sous celle du S. lemiifoiium, qui

n'est autre chose que le S. sylvestre Sm., non L. (Conf^''

FI. du Tarn-et-Garonne, loc. cit.). L'opinion de l'émi-

nent botaniste d'Agen n'a pas prévalu
,
quoiqu'il ait

peut-être raison. Le S. monense L. est communément

rapporté, en synonyme, au D. saocatiiis DC, Syst.,

II, p. 636.

122. T>, iriTxralis (L. sub Sisijmbrio ,
Cod., n**

4786). DC., Syst.. Il, p. 634, — Godr., FI. de Fr.,

I, p. 80. —A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 188.—
Rchb., le, t. LXXXII, f. 4417.
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Lieux pierreux ou sablonneux, murs. Agen
, bords^

de la Garonne, près du Pont-Canal (Lot-et-Garonne).

— Hauteur appelée Terrier-de-Lambrette , entre Saint-

Aulaye-sur-Drone et Bonne
,
près des limites du dépar-

tement de la Dordogne. — Millau , champ sablonneux

( Aveyr. — J. Bonhomme). An. ou bîsan.? Mai,

octobre. RR.

123. I>. vîniinea (L. siib Sisijmbrio , Cod., n»

4788). DC, Syst. , II, p. 635. - Godr., FI. de Fr.,

I, p. 80. — a'. Bor., FI. du c., 3^ éd., no 189.—

Rchb., le, t. LXXXI,f. U16?

Champs , vignes. Lanquais , canton de Lalinde ^

champ argileux (Ch. Des Moulins); Lembras , champ

argileux au-dessous du presbytère
,
près de Bergerac

(Dord.). An. Mai, octobre. RR.

Dans ces trois espèces , les caractères distinctifs

sont fournis par la tige sons- frutescente et très feuillée

jusqu^aux premières ramifications dans le D. tenuifolia,

herbacées dès la base , et peu ou point feuillée dans

les D. imtratis et viminea ; par les siliques
,
qui égalent

ou dépassent un peu les pédoncules dans les Diplo-

taxis teritiifolia et viminea , deux à trois fois plus longues

dans le D. muralis ; par les sépales des fleurs épanouies

,

égalant environ le tiers du pédoncule dans le premier,

la moitié dans le deuxième , et le pédoncule entier dans

le troisième
;
par les pétales deux fois au moins plus

longs que les sépales dans les D. ienuifoim et muralis,

et dépassant peu les sépales dans le />. viminea.

XL. ERUCA Tourn.

124. E. sativa Lam. , FI. Fr. , II, p. 496. —
Godr., FI. deFr., I, p. 75.— A. Bor., FI. duc, 3eéd.,

no 190.— Rchb., le, t. LXXXIV, kk1\. — {Brassica

Eruca L. , Cod., n» 4858).

Lieux voisins des habitations. Villefranche (Aveyr.),

bosquet, près d'un jardin. Il y est au moins naturalisé:

je Ty vois croître depuis sept ans. An. Avril, juin. R,
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B. SiLICULEUSES-

X L I. A L Y S S U M L.

125. A. montaiTLiim L., Sp. I, Cod. , n» 47B5.

— Godr., FI. de Fr., I
,
p. 115. — Rchb., le, t. XIX^

t 4274.— A. Bor., FI. du c, no 251.

Pelouses calcaires. Rodez , rocher de Tripadou (H>.

de Barrau); Lioujas, au nord de la même ville (A. de

Barrau) ; Gages, pelouse calcaire (E. Mazuc); asse^

commune sur le Larzac ; La Pesade (Loret) ; devèze de

Lapanouse, près de Tournemire (Aveyr. — Bras). Vîv.

Juin. R.

1-26. A. campestre L. , Sp., Cod., n» 4736.

—

Godr., FI. de Fr., I, p. 115. — A. Bor., FI. du c,
3e éd., n» 250. — Des Moulins , Cat. Dordogne, supplé-

ment final
, p. 18.

Champs sablonneux ou pierreux. Bord du chemin

du Bugue aux Eyzies , sur la rive droite de la Vezère

(Dord. — O. de Lavernelle). 4 mai 1852. An. RR.

L'Ahjssiun de Limeuil (Dord.)
,
que M. Ch. Des

Moulins rapporte à la variété a. Iiirtum Koch de 1^4.

campestre , à en juger par l'échantillon que je dois,

à sa bienveillance , semblerait devoir plutôt appartenir

à la variété c. hirsutum de la même espèce (Koch, Syn.,

éd. 2^ p. 65). Ce serait donc l'.^. hirsutum Mar. Bieb.,

que DC. (Syst. II
,
p. 314), et Rchb. (Icônes Florae g. et

h., p. 8, et t. XVIII ,
f. 4271), reconnaissent comme une

bonne espèce.

127. A. caIyclii.u.inL L., Sp. Il, Cod-, no 4734. —
Godr., FI. de Fr., I, p. 115. — A. Bor., FI. duc,
3e éd., no 250. — Rchb , le, t. XVIII, l 4269.

Lieux pierreux ou sablonneux. St.Onger et Bout-

des-Vergues
, à l'ouest et près de Bergerac (Dord )..

— Au haut de la côte située entre Marnhac et Lenne,

près de St. -Gêniez ; St. -Joseph ,
à Touest et près dç-
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Rodez , sur une muraille , au bord d'un champ ; Gages

,

sur un rocher ; Farrals
,

près de Mondalazac , débris

de minerai de fer (Aveyr.). An. Avril
,

juin. C.

1^28. A., spinosniia L., Sp. I, Cod. , n» 4727. —
Godr., FI. de Fr., I, p. 119.

Rochers calcaires. Rochers de la Frégière
,
près des

limites du département de rAveyron. (Doct. Bras)

,

et Pas-de-l'Escalette
,
près du Caylar (Hérault). Yiv.

Mai, juillet. RK.

129. A. inacrocarpriin DC, Sijst., II, p. 321.

— Godr., FI. de Fr., I, p. 119.

Coteaux calcaires. St. -Privât, près do Mende (Lozère.

— Lamotte).— Bois de St.-Martin, près de Millau, sur les

rochers (J. Bonhomme) ; bords du Lot ,
lieu appelé

Saou de lo Uounïno , vis-à-vis de Monbrun ,
canton de

Villeneuve (Aveyr. — Doct. Bras). Viv. Mai, juin. RR,

M. Lagrèze-Fossat indique cette plante sur les rochers

escarpés de Bonne et d'Anglar
,
près de St.-Antonin.

(FI. du Tarn-et-Garonne, p. 28.)

XLII. CLYPEOLA L.

130. O. Jontlxlaspi L., Sp. I , Cod., n^ 4745. —
Godr., FI. de Fr., I, p. 120. — Rchb., le, t. Xll

,

f. 4230. — (C. 'petrœa Jord., Brev., Fasc, II, p. 14).

Coteaux exposés au soleil. An. Mai. RR.

M. Ch. Des Moulins signala le premier dans notre

région cette intéressante crucifère
,
qui avait été décou-

verte par M. Tabbé Meilhez sur les rochers calcaires

de Rocoulon
,
près de St.-Cyprien.— Je la récoltai moi-

même à Roc-Amadour (Lot) , le 31 mai 1878 , sur les

rochers , au-dessus du sentier qui conduit à Féglise.

Elle est remarquable par ses silicules arrondies-

orbiculaires
, couvertes de poils sur toute leur surface,

brièvement et étroitement émarginées , à style à peine

sensible, placé au fond de Féchancrure.



lai. O. Oaixclliii Trachsel
, in Flora 1831. —

(G: microcarpa quorumdam , an Moris? C. gracilis

Planchon). — H. Loret , Observations critiq^ues, etc., p;

11, et Flore de Montpellier, p. 797.

Pas-dé-rEscalette, à l'extrémité du plateau du Larzac,.

sur les rochers qui dominent la route. An. Juin

,

juillet. RR.

Diffère par ses silicules petites elliptiques , velues au

centre, glabres au bord
^ dont le grand diamètre égale-

deux millimètres^ au lieu de trois, comme dans l'espèce

précédente, à style très sensible , s'élevant jusques vers,

le milieu de l'échancrure.

M. Loret (loc. cit.) conserve des doutes touchant

Fidentité spécifique du C. microcarpa de la Sardaigne,

et du C. Gaudini du Valais. Je suis bien de son avis

lorsqu'il ajoute : « Quelque idée , d'ailleurs
,

qu'on

se forme du C. microcarpa, publié par Moris en 1841,

la priorité appartient au nom de C. GaMc/iwi
,
publié

îlix ans plus tôt. »

XLIII. LUNAEIA L.

132. IL., reaiviva L, Sp. I,Cod., no 4756.-^

Godr., FI. de Fr., I
,
p. 112. — A. Bor., FI. du ( .,

3<^

éd., no 247. — Rchb., le, t. XXII ,
f. 4290.

Bois montagneux, lieux frais. Gorge entre Vie et

Thiézac, appelée Traou-del-Bourgnou (Trou de la Ruche),

au bord de la Gère. En fruit, août 1845. Viv. RR.

On trouve quelquefois le Lunaria biennis Mœnch

,

échappé des jardins oii on le cultive. M. O. de Laver-

nelle l'a trouvé aux environs de Brives , dans une

dépression de terrain inculte et exposée au soleil..

Il paraissait s'y être naturalisé.

XLIV. DRABA L.

133. I>. sax,îgerLa A. Jordan , Diagnoses
,

p-.

203. — (D. aizoides L. et auct. pro parte. — D. aizoides.

k vuUjaris, Rchb., le, t. XV, f. 4254).
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Lieux pierreux. Le Caylar, à l'extrémité sud du

plateau du Larzac , non loin des limites du dépar-

tement de l'Aveyron , rochers au-dessus du bourg.

Viv. En fruits le 19 juillet 186i.

Selon M. Jordan {loc. cit.) , cette espèce parait cor-

respondre au D. aizoides type , de plusieurs autours.

Elle est principalement caractérisée par sa souche

rameuse gazonnante , à rejets courts , ou peu allongés,

divisés au sommet en rosettes
;
par ses scapes dres-

sés , nus , allongés et sortant du centre des rosettes ;

par ses feuilles un peu raides , subcoriaces , luisantes

,

disposées en rosettes denses , allongées, linéaires, pres-

que aiguës, à nervure dorsale saillante, bordées de

cils raides
,
jaunissant en se desséchant , les supé-

rieures dressées , les extérieures ouvertes ou réfléchies
;

par ses pédoncules dressés-étalés , les inférieurs éga-

lant presque les silicules
;
par ses silicules elliptico-lan-

céolées ,
rétrécies aux deux extrémités , très brièvement

stipitées , comprimées, glabres, à style égalant à peu

près une fois et demi sa largeur.

La figure donnée par Reichenbach {loc. cit.) s'éloi-

gne un peu de la plante du Caylar par ses silicules

plus larges et plus courtes
,
par ses styles également

plus courts.

Je possède un autre Draba récolté aux environs

de Mende par le R. P. Poitrasson , en fleurs, le 3 avril

186'2
, sur des rochers

,
près du Pont-Neuf ; en fruits

le 19 du même mois sur les rochers situés au-dessus

du bois de la Vabre. Il diffère sensiblement de la

plante du Caylar par ses pédoncules moins étalés
;
par

ses silicules plus larges , hérissées , et plus courtes que

les pédoncules inférieurs
;
par ses styles plus courts

^

n'égalant pas la largeur de la silicule.

Toute la plante est proportionnellement plus petite :

les fleurs
,

qui paraissent assez grandes ,
exceptées.

Elles manquent dans l'échantillon du Caylar. Scapes

longs de 65 à 90 millimètres dans le premier , de

40 à 65 millimètres dans le second.

J'allais lui donner le nom de D. affmis Host. La
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figure que Rchb. donne de l'espèce que Host a ainsi

nommée ,
lui convient assez bien : (/>. aizoides , var;

grandiflora. D. affinis Host, le. f. 4254). Mais M. Jordan

(Diag., p. 204,) dit : « Le D. affmis Host constitue, selon

moi , une bonne espèce , caractérisée par ses grappes

pauciflores , à fleurs d'un blanc jaunâtre , ses silicules

linéaires-lancéolées , très glabres
, son style très allon^

gé. » Ces caractères ne sont pas du tout ceux de

la plante de Mende. Il faudra donc lui chercher un

autre nom. Elle est très voisine du D. alpestris Jord.

(Diag.
,

p. 204). Elle en diffère cependant par ses

pédoncules inférieurs un peu plus longs que la sili-

cule
;
par ses pétales plus longs que les étamines , et

non dépassés par elles
;
par ses silicules hispides

,

non glabres , ou seulement ciliées. 11 faudra
,

je

crois , réserver le nom de D. alpestris Jord. pour la

plante qui habite les lieux élevés (iw locis saœosis Alphini

editiorum , Lauturet) , et donner celui de D. rup'icola à la

plante qui se trouve sur les rochers calcaires des envi-

rons de Mende : elle pourrait au moins être rattachée
,

comme variété, à l'espèce précédente.

134. X>. miir»alîs L., Sp. I, Cod., n» 4673.—

Godr., FI. de Fr., \, p. 124. — A. Bor., FI. duc,
3« éd., no 245. — Rchb., le, t. XII, f. 4235.

Lieux frais , haies , murs. Bergerac , lieux ombragés

à l'ouest et au nord delà ville, C. (Dord). — Saint-

Geniez-d'Olt , sur une muraille et au bord du ruisseau

de Juéry, à l'est de la ville; Ste-Eulalie-d'Olt , sur

la berge du Lot ; côte entre Olemps et la Mouline

,

au sud de Rodez ; bois de la Garde
,
près de Caday-

rac , commune de Salles-la-Source. (Aveyr.). An.

Mai
,

juin. R.

XLV. EROPHILA DC.

Qui n'a pas été saisi d'admiration à la vue de ces

petites fleurs blanches
,

portées sur des hampes fili-

formes , et qui sortent du milieu de rosettes de feuilles

lorsque le froid rigoureux de Thiver a à peine dis-
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paru. Ce sont les messagères du printemps. Elles

forment souvent des tapis d'une blancheur éclatante

dans les endroits stériles. Ici elles émaillent les gazons,

soit au bord des chemins , soit dans les prés : là elles

escaladent les murs de soutènement et se plaisent au

milieu des mousses. Eh bien ! le croirait-on , ces petits

végétaux font le désespoir du botaniste studieux , à

cause de leur prodigieuse variété.

Les anciens auteurs se contentaient, comme pour les

autres plantes , de les désigner par une phrase qui

les faisait connaître sans beaucoup do précision. Linnée

les rélégua tous dans le genre Draba , et leur imposa

le nom de D. verna.

Le grand De CandoUe , summus CandoUius (1) , les en

sépara en 1821 , ayant créé pour ces sortes de plantes le

genre Eropliila : mot qui signifie amante du printemps.

Dons le Systema naturale, cet illustre phytographe recon-

naissait cinq espèces distinctes : 1» E. americana
,
qui

croît dans les champs et dans les lieux incultes, exposés

au soleil , de l'Amérique septentrionale ;
2° E. prœcox,

qui vient dans le Caucase oriental ; S^ E. minuiissimaj

trouvé aux environs de Constantinople , très impar-

faitement connu de l'auteur ;

4o E. muscosa , très

petite plante qui habite le Pérou ;
5^ enfin E. vulgaris,

répandue dans toutes les contrées de l'Europe, dont

la fleuraison a lieu en mars et avril
,
quelquefois en

automne.

En 1852, M. A. Jordan crut reconnaître dans !'£.

vulgaris DC. plusieurs types suffisamment distincts,

et qui pouvaient être élevés au rang d'espèces. 11 en

décrivit cinq dans son Pugillus plantarum novarum, et

il leur donna les noms suivants : E. brachycarpa ,

jE^. glabrescens, E. Iiirtella, E. stenocarpa et E. majuscula.

En 1864
, ce nombre fut plus que décuplé par le

même auteur. Il en a décrit 53 dans l'ouvrage qui a

pour titre
, Diagnoses d'espèces nouvelles , etc. Depuis i

sa collection s'étant accrue par des acquisitions succès-

(1) Ainsi appelé par Duby dans le Bolanicon galli,, éd. 2,
latr., p. 1.
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sives, ce n*est plus seulement cinquante-trois, mais;

deux cents espèces environ d'Erophila qu'il reproduit

par semis chaque année. Je laisse la parole à i'éminent

phytographe de Lyon : « Toutes , sans exception

,

dit-il , se conservent parfaitement identiques , sans,

hybridation , sans modification aucune , les individus

d'une même forme n'offrant jamais d'autre différence

que celte de la taille
, suivant qu'ils sont plus ou

moins nombreux dans un même espace de terrain

,

ou que le sol est plus ou moins fertile (1).»

Voulant me former une opinion d'après l'étude

sérieuse des faits
,

j'ai dirigé mes recherches du côté

de ces intéressants petits végétaux. Elles n'ont pas été

infructueuses. J'ai été profondément étonné de la mul-
tiplicité des formes que j'ai observées. Cependant ces

recherches n'ont pas été effectuées sur une grande

étendue de terrain
; les localités explorées occupent

une surface circulaire , dont le diamètre égale seule-

ment environ vingt kilomètres.

J'ai revu mes Erophiles , et je les ai soumises à un
nouvel examen

,
qui m'a confirmé dans ma manière de

voir. Je puis même préciser davantage , et ajouter que le

nombre des formes distinctes, c'est-à-clire des espèces,

observées sur la partie du plateau calcaire qui est située

au nord-ouest de Rodez , dont je viens d'indiquer l'éten-

due, s'élève à plus de trente ! Comme je n'ai à ma dispo-

sition ni exemplaires authentiques , ni figures de celles

qui ont été publiées comme espèces, je m'abstiens,

de les nommer.

XLVI. COCHLEARIA L.

135. O. omcînalîs L., Sp. I, et Mant. II, Cod.,

no 4707. — God., FI. de Fr., I
,
p. 128. — DC, Syst.,

II, p. 364. — Duby, Bot. gai., p. 37. — Lloyd, FI.

de l'Ouest, 3^ éd., p. 32. — Rchb., le, f. 4260.

Bords des fossés des prés salés. Pré salé de la

(1) Remarques, etc. : Op. jam cit., p. 13.
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commune de Teich

, bord d'un fossé (Gironde. — L.

Moteley). Bisan. ou Viv. Avril. R.

Fort bien caractérisé par ses feuilles radicales et

inférieures longuement pétiolées
,
plus ou moins échan-

crées en coeur à la base , ovales , non réniformes , non

décurrentes sur le pétiole, les caulinaires supérieures

anguleuses-dentées ,
embrassant la tige par deux oreil-

lettes ; par ses silicules ovales-globuleuses , arrondies à

la base, égalant à peine la moitié du pédicelle
;
par

ses graines fortement tuberculeuses.

136. O. pyrenaîca DC, Syst., II, p. 365.

—

Duby, Bot. g., p. 37. — Lamotte , Prod. de la FI,

du plat, c, p. 94. — (C. officinalis b. pyrenaica Godr.,

loc. cit.).

Rochers humides des montagnes. Base du Puy-Mary

(Gant.). Bisan. Juillet , août. R.

Je dois ce Cochlearia à la bienveillance de M. Mal-

vezin
,
qui l'a récolté à l'endroit indiqué. — Il diffère

de ses congénères par ses feuilles radicales largement

réniformes , les caulinaires supérieures -sessiles
;
par ses

silicules atténuées aux deux extrémités , non arrondies

à la base, égalant environ la longueur des pédicelles

;

par ses graines finement striées-tuberculeuses.

137. O. clanilca L., Sp. I, Cod., n^ 4708. —
Godr., FI. de Fr., I

,
p. 128. — DC., Syst., II

, p. 366,

— Duby, Bot. g., p. 37.— Lloyd, FI. de l'Ouest, 3»

éd., p. 31. — Rchb., le, f. 4257.

Prés salés. La Teste (Gironde. — T. Puel). Bisan.

Mai. AC.

Feuilles toutes pétiolées , les caulinaires deltoïdes
,

anguleuses ; silicules ellipsoïdes , de la longueur du
pédicelle.

Le nom français Cranson s'éloigne du latin Cochlearia,

Celui-ci vient du mot latin Cochlear, Cuiller , à cause

de la forme des feuilles radicales concaves du Cran-

son officinal.
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138. O. Ai?iïioracia L., Sp. I, Coil, ii» 471â.

— A. Bor., FI. du c, 39 éd., n» 236. — {Armoracia

rusticana ¥[. der wett. — Koch
, Syn., éd. 2, p. 71.

— Roripa rusticana Godv
.

^ FI. de Fr., ï, p. 127). Vulg.

Raifort sauvage.

Bergerac (Dord.). Haie au bord d'un jardin
, au nord

de la ville (A. G. de Dives). Viv. Mai. RR.

M. Ch. Des Moulins l'indique dans les prairies humi-

des de Gazelle, commune de Naussanes (Dord.), d'après

M. E. de Biran. (Cat. Dordogne, suppl. final, p. 18).

XLVII. KERNERA Médik.

139. li. saxatills (L. sub Myagro, Cod., n» 4661).

— Rchb., Ic.,t. XVil, f. 4264.— Godr., FI. deFr.,I,

p. 129.

Rochers des montagnes. Rochers du GuWiaumard

(Docteur Bras) ; le Caylar (Hérault) , à l'extrémité sud

du plateau du Larzac , rocher. Non loin des limites

du département de l'Aveyron. Viv. Juin, juillet. RR.

La forme auriculata (K. var. auriculata Rchb.,Ic.,

f. 4265) parait être mêlée avec le type.

XLVIII. THLASPI L.

140. T. arvense L., Sp. ï, Cod., n» 4688. —
Godr., FI. de Fr., I, p. 145.— A. Bor., FI. du c,

no 253. — Rchb., le, t. V, f. 4181.

Lieux cultivés , champs argileux. Aurillac , coteau

au nord de la ville (Cantal). — Aubrac ; champ ,
près

du bois de Laguiole ; St.-Martin-de-Lenne ; le Touriol,

canton de Laissac : Solsac et Mondalazac , champ cul-

tivé, canton de Marcillac (Aveyr.). An. Avril, octobre. G.

141. T* alliaceixm L., Sp. I, Cod., no4699.—

Godr., FI. de Fr., I, p. 144. — A. Bor., FI. duc,
no 224. Rchb., le, t. V, f. 4182

Champs. Livinhac-le-Haut , au bord d'un champ»

Bisan. Avril , mai. RR.

La découverte de cette plante, rare à l'endroit indi-
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que , est due aux actives recherches de 5Î. Saltel

,

clerc de St.-Viateur.

On la reconnaît à ses silicules atténuées à la base,

étroitement bordées, peu échancrées , à style à peine

visible au fond de l'échancrure.

UO. T. perfoliatu-n^ L., Sp. I, Cod., n» 4704.

— Godr., FI deFr., I, p. 143. — A. Bor., FI. du c,

3« éd., no 225.— Rchb., Itî., t. V, f. 4183.

Vignes , champs des terrains calcaires et argileux.

Bout-des-Vergnes
,
près de Bergerac (Dord.). — Saint-

Martin-de-Lenne , canton do Carapagnac ; bois de

Bourrignac, près de Cadayrac ; château du Colombier

,

vigne près de Mondalazac , canton de Marcillac (Aveyr.),

An. Avril, juillet. C.

M. A. Jordan avait déjà détaché, dans son Pug. pi.,

p. 12 , le T. erraticum du T. perfoliatum L. pris pour

type. M. A. Bor. a proposé , dans sa 3» éd. de la

FI. du c, p. 60, le T. ReveUierii, qui s'y rattache.

Enfin, dans ses Diagnoses
,

p. 150, M. Jordan admet

deux nouvelles espèces , le T. improperiim et le T. mar-

tiale
,
qui s'y rattachent aussi.

Parmi les échantillons que je possède
,
qui provien-

nent de diverses localités, je ne vois rien qui puisse être

séparé du type linnéen, tel qu'il est déiini par la plupart

des auteurs et figuré par Reichenbach (/oc. cit).

143. T. Ibracliypetalum A. Jordan, Obs., fr.

3, p. 5, tab. I, fig. A. (sept. 1846) , et Diagnoses , etc.^

p. 253. — (T. virgalum Gveii. etGodr., FI. deFr., I, p.

144. Nov. 1846).

Lieux boisés des montagnes. Ravin situé sur le flanc

occidental de l'Aigoual
,
près delà Sarayrède (Gard).

Bisan. 27 juillet 1864. RR.

Ce Tlilaspi est remarquable surtout par ses silicules

plus longues que les pédoncules, très atténuées infé-

i-ieurement, à ailes égalant au sommet la largeur

des valves
, et formant une échancrure ordinairement
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«égale à un demi-cercle ; à style assez court , s'élevant

à peine jusqu'au tiers de l'échancrure.

144. T*. vu.lcaiioi?iim Lamotte , Not^s sur

quelques plantes nouvelles , etc., p. 24. — A. Bor., Fi.

du c, 3^ éd., n» 229.— {T. t;ir^afMm Lecoq et Lam.,

Cat., p. T2, non Gren. et God.).

Bois clairs , friches des terrains volcaniques. Aubrac,

(Aveyr.)
;
pelouse près du lac St.-Andéol , terrain volca- '

nique. Bisan. Juin, juillet. R.

Cette espèce a de nombreux rapports avec le T.

hrachypetalum Jord. Elle en diffère par les silicules

plus courtes que les pédoncules , à échancrure moins

profonde, n'étant pas égale à un demi-cercle, et à

style s'élevant presque jusqu'à la hauteur des iobes

de l'échancrure.

145. T. occîtanicixii:! Jord., Obs., frac. 3,

p. 12, pi. 1 bis, f. A, 1 à 11, et Diagn., p. 260.

Bois clairs et lieux herbeux des terrains calcaires.

St.-Martin-de-Lenne , canton de Campagnac, bois de

la Gamasse (L'abbé Luche) ; Cadayrac, commune de

Salles-la-Source , bois de Bourrignac, au nord-est du
village. Bisan. Avril, juin. RR.

L'identité entre les échantillons des deux localités

n'est pas parfaite : dans ceux de la première, les lobes

de l'échancrure des silicules presque mûres
,

qui est

beaucoup plus ouverte
, sont moins arrondis.

Le T. occitanicum s'éloigne complètement des espèces

qui précèdent par son port assez bas, ses grappes

fructifères denses, ses feuilles assez glauques, ses

silicules obovales , largement ailées. Les fleurs sont

un peu lavées de rose, à étamïnes exsertes. Le style

dépasse souvent les lobes de l'échancrure.

146. T. arenariiim Jordan in Schultz et Billot,

Archives de la Flore de France et d'Ail., p. 162, et

Diagn., etc., p. 260. — {T. alpestre b. arenariumDxihy^

Bot. galL, p. 38). Eœ specimine auth. loco nat, orto

(cl. E. perds).
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Lieux sablonneux et boisés du sud-ouest de la

France. Bois sablonneux de Villenave-d'Ornon
,

près

de Bordeaux (Des MouL). Viv. Avril. Assez commua
dans les bois sablonneux des Landes.

11 est très voisin du T. occitaniciim ; mais il en diffère.

Ses fleurs sont plus petites , à pétales plus étroits

,

non dépassés par les anthères. Ses silicules sont plus

petites
,

plus étroites , subcunéiformes. Les feuilles

sont très [)eu ou point glauques ; les radicales parais-

sent plus subitement rétrécies en pétiole.

XLÏX. TEESDALIA R. Brown.

14-7. T. midicaxLlis (L. sub Ibericle, Sp. I, Cod.,

îio 4725). R. Brown. — Godr., FI. de Fr., I, p. 141.

— (J. Iheris DC, Syst. Il
,

p. 392.— A. Bor., FI. du

'c, 3e éd., no 221)/Rchb., le, f. 4189.

Pelouses des lieux sablonneux. Lieu sablonneux au

bord de la route entre Pombonne et Lembras , non

loin de Bergerac, et ailleurs (Dord.). — Yillefranche,

hauteur appelée Pénevère (D^ Bras) ; Paulhac
,
pelouse

sèche, terrain granitique (V^aladier) ; St. -Saturnin
, can-

ton de Campagnac , lieu sec, terrain calcaire, et un peu

h l'ouest de la même localité
, bois au-dessous de la

nouvelle chapelle de Lenne; lieu montueux entre Verlac

et Aubrac ; Caymar, près de Pruines et à Pruines même,
bord d'un chemin à l'ouest du village , canton de

Marcillac; moulin de Bénéjou , au bord de l'Aveyron
,

près de Rodez ; Manhac
,

près de la même ville

,

•coteau qui domine le hameau
; Carcenac-Salmiech

,

champ (Aveyr.). An. Mai, juin. AG.

Le T. Lepiclium DC, Syst., Il, p. SS2 [Lepid'mm

nudicaule L., Sp. I, Cod., n» 4679) est une espèce

voisine de la précédente , dont elle diffère par ses

tiges grêles
,
plus courtes , longues de 40 à 60 milli-

mètres , ses feuilles , toutes radicales
,
pinnatifides

,

à lobes linéaires oblongs
,
parfois entières , spatulées.

J'en possède deux petits échantillons, qui se sont

n
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trouvés mêlés à d'autres plantes récoltées dans l.i

région dont j'esquisse la Flore. Il me serait cependant

impossible de préciser l'endroit qui leur a donné naissance.

L. IBERIS L.

148. ï. aTnai-a L., Sp. I, n" 4721.— A. Bof.,

FI. du c, 3e éd., no215.— Rchb., le, f. 4197.

Champs pierreux des terrains calcaires. Bord de la

roule entre Pézuls et Le Bugue (Dord.). — Champ
cultivé

,
près de St. -Saturnin , canton de Campagnac

;

Pierrefiche
,

canton de St. -Gêniez ; Combe -d'Âuribal,

entre Vano et Balzac, à l'ouest de Kodez (Aveyr.).

An. Juin , septembre. CG.

Comme j'ai résolu de rendre compta de tout ce

que j'ai observé dans la région que j'ai explorée

,

je dois encore faire mention d'un autre Iberis que

j'ai trouvé à St.-Marlin-de-Lenne , dans un jardin.

Sa spontanéité ne peut pas être mise en doute. Cette

plante se fait remarquer, par ses feuilles caulinaires

oblongues atténuées en pétiole, à bords lisses; par

ses silicules plus longues que larges, disposées en

grappes allongées , à lobes de Téchancrure triangu-

laires aigus , non dépassés par le style , formant un

angle aigu. Quoique bien distincte
,
je m'abstiens de lui

donner un nom , faute de renseignements suffisants.

149. I. apr^icorixiTi Giraudias, Enumération des

plantes , etc. observées dans le canton de Limogne

(Lot)
, p. 7. — (/. affinis Bras , Cat., p. 44. , non Jord.

nec Bor.).

Coteaux rœai lieux. Lexos , au pied des rochers
,

et coteau rocailleux entre Gazais et Penne (Bras.

—

Tarn-et-Gar.). — Vallée du Lot, coteau calcaire entre

St.-Atfre et Cajarc. (Fr. Saltel). An. Mars, avril,

mai. R.

Cet Iberis avait fixé depuis longtemps l'attention

de M. le Docteur Bras , à cause surtout de sa préco-

cité. 11 me Tavait communiqué plusieurs fois; sans
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pouvoir se résoudre à lui donner un nom nouveau.

Un jeune botaniste, moins circonspect, l'ayant ren-

contré sur les coteaux qui avoisinent la vallée du

Lot, n'a pas hésité à lui donner celui que je viens

<rindiquer. Sera-t-il ratifié par les hommes compétents?

Nous l'espérons , M. liras et moi. Cette siliculeuse

paraît être ainsi caractérisée : R-acine effilée peu

rameuse
,
produisant une , ou plusieurs tiges dressées,

souvent rameuses dès la base , à rameaux supérieurs

en corymbe ; feuilles vert-foncé , ciliées
,
pubescentes,

subcanaliculées , les primordiales oblongues obtuses,

les caul'maires infcrmires longuement attéiniées en pétiole ,

celui-ci phis long que le limbe, munies de trois ou

quatre dents de chaque côté ; fleurs blanches , ou

iilacées , en .grappes corymbiformes , les fructifères un

peu allongées , à pédicelles étalés , un peu inclinés en

dehors, puis redressés; silicules suborbiculaires
, arron-

dies à ' la base , convexes en dessous , un peu rétrécies

au sommet , aussi longues ou un peu plus longues

que larges ;
lobes de l'échancrure triangulaires aigus,

ou un peu arrondis à la maturité
, formant un angle

obtus, puis droit, enfin aigu à la maturité; style

égalant ou dépassant un peu les lobes de l'échan-

crure. — Comme je l'ai déjà fait observer, cette plante

se fait surtout remarquer par sa floraison précoce :

ses premières fleurs s'épanouissent à la fin de mars.

150. I. afQnis A. Jord., Annot. hort. div.
, p. 25.,

^t Diagn., p. 289. — A. Bor., FI. du c., B^ éd., n«

216. — De Martrin , FI. du ï., p. 63.

Coteaux calcaires. Roc-Amadour (Lot), champ cal-

caire dans la vallée, au sud-est du bourg , sur la rive

gauche du ruisseau. An. ou bisan. Mai
,
juin. R.

Racine grêle peu rameuse
,
produisant une ou plu^

sieurs tiges
; feuilles vert-foncé, un peu ciliées, pubes-

centes
, subcanaliculées , les primordiales oblongues ,

obtuses
, crénelé-dentées

, tes caul inaires quelquefois
Un peu élargies

, ordinairement presque linéaire^,

lobées - pinnatipdes , à lobes linéaires obtus ; deux 6\i



trois dents de chaque côté , toutes sensiblement atté-

nuées en pétiole ; fleurs blanches , ou lilacées , en

grappes corymbiformes , les fructifères un -peu allongées,

à pédicelles étalés, un peu inclinés en dehors, puis

redressés ; silicates suborbiculaires un peu rétrécies

au sommet , arrondies à la base , un peu convexes en

dessous; lobes de l'échancrure triangulaires aigus, for-

mant un angle un peu obtus , le fruit n'étant pas

encore arrivé à sa maturité , dépassés par le style
,

qui égale le tiers environ de" la silicule.

Cette espèce diffère de VI. amara et de 17. aprico-

rum par ses feuilles lobées-pinnatifides , et de 17. pin^

iiata par ses grappes fructifères non contractées.

151. I. piiiiTata Gouan , Hort. monsp.
,

p. 319.

— L., Cent. I, Cod., n» 4726.

La plante figurée par Reichenbach , sous le nom d7.

pînnata (le, t. YIl , f. 4195) , a les lobes de la silicule

obtus ; ainsi que celle qui est décrite par M. Godron

(FI. de Fr., I, p. 137). Tandis que M. Boreau dit

<le son 1. pinnata (FI. du c, 3e éd., n» 217) : lobes

de l'échancrure ovales aigus. Au reste, l'i. pmwa^a des

auteurs, d'après M. Jordan , comprend plusieurs espèces

affines
,

qui devront , dit-il , être distinguées ultérieu-

rement (Diagnoses , etc., p. 290).

J'ai sous les yeux deux formes qui me paraissent

distinctes. La première
,

qui croît aux environs de

Millau, à St.-Martin , dans les moissons (J. Bonh.),

et au-dessus des rochers d'Embousquèses (Doct. Bras),

est remarquable par ses feuilles caulinaires ,
linéaires,

pourvues de chaque côté de deux ou trois dents liné-

aires , allongées , obtuses , ses rameaux nombreux peu

allongés ; ses pédicelles inférieurs dïvar'iqués , égalant

la longueur des silicules , celles-ci suborbiculaires, aussi

longues que larges ; les ailes de ses silicules
,
qui n'éga-

lent pas au sommet la largeur des valves, à lobes

ovales ordinairement obtus, rapprochés et formant un

angle très aigu, dépassés par le style.
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La deuxième

,
que j'ai observée au Pas-de-l'Escalettev

près du Caviar, diffère de la première par ses rameaux

fructifères beaucoup plus allongés
; ses pédicelles infé-

rieurs dressés
, égalant presque deux fois la longueur

des silicules ; celles-ci agglomérées
,
plus longues que

larges , à bords internes de Téchancrure droits , nott

arrondis , et formant un angle droit
, ou iin peu obtus j.

à style saillant.

En faisant de nouvelles recherches
, on parviendra^

je n'en doute pas , à établir la constance des diffé-

rences que je viens de signaler. Alors , la première

forme conservant le nom de /. pinnata , on pourrait don-

ner à l'autre celui de 1. crecta , à cause de la disposi-

tion de ses rameaux et de ses pédicelles inférieurs.

Je dois encore faire mention d'un autre Iberis trouvé

à St.-Gêniez dans le jardin du collège. Il se rappro-

che beaucoup des deux formes qui précèdent. Il diflere

de la première par ses silicules non orbiculaires

,

formant presque un quadrilatère ; de la deuxième
,

par ses rameaux et ses pédicelles inférieurs écartés-

redressés , non dressés. Diffère de l'une et de l'autre

par ses pédicelles plus courts q^ue les silicules , et

par les lobes de l'échancrure formant un angle mi

peu obtus,

LI. BISCUTELLA L.

La plupart des auteurs , depuis Linné , ont con-

fondu , sous le nom de Biseutella lœvigata, plusieurs

plantes distinctes ; et il règne une si grande confu-

sion parmi les diverses formes désignées sous ce nom,

qu'il est impossible de s'y reconnaître. Loiseleur

Desionchamps avait cru pouvoir se tirer d'embarras,

en substituant au nom de B. lœvigata celui B. varia-

bilis. Mais ce nom, qui avait le tort d'induire en

erreur , en faisant croire à la variabilité de l'espèce,

est abandonné aujourd'hui. D'ailleurs il est bien diffi-

cile de savoir quelle plante Linné avait en vue. Pour

s'en convaincre , il suffît de consulter le Codex bota-



~ t66 —
nicHs Itnneaniis et de jeter les yeux sur la page 634 de-

cet ouvrage , n» 4750 et 4754.

Dans une étude des plantes du groupe dont il est

ici question , M. A. Jordan a nommé et décrit plu-

sieurs espèces qui paraissent avoir été méconnues jusqu'à

nos jours. Je puise dans ce travail les éléments néces-

saires pour déterminer les Biscutella du Sud-Ouest que-

je possède.

152. B. ar^ver^neiisis Jordan , Diagnoses , etc. ,.

p. 298. — Lamotte , Prod. de la FI. du pi. c, p. 99..

-^ {B. lœvigata var. b , montana Lecoq et Lamotte ,

Cat. du plat, cent., p. 74).

Montagne à l'ouest de Mandailles, près d'Aurillac:

(De Rudelle)
;
flanc occidental du Plomb du Cantal.

Yiv. août. R.

Cette espèce est facile à reconnaître à ses feuilles

presque obtuses, couvertes d'une pubescence assez

courte , un peu molle
; à ses silicules serrées

,
placées

sur des rameaux disposés en corymbe peu allongé.

153. B.. collina Jord. , Diagnoses
, etc., p. 299.—

Laniot., Pr., etc., p. 100.— {B. lœvigata auct. pro parte).

Lieux pierreux et escarpés. Bonne
,
près d'Aubeterr©

(Char.)r lioiî loii^ des limites du département de la

Dordognc (G. de Dives). — Roc-Amadour , rocher cal-

caire
, au-dessous du château (Lot). Yiv. Mai,

juin. R.

Le Biscutella de Roc-Amadour et celui dé Bonne

se font remarquer par leurs tiges mollement pubes-

centes à la base ; leurs feuilles , couvertes d'une pubes-

cence courte
, les inférieures lancéolées-oblongues, atté-

nuées en pétiole, dentées, à dents médiocres, 3-4 de

chaque côté; leur panicule ample et lâche, formée

de branchçs nombreuses , allongées et écartées ; leur

silicule offrant au sommet une échancrure assez pro-

fonde , à bords tantôt presque arrondis et sans angle

,

tantôt avec angle. La longueur des liges est de 30 à 45

centimètres.
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154-. Bi con ti-'oversa Bor., FI. du c, 3« éd.,

p. 56. — Jord.^ Diagn., etc., p. 301. — Lamot. , loc.

cit. — {B. Uevîgata auct. pro p.).

Rocher de Roquemissou
,

près de Gages , entre

Rodez et Laissac (Aveyr.). Yiv. Mai, juin. R.

Diffère par sa tige hispide vers la base , ramifiée

ordinairement vers le haut , à branches courtes peu

étalées ,
formant un corymbe peu ouvert ; ses feuilles

radicales dentées ou sinuées , fortement hispides.

La tige de cette plante atteint une hauteur de 30

à 35 centimètres.

155. B. sclei'ocax^pa J^^. Rev., Notes et obs.,

etc., p. 42. {B. mollis Rev., Itinéraire, p. 33, 7iou

Loiseleur, nec Boreau).

Cette plante étant peu connue et fort peu répandue
,

n ne sera pas hors de propos de reproduire ici la

Diagnose que j'en ai donnée ailleurs, en la faisant

suivre de sa traduction.

B. Caudice perenni , hi rectum plenimqut radicante ;

radice sœpè modicè ramosà ; cmilibus , ex eodeni cau-

dice, pbis ini'nùs yitimerosis , orientibus , infernè villosis^

eloïigatis
^
tenuibus . subrubris , apice ramosis ; foliis radi-

calibus, cauUnisqiie inferioribus , profundè sinuato-dentatisy

vel pinnatifidis , obtusis , asperis , hispidis , radicalibus

oblongis , in petiolinn attenuatis , caulinïs paucis , ' basi

auriculatis , sessilibus , vel semiampleœicauUbus , superio-

ribus attenuatis , ferè linearibus ; floribus flavis in racemum.

fructiferum , elongatum , laxum, se evolventibus ; fructibus

inferioribus décidais ; petalis obovato-oblongis , S mill.

longis ^ sepalis duplo loncfioribus ; staminibus lœvibus ,

•petalis paulo brevioribus ; siliculce 4 mill. longœ, 7 mill.

latœ , valvis paràin obliquis , subovato-rotundatis , papilUs

minutis disco obsitis , rariiis lœvibus, margine interiori,

subanguloso, à stijlo sejuncto , emarginaturam sat pro-

fundam et sat apertam cfficientibus. Planta 25 -35 cen-

lini. alta.

In pelrosis (huile? ^erpcntineuses) coUis vulgh : Puy
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0u Piiech de Volf
,
propè Firray , et propè Najac , loco^

mdçjo : Grèzes (Aveyron). Viv. RR.

Souche vivace à racine pivotante , souvent rameuse
;

tiges, sortant de la même souche en nombre plus

ou moins grand , velues inférieurement , allongées
,

effilées , rougeâtres , rameuses au sommet ; feuilles radi-

cales et caulinaires inférieures profondément sinué-

dentées , ou pinnatifides
,

obtuses , rudes , hispides
,

les radicales oblongues ,
rétrécies en pétiole , les cau-

linaires peu nombreuses munies à la base de deux

oreillettes sessiles ou semiembrassantes , les supérieu-

res rétrécies, presque linéaires; fleurs jaunes, se

développant en grappes fructifères allongées , lâches
;

fruits inférieurs décidus
;
pétales obovales , oblongs

,

longs de 3 mill., doubles des sépales ; étamines lisses,

un peu plus courtes que les pétales ; valves de la

silicule longue de 4 millimètres , large de 7 millimètres,

mi peu obliques
,
presque également arrondies

,
parse-

mées de papilles , plus rarement lisses , formant au

sommet
,
par le bord intérieur subanguleux ,

séparé

du style , une échancrure assez profonde et assez

ouverte. Plante haute de 25-35 centimètres.

J'observai cette crucifère pour la première fois , à

l'endroit indiqué , le 30 septembre 1845 ; et je l'y

ai retrouvée dans le même état le 2 juillet 1874.

Je l'ai déjà signalée dès l'année 1874 comme appar-

tenant à une espèce nouvelle (1). Les nouvelles études

auxquelles je me suis livré n'ont fait que me confir-

mer dans la persuasion où j'étais.

La plante de Firmy est remarquable par sa racine

pivotante , souvent rameuse , dont la longueur atteint

jusqu'à 35 cent., par ses silicules petites
,
parsemées

de papilles ; de là le nom de B. sclerocarpa (Biscu-

telle à fruits rudes). Elle est encore et surtout remar-

quable par ses fleurs
,

qui se développent en grappes

(1) Vue stéréoscopiqtte de l'Aveyron, géologique, etc., par M. l'abbâ

Massabuau, docteur en théologie, etc., membre de plusieurs

sociétés savantes, secrétaire-général de la iO' session du Con-
grès scientifique de France, p. 76. Septembre 1814,
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aHoDgées, lâches : les dernières fleurs continuent à

se développer, tandis que les deux tiers inférieurs

de la grappe sont dépouillés de leurs fruits. {Friic-

tibus inf. deciduis).

Elle paraît se rapprocher du B. p'mnaiifida Jord.
;

mais à en juger par l'échantillon de cette espèce
,

originaira de Taillefer
,
près de Port-Vendres

,
que je

dois à la bienveillance de M. Timbal-Lagrave , elle

en diffère complètement par ses fruits plus petits

,

par l'allongement de ses grappes fructifères
,
par ses

feuilles radicales plus petites , sinuées-lobées , non

longuement pinnatifides.

LU. LEPIDIUM L.

15(5. L. Oi-alba L., Sp. I, Cod., n» 4714 —
Godr., FI. de Fr., 1, p. 135.— A. Bor., FI. du c,
3e éd., no 211. — {Cardaria Draba Desv. — Rchb., le,

t. IX, f. 4211).

Champ. Millau, moisson (J. Bonhomme). Viv. Mai

,

juin. RR.

Le L. satîviim L., Sp. I., Cod., n» 4685
,
qui parait

être originaire de la Perse , est cultivé sous le nom
de Cresson alénois. Il devient souvent spontané près

des habitations.

157. L. campestre (L. sub TliL, Cod., n» 4702).

R. Brown. — A. Bor., FI. du c, 3« éd., n» 208. —
Rchb., le, t. IX, f. 4214.

Champs , bords des chemins. Bisan. Mai , août. CC.

D'après M. A. Jordan , le L. campestre comprend

plusieurs espèces très afFmes. Un assez grand nombre

d'exemplaires originaires , les uns des environs de Ber-

gerac , les autres des environs de Rodez ,
d'autres

d'Aurillac et de Nantes , ont été soigneusement com-

parés. Je n'ai pu constater aucune différence appréciable.

158. L. Sxii.itliii Hooker. — A Bor., FI. duc,
3e éd., no 209.— Lloyd

, Flore de l'Ouest, ^^ éd.,
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p. î>3-. — {L. heterophiflluniBenih., Cat. var. h , canes^

icns, Godr., FI. de Fr., I, p. 150. — Des Moulins j.

Cat. Dordogne, sup. final, p. 19).

Prés, pelouses. Virole, commune de Ménestérol

v

dans un pré ;
Marzat, même commune, sur une pelouse

;

Les Juches , même commune , dans un fossé. Viv.

Mai, juin (1851). RR.

Cette espèce diffère de la précédente , dont elle est

voisine
,
par sa souche vivace , ordinairement épaisse r

émettant plusieurs tiges couchées ou ascendantes
;
par

ses silicules lisses, ou rarement parsemées de quelques-

papilles peu apparentes , à style saillant dépa/tsant

de beaucoup les lobes de l'échancrure.

159. L. rLiderale L., Sp. I, Cod., n^ 4692.—

Godr., FL de Fr., I, p. 151. — A. Bar., FI. duc,
3« éd., no 207.— Rchb., le, t. X, f. 4215.

Lieux stériles, décombres. St. -Flour, lieux pierreux

(Cant.). An. Août. RR.

160. L. êx^aminifolinm L., S. X, Cod., n»

4689. — Godr., FI. de Fr., I, p. 152. — A. Bor., FL
du c, 3e éd., no 206. — Rchb., le, t. X, f. 4218.

Bords des chemins et des murs. Bout-des-Vergnes^

près de Bergerac ; bord d'un champ (Dord.). — Gahors ,.

bord d'un chemin (Lot). — Millau, bord du Tarn (J.

Bonhomme) ; Viliefranche-d'Aveyron , route de Notre-

Dame. Viv. Juin, octobre. G.

161. L. latlfoliixnx L. , Sp. I , Cod. , n" 4687.

— Godr., FI. de Fr. , I, p. 152. —A. Bor. , FI. du

c. ,
no 205. — Rchb. , le. , t. X, L 4219.

Lieux frais , bords des rivières. Bord de l'Aveyron
,

<între Anglars et le Touriol , canton de Laissac (Aveyr.).

Viv. Août, septembre. RR.

LUI. HUTCHINSÎA R. Brown.

162. H. petr-sea (L. sub Lepidio , Cod., n» 4682)

R. Br. — God., FI. de Fr. , 1
,
p. 148. — A. Bor.

,
FL
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du c. ,
3e éd. , n^ 203. -— (Teesdalia petrœa Rchb. , le.

,

t. VI ,
f. 4190).

Lieux pierreux des terrains calcaires , murs. Lalinde

(Dord. — Des Moulins). — Côte du Larzac , au-dessus

de Millau (De Barrau) ; Lenne
,
près de la nouvelle

chapelle; St.-Martin-de-Lenne , sur une muraille ; Sol-

sac , sur une muraille , sous le Roc-Ponsard ,
canton

de Marcillac
;
Rouanne , entre Mondalazac et Salles-

la-Source , lieu inculte sur le point le plus élevé ; la

Fumade , au-dessus des rochers de la Roque ,
entre

St.-Austremoine et Salles-la-Source (Aveyr.). An. Avril,

mai. R.

163. H. r*j:?ostil Gay , inéd. , ex Loret. — A. Jord.,

Diag.
, p. 338. — Lamotte , Prodr. de la Flore du pi.

c,
, p. 107. — {H. paiiciflora Lor. , Herb. de la Lozère,

p. 10 , non Koch fsub CapsellâJ , Syn. , éd. 2
, p. 79.

— H. procumbens Lee. et Lam. , Cat. pi. cent.
, p. 76).

Mende , rochers au-dessus du bois de la Vabre (Loz.

— Al. Poitrasson S. J.). An. Juillet. RR.

VHulchinsia de St. -Privât et de la Vabre (Loret

,

loc. cit.) ,
croît, exposé au nord et à l'abri du soleil

et de la pluie , sous les voûtes humides formées par

les rochers du calcaire jurassique.

M. Loret mit au jour le nom de H. Prostii, sans

vouloir l'adopter
,
parce que , à son avis , la siliculeuse

de Mende ne diffère pas de celle qui avait été appelée

longtemps auparavant par Koch Capsella pcmciflora. M.
Jordan fut d'un avis contraire. J'ai fait connaître ailleurs

les raisons que chacun d'eux faisait valoir pour soutenir

son opinion. Enfin, les renseignements, fournis tout ré-

cemment par M. Lamotte {loc. cit.), feront-ils prévaloir

celle de M. Jordan? Je li'oserais l'affirmer. Après avoir

donné une courte description de cette espèce , M. La-

motte ajoute : « Elle présente de grandes différences

d'aspect , selon qu'elle végète au soleil ou à l'ombre.

Quand elle croit au soleil , ses tiges sont dressées

,

ses feuilles inférieures lobées ou pinnatifides, ses

fleurs nombreuses et ses grappes fructifères très allon-
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gées. A l'ombre
,
ses tiges sont étalées-diffuses

, lés feuiî^

les presque toujours entières
, les fleurs au nombre de-

trois à cinq seulement , ce qui lui donne le faciès du C.

'pauciflora Koch. M. Loret n'ayant eu probablement sous

les yeux que la forme des lieux ombragés , crut devoir

rapporter la plante de St. -Privât au C. pauciflora. » De
son côté

, M. Loret persiste dans sa manière de voir. Il

m'écrit, en date du 12 juin 1883 : « Le nom d'H. Prostii

n'a jamais été imprimé par Gay , et il n'aurait dû l'être

par personne
; car la plante de Mende ne diffère en rien

de celle du Tyrol. J'ai acquis cette certitude en cultivant

celle de Mende , dont j'avais apporté la graine du rocher

delaVabre, et en la comparant à la plante du Tyrol que

j'ai reçue plusieurs fois. »

LIV. CAPSELLA Ventenat.

164. O. BuLifsa-pastorls (L. sub Thlaspi, Cod.
,

îio 4706) Mœnch. — A. Bor. , FI. du c. , 3^ éd. ,
n«

202. — Rchb. , le. , t. XI , f. 4229.

Lieux cultivés, bords des chemins. An. Avril, juil-

let, ce.

M. A. Jordan assure que le nom de C. Bursa-pax-

torts correspond à plusieurs espèces distinctes (Diag-

noses, p. 341).

165. O. x-Ti.lbella Reuter , Soc. Haller., 1854; m
Billot , Annot.

,
p. 124. — De Lacroix, Bull. Soc. bot.,

Des Caps. , etc. Extrait
,

p. 2.

Lieux incultes. Gages , au sud de l'église ;
St. -Jo-

seph , près de Rodez ; Mondalazac , lieu inculte , lisière

du bois qui avoisine le château du Colombier ; Solsac

,

sous le Roc-Ponsard, canton de Marcillac (Aveyr.). An.

Avril , mai. C.

Le Capsella rubella se reconnaît à sa teinte rougeâ-

tre , ses pétales dépassant peu les sépales , ses silicu-

les atténuées à la base
, à bords latéraux formant une

courbe rentrante.
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LV. ^THIONEMA R. Brown*

166. ^E. saxatile (L. sub Thlaspï , Cod. , n«

4700) R. Brown , Kew. — Koch ,
Sijn., éd. 2 , p. 80. —

Godr., FI. de Fr., I, p. 142. — Rchb.
,
le. , t. XI

,

f. 4227.

Rochers calcaires. Mende , rochers du Pont-Neuf (Lo-

zère. —
• A. Poitrasson). — Rochers au dessus de

Massabiau
,
près de Millau (J. Bonhomme); plateau

du Larzac , rochers du Cabanissés
,
près de la tour

d'Aiguillon ( Aveyr. — Bras
) ; le Pas-de-l'Escalette

,

près du Caylar (Hér.) , non loin des limites du dépar-

tement de TAveyron. Bisan. ou Viv. Avril, juillet. R.

LVI. SENEBIÈRA Persoon.

167. S. Oox^orLopus (L. , Sp. sub Cochlearia)

Poiret , Dict. — Godr. , FI. de Fr. ,
I

,
p. l5o. — A.

Bor. , FI. du c. ,
3^ éd. , n^ 200. ~ Rchb., le, t.

ÏX, f. 4210.

Lieux incultes , bords des chemins
, etc. St.-Onger

et Bout-des-Vergnes , à l'ouest de Bergerac ; Pontar-

neau , dans un trou de muraille (Dord. — (Mège.).

— St. -Pierre
,

près de Rodez , terrasse du petit-sémi-

naire (L'abbé Vayssier) ;
Mondalazac , canton de Mar-

cillac , chemin qui conduit au château du Colombier.

An. Mai , septembre. AC.

168. S. pinnatilicla DC. , Systema , II, p. 523.

~God.,Fl. de Fr. , I, p. 154.—A. Bor., FI. duc, 3^ éd.,

no 54. — (S. diclyma Pers. , Syn. — Rchb., le, t. IX, L

4209. — Lepidhun didifmum L. Mant., Cod. , n^ 4691).

Labastide
, près de Bordeaux. Chemin qui borde la

rivière , en amont du pont. An. Juillet. R.

LVIL ISATIS L.

169. I. tinctoi-ia L., Sp, I , Cod. , n^ 4883.—.

A. Bor. , FI. du c, 3^ éd. , n» 199.



Lieux secs et pierreux des terrains calcaires. Sévéraô

(De Barrau) ; la Roque, bord d'un chemin
,

près de

Salles-la-Source ,
et à Salles-la-Source même, sur les

rochers qui dominent les caves de St. -Laurent (Aveyr.).

Viv.? M^i
,

juillet. UR.

Cette plante se distingue à la couleur glaucescente

de ses feuilles peu ou point velues , les caulinaires

embrassantes à oreillettes aiguës écartées ; et à la

forme de ses silicules , atténuées en coin à la base

,

arrondies au sommet et comme apiculées par le style

ponctiforme.

LVIII. MYAGÎIUM Tourn*

170. IM. perfoliatuiiTL L. , Sp. I , Cod., n« 4658.

— Godr. ,FI. de Fr. , I, p. 130. — A. Bor., FI. duc,
3« éd. , no 99. — Rchb. , ïc.

, t. IV , f. 4176.

Bords des champs des terrains argileux et calcaires.

Lanquais , canton de Lalinde (Ch. Des Moulins) ; Le

Monteil , non loin de Bergerac , bord d'un pré (Dord.).

— Onet-le-Chèteau et la Peyrinie , à Touest de Rodez
,

champ cultivé ; Mondalazac et Solsac-Yieux , canton de

Marcillac, champ cultivé (Aveyr.). An. Mars, juin, jus-

qu*en octobre. G.

LIX. NESLÏA Desvaux.

171. IV. panicu.lata (L. , Sp. I , sub Myafjr.f

Cod. , n° 4660) Desv., Journ. — Godr. , FI. de Fr. , I
,

p. 132. — A. Bor. , FI. du c. ,
3^ éd. , n» 197. —

Rchb., le, t. XXIV, f. 4291.

Moissons des terrains calcaires. St.-Onger et le Bout-

des-Vergnes
,
près de Bergerac , à Touest de la ville

,

bord d'un chemin (Dord.). — Lenne , canton de Cam-
pagnac, champ cultivé ; St. -Joseph , à l'ouest et près

de Rodez
; Millau, moissons (J. Bonhomme) ;

Cadayrac,

Billorgues et Mondalazac, canton de Marcillac, champ
cultivé. (Aveyr.). An. Mai, juin et octobre. G.
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LX. CALEPINA Adanson.

172. O. Oor»vliii Desv. ,
Journ. — Godr.

,
FI. de

Fr. , I
,

p. 132. — A. Bor. , FI. du c. , 3^ éd. , n^

196. — Rchb., le. ,
t. H, f. 4163.

Champs des terrains calcaires. Millau . vieux fourra-

ges. (J Bonhomme) ; Floyrac
,

près de Rodez
; Mon-

dalazac, lieu inculte, au-dessus des vignes de Cruou
,

près du hameau de Fronlignan (Âveyr.). An. Avril,

juin. PC.

LXI. BUNIAS R, Brown.

173. B. Eru-cago L. , Sp. I, Cod. , n" 4879.

— God. , FI. de Fr. , I, p. 133. —A. Bor., FI. du

c. ,

3e éd., no 195. — Rchb. , ïc. ,
t. I , f. 4159.

Champs , souvent lieux incultes. Le Monteil , à l'ouest

de Bergerac , bord d'un champ ; rive gauche du Co-

deau , entre Pombonne et Bergerac; Prigonrieux, à

l'ouest de Bergerac , bord d'un chemin , et Bergerac

même, berge de la Dordogne (Dord.). — Le Tourriol,

canton de Laissac ; Millau ^ champ (J. Bonhomme) ;
St.-

Joseph , à l'ouest de Rodez, sur un escalier (Aveyr.).

An. Mai jusqu'en octobre. AR.

M. l'abbé Vayssier a recueilli près de Cayssiols

,

à l'ouest de Rodez , dans un champ de seigle , un Bu-

nias à crêtes des silicules dentées, très prononcées.

C'est peut-être le B. macroptera Rchb. , le. ,
f. 4160.

J^ai observé moi-même dans un champ cultivé , sur

le flanc méridional de la montagne d'Aubrac ,
entre

Verlac et Vieurals , un autre Bunias ,
dont les silicules

sont dépourvues de crêtes sur les angles. C'est proba-

blement le B. arvensts Jord.

LXII. CAKÎLE Tourn.

174. O. Serapionls Lobel. — Lloyd, FI. de

l'ouest ,
2<» éd. , p. 47 , et 3^

,
p. 30. — fCakile edenltila

Jord. , Diag.
,

p. 344. C. maritima Scop.
,

part.J.



Sables maritimes à Arcachon et au Cap-Ferret (Gif).

An. Mai, septembre. AC.

LXÎII. RÀPISTRUM Bœrhaavô

175. n. nngosixin (L. , sub Myagro^ Cod. ,
n»

4656). Alli. — God. , FI. de Fr. , I
, p. 156. — A. Bpr.,

FI. du c. ,
no 193. — Rchb. , le. , t. Il , f. 4168.

Champs cultivés et parfois lieux incultes. Royan,

lieu inculte (Char. Tnf.). — Les Teyssiez
,
près de Dom^

me, champ cultivé (Dord. — Maleviiie). — Véronne
,

près d'Agen , vigne (Lot-et-Gar.). — Le Salsé ( A.

de Barrau) ; St.-Gêniez , au bord du Lot , en aval et

en amont ; Ste.-Eulalie-du-Larza-c , champ. (Aveyr.). An.

Mai , jusqu'en octobre. R.

LXiV. RAPHANÙS L.

176. Ft. Ft.apliaii-isti"iiin. L. , Sp. I , Cod. ,
no

4875. — Godr., FI. de Fr. , I
,
p. 72. — A. Bor.

, FL

eu c. , 3* éd. ,
no 192.

Champs sablonneux. An. Mai , septembre. CG.

Cette plante infeste les moissons des terrains sablon^

neux ; elle est beaucoup moins abondante dans les ter-

rains calcaires.

La forme à fleurs entièrement jaunes {Raplianistrum

segetum ïournefort , Rchb. , le. , t. III , f. 4172) , est

commune aux environs de Bergerac. Je ne l'ai jamais

observée sur le plateau calcaire situé au nord et au

nord-ouest de Rodez.
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Ord. Yil. cisTiivÉEâ

{Cistineœ Dunal)

LXV. CISTUS Tourn.

i77. O. albidixs L , Sp. I, Cod., n» 3894. —
tîren., FI. de Fr. , I

, p. 163. — Rchb. , le. , t. XXXIX,
f. 4565.

Collines pierreuses. Brusque , coteau calcaire dé

Sials (Aveyr.) — Ligneux. Juillet. RR.

Cet arbrisseau vit sur les coteaux pierreux du
Midi. C'est M. l'abbé Hippolyte Coste qui l'a signalé

le premier dans notre région. Il est abondant à l'en-

droit indiqué.

178. O. salvlfoliixs L. , Sp^. I , Cod., n» 3891.

— Gren. , FI. de Fr. , I, p. 164. —A. Bor. , Fi. du

c. ,
3^6 éd., no 259. — Rchb., le, t. XXXVI, f. 4559.

Lieux exposés au soleil. La Sancère , à l'ouest dd

Bergerac, lieu inculte, au bord d'une vigne, terrain

caillouteux ; Périgueux , Camp de César (Dord.). — Côte

de St.-Jean-du-Bruel , au-dessus de la ville (Aveyr.).

Ligneux. Mai
,
juillet. R.

Cet arbrisseau est rare dans le Sud-Ouest. Quelques

auteurs écrivent saluiœfoUus au lieu de salvifoUus : c'est

plus correct.

179. O. laixrifolins L. , Sp. I
, Cod., n" 3888.—

Gren. , FI. de Fr.,I
,
p. 161. — Rchb., le, t. XXXVII,

f. 4563.

Combradetj rive droite du Tarn; coteau, au-dessus de

St.-Jean-du-Bruel (Aveyron). Ligneux. Juin, juillet. RR.

LXVL HELIANTHEMUM Tourn.

180. H. ixm-lbellatiim, (L. , sub Cisto , Cod., n"

3898). Miller, Dict. —A. Bor. , FI. du c, 3^ éd., n"

261. — {Cistiis nmbellaiiis Gren. , Fi. de Fr., I
, p. 160).

12
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Landes et bruyères. Lande d'Arlac
,

près de Bor-

deaux (Gironde. — Moleley). — Brives
,
haut de la côte

de St.-Antoine (Corrèze. — O. de Lavernéiie). — Li-

gneux. Mai
,
juin. IIR,

181. H. alyssoicles Ventenat. — A. Bor. , FI.

du c. ,
39 éd. ,

no 262. — {Cistiis alijssoides Lam., Dict.

— Gren., Fi. de Fr. , I, p. 160).'

Lieux secs et sablonneux. Gestas
,
près de Bordeaux

,

lieu sablonneux (Gir.). Ligneux. Mai, juin. RR.

182. H. gixttattina (L. , Sp. , sub Cisto , Cod.
,

no 3908). Miller , Dict. — Gren. , FI. de Fr.
,

I
, p-

172. — A. Bor. , FI. du c. ,
3^ éd., n» 260. — Rclib.,

le, t. XXV, f. 4526.

Lieux secs et sablonneux. St.-Médard
,
près de Bor-

deaux , bois (Gir. — L'abbé Dion.). — Ménestérol ,
can-

ton de Montpont , coteau sablonneux au nord-ouest du

bourg; St.-Micliel-de-Double , bord de la fontaine du

château (Dufayot) ;
Beauregard

,
près de la source de

la Crempse; Pombonne
,

près de Bergerac, lieu sa-

blonneux, au bord du bois (Dord.). An. Juin, octo-

bre. Cette plante est assez commune dans les terrains

sablonneux seulement.

183. XI. salicifolivxm (L. , Sp. ,
sub Cisto

,
Cod.

,

no 3911). Pers. , Syn. — Gren. , FI de Fr.
,

l
, p. 167.

— A. Bor. , FI. du c. ,
3° éd. , n^ 265. — Rchb., le,

t. XXVIII, f. 4538.

Lieux secs et pierreux des terrains calcaires. Sol-

sac , canton de Marcillac , lieu inculte , sous le roc Pon-

sard. An. Mai
,
juin. RR.

184. H. Fixw^iaiia Dunal , in DC. , Prod. — Duby,

Bot.
,

p. 60. — Lecoq et Lamotte , Gat. du pi. c.
, p.

79. — {Fumana Spacliii Gren. , FI. de Fr. , 1 , p. 174).

Rochers du calcaire jurassique. Au haut des rochers

de Fonfrècje , entre St.-Austremoine et Salles-la-Sourcc ;

rochers de Roqucniisson , près de Gages (L'abbé Vays-
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sler) ;
rochers entre Solsac et Boucheroland , canton tic

Marcillac (Aveyron). — LeCaylar, hauteur appelée Moii-

rkot, à l'ouest du bourg, non loin des limites du dé-

partement de rAyeyron"(Hér.). Ligneux. Mai, juin. R,

185. lï. ï>x"ociinLi^1benLS Dunal , f/iDC, Prod. —
Duby , Bot.

,
p. 60. — Lecoq et Lam., Cat du pi. c,

p. 80. — A. Bor. , FI. du c. ,

3e éd. , n» 26i. — (Fu-

mana procumbens Gr. , FI. de Fr. , I
, p. 173).

Collines arides des terrains calcaires. Coteau du Rous-

sillou , près de St. -Vivien , canton de Vélines ; hauteur

appelée Puy ou Pey de Berny , commune de Montpey-

roux
, au nord-ouest de St. -Vivien (Dord. — L'abbé

Carrier.). Ligneux. Juin
,

juillet. R.

L'/f. Fumana et VH. procumbens ont entre eux une

grande ressemblance. Aussi ils ont été confondus par

plusieurs botanistes. Cependant lorsqu'on a sous les

yeux des exemplaires de l'une et de l'autre espèce , et

lorsqu'on les observe de près , on les distingue aisé-

ment. Les caractères distinclifs de 1'//. Fumana sont :

Tiges allongées , se redressant au sommet ; feuilles

inférieures plus courtes que celles du milieu
,

qui

vont en diminuant de longueur jusqu'au sommet du

rameau; pédoncules dépassant les feuilles , auxquelles

ils sont presque opposés , le dernier ordinairement

terminal ; capsules laissant échapper les graines en

s'ouvrant. — Ceux de VH. procumbens sont : Tiges moins

allongées
; feuilles inférieures courtes entassées , celles

du milieu de même longueur que celles du sommet
;

pédoncules subaxillaires , ne dépassant pas la feuille,

le dernier ordinairement non terminal
;
graines adhé-

rentes à la capsule à la maturité.

186. H. caii-ixixt (L., Sp., sub Chto , Cod.,nû3902)

Dun. — Mutel, FI. Fr., I, p. 111. Var. a. Rchb., le,

t. XXVII
, f. 4534.

Le Caviar (Hér.), sur un rocher, au nord du bourg.

Ligneux. Juin
,

juillet. RR.
La plante du Caylar paraît ctie suffisamment carac-
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térisée pour être distinguée de la suivante. Ses feuil-

les sont tomenteuses des deux côtés, fortement en des-

sous ,
légèrement en dessus ; ses tiges stériles sont allon^

gées , munies de feuilles elliptiques , longuement pé-

tiolées , la plupart aiguës ; les feuilles des tiges fertiles

sont assez longuement rétrécies en pétiole.

187. H. Vineale Pers. — Lamotte , Cat. du pi.

c.
, p. 81, et ex specimine aiitli. — Mut., Fl.Fr., I, p.

111. Var. b. — Rchb., le., t. XXVII , f. 4533.

Lieux secs, coteaux pierreux. Bourdeilles (Dord.)^

sur les rochers (G. de Dives). — St.-Saturnin, can-

ton de Campagnac , au bord de la route ;
Lenne

,

coteau sec ; St.-Martin
,
près de Millau , coteau pier-

reux (J. Bonhomme) ; Gages , lieu sec au-dessous de

l'église; Rouanne, lieu inculte sur le plateau calcaire

entre Mondalazac et Salles-la-Source (Aveyr.). Ligneux.

Mai
,
juin. AR.

Les plantes de ces diverses localités sont à peu près

identiques. Elles diffèrent de VJieiiantliemum du Caylar

par leurs feuilles tomenteuses en dessous ,
vertes el parse-

mées de quelques poils eu dessus ; par leurs tiges stériles

peu allongées , à feuilles , les unes elliptiques aiguës,

les autres obovales , ou oblongues ,
obtuses

;
par leurs

tiges fertiles munies de feuilles atténuées à la base.

Je possède deux Ileliantkemum , l'un mêlé aux échan-

tillons de VIL vineale récoltés à St.-Saturnin ,
et venant

certainement de cette localité , l'autre trouvé par M.

le docteur Bras sur le rocher d'Ambousquèses
,
près de

Millau , dont les feuilles sont vertes en dessus et

parsemées de quelques poils. Je n'hésite pas cepen-

dant à les rapporter à VH. canum.

188. H. viilgare Gœrtner. — A. Bor., FI. du

c, 3e éd., n» 266. — Duby , Bot. gai., p. 62. {Cistus

Heliantliemum L., Sp., Cod., n^ 3923). — Uchb.
,

t.

XXX , f. 45i7.

Pelouses sèches des coteaux et des bois. Pwj ou Pecli

de Berwj (Dord.— L'abbé Carr.),

—

Puecli-Mourguiotyi^vès
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<îe Rodez (A. de Barrau) ;
St. -Saturnin (Aveyron). Li-

gneux. Juin
,
juillet. C. çà et là.

189. KC. velritiiiixiii. A. Jordan. , Obs. , frag.

3 , p. 35
;

pi. 2 , f. A. — A. Bor. , FI. du c. ,
3e éd.

,

no 267. — Cariot , Etude des fleurs
,
2^ éd. ,

n» 179,

étends no289.

Le Caylar (Hér.) , rocher au nord du bourg. Ligneux.

Juillet. RR.

Vlleliaulliemum que j'ai sous les yeux est très voisin

des plantes qui appartiennent à l'espèce précédente
;

mais il s'en distingue suffisamment , à mon avis
,
par

ses feuilles plus larges et plus longues
;
par ses sti-

pules linéaires , étroites
, dépassant peu la longueur du

pétiole , non linéaires , un peu élargies vers la base ,

dépassant la longueur du pétiole , et l'égalant presque

deux fois.

190. TI. pmlvei-vxloiitnm DC. FI. Fr. -- Du-

by, Bot. gai., p. 62. — A. Bor, FI. du c. , 3^ éd.
,

no 269. (H. polifolium Koch , Syn., éd. 2., p. 87). —
Rchb., le, t. XXXIV, f. 4oo3.

^

Coteaux secs et pierreux
, lieux stériles des terrains

calcaires. Coteau crayeux, près de Mauzac (Eug. de

Biran) ; bord du chemin des Eyzies au Bugue (Dord.

— O. deLavernelle). — Plateau du Larzac, non loin du
Caylar

; Gages , rocher près de l'église ; coteau sec

entre St.-Geniez et St. -Saturnin ; St. -Joseph , à l'ouest

de Rodez , lisière inculte d'un champ cultivé ; Rouanne

et la Garde
, sur le plateau calcaire situé au nord de

Salles-la-Source , lieu inculte (Aveyron). Ligneux. Mai
,

juin. AC.

Les exemplaires de cette espèce
,
qui ont été récol-

tés dans les diverses localités que je viens d'indiquer
,

la plupart fort éloignées les unes des autres , sont

identiques.
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Old. Ylll. VIOLARIÉES

{Violarieœ DC.)

LVIL VÏOLA Tourn.

m. -V. palïistris L. , Sp, I, Cod., no6771.—
Gren. , FI. de Fr. , 1

,
p. 176. — A. Bor. , FI. du c.

,

3e éd. , no 270. — Rchb., le, t. III, f. 4491.

Prés marécageux. Base du Puy-Mary (Cantal. — De

Rud.). — Montfranc , canton de St.-Sernin
,
pré maré-

cageux (Aveyr. — Hipp. Coste). Viv. Avril
,
juillet. R.

192. V. iTLirta L., Sp. I, Cod., no 6770. — Gren.,

FI. de Fr. , 1, p. 176. —A. Bor., FI. du c.
,
3^ éd.,

no 271. — Rchb., le, t. III, f. 4493.

Haies , lieux secs et montueux , bois et champs cal-

caires. Bergerac , bords du Codeau , à l'ouest de la ville.

C. (Dord.). — Cadayrac , lieu inculte ; château du Co-

lombier , sous Mondalazac , au bord d'un pré ,
et ail-

leurs , C. (Aveyr.). Viv. Avril, juin. CC.

193. A^. colliixa Besser. — Koch , Syn. , éd. 2
,

p, 89. — Gren. , FI. de Fr. , I, p. 178. ^ A. Bor., FL
du c. ,

3e éd. ,
no 273.

Bois et haies , confondu avec la précédente (A. Bo-

reau, loc. cit.). St.-Saturnin , canton de Campagnac
,

fissures d'un rocher qui borde la route , à l'entrée du

village (Aveyr.). Viv. Avril, mai. R.

Souche rameuse , sans rejets rampants , ou à pous-

ses latérales courtes ; stipules lancéolées , acuminées^

fimbriées ,
hispidules sur les bords, vers le sommet,

à fimbriures intermédiaires aussi lonrjties que le dïamè-

ire transversal de la stipule; capsule globuleuse pubes-

cente.

194. 'V, pemnixta A. Jordan
, Frag. 7

,
p. 6. —

A. Bor.
, FI. du c. ,

3« éd.
,
no 277.
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Haies ,

broussailles. A. Bor. (loc. cit.). Pré
, sur la

rive gauche du Lot , entre Ste.-Eulalie et St. -Gêniez
,

d'Olt ;
bord d'un champ , entre Billorgues et Solsac

,

canton de Marcillac ; St. -Laurent, près de Salles-la-

Source. (Aveyr.). Viv. Mars, avril. R.

Souche épaisse , rameuse ; tiges latérales courtes, ou

s"allongeant souvent un peu , non radicantes
,

presque en-

tièrement recouvertes par les stipules des feuilles
,
qui sont

longuement pétiolées et parsemées, ainsi que les pé-

tioles , de poils fins , toutes ovales ,
oblongues

,
pro-

fondément en cœur à la base , à sinus ouvert , ter-

minées en pointe obtuse ; stipules lancéolées linéaires
,

acuminées , cilié-glanduleuses , à cils n'égalant pas la

moitié de la largeur de la stipule; pédoncules parsemés

de petits poils épars , un peu déjetés , à bractées lan-

céolées, linéaires, acuminées; fleurs assez grandes;

sépales ovales oblongs , obtus
,
glabres

,
ou munis de

quelques poils au bord ,
vers la base

;
pétales obo"

vales , oblongs ,
rétrécis en onglet; éperon épais

,
dé"

passant assez longuement les appendices du calice
;

ovaire hispide ; capsule grosse à pubescence courte.

— Les pétioles des feuilles estivales sont très velus
,

à poils étalés.

Je rencontrai , le 24 juillet 1864 ,
sur le plateau

du Larzac , au pied d'une muraille
,
près de la Ca-

valerie (Aveyr.) , un viola très remarquable par ses

stolons radicants
,
peu allongés

,
portant tous des fleurs

ou des fruits
;
par ses feuilles estivales très longue-

ment pétiolées, exactement en cœur renversé, à si-

nus ouvert , longuement atténuées en pointe ,
à dents

cuspidées , recourbées en dedans , parsemées de poils

fins , ainsi que les pétioles
;
par ses pédoncules fili-

formes
,
presque glabres

,
pourvus , au-dessous de leur

milieu, de deux petites bractées lancéolées , acumi-

nées
,
munis au bord de quelques cils

;
par ses sé-

pales lancéolés oblongs , subaigus
;
par sa capsule glo-

buleuse
, brièvement hispidule.

Il faudrait récolter cette plante au printemps , et
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Ja soumettre à une étude minutieuse sur le vert. Je

l'appelle provisoirement F. curvidens. Le caractère fourni

par ses feuilles , à dents recourbées , doit, à mon avis
,

lui être attribué exclusivement. De là le nom de F.

curvidens.

195. V. odor-ata L. , Sp. I , Cod., no 6772. —
Gren. , FI. de Fr. , I

,
p. 177. — A. Bor. , FI. du

c. ,

3e éd., no 280.

Haies
,
prés , lieux frais. St.-Geniez-d'Olt ; Mondala-

zac , bord d'un chemin
,
près du bois de la Barthe et

derrière la muraille qui borde le même bois ; Salles-la-

Source , côte de la source (Aveyr.). Yiv. Avril
,
juin. C.

Souche plus ou moins épaisse , rugueuse
,
produi-

6ant des rejets longuement rampants , radicants
;

feuilles largement ovales , obtuses , crénelées
,
profondé-

ment en cœur , à sinus plus ou moins ouvert , cel-

les des stolons de Cannée réniformes, quelques-unes un peu

atténuées au sommet ; stipules larges , lancéolées , acu-

minées , aiguës , brièvement cilié-glanduleuses , trans-

parentes
;
pédo ncules allongés

,
portant vers le milieu

deux bractées lancéolées, aiguës
; sépales assez larges >

ovales , obtus ; capsule pubescente
,
globuleuse , dépri^

mée. — Sur des exemplaires récoltés vers le milieu du

mois de juin, on aperçoit des rejets de l'année , munis

de pédoncules fructifères.

Telle est , en abrégé , la description de la forme

à laquelle les auteurs donnent communément le nom
de y. odorata. Quant à la plante que le grand bo-

taniste d'Upsal a voulu désigner par ce nom , il est

impossible de la reconnaître
,
puisque les courtes diag-

noses qu'il emploie pour caractériser son F. odorata
,

se rapportent indistinctement à toutes les formes si-

milaires du groupe dont il est ici question
,

qui sont

reconnues aujourd'hui comme constituant de bonnes

espèces. Au reste , il en est malheureusement ainsi

pour un très grand nombre d'espèces linnéennes.

196. V. virescens Jordan , in Bor. , FI. du
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(3. ,
3® éd. , n^' 285. — (F. alba Des Moulins , Cat,

Pord.
,

p. 24, et l^f fascicule, p. 14, an Besser).

Lieux incultes. Bord de la route entre la Ribérie

et Cansegré (De Dives) ; Lanquais (Dord.). — Des M.
— St. -Laurent

,
près de Salles-la-Source , au pied d'une

muraille, lieu exposé au soleil (Aveyr.). Viv. Mars,

avril. R.

La plante de Salles-la-Source se fait remarquer par

ses jeunes stolons produisant des fleurs en môme temps

que la plante mère
;
par ses feuilles triangulaires en

cœur , à sinus profond
;

par ses stipules , dont les

cils intermédiaires dépassent seulement un peu le mi-

lieu de leur largeur
;

par ses bractées ciliées
;
par

ses fleurs blanches , à sépales ovales allongées
,
pres-

que aiguës, et à pétale inférieur arrondi, non échan-

cré, dépourvu de lignes violettes. — Dans les fleurs

qui naissent sur les jeunes stolons , les bractées sont

insérées dans la partie supérieure du pétiole ;
tandis

que dans les autres, elles se trouvent placées' vers

le milieu.

Selon M. de Martrin-Donos (FI. du Tarn, p. 78 et

79) , le V. Alba Besser diffère du V. virescem Jord.

par ses feuilles adultes beaucoup jjLus longues ,
héris-

sées sur les deux faces de poils épars, à pétioles

longs, hérissés dans toute leur longueur de poils rai-

des étalés dans le haut , renversés dans le bas
;
par

ses stolons bien plus allongés , etc.

Les violettes dépourvues de tiges feuillées ou acau-

les , doivent être récoltées
,
pour être bien reconnues,

au printemps et pendant l'été. En été ,
leurs feuilles

sont beaucoup plus développées , et leurs fleurs

,

toujours plus petites ,
manquent même souvent de

pétales. Cependant elles sont fertiles ;
tandis que les

premières , celles du printemps , sont stériles.

197. V- Ftiviniaii-a Reichen. , FI. exe. et le, t.

XII, f. 4502. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 286. —
Mut., FI. Fr.

,
I

,
p. 120 , t. 8, f. 45 et 45 bis. — V. de
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Mort. , FI. du Tarn , I

,
p. 79. — Llôyd, FI. de rOiies(v

2e éd.
,
p. 65, et 3"^% p. kl. — Ch. Des Moulins,. Cat:

Dord., 2'»e fasc.
,
p. 59.

Haies, bois. Ste.-Foy-des-Vignes , à l'ouest et près

de Bergerac, bord d'un fossé; bois de Corbiac, et

berge de la Dordogne , en face de Mouleydier
,
près

de la même ville (Dord.). — St.-Geniez-d'Olt , bord

du Lot, en aval, ooteau de Belair, et lieu ombragé

au-dessous du moulin de Juéry ; Mondalazao , bois

derrière le château du Colombier (Aveyr.). Viv. Avril

,

mai. G. çà et là.

Souche grêle ,
sans rejets rampants ; tiges couchées

ou ascendantes , les florifères naissant de l'aisselle des

feuilles d'une tige centrale stérile ; feuilles inférieures ré-

niformes en cœur ^ ordinairement obtuses; les supérieu-

res acuminées; fleurs grandes, d'un violet clair ou

bleuâtre , à éperon blanchâtre , un peu échancré
;

sépales lancéolés , aigus , à appendices anguleux
,

per-

sistants sur le fruit.

198. V. rioiclaeiil>acliiana Jordan , ea? Bor.

,

FI. du c. ,
30 éd., no 287. — De Martrin ,

FI.

du ïarn, p. 79. — Lloyd , FI. de l'Ouest, 2^ éd.,

p. 65, et 3™% p. 41. — (V. sylvestris Rchb., le, t.

XII, f. 4503. — Mut. , FI. Fr. , I
,
p. 120 , t. 8, f. 46

et 46 bis. — Des Moulins , Cat. Dord., 2'»ô fasc. , p. 58

,

non Lam.).

Lieux frais, bois, prairies, bord des ruisseaux.

Pré, entre St.-Gêniez et Ste.-Eulalie, près des bords

du Lot , et bord du ruisseau de Juéry , au dessus

du moulin ; le Rouquet , près de Trémouilles, non loin

du torrent appelé le Vioulou; Mondalazac , lieu cou--

vert, près du château du Colombier, et vallée de

Cruou , au-dessous du même village (Aveyr.). Viv.

Avril , mai. C. çà et là.

Diffère de l'espèce précédente par ses feuilles su-

périeures loncfuement acuminées , moins élargies dans leur

ensemble
;
par ses fleui's plus petites et plus colçrées y
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par l'éperon de ses fleurs , comprimé , colore , plus

long , et entier à son extrémité ;
enfin par ses sépa-

Jes , à appendices peu développées , s'oblitèrant sur le

fruit très mùr.

Ces deux espèces sont très rapprochées , et sur le

sec , il est difficile de les distinguer. Plusieurs bota-

nistes les ont confondues : d'autres ne les ont distin-

guées que comme variétés l'une de l'autre, ou comme
variétés du V. canina L.

Le V. Reicfi. fleurit plus tôt que le V. Rivi Dans

une excursion que je faisais le 5 avril 1861 aux en-

virons de JMondalazac , où les deux espèces abondent >

je trouvais le V. Reicli. en pleine floraison , sans ren-

contrer un seul pied fleuri du V. Rivi. Sa fleur était

bien caractérisée : assez petite , d'un violet pâle (li-

las) , à éperon coloré.

199. V. aronax-ia DC, FI. Fr., p. 806. — Koch,

Syn,, éd. 2, p. 31. — Gren.
, FI. de Fr., I, p. 178. —

Rchb., le, t. IX, f. 4500.

Pelouses des collines calcaires. Pont-Neuf près de

Mende (Lozère. — A. Poitrasson). Yiv. Avril, mai. RR.

Souche assez grêle , munie de quelques radicelles

fines
,

allongées , à collet recouvert par les stipules

des anciennes feuilles ; tiges en touS"es , anguleuses,

de 2 à 3 centimètres (la plante n'ayant pas encore

atteint son complet développement) ; feuilles petites

,

cordiformes ovales , obtuses , ou suborbiculaires , lé-

gèrement crénelées
,

quelques-unes ,
ainsi que leurs

pétioles , finement pubescentes , à pubescence étalée,

ou réfléchie , les autres presque glabres ;
stipules lan-

céolées , acuminées , à fimbriures nombreuses, longues,

inégales; pédoncules égalant deux à trois fois la longueur

des feuilles , finement pubescents , à la fin presque

glabres
; bractées lancéolées

,
linéaires ,

acuminées
,

placées vers le sommet du pédoncule ; ûeurs médiocres,

à sépales ovales , lancéolés , aigus , et à pétales obo-
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Yates , éperon obtus , un peu courbé au sommet ,,

ovaire glabre.

Je possède un viola, originaire du plateau du Lar-

zac ( rocher à l'ouest et près du Caylar
) , dont la

végétation est très avancée. Il me parait cep«3ndant

bien caractérisé. Il diffère de la plante Lozérienne

par ses tiges plus longues, de 6 à 11 centimètres;

par ses feuilles beaucoup plus grandes , la plupart

plus longuement atténuées au sommet
,
quelques-unes

subaiguës > les radicales à pétioles longs de 3 à 5

centimètres
;
par ses stipules à dents ou fimbriures

rares ^ deux ou trois de chaque côté; par ses pédon-

cules bien plus courts que les feuilles, écjalant à peine

la longueur du pétiole
;
par sa capsule légèrement

pubescente
;

et enfin par sa pubescence beaucoup plus

fournie. On remarque au centre une rosette de feuil-

les destinée à donner naissance , à leurs aisselles
,

aux tiges de Tannée suivante.

Au premier abord , il ne semble guère possible de

rapporter la plante du Caylar au V. arenaria DC.
;

au moins , si l'on s'en tient à la description que cet

auteur en donne. En effet , De Candolie dit de son

espèce {loc. cit.) : feuilles légèrement crénelées
,
pres-

que glabres ; stipuleg dentées
;
pédoncules trois ou qua-

tre fois plus longs que les feuilles. Tandis que dans la

plante dont il est ici question , les crénelures sont

bien prononcées. La pubescence
,
quoique courte, est

évidente sur chaque page. Les dents des stipules sont

rares. Enfin
, les pédoncules sont beaucoup plus courts

que les feuilles. Ne sachant comment concilier tout

cela
,

j'étais porté à la regarder comme appartenant

à une espèce innommée. Après l'avoir soumise à un

nouvel examen , et surtout après l'avoir comparée à

des exemplaires du V. Riviniana parvenus à l'état

adulte, j'ai pu reconnaître en elle le V. arenaria,

parvenu à son complet développement. Il en résulte

que la description donnée par DC. de cette espèce

est incomplète , et tout à fait insuffisante.
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^00. V. caixiiia L. , Sp. I. Cod., n" 6773.—

Gren., FI. de Fr., ï, p. 181). — A. Bor., FI. duc,
no 288. — Lloyd, FI. de l'Ouest, 2«ie éd., p. 65, et

3n»«, p. 41.

Lieux secs , bords des bois. Saint - Geniez-d'Olt

,

coteau boisé , au sud du collège. Viv. Mai
,
juin. RR.

Cette espèce , ainsi que la suivante , diffère des

précédentes par ses tiges florifères , naissant de la sou-

che ,
non de l'aisselle des feuilles d'une rosette cen-

trale , dont cette souche est dépourvue. Ses feuilles

sont ovales , oblongues , à base en cœur , légère-

ment crénelées , non acumînées , les supérieures su-

baiguës , les inférieures obtuses. Ses stipules sont

oblongues lancéolées , ciliées dentées ,
toutes plus

courtes que les pétioles. Fleurs bleues , à éperon

jaunâtre , court , dépassant peu les appendices du

calice , et à bractées insérées près du sommet du

pédoncule. Capsule oblongue, presque tronquée, api culée.

J'ai sous les yeux deux exemplaires
,
qui diffèrent

sensiblement de la plante dont je viens d'esquisser

le portrait. Ils sont identiques
,
quoique originaires

de deux localités éloignées l'une de l'autre : le pre-

mier , des environs de Bergerac , bord d'un fossé

dans une vigne ; le second , des environs de Mont-

peyroux, canton de Yolines (Dord.) , bord d'un sen-

tier. Ils diffèrent du F. canina par leurs feuilles

supérieures lancéolées , arrondies ou tronquées à la

base, quelques-unes à peine cordiformes : du F. lan-

cïfolia, par leurs feuilles moyennes et inférieures en

cœur à la base , obtuses arrondies au sommet
;
par

leurs capsules tronquées apiculées : de l'une et de

l'autre espèce par leurs stipules de la couleur des

feuilles, non fimbriêes-cUiées , à peine dentées. C'est très

probablement la plante que M. V. de Martrin-Donos

a appelée F. lanceolata.

201. V. lancifolia Tliore ! Chl. land. — Gren.,

FI. deFr., I, p. 179. — A. Bor., FI. du c, S^éd-jU»
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290. — Mut., FI. Fr., I

,
p. 121, et t. 0, f. 48, non F,

lactea Smith, ex Mat., loc. cit., p. 4G3,

Lieux secs, bruyères, landes. Landes de Z/«Y/î(f/r(/,

entre Maurens et Beleymas ; bois entre Puy-Loupat

et St.-Astier (Dord. —G. de Dives). Viv. Mai, juin. RR.

Les caractères principaux de cette espèce sont :

Souche grêle, produisant des tiges nombreuses , toutes

fleurissantes ; feuilles ovales et ovales-lancéolées, aîgucs,

à base un peu décurrente sur le pétiole
,

glabres
;

stipules lancéolées linéaires, aiguës, fimbriées-ciUées

,

celles des feuilles supérieures égalant le pétiole ; sé-

pales lancéolés aigus
, à appendices anguleux , dépassés

par l'éperon gros bleuâtre.

Selon M. Mutel {loc. cïl
) ,

on ne doit pas confondre

le V. lancïfolïa ïhore avec le F. lactea Smith. Le

premier croit dans les lieux secs , landes , bruyères ;

le second dans les boues humides ou desséchées , etc.

Il est très difficile de distinguer les diverses for-

mes similaires qui appartiennent à la section Melamum
du genre Viola. On se tromperait , si l'on croyait pou-

voir s'appuyer sur des caractères saillants. Mais cela

n'est pas nécessaire. 11 suffît qu'un observateur atten-

tif puisse constater entre elles des différences réelles

et constantes
,
qui ne permettent pas de les confondre.

Après des observations multipliées , et un examen
approfondi

,
plusieurs fois réitéré

,
je suis parvenu à

reconnaître les suivantes :

202. "%^. r*tii?alis A. Jordan
, in Bor., FI. du c,

3» éd., no 300. — (F. agreslis Rev., Itinéraire, p. 52,

non Jord.).

Champs , terres remuées. Farrals
,
près de Monda-

lazac , terre remuée à l'entrée des mines , et champ
en dessus des galeries ; Manhac

,
près de Rodez

,

champ, au-dessus du coteau voisin (Aveyr. ). An.

Avril, juin. AR.

Racine allongée , assez épaisse , rameuse , tige de

1 à 3 décimètres , munie de liges latérales , étalées,
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ascendantes, à rameaux dressés, étalés; feuilles in-

férieures subarrondies, à limbe en cœur à la base,

brusquement atténuées en pétiole, les autres ovales

obtuses , les supérieures lancéolées
,

quelquefois un
peu pointues , toutes fortement crénelées ; stipules

presque palmatifides , à 7-9 lobes, les latéraux linéai-

res droits ou parfois un peu arqués
, le terminal

plus grand, foliacé ^ ordinairement muni de une ou

deux dents de chaque côté
;
pédoncules dressés , éta-

lés en demi-angle droit , deux à trois fois plus lomjs

que les feuilles , à bractéoles lancéolées ,
munies à la

base, de chaque côté, de 1-3 petits lobes acuminés,

situées sur la coudjure ou un peu au-dessous ; sé-

pales lancéolés aigus , bordés parfois , vers le sommet
,

de quelques cils très courts ;
corolle pâle jaunâtre

,

à pétales dépassant les sépales, le supérieur portant

quelquefois à l'extrémité une tache bleuâtre
, l'infé-

rieur marqué à la base de 5 stries noirâtres , les

latéraux de 1 ou 2 violacées ,
chargés de deux houp-

pes jaunâtres ; éperon coloré , égalant ou dépassant

ordinairement un peu les appendices du calice ; cap-

sule ovoïde.

Cette plante ressemble au V. acjrestis Jord. (Obser-

vations, etc., 2*î frag., p. 15, pi. 2.) Mais elle en

diffère : 1» par sa pubescence courte et peu apparente

à l'œil nu ;
2» par ses stipules à 7-9 lobes ;

3^ par

ses pédoncules dépassant beaucoup les feuilles ;
4°

pas ses pétales plus longs que les sépales ;
5^ enfin

par ses bractéoles placées près de la fleur.

203. "V. segetalis A. Jord., Obs., 2c frag., p.

12
,

pi. 1 , B. — Bor., loc. cit., n^ 305. — De Martrin,

FI. du T., p. 84.

Moissons , champs cultivés. St.-Marlin-de-Lenne

,

terrain calcaire
; St. -Gêniez, champ cultivé, près du col-

lège
; St. -Joseph

, à l'ouest de Bodez, autour du parc, du

côté du nord
; Mondalazac , champ (Aveyr.). — Pri-

gonrieux , champ sablonneux (Dord.). An. Mai ,
juin. C.
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Le V. segetalïs diffère du F. ruralis par sa racine

grêle ; sa lige simple ou souvent rameuse h la bas6^

« rameaucù redressés a angle aigu; ses feuilles plus

allongées j à crénelures plus ou moins ouvertes , les

caulinaires aiguës , les supérieures pliées en gouttière,

longuement rétrécies en pétiole ; ses stipules à lobes

latéraux linéaires, très aigus, droits et ouverts, le

terminal lancéolé linéaire
, bien plus étroit que les

feuilles ; ses sépales lancéolés acuminés , égalant à peu

près la longueur des pétales^

Le 21 juin 1854, j'observai sur le flanc méridio-

nal du massif d'Aubrac
, dans un champ cultivé

(terrain schisteux-micacé) , à environ 1000 mètres d'al-

titude , un viola qui est voisin du V. segetalis. J'en

fis une bonne provision. Cependant , comme il m'a

été impossible de suivre de près sa végétation , il

ne m'est pas facile de lui assigner la place qu'il doit

occuper. Il diffère du F. segetalis par ses stipules,

dont le lobe terminal est foliacé , très développé , et

muni de chaque côté de 2 ou 3 dents
;
par ses fleurs

à sépales plus courts que les pétales , et à éperon

plus long que les appendices du calice. Dans mon
Itinéraire je lui ai donné le nom de F. peregrina.

Est-ce bien la plante que M. Boreau a ainsi appelée^

après M. Jordan (FI. du c, 3^ éd., n^ 303)? C'est

très probable.

Parmi les viola récollés aux environs de Bergerac^

dans les champs sablonneux situés à l'ouest de la

ville
,

j'en trouve un dont les divers exemplaires

que je possède ont entre eux une parfaite ressem-

blance. Il se fait remarquer par sa pubescence d'un

vert jaunâtre ; ses feuilles crénelées dentées , à cré-

nelures peu ouvertes , les caulinaires inférieures ova-^

les , subitement contractées en pétiole , les autres

lancéolées aiguës ; ses stipules presque palmati/îdes >

à lobes latéraux assez courts , les uns linéaires étroits,

aigus , les autres étroitement lancéolés , le terminal

foliacé , lancéolé-rhomboïdal
,
à 1-2 dents , ou entier

,
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tous presque étroitement linéaires dans les stipules

supérieures ; ses sépales lancéolés-acuminés
, égalant

à peu près la longueur des pétales. C'est très pro-

bablement le V. Timbcdi Jord. (Pug., p. 22).

204. "V. gr^acilesceiis A. Jordan, Obs., etc.,

2me fr., p. 20, pi. 2, f. B.

St.-Martin-de-Lenne , champs cultivés
, calcaire lias,

;

Ste-Eulalie-d'Olt , schiste ; St. - Joseph , à Touest de

Rodez, champ de fourrage, trias ( Aveyr. ). An. et

bisan? Mai, juin. AR.

Le V. gracilescens est , à mon avis . uu des plus

faciles à reconnaître. Voici , en résumé , les carac-

tères offerts par les sujets provenant des localités que

je viens d'indiquer :

Racine plus ou moins épaisse ; tige ordinairement

rameuse dès la base , à rameaux couchés
,

puis re-

dressés ; feuilles à crénelures profondes peu ouvertes,

plus courtes que les entre-nœuds , surtout vers le

milieu de la tige; stipules pinnatifîdes , à 7-10 lo-

bes , le terminal plus ou moins large , les latéraux

linéaires ou linéaires - lancéolés rapprochés , souvent

un peu courbés en faux
;
pédoncules lisses , très al-

longés , deux à trois fois plus longs que les feuilles,

d'abord tout à fait droits , et suivant la direction de

la tige
,

puis un peu étalés ; bractéoles placées au-

dessous de la courbure , tantôt à 5 - 6 , tantôt à

8 _ 10 mm de la fleur , ciliées et munies à leur base

d'un appendice très court , appliqué sur le pédoncule
;

sépales assez longuement acuminés , bordés de quel-

ques cils courts , dépassés par les pétales ;
éperon un

peu courbé
, dépassant les appendices du calice.

Les restes de tiges desséchées que l'on voit encore

sur quelques pieds , indiquent suffisamment que la

plante a déjà accompli une première période de vé-

gétation
,

pendant l'automne de l'année précédente

probablement,

13
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205. "V. Sagoti A. Jord., loco cit., p. 34. — Le-

coq et Lamotte , Cat. rais.
, p. 86.

Lieux secs et pierreux. Vallée de Bonahu , au pied

de FAigoual , entre la Sarayrède (1) et Bonahu {loco

ncitaii) ; le St.-Guiral , montagne située à l'est et près

de St.-Jean~du-Bruel (Gard. — E. Mazuc.). Bisan., ou

peut-être viv. Juin
,

juillet. AC dans les Cévennes.

Personne, que je sache , n'a encore donné une des-

cription complète de cette espèce. M. Jordan
,
qui lâ

reconnut le premier et la publia en 18V6, se con-

tenta d'indiquer la différence qui existe entre elle et

deux autres espèces , F. vivariensis Jord. et V. rollio-

magensis Desf. L'ayant récoltée dans le lieu même où

M. Sagot l'avait observée le premier , et l'ayant soigneu-

sement étudiée, je vais essayer de tracer sa diagnose.

Racine robuste, très rameuse, d'où sortent plusieurs

tiges , d'abord faibles à la base , tombantes ,
puis as-

cendantes , rameuses ; feuilles crénelées plus ou moins

profondément
, les inférieures orbiculaîres , ou ovales-

oblongues , arrondies au sommet , brusquement ré-

trécies en pétiole , les intermédiaires lancéolées-obtuses^

insensiblement rétrécies en pétiole , les supérieures

étroitement lancéolées , atténuées aux deux extrémi-

tés , acuminées ; stipules pinnalifides , à G -9 lobes,,

les latéraux étroitement lancéolés ,
obtus dans les

stipules inférieures , assez largement linéaires ,
atté-

nués au sommet dans les autres , le terminal ovale,

denté dans les inférieures, étroitement lancéolé entier

dans les autres ; entre-nœuds courts dans le bas et

le haut de la tige , très longs dans le milieu
;

pé-

doncules deux à trois fois plus longs que les feuilles,

dressés ,
et formant constamment un angle très aigu

avec la tige ;
bractéoles blanchâtres

,
transparentes

,

munies à la base , de chaque côté , de un ou deux

petits lobes acuminés
,
placées tantôt sur la courbure

(1) La Sarayrède, et non pas la Serairez. Bonahu (bonheur),

ancienne abbaye ou hospice, dont on voit encore les ruines, est

située entre la Sarayrède et la Baraque à Michel.
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du pédoncule, tantôt un peu au-dessous, tantôt enfui

à plus de deux centimètres de la fleur ;
celle-ci mé-

diocre, à sépales lancéolés longuement acuminés, lisses^

ou bordés de quelques cils courts
;
pétales plus longs

que les sépales , les deux supérieurs oblongs , viola-

cés , les latéraux obliquement obovales
,
jaunâtres

,

ou violacés , marqués de une ou deux stries violet-

tes , et munis de houppes blanches ,
l'inférieur obovale,

élargi au sommet , en coin à la base
,
qui est jaune,

et marqué de six stries d'un pourpre noirâtre ;
épe-

ron assez grêle , un peu arqué , dépassant beaucoup

les appendices du calice ; capsule globuleuse
,
graines

obovales, luisantes, d'un vert jaunâtre.

Je trouve dans mes collections plusieurs tiges d'un

viola récolté à Aubrac par M. Emile Mazuc. Il res-

semble beaucoup au V. Sagati. H en diffère cependant

par sa fleur tout à fait jaune , et par les crénelures

de ses feuilles plus profondes et plus ouvertes. Mais

ces différences sont-elles suffisantes pour pouvoir sé-

parer ces deux plantes? J'ai de la peine à le croire.

Celle d'Aubrac est malheureusement dépourvue des

feuilles et des stipules inférieures. Il faut tâcher de

la retrouver et la soumettre à de nouvelles observations.

Dans mes premières herborisations (août 18'i-5), je

récueillis , sur le flanc oriental du Puy-de-Griou , un

viola, dont je dois faire mention. Il diffère de la

plante d'Aubrac par ses tiges grêles
,
par ses stipules

profondément divisés en lobes linéaires étroits. Il dif-

fère aussi du F. luteola , par les crénelures de ses

feuilles très profondes
;

par ses pétales longuement

onguiculés
, l'inférieur marqué seulement de 4 - 5

stries. Il diffère pareillement du V. alpestris par ses

feuilles d'un vert très pâle , les supérieures aiguës,

ses stipules à lobes moins nombreux (5-7), et sa pu-

bescence peu abondante
,
presque nulle. C'est peut-

être le F. flavescens Jordan (Obs.. fr. 2
,
p. 33 et 34).
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106. V. liiteola A. .Tord.
, Piig.

,
p. 27. — De

Martr., FI. du ïarn
, p. 85. — (K. liitea, Itinéraire, p.

41
, et auctonim , saltem pro parte , an Smith ? ).

Aubrac , lieu herbeux , entre la cascade et le village.

Vivace. Juin, juillet. RR.

Il diffère du V. Sacfoli par ses feuilles toutes plus

courtes que les entre-nœuds , ou les égalant à peine

au sommet de la tige, à crénelures très peu ouver-

tes
; ses stipules profondément lobées , à lobes étroite-

ment linéaires, le terminal elliptique lancéolé , crénelé.

Il diffère aussi du V. alpestris par le pétale inférieur

de sa corolle ,
marqué de 5 - 7 stries au lieu de cinq

;

les latéraux marqués chacun de trois au lieu de une
;

par ses feuilles assez longuement pétiolées , obtuses.

Fleurs entièrement jaunes, à éperon droit , coloré, dé-

passant les appendices du calice
, à pétales supérieurs

égalant à peu près deux fois les sépales correspon-

dants , à anthères dont les appendices égalent environ

la moitié de leur longueur.

207. %^. gracilis Sibth. et Smith
, FI. gra:»ca.

— De Martrin , Fi. du Tarn
,

p. 87. — ( V. helero-

plujUa , var. gracUis, Koch , Syn. , éd. 2
, p. 95).

Pelouses des montagnes. Aubrac, pelouse autour du

village (Aveyr.). Revers oriental du Cantal , vers le

sommet. Viv. Juin, juillet, août. R.

Cette plante diffère du F. Sarjoti par ses feuilles à

crénelures plus petites , moins ouvertes , et ses en-

tre-nœuds plus courts ; du F. luteola par ses stipules

moins profondément découpés , à lobes fort étroits ,
et

sa fleur violacée ; elle diffère de Tun et de l'autre

par ses tiges grêles , ses sépales étroitement lancéo-

lés et longuement acuminés , ses pétales dépassant

beaucoup les sépales , l'inférieur marqué de sept stries,

dont quelques-unes ramifiées , à éperon grêle ,
égalant

deux ou trois fois la longueur des appendices du

calice.
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208. V. ll^0gal^tlla (F. grandijhra Villars , non

Lin. — Rchb., Icon., 2 , f. 302. — V. lutea Var. cjran-

diflora Mutel, FI. Fr., I, p. 124, et t. 10,f. 53).

Pelouses des montagnes. Flanc méridional d'Aubrac,

pelouse près de Yieurals (Aveyr.). Yiv. Juin
,
juillet. R.

On ne peut pas laisser à cette plante le nom de

V. grandiflora que Villars lui avait donné, puisque

ce n'est pas celle que Linné avait ainsi appelée. M.

Boreau a donné co nom à une violette du Mont-

Dore
,
qui paraît bien différente. Le nom que je lui

ai substitué a la même signification. Parmi les espèces

affines de cette section , celle-ci est , à mon avis , la

plus facile à distinguer
,
par sa racine vivace, émet-

tant plusieurs tiges à base grêle ,
faible

,
presque nue,

ascendantes ; ses feuilles munies au bord , de chaque

côté , de deux ou trois crénelurcs profondes , très ouver-

tes , les caulinaires inférieures ovales , rétrécies en

pétiole, les intermédiaires et les supérieures lancéolées,

insensiblement atténuées en pétiole ; ses stipules pro-

fondément divisées, multiparties , à G- 8 lobes, les su-

périeurs très allongés , largement linéaires-lancéolés
,

obtus, entiers, le terminal un peu plus large et plus

long; ses entre-nœuds inférieurs très courts , les inter-

médiaires assez longs ; ses pédoncules dressés très longs

(10 cent.) , dépassant beaucoup les entre-nœuds ; ses

bractéoles insérées à environ 2 centimètres de la fleur
,

déchiquetées en lobes acuminés ; ses fleurs jaunes , grandes
,

à sépales lancéolés , lisses au bord , acuminés , longs de

6 à 8 millimètres
, à pétales dépassant beaucoup les

sépales , les latéraux munis de houppes jaunâtres et

marqués de 3-4- stries de couleur violette , dont quel-

ques-unes ramifiées , l'inférieur marqué de 7 stries

,

d'un pourpre verdàtre , dont plusieurs ramifiées ,
à

éperon droit, assez grêle, égalant près de deux fois

la longueur des appendices calicinaux.

Les trois espèces qui précèdent ont été confondues

sous les noms soit de V. lutca^soiide V, IicteroplujUa.
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209. V. Srxdetica Willd. — Duby

, Bot. gai., p.

65. — A. Bor., FI. du c, 3» éd., n» vSlO. — De Marlr.,

FI. du Tarn
,
p. 88. — Cariot , Etude des fleurs ,

6® éd.,

p. 86. — (F. lutea Gren., FI. de Fr., I, p. 184-, part.).

Pelouses des montagnes. Revers méridional du mas-

sif d'Aubrac
, entre Verlac et Vieurals ; Aubrac même,

pelouse et prairie autour du village ( Aveyr. ). —
Sommet du Puy-Mary (De Rud.), et du Plomb ; croupe

du Lioran , et bord du bois qui domine la station

(Gant.). Viv. Juin, juillet, jusqu'en octobre. AG dans
les lieux indiqués.

La plante que j'ai ici en vue se fait remarquer par

sa corolle grande d'un beau violet, à pétales larges. Elle

diffère de celle qui précède par ses feuilles munies^

au bord, de chaque càié , de quatre ou cinq crénelures

peu marquées ; ses stipules palmées
, à divisions supérieu-

res peu profondes. Les appendices des anthères éga-

lent environ le tiers de leur longueur. — G'est à coup

sûr l'espèce décrite sous le nom de V. sudelica par

ks auteurs cités; mais est-ce bien celle que Wilde-

novv décrivit et appela de ce nom en 1813 ? Je ne

suis pas en mesure de pouvoir l'assurer. Je n'ai en

ma possession aucun échantillon authentique , et il;

m'a été impossible de me procurer la diagnose qui

en a été faite par l'illustre phytographe berlinois.

Old. IX. RÉ SÉBACÉES

{Resedaceœ DC.
)

LVIIL RESEDA L.

210. 1^. r>liytoii.iiiLa L., Sp. I , God. , n» 3490;

— Gren., FI de Fr. , I, p. 187. —A. Bor, FI. du
c ,

3e éd. ,
no 253.

Lieux secs , champs sablonneux. Millau , champ
(J. Bonhom.), à rextrémilé du plateau du Larzac

,

près du Gaylar, An. Mai , août. R.



— 199 —
Remarquable par ses sépales plus grands que les

pétales : ils sont accrescents et très grands à la maturité,

du fruit. La capsule grosse, ovale , oblongue , égale à

peu près la longueur du pédoncule.

211. Ft,. Jacq.u.irii Rclib. — Lecoq et Lamotte
,

Cat. plat, cenlr. , p. 89.

Florac (Lozère). Je dois cette plante à la bienveil-

lance de M. Lamotte. M. Bras l'indique à Saucliè-

res , terrains rocailleux du plateau (Aveyron). An.

Juillet. R.

M. Lamotte fait observer avec raison que ce Reseda

est très distinct du R. Phyteuma L.
,

par ses fleurs

plus grandes; les laciniures de ses pétales plus lar-

ges; ses sépales égalant à peine les pétales, et pre-

nant beaucoup moins de développement que ceux du

R. Phijteuma, qui s'allongent et s'élargissent beaucoup.

Dans le R. Jacquini ils conservent toujours leur forme

linéaire et ils s'allongent peu. La capsule est insensible-

ment atténuée à la base
j
et elle a ordinairement la forme

d'un cône renversé.

Le R: odorata, originaire d'Orient , est cultivé partout;

Il devient quelquefois subspontané autour des habita-

tions. Je le rencontrai autrefois dans un trou de muraille,

à la maison de campagne du petit séminaire de Berge-

rac. Cette espèce diffère des deux précédentes par ses

fleurs odorantes ; ses pédoncules deux fois plus longs

que le calice
,
qui ne s'accroît pas à la maturité ; enfin

par sa capsule renflée et plus courte

.

212. R. luiteaL.,Sp. I, Cod., n» 3i89. — Gren., FI.

de Fr
, I

, p. 188. —A. Bor., FI. du c. ,
3e éd.,no 254.

Lieux incultes et pierreux. Bisan. Juin, août. C.

Cette plante s'élève sur les montagnes : je l'ai trouvée

dans les Pyrénées
, aux environs de Cautercts.

213. n. lu.teola L.
, Sp. I , Cod. , n» 3i81. —

Gren., FI. de Fr., I, p. 190. — A. Bor., FI. du c, 3^

éd., no 355.
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Lieux incultes, bords des chemins. Bisan. Juin,

août. G.

LIX. ASTROCARPUS Necker.

214. A. puT^prirascens (L. sub Reseda , Cod.^

no 3484).—-Walpers, Rep. — A. Bor., FI. du c, 3e éd.,

no 256. — {A. Clusii Gay , in Arch. Fr. et AU., F.

Chultz
, p. 33 , et Gren., FI. de Fr., I

, p. 190).

Lieux arides et sablonneux. On le trouve çà et là dans

les champs sablonneux situés entre le Pont-Roux et Pri-

gonrieux, à l'ouest de Bergerac; la Roche- Ghalais

(Dord. — De Div.). — Viv. Juin, octobre. RR.

Cette plante est ainsi caractérisée : fruit divisé en 3-6

carpelles monospermes , à déhiscence latérale , disposés

en étoile (de là Astrocarpus) sur un réceptacle stipi forme,

appelé thécaphore ; racine ordinairement simple ; ti-

ges peu nombreuses
,
simples ou rameuses , dépassant

ordinairement deux décimètres ; feuilles radicales peu

nombreuses
,
jamais en rosette, lancéolées, subspatulées,

les caulinaires linéaires-lancéolées ; étamines nombreu-

ses (12-15) ; style latéral dépassé par le sommet du car-

pelle , disposé en casque. — M. Boreau {loc. cit.) fait

observer que les feuilles radicales deviennent d'un rouge

vif en automne. V^oilà pourquoi sans doute il conserve à

cette plante
, après Walpers , le nom spécifique linnéen,

rejeté par M. Gay.

M. Lamotte indique r.4. sesamoides (Lin. stib Reseda)

Gay sur les pentes du Plomb du Cantal. Je ne l'y aï

jamais rencontré. Il me l'a envoyé du Pic de Jancy. —
Cette espèce diffère de la précédente par ses feuilles

radicales nombreuses disposées en rosette; ses tiges ga-

zonnantes atteignant rarement deux décimètres; ses

étamines peu nombreuses (7-9) ; ses carpelles largement

ovoïdes à la maturité, convexes au sommet, dépassé par

la longueur du style latéral.
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Ord. X. DROSÉ RACÉES

(Droseraceœ DC.)

LX. DROSERA L.

215. I>. rotixiidifolla L. , Sp. I, Cod.
,

n»

2227. — Gren., FI. de Fr., I, p. 191. — A. Bor., FI.

duc, 3e éd., no 313.

Lieux marécageux. Palanges , entre ïrébosc et Ber-

tholène , canton de Laissac (L'abbé Tays.) ; Carcenac-

Salmiech ; Paulhac , canton de Ste-Geneviève (Aveyr.

— Valadier). — Cestas (Gironde). Viv. Juin, juillet. AC.

216. I>. iiTtermeclla Hayne. — Kocli , Syn.,

éd. 2, p. 98. — Gren. , loc. cit., p. 91. — A. Bor., loc.

cit., no 31i.

Lieux marécageux. Carcenac - Salmiech , canton de

Cassagnes-Bégonhès , lande du Puech , etc. (Aveyr.) —
Cestas (Gironde). Viv. Juillet, août. AR.

Ces deux espèces ont entre elles une grande ressem-

blance. Néanmoins, en les observant de près, on peut les

reconnaître aisément. Elles se font remarquer : la pre-

mière, par ses feuilles à limbe orbiculaire , brusquement

rétréci en pétiole non cilié , seulement un peu velu en

dessus ; son scape dressé dès la base, trois fois au moins

plus long que les feuilles ; la seconde
,
par ses feuilles à

limbe obové-cunéiforme , insensiblement atténué en pétiole

glabre
;
par son scape latéral redressé , arqué à la base,

dépassant peu les feuilles.

Le D. loncjifolia Lin. diffère des deux espèces précé-

dentes par ses feuilles linéaires cunéiformes allongées , à

pétiole glabre très long ; son scape droit deux fois plus

long que les feuilles. Il a été trouvé une seule fois dans le

Sud-Ouest, aux environs de Mareuil (Bord.), d'après

M. Des Moulins.

Le D. obouata Koch est généralement regardé aujour-
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d1mi comme une bonne espèce. On le reconnaît à ses:

feuilles dressées , à limbe obovê , insensiblement atténué

li la ])ase et à pétioles poilus ; à son scape droit , deux à

trois fois plus long que les feuilles , et à ses stigmates

obovales écliancrés. M. l'abbé Boulay me l'a envoyé des

Vosges,

LXI. ALDROVANDA Monti.

217. A. veslcixlosa L., Sp. I, Cod. , n» 2226.

— Gren., FI. de Fr., I
,
p. 193". — Var. aquitanicaVu.

Rieu (inéd.).

Lagunes de la Canau (Gironde). Ann. Août. RR.

M. Dunal avait découvert autrefois cette curieuse dro-

séracée en cet endroit. M. Du Rieu de Maisonneuve l'y

retrouva, en 1858 ^ 47 ans après. Il a accompagné le spé-

cimen que je dois à sa bienveillance de la note suivante.:

« Cette forme diffère de la plante d'Arles et d'Italie par

les mérithalles à peu près égaux aux verticilles des

feuilles , ou môme plus longs , non beaucoup plus courts,

disposition qui donne à la plante aquitanique une appa-

rence plus lâche
;
par les lanières du pétiole au nombre

de 4 , rarement de 5, non constamment de 6; par les

cavités aériennes du pétiole étroites et allongées , non
larges et assez régulièrement hexagonales , etc. »;

LU. PARNASSIA Tourn.

218. r». palusti-is L., Sp. I, Cod., no 2174. —
Gren., FI. de Fr., I, p. 193. — A. Bor., Fi. du c, 3e

éd., no 316.

Lieux humides , prés marécageux. Palanges , au-des-

sus de Laissac , lieu humide ; Aubrac (Aveyr.). — Jean-

sille, commune de Manzac (De Dives) ; Nontron, lieu

marécageux
,
près de la route de Celles à Bussière-Badil

;

Pontarneau , dans un pré (Dord. ). Viv. Août, sep-

tembre. C.

Cette plante présente un phénomène très curieux :
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îars de la fleiiraison , les étamines s'élèvent successive-

nient , et elles vont l'une après l'autre déposer le pollen;

sur les stigmates.

Ord. XI. P O L Y G A L É E s

{Poltjgaleœ JussiEu)

LXII. POLYGALA L.

219. T*, vixlgarls L., Sp. I, Cod., n" 5136. —

-

Gren., FI. deFr., I, p. 195.— Koch, Syn., éd. 2 ,
p. 99.

Prés secs, pelouses, lieux incultes. St. -Gêniez, rive»

gauche du Lot , vis-à-vis les usines de Saint-Pierre

(Aveyron). — Plaine de Bergerac, lieu inculte, au--

dessous de Tiregand (Dord.). Yiv. Avril
,
juin. C.

Certains botanistes (MM. Rchb. , Bor , etc.) , recon-

naissent une espèce voisine du P. vulgarïs , à laquelle

ils donnent le nom de P. oxijptera. D'après eux , cette

espèce diffère de la précédente par ses épis plus courts
;

par les ailes de sa fleur cunéiformes , elliptiques ai-

guës, plus étroites, et à peine plus longues que la

capsule. Parmi les échantillons que je possède, je n'en

trouve aucun qui puisse appartenir à une espèce réel^

lement distincte du P. vulcjaris.

On reconnaît aisément le P. comosa (Schkuhr) à ses

bractées lancéolées-acuminées , la moyenne plus lon^

gue que le pédicelle, proéminente au sommet de la

grappe , avant l'anthèse ; les deux latérales égales au

pédicelle.

Dans le P. viilgaris, les bractées sont ovales-acu-

minées , la moyenne égale le pédicelle lors de la fleu-

raison
,
jamais proéminente au sommet de la grappe

;

les deux latérales sont de moitié plus courtes. Je

n'ai jamais rencontré le P. comosa dans la partie de

la région du Sud-Ouest que j'ai explorée. M- Bras
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l'indique , d'après M. Bonhomme
, à THôpital-du-Lar-

zac et dans la vallée de St. -Martin.

220. r*. clepr^essa Wenderoth. — Koch , Syn.,

éd. 2, p. 99. — Gren. , FI. de Fr., I
,
p. 196. — A.

Bor. , FI. du c. ,
3^ éd. , n» 323.

Pelouses, bruyères sèches ou humides, bois taillis.

St.-Geniez-d'Olt , bord d'un chemin , vis à-vis le mou-

lin de Juéry , et coteau au-dessus ; Carcenac-Salmiech
,

bord d'un bois, dans le gazon (Aveyron). — Bevers

oriental du Plomb-du-Cantal
,
gazon humide , sous la

cascade appelée Saoïit-Vert. — Lanquais , dans la fo-

rêt ^ Ch. Des M.); St. -Germain -de- Pontroumieux ,

canton de Bergerac , bois taillis au sud du village
;

Manzac , bruyères (G. de Dives) ; Tiregand
,
près de

Bergerac, bord d'un fossé (Dord. ). — Lande d'Ar-

lac
,

près de Bordeaux (Gironde. — Ch. Des M. ).

Viv. Avril, juin. AC.

Cette espèce se distingue de ses congénères par sa

racine très-gréle ; ses tiges couchées , filiformes , ordi-

nairement rameuses ; ses feuilles inférieures ellipti-

ques, la plupart opposées ^ ainsi que les intermédiai-

res , celles des rameaux florifères supérieures ova-

les-lancéolées , alternes , d'autant plus longues quelles

sont rapprochées de la base de la grappe ; ses lleui'S
,

à ailes plus longues et plus étroites que la capsule

fortement échancrée , au nombre de 5 - 8 . sur la mê-

me grappe, quelquefois dépassée par un rameau qui

la fait paraître latérale.

221. I*. calcai-ea Schultz (1837). — Koch , Syn.
^

éd. 2, p. 100. —Gren., FI. de Fr. , 1, p. 196.-^

A. Bor., FI. du c. ,
3^ éd., n» 321. (P. amarella

Cos. et Germ. , FI. env. Paris
,

p. 56).

Coteaux
,

prés
,

pelouses
,
pâturages des terrains

calcaires. Floyrac ( E. Maz. ) et St.-Joseph , à l'ouest

de Rodez; ravin de Cartayre (J. Bonh.) , environs

de Millau (Aveyron). -^ Environs de Périgueux (G.
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de Dives) ;

la Ribérie
, canton de Bergerac

,
pré sec

;

coteau sec, en face de Grateloup, près de Bergerac;

coteau de Montbazillac , au sud de la même ville.

Yiv. Avril
,

juin. AC.

Jusqu'en 1838 tous les floristes donnaient à cette plante

le nom de P. mnara. Ce nom ne pouvait pas lui conve-

nir : lé P. amara de Jacquin paraît être une plante bien

différente. Et l'on ne comprendrait pas qu'elle eut pu le

garder si longtemps , si l'on ne savait pas combien la

distinction des espèces présente de difficultés. Celui

que j'ai adopté est généralement reçu depuis plusieurs

années.

Les principaux caractères du Polyçiala dont il est ici

question, sont les suivants : Racine ligneuse ; tiges de 1

à 3 décimètres , nombreuses
, diffuses , nues à la base,

puis munies de feuilles cjrandes, larr/es , obovales-obtuscs,

épaisses, plus ou moins rapprochées en rosette, émettant de

leurs aisselles un ou plusieurs rameaux florifères, garnis

eux-mêmes de feuilles lancéolées-étroites ; fleurs nom-
breuses en grappes lâches terminales , munies de trois

bractées placées à la base de chaque pédicelle
, les deux

latérales plus courtes
, l'intermédiaire plus longue que

lui
,
jamais proéminente ; capsule obcordée plus courte

que les ailes , moins large , ou aussi large qu'elles, cel-

les-ci obovales , à trois nervures principales , l'intermé-

diaire ramiliée et ordinairement anastomosée avec les

latérales
,
qui sont surmontées de ncrvilles , également

anastomosées ; arille à lobes latéraux n'égalant pas la

moitié de la graine hispidule. Plante glabre
,
à saveur

non amère.

Selon M. Boreau {loc. cit.), le P. amara Jacq., très res-

semblant au P. calcarea
, s'étale beaucoup moins ; ses

feuilles, très amères, forment des rosettes régulières au

bas des tiges
; les nervures des ailes ne sont point anas-

tomosées. D'après le même auteur, le P. amara Gren., FI.

de Fr., est une autre espèce.
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Ôrd. XII. FRAXKÉNIACÉEâ

{Frankeniaceœ St.-Hilaire)

LXIII. FRANKENIA L.

222. F. laevis L., Sp. I , God., h° 2569. ~ Gren.,

FI. deFr., I
,
p. 200.

La Teste (Gironde). Pré salé voisin de la chaussée.

Viv. Juillet. G. au bord de l'Océan
, dont il ne s'éloigne

guère.

Ord. Xili. s IL EN É ES

(Sileneœ DC.)

LXIV. GYPSOPHILA L.

223. O. naixi-alis L., Sp., I, God., n" 3192.

—

Godr., FI. de Fr., I, p. 228. — Koch , Syn., éd. 2, p.

102. — Rchb., ïc, t. GGXLVIl , f. 5009.

Ghamps sablonneux
, alluvions anciennes. Ghamp qui

avoisine le bois de Bourran à l'ouest de Rodez ; bords du

Yiaur
,
près de Ste-Julielte

, canton de Rodez (Aveyr.).

— Ghamp sablonneux cultivé après la moisson , à l'ouest

de Bergerac
, et entre St.-Germain et Moulaydier , rive

gauche de la Dordogne ; Dives , commune do Manzac

(Dord. — De Dives.). An. Juillet , octobre. AG.

Je n'ai jamais rencontré cette plante dans les terrains

calcaires.

LXV. DIANTHUS L.

22^. D. prollfer L., Sp. I, God., n» 3207. —
Godr., FI. de Fr., I, p. 229. — Koch . Syn., éd. 2

,

p. 102.
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Lieux incultes, bords des cheming. Aiin. Juin
, sep-

tembre. C.

225. I>. Armer-ia L., Sp. I, Cod., n'' 3206.

— Godr. , FI. de Fr.
, I

,
p. 130. — Koch

, Syn.
, éd.

2, p. 103.

Pelouses, bords des bois, pâturages secs. Bout-des-

Vergnes , et Lembras
,
près de Bergerac (Dordogne). —

Floyrac, près de Rodez (Aveyr.). Bisann. Juin, juillet. C.

226. O. Oartliu.sianor'ixm L. , Sp. I
, Cod ,

n» 3204. — Godr., FI. de Fr., I
,
p. 231. — Rchb., le,

t. GCLII, f. 5019.

Lieux secs, pelouses, bois. St. -Félix , sous Rodez,

lieu sec ; Salles-la-Source , au-dessus des rochers , à

Test de l'église (éch. 1-2 fleurs); la Picardie, près

de la station du chemin de fer , commune de Salles-

la-Source; Mondalazac , même commune, lieu inculte

près du Colombier; Aubrac (Aveyron). — Bois, au

bord de la route de St.-Flour à Chaudes-Aiguës ; val-

lée de Bélinays, à la base du revers oriental du Plomb-

du-Cantal (Cantal). — Hauteur qui avoisine Sarlat
;
port

de Lanquais , sur les rochers qui bordent la Dordo-

gne (Dord.). — Cestas (Gir.). Yiv. Juin
,
septembre. AC.

J'ai Soigneusement examiné un grand nombre d'é-

chantillons , originaires de localités différentes, dont

plusieurs fort éloignées les unes des autres (Mont-Louis,

Cestas , Bélinays). Je n'ai trouvé entre eux d'autre dif-

férence que celle qui résulte du nombre des fleurs
,
va-

riant depuis 1 jusqu'à 20 environ.

2-27. r>. sylvaticixs Hoppe. — Godr. , FI. de

Fr. , I, p. 233. — A. Bor. , FI. du c. ,
3^ éd., no 332. —

Cariot , Et. des fleurs , 5^ éd., no 2i7, et 6^, n^ 3'i-2. —
Rchb., Te, t. CCLIII, f. 5023.

Pelouses des montagnes. Aubrac , bois de Gandil-

loc et près de la cascade ; bois de Curières et bois

de Laguiole (Aveyron). — Vallée du Remontalou
,
près

de Chaudes-Aiguës
; revers occidental du Plomb-du-
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Cantal, vers la,base, et flanc du Puy-de-Griou (Can-

tal). Viv. Juillet ,
septembre. C.

Cette plante est suffisamment caractérisée par ses

feuilles molles, lancéolées , atténuées à la base
;
par le

calice de ses fleurs d'un brun violet
, ou vineux , non

atténué au sommet , muni à la base d'écaillés ovales
,

brusquement contractées en pointe courte appliquée
,

n'atteignant pas le milieu du tube. — Les feuilles sont

marquées de trois nervures écartées , les latérales peu

apparentes , même vues à contre-jour sur le sec.

228. I>. gi^aniticns Jordan, Obs. , 7 fr.
, p.

13. — A. Bor. , FI. du c. ,
3^ éd. , n" 334. — Cariot,

Etude des fleurs, 5^ éd., no 24G , et 6^, n^ 340. (D.

hirtus Auct. gall. ex parte
,
non Vill ).

St.-Jean-du-Bruel , bord de la route au bas de la

côte , et moulin de Boudou , rocher schisteux (Avey-

ron. — E, Maz.). — Florac (Lozère. — Lamotte). Viv.

Juillet. R.

Souche ramifiée , émettant des jets stériles et des

tiges florifères de 15 à 30 centimètres, dressées, grê-

les
,

glabres , ou seulement un peu rudes dans leur

partie inférieure ; fouilles vertes
,

glabres ,
finement

denticulées , serrulées sur les bords, linéaires-acumi-

nées , à trois nervures saillantes, écartées, les cau-

linaires dressées , étalées ou déjctées ; calice cylindri-

que finement strié, à dents lancéolées-acuminées ; écail-

les calicinales largement membraneuses sur les bords
,

atteignant à peine le milieu du tube du calice, les

extérieures ovales lancéolées-acuminées , les intérieures

obovales, subitement contractées en pointe
;
pétales rou-

ges, à limbe obovale-cunéiforme ,
denté au sommet , un

peu poilu à la gorge
,
plus court que l'onglet ; fleurs

terminales solitaires ou fasciculées.

Le D. Vivariensis Jord. est voisin du D. cfranilicus

,

et il lui ressemble beaucoup ; néanmoins il en diffère,

à mon avis, par ses tiges florifères ascendentes ; ses

feuilles plus étroites , non serrulées dentées, à peine sca-
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scabres sur les bords ; ses écailles calicinales atténuées en

pointe, non subitement contractées , étroitement mem-
braneuses sur les bords , atteignant ou dépassant ordi-

nairement le milieu du tube du calice.

J'ai sous les yeux un Diantlius , originaire de St.-

Antonin (Tarn-et-Gar.). M. Bras l'a récolté sur les

rochers de Bonnes, et lui a donné, dans le Catalogue

dont il est l'auteur , le nom de D. bracliijantlius Boissier.

Est-ce bien l'espèce ainsi appelée par M. Boissier?

J'ai quelques doutes à ce sujet. Je trouve deux for-

mes parmi les exemplaires que je possède. Dans la

première , les tiges sont uniflores ou biflores
,

et les

pétales entiers ; les écailles calicinales , ovales ,
étroi-

tement scarieuses aux bords, contractées en une arête

courte , atteignent le tiers du tube calicinal cylindracé.

Dans la seconde , les tiges sont uniflores ;
les écailles

calicinales très obtuses , rélrécies à la base
,

élarcjies

et largement scarieuses eu sommet , sont munies d'une

très courte arête.

Un autre Diantlius , originaire de St.-Antoine-de-

Galamus (Pyrénées-Or.), que je dois à la bienveillance

de M. Timbal-Lagrave , et qui a été étiqueté par lui

D. brachifanthus Boiss., var. ruscinonensis Willk. , diffère

de la première des deux formes par ses tiges toutes

uniflores ; de la seconde par les écailles calicinales

ovales contractées en une arête assez longue , non

rétrécies à la base ; de l'une et de l'autre par ces

mêmes écailles atteignant le milieu du tube du calice
^

qui est ovale et rétréci au sommet.

Dans aucun cas , ces formes ne peuvent être rap-

portées au D. pungens L,; car celui-ci a les écailles

calicinales lancéolées un peu plus courtes que le ca-

lice {calycis scjuammœ lanceolalce , cabjce paulo breviores.

— Mant. II, p. 2W).

Les échantillons qui sont à ma disposition sont trop

incomplets pour que je puisse donner un avis sans

crainte d'erreur, Je me contente d'exposer mes doutes.

1^
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Quelques auteurs, MM. Chaubard , Lagrèze-Fossat
^

ont voulu , à tort assurément , rapporter en variété

la plante de St.-Antonin au D. carijophyUus {Conf. FI.

du Tarn-et-Gar. , p. 43). Il suffit de rapprocher les

deux plantes
,
pour voir combien elles diffèrent. Le

J). caryopliylkis se fait remarquer par ses pétales pro-

fondément dentés, et par ses écailles calicinales attei-

gnant environ le quart du tube cylindrique du calice.

229. r>. OaryophylUxs L. , Sp. I , Cod. ,
n»

3-209. — Godr., FI. de Fr., I
,
p. 239.

Vieilles murailles
,
plus ou moins en ruines. Rosan

(Gir.) , tour du château. — Grignols , murs du châ-

teau (G. de Dives) ; Eymet , ruines du château (Dord.).

Viv. Juillet , octobre. K.

Cette plante est cultivée partout. Elle réussit parfaite-

ment en culture , et elle s'accommode à merveille d'un

bon terrain. Mais , livrée à elle-même , elle s'établit vo-

lontiers sur les hautes murailles
,
préférant sans doute

la maigre alimentation que peut offrir un joint de pier-

res , ou un misérable trou de muraille. Aussi sa sponta-

néité ne saurait être révoquée en doute.

230. I>. longicaixlis Ten. ex Loret , in lilterïs.—
(D. Godronianus A. Jordan. Pugillus

, p. 30, et in Billot,

Annot., p. 45. — D. virgineiis Godr., FI. da Fr., I, p.

238. , non Lin.).

Coteaux stériles, lieux incultes. Le Caylar (Hér.), lieiï

inculte , à l'ouest du bourg , terrain dolomitique. —
Mont-Vaillant

,
près de Florac (Lozère. — Lamotte).

Viv. Juin
,
juillet. R.

La description que donne M. Godron de son D. vircji-

ncus convient parfaitement à la plante que j'ai ici en

vue. Mais il suffît de jeter les yeux sur le texte qui forme

le signalement du D. virgineus
,
dans le Species de Linné,

pour être persuadé que la plante ainsi nommée par cet

auteur est bien différente. En effet , le botaniste d'Upsa!

dit de son Diantkiis : Tiges en petit nombre
,
longues
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d'un empan ,

c'est à dire de 15 à 18 centimètres , com-

posées de quatre articulations très simples
,
portant unô

seule fleur
,
parfois accompagnée d'une autre fleur pla-

cée à l'aisselle de la dernière feuille, Caules alïqiiot , spi-

tliamœi, 4 articulis simplicissimis constantes... Flos iinicus

in caule , interdum et aller ex alâ folii supremi. Or les

tiges du Dianthiis que j'ai sous les yeux atteignent jus-

qu'à ko centimètres et au-delà ; elles sont composées de

8 à 10 articulations plus ou moins rameuses
, et elles

portent deux ou trois fleurs
,
quelquefois davantage. Je

partage donc l'avis de M. Jordan ; il est impossible de

laisser à cette plante le nom de D. virgineus.

231. I>. cleltoides L., Sp. I, Cod., no3211.—

Godr., FI. de Fr., I
,
p. 236. — A. Bor., FI. du c, 3«

éd., no 339. — Rchb., le, t. CCLXIII, f. 3040. —Mut.,
FI. Fr., I,p. 139., t. XIII, f. 72.

Pelouses sablonneuses , bois et prés secs. Ceignac, non

loin de Rodez , lieu aride à l'est du village (Aveyr.). —
Vallée du Remontalou , au-dessus de Chaudes-Aiguës

;

vallée de la Gère
,
pelouse près de Thiézac et près des

Chazes (Cant.). — La Sarayrède , dans les Cévennes

(Gard). Yiv. Juillet , septembre. AR.

232. I>. caesi^xs Smith. —Godr., FI. de Fr., I,

p. 237. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 340. — Cariot,

Etude des FI., 5^ éd., n^ 2i9 , et 6^, 234. — Rchb., Ic.^

t. CCLXV, f. 3044.

Rochers et pelouses arides des montagnes. Hauteur

à l'est de Thiézac
, canton de Vie (Cantal. — De Rud.).

Viv. Juin
,
juillet , août. R.

233. I>. sxxper»l>-tLS L., Cent. I, Cod., no 3216. —
Godr., FI. de Fr., I, p. 241. — A. Bor., FI. du c, 3^

éd., no 341. — Car., Et., 5^ éd., no 231, et 6^, no 348.

— Rchb., le, t. CCLIX , f. 3032.

Bois, prés couverts. Gages-le-Bas , entre Rodez et

Laissac , bois taillis (Aveyr. — L'abbé Vayssier). Bisan.

ou viv. Juillet , août, RR.
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Tige d'abord faible et ascendante à la base, puis dreâ^

sée , ferme , rameuse au sommet , atteignant jusqu'à 75

centimètres
;
feuilles vertes lancéolées linéaires , atté-

nuées à la base , un peu scabres sur les bords , les

inférieures moins pointues; écailles calicinales inégales,

opprimées , ovales , brusquement contractées en une

arête courte , trois à quatre fois moins longues que le

tube du calice ; celui-ci à dents ovales lancéolées, cour-

tement acuminées
;
pétales barbus à la gorge, à poils

purpurins , et à limbe divisé en lanières multifides , au-

delà du milieu
,
partie intermédiaire entière obloncjue.

234. r>. IVtonspessnlaians L., Cent. Il, Cod.,

no 3214. — Godr., FI. de Fr., I
,
p. 241. —A. Bor., FI.

du c, 3e éd., no 342. — Car., Etud., 5» éd., no 25^,

et Ce, no 349. — Rchb., le, t. CCLVIIÏ , f. 5031.

Bois montagneux , collines sèches. Malviés , com-

mune de Marcillac , lieu inculte au bord de la route
,

entre Marcillac et Piépasset ; Mondalazac , commune
de Salles-la-Source , lisière du bois

,
près du château

du Colombier ; Olemps
,
près de Rodez , lieu ombragé

et aride; Aubrac, près de la cascade (Aveyron). —
Coteau à l'est d'Aurillac (De Rud.) ; Les Chazes, près

du Lioran (Cantal). Viv. Juillet, septembre. AC.

Se distingue du précédent par les caractères sui-

vants : Tiges moins longues , atteignant environ 45

centimètres; feuilles linéaires toutes longuement acumi-

nées et très aiguës ; écailles calicinales presque égales
,

ovales , atténuées en une arête longue herbacée , un
peu étalée , égalant à peu près la moitié du tube du

calice, celui-ci à dents étroites, longuement acuminées,

subulées
;

pétales à limbe presque orbiculaire dans sa

partie centrale non divisée ; découpé dans sa moitié

supérieure en lanières multifides étroites.

LXVL SAPONARÏA L.

235. S. Vaccaria L., Sp. 1, Cod., no 3196.—

A. Bor. , FI. du c. ,

3e éd. ,
no 344. — {Gypsophila
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Vaccaria SibthetSoi., Pr. FI. grac. — Godr. , FI. de Fr. >

I
,

p. 227. — Vaccaria vulcjaris Host. — F. pijramidata

Rchb. , le. , t. CCXLV, f. 4991).

Moissons des terrains calcaires et argileux , rare

ailleurs, Bergerac , alluvion ancienne, près du petit sé-

minaire ; Mont-de-Neyrac , au nord de Bergerac ; Fou-

leix , canton de Vergt , champ de blé
,

près du ha-

meau appelé le Luquet (Dord.). An. Juin
,
juillet. AR.

236. S. omcinalis L., Sp, I, Cod., n» 3195.

— Godr., FI. de Fr. , I, p. 225. — A. Boreau, FI.

du centre, 3^- éd., n» 3i5. — Rchb. , le. , t. CCXLV,
f. 4995.

Lieux frais , haies ,
bord des rivières. Viv. Juillet

,

septembre. Com. çà et là et dans tout le Sud-Ouest.

237. S. ocymoides L., Sp. I, Cod., n» 3200.

— Godr., FI. de Fr.
, I, p.. 225. — Rchb. , le, t.

CCXLIII, f. 4994.

Rochers, murs, coteaux secs et pierreux. Soisac
,

canton de Marcillac , lieu incuite sous le roc Pon-

*sard ; côte de Cougousse , entre Salles-la-Source et

Marcillac; le Puech
,

près de St.-Austremoine , com-

mune de Salles-la-Source , sur une muraille , et à Salles-

la-Source même , sur un rocher au-dessus de la source
;

Lenne ,
rocher au-dessus d'Orbis

; Gages , rocher de

Roquemissou (Aveyr.).— Cahors , fissures du rocher qui

domine le pont de Valandre (Lot). Viv. Mai
,
juin. AR.

Cette plante semble toujours choisir de préférence le

terrain calcaire.

238. S. Ibellidifolia Smith
,

Spicilegium. — A.

Bras , Catalogue des plantes de l'Aveyron
, p. 64. — La-

peyrouse , Histoire abrégée des plantes des Pyrénées, p.

239. — {Sniegmatkamn'mm belliclifoUum Frenzel , Rchb.,

t. CCXLIV , f. 4992).

Lapanouse-de-Cernon , canton de Cornus , le long du
sentier qui conduit de Lapanouse à la Devèze du Viala-



— 21/^ —
du-Pas-de-Jaux ,

non loin de cette dernière localité.

Terrain calcaire. Viv. Juin. RR.

On a cru pendant longtemps que cette plante était

étrangère au sol de la France. A la vérité, Lapeyrouse
,

dans son Histoire abrégée des plantes des Pyrénées
,

qu'il publia en 1813
, l'admettait au nombre des espèces

pyrénéennes
, ayant soin d'indiquer , au Pic du Midi , le

lieu précis où il l'avait rencontrée. Mais comme on ne la

retrouvait plus h l'endroit indiqué , ni ailleurs, quelques

botanistes ont prétendu que Lapeyrouse, trompé par une

]égère ressemblance
, avait pris quelques exemplaires

du Valeriana globiUariœfoiia Ramond
,
pour le S. bellidi-

folia Smith. Voilà sans doute pourquoi les auteurs de la

Flore de France (îï , p. 56) ont cru devoir rapporter le

S. beUidifolia Lap. au V. gbbulariœfoiia Ram. Je suis

loin de partager cette manière de voir. A en juger

par la description que l'on trouve dans son livre
,

il est impossible que Lapeyrouse soit tombé dans une.

pareille méprise, et qu'il ait pu confondre deux plan-

tes si distinctes. D'ailleurs, l'échantillon que l'on trouve

dans l'herbier de Lapeyrouse , dont l'existence a été

constatée tout récemment par M. le docteur Bras , ne*

permet pas d'avoir le moindre doute à ce sujet. Cet

échantillon
,
parfaitement caractérisé

, appartient bien;

réellement au S. bellidifolia Sm.

Au reste , toutes ces incertitudes ne font que don-

ner plus d'importance et de prix à la découverte

qui a été faite dans nos contrées. Le vrai S. belli-

difolia Sm. fut observé pour la première fois en

1870 par M. Puech
,
instituteur à Tournemire

, à l'en--

droit indiqué plus haut (ait. 8 à 900'»). M. le doc-

teur Bras visita la même localité en 1875. Il trouva

la plante en pleine végétation ; elle croissait en abon-

dance sur une assez grande étendue de terrain. Il

en fit une ample récolle qu'il distribua à; ses amis.

Je la dois à son extrême bienveillance. Comme cette

espèce est fort peu répandue
,
je vais reproduire ici

la= description que M. Bras eu a donnée.
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Racine épaisse , munie de quelques fibres , se di-

visant, vers son sommet, en plusieurs ramifications j

qui forment autant de plantes distinctes , mais réu-

nies par leur base; tiges droites, simples , cylindri-

ques
,
presque nues , très-glabres ; feuilles radicales

en touffe
,

presque spatulées , rétrécies en pétiole à

leur base, un peu mucronées au sommet, à bords

légèrement sinués
,

glabres sur leurs deux faces , un
peu nervées

,
semblables à celles du Globularia vid-

garis ; les caulinaires , au nombre de deux ou quatre
,

apposées , étroites
,
presque linéaires , connées , la paire

supérieure ciliée à la base ; fleurs disposées en tète glo-

buleuse ; calice cylindrique, droit, velu, divisé en cinq

dents ovales ; corolle petite
,
de couleur jaune - pcile , ou

plutôt d'un blanc jaunâtre
;

pétales étroits , linéaires
,

presque cunéiformes , échancrés et même crénelés à leur

sommet
; étamines jaunâtres, plus courtes que la corolle

;

deux styles
, à stigmate un peu réfléchi ; ovaire ovale

;

graines petites
,
presque rondes

,
un peu échancrées.

LXVII. CUCUBALUS Gœrtn.

239. O. Ibacclfer* L., Sp. I, Cod., no 3223.—
Godr., FI. de Fr., I, p. 201. — A. Bor., FI. du c, 3«

éd., no 3i7.— Rclib., le, t. CCCII , f. 5122.

Lieux frais, haies, buissons. Environs du petit sé-

minaire de St. -Pierre
, sous Rodez (Aveyron). — St.-

Avid-de Fumadières , commune de St.-Vivien (Dord.).

Viv. Juillet , septembre. Com. çà et là.

LXVIII. SILENE L.

240. S. gallica L., Sp. I, Çod. ,
no 32i2. —

Godr.
, FK de Fr. , I

, p. 206. — A. Bor. ,
FI. du c.

,

3û éd. ,
no 362.

Champs et lieux sablonneux, Bourran
,
près de Ro-

dez
,
champ; Yiilefranche , hauteur de Pénevaire , ù
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Fest de la ville, lieu inculte (Aveyron). — Rosette,

dans une vigne , et Malcenta , lieu cultivé , au nord

de Bergerac ;
Prigonrieux , lieu cultivé , terre sablon-

neuse (alluvion)j à l'ouest de la même ville; le Ter-

rier-Tombat , commune de Ménestérol , lieu inculte
;

la Roche -Chalais, champ cultivé (Dord.). Ann. Juin,.

Juillet. AC.

2U. B. cîliata Pourret. — Godr. , FI. de Fr.
,

I, p. 207. — A. Bor. , FI. du c.
,
3^ éd., n" 365.

Sommet du Piomb-du-Cantal et sur le versant occi--

dontal. Ann. Août , septembre. RR.

242. S. îtaUca (L. siib Cwcw^a/o, Cod., n» 3229).

Persoon. — Godr., FI. de Fr., I, p. 218. — A. Bor.
,

FI. du c.,''3e éd., no 361, — Koch , Syn., éd., 2, p. 110.

~ Rchb., le, t. CCXCV , f. 5110.

Coteaux pierreux et bien exposés. Le Caylar (Hérault),

lieu inculte , à l'ouest du bourg , non loin des limites du

département de l'Aveyron. Viv. Juin , août. RR.

243. S. nixtans L., Sp. I, Cod., n» 3245. —Godr.,

FI. de Fr., I, p. 217. — A. Bor., FI. du c, 3e éd., n»

360. —Koch, Syn., éd. 2, p. 110. — Rchb., le, t.

CCXCV , f. 5108.

Lieux secs ,
rochers , coteaux. Mondalazac , coteau à

l'extrémité de la côte de Cruou ; rocher entre Salles-la-

Source et la station du chemin de fer, lieu appelé Argen-

telle ; Bourran
,
près de Rodez , rocher au-dessus du

moulin (Aveyr.). — Les Chazes, bois près des sources

de l'AUagnon (Gant.). — Lembras
,
près de Bergerac

,

lieu sec du côté de Malcenta, et au bord de la route, du

côté de la Ribérie ; Lavernelle , coteau sec (Dord.). Viv.

Mai , septembre. AC.

Le S. milans diffère du S. italica par ses fleurs pen-

chées en grappe unilatérale , non dressées en grappe py-^

ramidale
;
par sa capsule trois fois aussi longue que le

thécaphore. au lieu de l'égaler.
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244. S. Otites (L. siib Cucubato , Cod., n» 3:234)

Smith. — Godr., FI de Fr., I
, p. 219. — A. Bor., FI.

du c, 3e éd., n» 355. — Koch , Syn., éd. 2 ,
p. 111. —

Rchb., le, t. CCLXXXIX, f. 5094.

Bords des champs et des chemins des lieux sablon-

neux. Gages (Aveyr. — DeBarrau). Le Caylar, à l'extré-

mité du plateau du Larzac. lieu inculte à l'ouest du

bourg. Viv. Juin
,
septembre. R.

245. S. inftata Smith. — Godr., FI. de Fr., I
, p.

202. — Koch , Syn., éd. 2
,
p. 112, — {Cucubalus Behen

L., Sp. I, Cod.,no3224).

Moissons
,
prés , bord des chemins ,

surtout dans les

terrains calcaires. Viv. Juin , août. CC.

Quelques auteurs prétendent avoir reconnu cinq ou

six formes distinctes , confondues sous le nom de S. in-

ftata. Ce sont les S. vesicaria Schrader , S. puberula

Jord., S. brachïata Jord., S. oleracea Bor., S. ruptcola

Bor., iS, glareosa Jord. Ces diverses formes sont-elles suf-

fisamment distinctes pour qu'on puisse leur assigner res-

pectivement le rang d'espèce sans crainte d'erreur ? Je ne

suis pas à même en ce moment de résoudre cette ques-

tion : les matériaux que je possède sont trop incomplets.

Je rencontrai , il y a quelques années
,
dans un champ

près de Mondalazac , un Silène qui se fait remarquer par

la villosité courte et crépue dont il est couvert. Est-ce

le *S. puberula Jord. ? Je Fignore. Si je le compare aux

autres Silène que je possède des environs de Rodez et de

Bergerac
,
je ne trouve d'autre différence que celle qui

résulte de la villosité.

246. S. Tlaorei Dufour. — Godr., FI. de Fr., I,

p. 204. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 354. — {Cucu-

balus fabarius Thore , non Lin.).

Sables maritimes. Cap-Ferret , dune entre le phare et

le rivage. Viv. Mai
,
juin. R.

247. S. conica L., Sp. I, Cod., n» 3254.— Godr.,

FL de Fr., I, p. 204. ^ A. Bor., FI. du c, 3® éd.^
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îio 364. -^Koch

, Syn., éd. 2, p, 113. — Rchb., Icon.,

t. CCLXXIV,f. 5061.

Lieux secs
,
pelouses sablonneuses. Le Caylar , à l'ex-

trémité du plateau du Larzac , lieu inculte au nord-ouest

du bourg; Millau, champ sablonneux (J. Bonhomme)
;

Gages , sur le rocher de Roquemissou ; Sébazac, sur la

côte , à l'ouest du village (Aveyr.) Ann. Mai
,
juillet. R.

248. S. inapoî-ta L., Sp. I, Cod., n^ 32&2.

—

Godr., FI. de Fr., I
,
p. 212. — Mut., FI. Fr., I, p. 149.

Coteaux stériles. Combret , canton de St.-Sernin, co-

teau rocailleux de CazèieS;, rive gauche du Rance (Aveyr.

— L'abbé H. Coste). Ann. Juin
, août.

Cette espèce appartient à la région méridionale, M.
l'abbé Coste l'a signalée le premier dans la circonscrip-

tion que j'ai adoptée.

249. S. portonsîs L., Sp. I, Cod., n» 3263. —
Godr., Fi. de Fr., I, p. 211.— A. Bor., FI. du c, 3«

éd., no 357. — St.-Amans , FI. ag., p. J76. — S. bicolor

Thore. — Rchb., le, t. CCLXXXII , f. 5074).

Champs sablonneux. Moulin de Pégné , canton de Vé-

lines , lieu inculte (L'abbé Carrier) ; Bergerac , champ
sablonneux entre cette ville et Prigonrieux (Dord.).

Ann. Juillet, septembre. R.

On rencontre çà et là cette plante dans la plaine sa-

blonneuse de Bergerac , depuis St.-Germain-de-Pcntrou-

mieux jusqu'à St.-Pierre-d'Eyraut.

250. S. ArnaeriaL., Sp. I , Cod., n» 3267. —
Godr., FI. de Fr., I, p. 211. — A. Bor., FI. du c, 3«

éd., n« 356. ^ Rchb., le, t. CCLXXXIV , f. 5079.

Rochers et terrains schisteux. St.-Geniez-d'Olt, coteau

vis à vis de l'usine de St.-Pierre , et près du moulin de

Juéry ; Yillefranche , rochers de Pénevaire du côté de

VAlzou, et bords de l'Aveyron , entre l'usine à gaz et La

Baume. (Aveyr.). Ann. Juin . août. R.
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251. îS. ci-etîca L., Sp. I, Cod., n» 3-264.— Godr.,

FI. de Fr,, I
,
p. 215. — Cbaubard , FI. du Péloponèse^

no 675. — (S. annulata Thore , Koch, Syn., éd. 2, p..

439. — Rchb,, le, t. CCLXXXIl , f. 5076 bis).

Champs de lin. Agen , dans les Uns (Lot-et-Gar. —
Chaubard). Ann. Avril, mai. R.

M. Chaubard me donna autrefois cette pîante. Le nonV:

qu'elle porte fut écrit de sa propr* main , ainsi que la

eitation de la Flore du Péloponèse.

252. S. Saxifraga L., Sp. I, Cod., n^ 3270. —
Godr., FI. de Fr., I

,
p. 213. — Koch , Syn., éd. 2

, p.

114. -- Rchb., le, t. CCLXXXV , f. 5085.

Rochers. Florac (Lozère. — Lamotte). St.-Jean-du-

Bruel , sur les rochers du Moulin-Boudou (Mazuc) ; bords

du Lot, sur les rochers appelés Saoul-dé- lo-Mounino^ vis

à vis de Montbrun , canton de Villeneuve (Aveyr. —
Bras). Yiv. Juin

,
juillet. RR.

253. S. riapestris L., Sp. I, Cod., n» 3269.

—

Godr., FI. de Fr., I
,

p. 214. — A. Bor., FI. du c, 3e

éd., no 359. — Rchb., le, t. CCLXXXVIII , f. 5091.

Flanc méridional du Puy-de-Griou
, au-dessus des

Chazes
;
sur le versant oriental du Plomb-du-Cantal

,

cascade appelée Saout-Vert
^ ainsi que sur le versant

occidental delà même montagne. Viv. Juillet et août. R.

LXIX. LYCHNIS L.

254. L. Flos-Oiicixli L., Sp. I, Cod., no 3389

— Godr., FI. de Fr., I
, p. 223. — A. Bor., FI. du c, 3e

éd., no 368. — Rchb., le, t. CCCVI , f. 5129.

Prés et bois humides dans toute la région du Sud-

Ouest. Viv. Mai
,
juin. CG.

255. L. Ooronarla (Lin., sub Agrostemmcite

^

Cod., no 3385) Lamarck, Dict., III, p. 643. — Godr.,

FI. de Fr., I
, p. 224. — A. Bor., FI. du c, 3« éd., n^
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371. — Koch , Sy11., éd. 2, p. 116. — {Agr. Coronarïa

Rchb., le, t. CCGVIII, f. 5133).

Montignac-sur-Vauclaire, canton de Montpont, lieu in-

culte, très-exposé au soleil (Dord.). — Ampiac , au sud-

ouest de Rodez , rocher escarpé (L'abbé Vayss.) ; coteau

entre St.-Geniez-d'Olt et St.-Martin-de-Lenne , lieu in-

culte au-dessus du Puech de Mascal (Aveyr.). Viv. Juin

et juillet. RR.

J'avais cru d'abord que cette plante s'était échappée

des cultures ; mais la dernière localité que je viens d'in-

diquer, où elle abonde, sauvage, et éloignée de toute

habitation
,
prouve suffisamment qu'elle est bien réelle-

ment spontanée.

256. L. vesper^tina Sibthorp. — Koch, Syn.,

éd. 2
, p. 116. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 369. —

(L. diodïca b L., Cod. , n» 3393. — Silène pratensis Godr.,

FI. de Fr. , I, p. 216). — Rchb. , Icon. , t. CCGIV,

l 5125.

Prés , bord des champs , broussailles. Commun dans

les terrains calcaires
,
plus rare dans les terrains schis-

teux ou granitiques. Fleurs dioïques , blanches, odo-

rantes le soir. Bisann. ou Viv. Mai, septembre. C.

257. îLi. cliixrna Sibthorp. — Koch, Syn. , éd. 2.
,

p. 116. —A. Bor., FI. du c. , S* éd., n» 370.—
(L. Dioïca a L., Codex, n» 3393.

—

L. sijlvestrisllo^^p.

— Silène cliurna Godr., FI. de Fr. , I, p. 217). —
Rchb., le, t. CGCIV, f. 5126.

Haies
,
prés et bois frais. Villefranche-de-Rouergue ^

au bord de l'Alzou ; Vieurals ; Aubrac , sur une vieille

muraille , et bois de Gandilloc (Aveyron). — Flanc orien-

tal du Puy-de-Griou , au-dessus des Chazes (Cantal).

— Falaise de la Dordogne , rive gauche , vis-à-vis dô

Mouleydier. Viv. Mai , août. AR.

Diffère du précédent par ses feuilles supérieures

acuminées ; ses fleurs d'un beau rouge , plus petites
;

son calice à dents lancéoUçs aiguës, non triangulaires
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obtuses ; sa capsule à dents recourbées , non simple-

ment dressées, ni ouvertes.

LXX. AGROSTEMMA L.

258. A. Oitliago L., Sp. I, Cod., no 3384. —
Godr. , FI. de Fr. , I

, p. 22i. — Koch. , Syn. , éd.

2, p. 117.— Gitliacjo secjetum Desf. — Rchb., le, f,

5132. — Lyclmis Gitliago Lain. — A. Bor., FI. du c,
3e éd., no 372).

Le nom générique de CQtte plante (AcjrostemmaJ si-

gnifie couronne des champs , et le nom spécifique

(GithagoJ
,

je produis la nielle. Elle est commune çà

et là dans les moissons et les champs cultivés. Lors-

qu'elle abonde dans les blés , elle leur occasionne une

dépréciation. Ana. Juin
,

juillet. CG.

Ord. XIV. ALSINÉES

{Alsineœ DC.)

LXXL BUFFONIA L.

259. B. inacrosperma Gay, Monogr. inéd.

— Gren., FI de Fr. , I, p. 24-8. — {B. spicata et pa-

nïculata Delarbre , FI. d'Auv. ,
2^ éd.

,
p. 299. — B.

paniciilata A. Bor., FI. du c. ,
3® éd., n" 373. — B.

tenuifolia Rchb., le, t. CCIII, f. 4899, non Linné,

ex Gay et Gren.).

Lieux pierreux des terrains calcaires. Creissels

,

près de Millau, vigne (Aveyron. — Bras). — Mende,

rocher de St.-Privât (Lozère). Ann. Juillet , octobre. RR.

Cette espèce se fait remarquer par sa racine an-

nuelle
; ses sépales à cinq nervures prolongées jus-

qu'au sommet ; ses pétales d'un tiers plus courts que



le calice ; ses graines grosses , fortement tuberculeu-

ses sur le dos et sur les faces. Dans le B. teniiiloUec

L., les sépales n'ont que trois nervures confluentes;

les graines sont moitié plus petites et à peine tu-

berculeuses. Le B. perennis Pourret se reconnaît à sa

souche ligneuse
,
produisant des rameaux stériles après

la floraison.

LXXII. SAGINA L.

260. S. prociimlbens L., Sp. I, Cod., n» 1047.-^

Gren. , FI. de Fr.
, p. 245. -- A. Bor., FI. duc, 3®

éd. , no 376. — Rchb. , le.
, t. CCI , f. 4959.

Champs
,
pelouses humides. Côte de Cayssiols

,
près de

Rodez , à l'ouest ; Salles-la-Source , lieu humide près dé

la source ; St.-Geniez-d'Olt , lieu humide près de la cha-

pelle de St.-Antoine (Aveyron). — Côte de Badignac,

près de Maurs ; les Chazes , lieu humide à l'ouest

du hameau (Cantal). — Bergerac, sur une muraille,

près des tanneries (Dord.). Yiv. Mai, septembre. C.

On reconnaît aisément cette espèce aux caractères

suivants : Racine pérennante ; tiges étalées , couchées-

radicantes
,

partant des aisselles des feuilles d'une

rosette centrale stérile ; feuilles subulées-mucronulées
;

pédoncules courbés au sommet après l'anthèse
,
puis

redressés.

261. S. apetala L., Mant. IT, Cod., no 1048.—

Gren., FI. de Fr. , I, p. 245. — Koch , Syn., éd. 2,

p. 118.

Champs sablonneux , lieux un peu humides. Rodez

,

fchemin au-dessous de l'établissement des aliénés ; St.-

Geniez-d'Olt , lieu un peu humide
,
près de la cha-

pelle de St.-Antoine ; Villefranche , ruelle qui conduit

à la chapelle des Carmélites (Aveyron). — Bergerac
,

terrain sablonneux à l'ouest de la ville (Dord.). Ann.

Mai, juillet. AC.

Il règne une grande confusion dans les auteurs
,

?iu sujet des diverses formes qui se rapprochent plus
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ou moins du S. apetala. M. Fries avait reconnu dès,

1816 , dans son Novitiœ florœ suecicœ , un Sagina qu'il

croyait suffisamment distinct du S. apetala. Il l'appela

S. cilïata. De son côté , M. F. Schultz établit , en 1819
,

(Supplém. FI. Starcj., page 10) , une espèce de ce genre

,

à laquelle il donna le nom de S. depressa. En 18i3
,
M.

Koch adopta , dans la deuxième édition de son Synopsis

FI. germ. et kelv., p. 117 et 118, le S. ciliata Fries, et

joignit à cette espèce le S. depressa Sch. , comme variété

{fol. basi ciliis paucissimis). Quelques années après
,
en

1846, M. A. Jordan décrivit et figura , dans l'ouvrage

intitulé : Observations , etc. (1er fragm., p. 25
,
pi. 3 ,

f.

A), sous le nom de S. patula, une espèce que plusieurs

auteurs ont regardée , après lui , comme une espèce

distincte du S. ciliata Fries. Un peu plus tard ,
dans

la continuation du môme ouvrage (T-^e fragm., p. 16) ,

M. Jordan établit une autre espèce sous le nom de

S. fdicaulis.

M. Grenier avait déjà réuni dans la Flore de France

(I, p. 2i5), le S. ciliata Fries et le S. patula Jord., et

dans la Flore du Jura , il a déclaré que le S. ciliata

Fries , le S. depressa Sch. et le S. patula Jord. ne

formaient qu'une seule et même espèce , à laquelle il

a conservé le nom de S. ciliata.

M. Grenier est allé plus loin : après avoir comparé

les exemplaires des trois auteurs , il ajoute: «Je suis

persuadé que si ces échantillons étaient mêlés , il se-

rait impossible aux auteurs eux-mêmes de reconnaître

chacun les siens. » Quant à moi
,
je l'avoue sans peine,

je n'en suis point étonné. Je possède un assez grand

nombre d'échantillons appartenant au S. apetala
,
ou

s'en rapprochant plus ou moins. Ils sont originaires

de localités fort éloignées les unes des autres : de Ro-

dez , de St.-Geniez-d'Olt , de Bergerac ,
de Rosan

,
etc.

J'en ai reçu d'Epinal , sous le nom de S. apetala ;

d'Ax , sous le nom de S. patula; de St.-Romain-sur-

A^ienne , sous le même nom. Je les ai soumis à un

sérieux examen plusieurs fois réitéré. J'ai eu beau
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«cïiercher
,

je n'ai pas trouvé de caractères distinctiits

appréciables.

Que faut-il conclure de tout cela? C'est que pour

se rendre compte exactement de ces diverses formes
,

on est obligé de faire les observations sur la nature

vivante. J'ai suivi de près le développement du Sagina

de Villefranche. La fleur , munie d'abord d'un pédon-

cule fort court , s'ouvre au moment de l'anthèse ,
vers

le milieu du jour. Elle se referme quelques heures

après. Le pédoncule s'allonge et finit par dépasser l'en-

tre-nœud. Lorsque la capsule est parvenue à sa ma-*

turité, les sépales s'ouvrent de nouveau et restent

étalés en croix. La capsule se divise alors en quatre

valves, et les graines s'échappent du milieu d'elles.

Je rapporte cette plante, sans hésiter, au S. apetala L.

5G2. S. mai-ltiiina Don. , Engl. , bot. — A. Bof.^

FI. du c. ,

3e éd. , n" 381. — J. Lloyd , FI. de l'Ouest,

2e éd.
,
p. 86 ,

et 3s p. 54. — Rchb. , le
,

t. CCI , f. 4960.

Rochers et champs des bords de la mer. La Teste
^

pré salé
,
qui avoisine la chaussée. Ann. Mai

,
juillet. AC.

Les feuilles caulinaires linéaires, courtes, briève-

ment apiculées , non aristées , et les sépales , ovales , très

obtus, de cette plante, suffisent pour la distinguer de ses

congénères.

263. S. sulbizlata (Swartz sub spercjidâ, Act.

holm., 1789). Wimmer. — Gren., FI. de Fr., 1, p. 247.

— Koch, Syn., éd. 2, p. 119. — (Sperc/ula subulata Bor.,

FI. du c, no 382. —Lloyd, FI. de l'Ouest, 2^ éd., p.

88, et 3% p. 55. — Spercjella Rchb., le, t. CCII , f

.

4963).

Pelouses sablonneuses. Hauteur appelée Peyremorte,

près de Villefranche
,

pelouse (Aveyr. — Bras). La

Teste , butte de sable ; bord de l'étang de Cazeau (Gi-

ronde. — Motelay). Yiv. Mai
,
juin. R.

On trouvera peut-être sur les montagnes du Cantal le
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S. Linnœi {Spergula saginoides L.). Cette espèce ressem-

ble beaucoup au S. procumbens ; elle en diflere par ses

pédoncules plus allongés ; ses sépales ovales oblongs
,

non largement ovales , toujours dressés et appliqués sui

la capsule. Dans le S. proc, à la maturité de la capsule,

les sépales s'éloignent de celle-ci, et ils sont très ouverts.

264. S. noclosa (L., siib Spergula^ Cod., n^ 3413).

Meyer. — Koch, Syn. , éd. 2, p. 119. — Gren., FI. de

Fr., T, p. 248. — (Spergula nod. A. Bor. , FI. du c,

n» 383. — Lloyd, FI. de l'Ouest, 2^ éd., p. 88
,
§t

3e
,
p. 55. — Spergella Rchb. , le. , t. CCIll , f. 4965).

Lieux sablonneux humides des bords de la mer.

Cap-Ferret , sables entre le phare et le rivage do la

mer. Viv. Août , septembre. AC.

Cette espèce est remarquable par ses feuilles su-

périeures courtes en faisceaux axillaires , ses pédon-

cules droits et ses pétales doubles du calice.

Les Sagina subulata, S. Linnœî , et S. nodosa diffè-

rent des espèces précédentes par leurs fleurs pentamères.

LXXIII. SPERGULA L.

265. S. ai?veiisis L., Sp. I, Cod. , n» 3411. —
A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 385. — Lloyd, Fi.

de l'Ouest, 2^ éd., et 3% p. 54.

Champs sablonneux. Lieu escarpé , au-dessus de

'Xhiézac (Cantal). Ann. Août.

266. S. "vu-lgaris Bonninghausen. — A. Bor.
,

FI. du c. ,
3e éd., no 386. —Lloyd, FI. de l'Ouest

,

2« éd.
, p. 87, et 3% p. 54.

Champs sablonneux. Champ sablonneux qui avoi-

sine le bois de Bourran
, à l'ouest de Rodez ; Carce-

nac . jardin potager (Aveyron). — Prigonrieux , à l'ouest'

de Bergerac , et St.-Germain-de-Ponroumieux , à l'est de

la même ville ; Manzac (Dord.). Ann. Avril, juillet. AC.'

Cette plante me semble beaucoup plus répandue

que la précédenle

13
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267. IS. ^entandra L., Sp. I, Cocl.
,
no 3412.

— Grenier, FI. de Fr., I, p. 274. —A. Bor., FI.

du c. ,
3e éd. , n" 387. — Lloyd , Fi. de l'Ouest , 2«

éd.
, p. 88, et 3", p. 55.

Lieux sablonneux. Combatelade
,
près de St. -Gêniez

(Ayeyron). — Bergerac, vigne à l'ouest de la ville (Dord.).

— Lande d'Arlac, près de Bordeaux. Ann. Mai. AC.

268. S. ]Mo]risonii A. Bor. , Notes , etc. (1846),

et FI. du c. ,
3« éd. , n» 388 ; insiiper ex specim'me

ab ipso auctore accepto. — Gren. , FI. de Fr. , I
, p.

274. — Lloyd, FI. de l'Ouest, 2^ éd., p. 87, et 3^, p. 54.

Selon M. Wilkomm (Prodr. FI. hisp., III
,
p. 161), le,

S. Morisonii est synonyme du S.vernalis W.
,

qui date

de 1787.

Lieux sablonneux. Coteau de Kaymar , au-dessus

de Pruines (Aveyron), Ann. Avril
,
juin. AU.

Les plantes qui appartiennent à ces quatre espè-

ces ont entre elles beaucoup de ressemblance. Cepen-

dant , en les observant de près
,
on parvient à les dis-

tinguer sans trop de difficulté. Le Spergula arvensis

se fait remarquer par sa tige presque glabre
;
par ses

graines subglobuleuses lenticulaires , chargées de petites

aspérités fines et noires , non hérissées de petites pa-

pilles , ni entourées d'un petit rebord lisse et très

étroit. Le S. vulgaris diffère de l'espèce qui précède

par ses tiges pubescentes glanduleuses , un peu vis-

queuses
;
par ses graines hérissées de petites papilles en

massue , blanches ou jaunâtres. Le S. pentandra se

distingue des deux espèces précédentes par ses grai-

nes planes comprimées , lisses , bordées d'une mem-
brane large , blanche , scarieuse , dont la largeur égale

ou surpasse le diamètre de la graine. Le S. Morisonii

est très voisin du S. pentandra. Il en diffère cepen-

dant par ses graines bordées d'une membrane roussâ-

tre
, égalant à peine leur largeur , et munies sur leur

pourtour de plusieurs papilles blauchùtres.



— 2-27 —

LXXIV. MŒHRINGIA L.

269'. IVI. innscosa L. , Sp. I , Cod. ,
n» 5851.

— Gren. , FI, de Fr. , I
, p. 255. — A. Bor.

,
FI. du

<î.
,

3e éd. , no 374. — Koch , Syn. , éd. 2.
, p. 126.

— Rchb. , le. , t. CCXIII , f. 4900.

Rochers humides des montagnes. Bois de la Vabre,

près de Mende (Lozère.— Le R. P. Poitrasson.). Viv.

Juillet. RR.

270. m:. ti?irLer*vla (L., sub Arenaria, Cod., n»

3286) Clairville. — Gren., FI. de Fr., I, p. 157.—

Rchb., le, t. CCXVl , f. 4945. — {Arenaria irinervia

A. Bor., FI. du c., 3e éd., no 418. — Lloyd , FI. de l'O.,

2e éd., p. 90, et 3e, p. 58).

Bois et lieux ombragés. St.-Joseph et Manhac, près de

Rodez , lieu ombragé ; St. -Gêniez, lieu couvert près du

moulin de Juéry ; Mondalazac , bois au nord du village

(Aveyr.). — Bois entre Pombonne et Corbiac , au nord

de Bergerac , et Bergerac même , berge de la Dordogne
,

au faubourg de la Madeleine ; Sarlat , dans une haie

(Dord.). — Floirac
,
près de Bordeaux (Ch. Des Mou-

lins). Ann. Avril , août. Cette plante est assez commune

dans toute la région du Sud-Ouest.

LXXV. SPERGULARIA Persoon.

271. Sp. rixlbra (L., sub Arenaria, Cod., n^ 3293)

Pers. — Gren., FI. de Fr., I, p. 275. —A. Bor., FI du

c, 3e éd., no 401. — {Arenaria rtibra Lloyd, Fi. de

l'Ouest ,
2e éd., p. 92, et 3®, p. 57. — Lepigonum rutrum

Wahlb. — Koch, Syn., éd. 2, p. 121).

Lieux sablonneux , champs en friche , bords des che-

mins. St. -Pierre, sous Rodez ; coteau de Kaymar , au-

dessus de Pruines ,
au-dessous de l'entrée des mines

(Aveyr.). — Brives (Corrèze). — Bergerac , lieu sablon-

neux ; St.-Michel-de-Double , sentier battu dans un pré.

Ann. Mai , septembre. AC.
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On reconnaît cette espèce à ses stipules membranen-

ses ; à sa capsule égalant , ou dépassant un peu ses se-

pales ; à ses graines comprimées
, finement chagrinées

,

scms aile, mais pourvues d'un rebord, et deaticulées

sur le dos.

272. Sp. mair-ina (VqW., sub Arenaria [1767]) A.

Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 402. — (Arenarïa rubra v. b.

marina L., Loc. cit. — A. marina Lloyd , FI. de l'Ouest, 1^

éd., p. 92 , et 3e
,

p. 57. — Lepicfomim médium Wi\h\h.—

Koch , Syn., éd. 2
, p. 121. — Sp. satina Presl. — M.

Lamotte , Prodrome de la FI. du pi. centr., p. 140).

Lieux salés et champs voisins de la mer. La Teste
,

terre salée. Ann. Juillet. R.

Cett eespèce diffère de la précédente par sa capsule d'un

tiers plus longue que les sépales
;
par ses graines, dont

quelques-unes , en petit nombre , sont bordées d'une

membrane blanche.

Le Sp. marc/inata (DC, sub Arenaria , A. média Lin.)

se distingue par ses grandes fleurs d'un rose pale
, ou

l)lanches , et par ses graines
,
presque toutes bordées

d'une large membrane blanche dentée.

LXXVI. ALSINE Wahlenberg.

273. A, vei?rLa (L., sub Arenaria, Cod,, n» 3298)

Barthl. -— Koch , Syn., éd. 2, p. 124. — Gren., FI. de

Fr., I
, p. 251. — {Triphane verna cœspitosa Rchb., le,

t. CCVU , f. 4927).

Pelouses rocailleuses. Gages ( E. Maz. ) ; Sébazac

,

près de Rodez , côte à l'ouest du village
,
pelouses au

bord de la route. Viv. Mai
,
juillet. R.

274. A. mixcronata L., Sp. II , Cod., n^ 2168.

— Gren., FI. de Fr., I
, p. 251. — A. Bor., FI. du c,

3« éd., no 410. — (^. rostrata Koch., Syn., éd. 2, p. 125.

— Minuartia rostrata Rchb., le, t. CGVI , f. 4923).

Murs
, rochers. Le Caylar , à l'extrémité du plateau

du Larzac , rocher au-dessus du bourg ; rocher de la
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tour d'Eguillon, mèQie plateau (Aveyron. — Bras).—

Mende, rocher de St. -Privât (Loz.). — Rocher entre

Salvanhac et le ruisseau de Lantouï
;
gorge près de

Concots (Bras) ; Cahors , muraille près du grand sé-

minaire (Lot). Viv. Juin, août. R.

La plante du plateau du Larzac est très pubescente :

ses sépales dépassent au moins d'un tiers la capsule
;

celle des autres localités est entièrement glabre.

275. A. Jacau-ini Koch , Syn., éd. 2, p. 125. —
Gren., FI. de Fr., T, p. 250. —A. Bor., FI. du c, 3^

éd., n^ VIL — {Arenaria fascicidata Jacquin. — Mimiar-

îia fastigiata Rchb., le, t. CCVÏ, f. 4919).

Rochers calcaires. Rocher de Fonfrège, entre la Roque

et St. - Austremoine , commune de Salles - la - Source

(Aveyr.). — Le Caylar (Loret). Ann. Juin, août. RR.

Diffère de Tespèce précédente par sa racine annuelle
;

sa tige dressée ,
ordinairement simple ; ses bractées éga-

lant ou déj>assant le pédoncule ; ses sépales inégaux.

276. A. tenvxifolia Bauh., His. 3, p. 364. —
Cranlz in Gren., FI. de Fr., I, p. 250. — A. Bor., FI.

du c, 3e éd., no 404. — Koch , Syn., éd. 2, p. 125. —
(Arenaria tenuifoUa L., Cod., n^ 3301. — Lloyd , FI.

de l'Ouest, 2^ éd., p. 91, et 3% p. 56. — Sabidina^

tenuitolia Rchb , le, t. CCIV , f. 4916).

Champs sablonneux ou calcaires, murs, etc. Monda-

lazac , bois de la Barthe ; Solsac , rocher , à côté du

chemin qui conduit à l'église ; Gages , entre Rodez

et Laissac , rocher de Roquemissou (Aveyr.). — Ber-

gerac, champ cultivé , à l'ouest de la ville. Ann.

Mai , sept. C.

277. A. corymlbTxlosa (Delastre, sub Arenaria,

Flore de la Vienne
,
p. 119

,
pi. I, [1842] ).— A. Boreau,

Cat. etc. Maine-et-Loire
,
p. 57, non Boissier et Bal. !

(1859).

Vieilles murailles j lieux incultes. Côte de la Char-

treuse , sous Rodez ,
lieu inculte : l'Oustal-Nau

,
près
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cre Rodez ;
lieu inculte en face de la briqueterie

,

Marcillac , mur de clôture (Aveyr.). — Sur une mu-
raille à St.-Aubin-de-Lanquais , arrondissement de

Bergerac , et aux environs de cette ville (Dord.)- —
Rocher de St. -Privât, près de Mende (Lozère). Ann.

Mai , sept. AC.

Les deux espèces qui précèdent ont entre elles une

grande ressemblance : la plupart des botanistes les ont

confondues. La première se fait remarquer par ses

tiges dressées , effilées ; ses feuilles florales linéaires

;3ubulées , atteignant ordinairement , ou dépassant un

peu le milieu du pédoncule ; ses sépales trinervés
,

lancéolés subulés ; ses pétales égalant à peine la

moitié du calice. — La seconde diffère de la première

par ses tiges plus robustes , étalées , ascendantes ; ses

feuilles florales lancéolées acuminées ,
égalant environ

le tiers du pédoncule ;
ses pétales presque égaux au

calice.

La plante dont il est ici question est bien la même
que celle qui a été appelée tout d'abord Alsine Barre-

lieri par M. A. Boreau , dans son Catalogue des plan-

tes qui croissent naturellement dans le département

de Maine-et-Loire. Mais il est impossible de lui laisser

ce nom. Le synonyme de Barrelier , cité par Villars
,

(Dauph. II
,

p. 63i et 635), n'est rien moins que

certain. La figure 580 la représente fort mal , et le

n® 531
,
que semblait préférer M. Boreau , lui con-

vient encore moins , à mon avis. Cette dernière fi-

gure représente une plante à souche robuste , vivace
;

tandis que VAlsine de Rodez
,

que j'ai spécialement

en vue , est évidemment annuel. D'ailleurs les ren-

seignements fournis par Villars au sujet de sa plante
,

sont tout h fait incomplets.

Plus tard , le trop regrettable auteur de la Flore

du centre de la France a prétendu (3'"e Notice sur

les plantes de Corse, p. 8), qu'il faut substituer le

nom de A. Delastrei à celui de A. corymbutosa , parce

que , dit-il , M. Boissier a décrit sous ce nom un
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Aisîne oriental {Monte Alidagh propè Cœsaream Cappa-

dociœ. Conf. Diag. plantarum novarum , etc., séries ^^

,

n" 6 , p. 37). Je ne partage pas cette manière de

voir. Le nom donné à la plante française par M. De-

lastre date de 18i2 , tandis que le même nom donné

à la plante asiatique par M. Boissier ne date que de

1839. 11 est donc plus ancien. Laissons à M. Bois-

sier le soin de donner un nouveau nom à la plante

de Cappadoce. S'il voulait me le permettre , je l'appelle-

r<us volontiers A. Boissïeri.

M. Grenier, dans la Flore de France, a rappro-

ché mal à propos VA. conjmbulosa (Del., sub Ar.) de

VA. setacea (Tliuil., suO Ar.). Celui-ci en est complè-

tement distinct par sa souche vivace , sous-frutescente
;

ses feuilles florales ovales aiguës , très courtes , égalant

à peine la cinquième partie du pédoncule ; ses pétales

égalant ou dépassant un peu le calice.

VA. Iiijbrida Jord. paraît être intermédiaire entre

VA. temùfolia et 1'^. conjmbulosa. Il diffère de l'un

et de l'autre, au premier coup d'oeil
,
par ses pédon-

cules et ses sépales chargés de poils glanduleux très

étalés. Je l'ai observé au Caviar, sur les rochers qui

dominent le bourg.

LSXVÎI. ARENARIA L.

278. A. aggi^esata Lois. , FI. gall. , I
, p. 317.

— Mut. , FI. Fr. , I
,
p. 1G9. —M' Lamotte , Prodrome

de la FI. du pi. centr., I, p. 146. — {Plintliine ag.

Rchb. , le, t. CCXIX, f. 49o2).

Champs incultes et pierreux , rochers. Gages
,
près

des ruines du château (H. de Barau) ; Ste.-Eulalie-

du-Larzac , sur un rocher appelé le Ducat; Saucliè-

l'es (E. Mazuc) ; le Caylar , terrain sablonneux au

nord et à l'ouest du bourg (cale, dolomit. ). Yiv. Juin,

juillet. R.

Un autre Areuaria , semblable à celui-ci , croît sur

certains points élevés des Pyrénées. Plusieurs auteurs
,
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entre autres M. Grenier, dans la Flore de France,

1 ,
p. 262 , les ont rangés , comme variétés d'une

même espèce , sous le même nom spécifique
, Are-

naria tetraquetra. M. Loiseleur des Longchamps a été

un des premiers qui les ont séparés. Dans une lettre

qu'il écrivait à M. Prost, il lui disait : « Cette plante

diffère d'une manière si tranchée de 1'^. telraquetra
^

que ces deux espèces sont pour moi le jour et la

nuit. Si l'on pouvait croire qu'elles ne fussent que des

variétés d'une même espèce , il me semble qu'il n'y

aurait plus d'espèces possibles à distinguer. Votre

échantillon a quelque chose du port de I'^. tetraquelra

des Pyrénées ; mais dans celui-ci il y a un calice à 4

divisions , 4 pétales , 8 étamines ; dans le vôtre 5 divi-

sions au calice , 5 pétales , 10 étamines , sans compter

que toutes les parties sont obtuses dans l'un , et très

aiguës dans l'autre
;
que la première n'a jamais deux

.fleurs enseuible , et que l'autre en a quelquefois jusqu'à

cinq. Que veut-on de plus pour faire une espèce? » Il

Buffît d'avoir les deux plantes sous les yeux
,
pour être

convaincu de la justesse des observations du célèbre

auteur du Flora gciUica.

D'un autre côté, l'illustre M. Gay, à qui M. Prost avait

communiqué ces mêmes observations, ajoutait, le 15

septembre 1832 : € Votre correspondant a tout à fait

raison sur mes deux variétés de r.4. tetraquelra. Si

j'avais aujourd'hui à traiter le même sujet
,
je n'hésite-

rais pas à présenter ces prétendues variétés comme des

espèces parfaitement tranchées. » (Lamotte, Loc. cit.).

279. A. montana L., Cent. I , Cod., n» 3292.'—

Gren., FI. de Fr., I
, p. 258. — A. Bor., FI. du c, 3*^

éd., no 417. — Rchb., le, t. CGVIII , f. 4951.

Lieux sablonneux. La Gravette, bois taillis , et bord

d'un chemin entre les Grillauds et le Brouiliet , commune
de Ménestérol ; entre Mussidan et St.-Michel-de-Double

f Dord — G. de PV Viv Mai
,
juin. RR.
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280. A. sei^pylllfolia L., Sp., I , Cod., n» 3290.

— A. Bor., FI. du c, 3^ éd., no 415. — Rchb., le, t.

CCVI,f. 4941.

Lieux pierreux , murs. Rodez , côte de la Chartreuse
,

à l'ouest de la ville; Mondalazac, bord d'un chemin et

au pied d'une muraille ;
Marcillac

, sur un mur de sou-

tènement (Aveyr.). — Bergerac, sable des bords du

Codeau, au nord-ouest de la ville (Dord.). Ann. Mai,

juillet. C.

Plante robuste , à tiges nombreuses plus ou moins

étalées
;
pédoncules n'égalant pas deux fois la longueur

de la capsuie y sépales ovales- lancéolés , aigus; capsule

ovale-fjlobuleuse , épaisse , se brisant avec bruit sous la

pression du doigt. — J'ai rencontré à Villefranche

,

ruelle qui conduit à la chapelle des Carmélites, un

échantillon
,
qui se fait remarquer par ses tiges diffu-

ses , divariquées en tout sens, et ses feuilles lon-

guement acuminées. Serait-ce 1'^. patula De Martrin

,

FI. du Tarn, p. 107?

281. A. leptoclados Gussone. — A. Bor., FI

du c, 3« éd., n" 414. — V. de Martrin {loc. cit.).

'— Lamotte , Prodrome de la FI. du pl. c.
, p. 146,

— Rchb.
,

le. , t. CCVI , f. 4941 b.

Lieux pierreux, murs. Mondalazac
,
pré et mur de

soutènement, vivant à côté de VA. serpuUijoUa; Millau,

vieille muraille (J. Bonh. ) ; Villefranche, muraille

au-dessous de l'escalier qui conduit sur la prome-

nade du Petit-Languedoc (Aveyron). — Bergerac ,
vi-

gne , au Bout-des-Vergues (Dord.). — Rosan (Gir.).

Ann. Juin
,

juillet. AC.

Cette plante diffère de la précédente par ses tiçies

grêles ; ses pédoncules égalant deux fois la longueur de

la capsule ; ses sépales lancéolés ; ses capsules ovales-

allongées
, minces , cédant sous la pression du doigt

,

sans se briser ni craquer.

Au premier aspect , on pourrait croire qu'elle n'est

qu'un état( maladif de la précédente , dont les capsu-
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ïes sont restées minces et comme avortées. Mais ca-

l'examinant de près , et en voyant combien elle est

répandue , on n'hésite pas à l'admettre comme une

espèce suffisamment distincte.

282. A. lesixrina Loret , Herb. do la Lozère^

et Prost
, p. 13. — Lamotte, Prodrome de la FI. du

pi. c.
,

p. 145. — (.4. ligericma Lecoq et Lamotte

,

Cat.
, p. 104 , et ex specimine autli. l — Gren , FI. de

Fr., I, p. 259; non Bras, Catalogue des plantes du

département de l'Aveyron
, p. 75, ipso teste).

Débris de rochers calcaires. Causse Mejean , au-

dessus de Florac (Lozère. — Mart. Lamotte). Viv.

Juin
,

juillet. RK.

Cette plante est une des plus rares du Sud-Ouest,

M. Prost la découvrit
,

je ne sais à quelle époque

,

dans les gorges du Tarn
,
près de Florac. Il ne s'a-

perçut pas qu'il avait entre ses mains une espèce

innommée : il l'appela A. ciUata L. En 1848, MM.
Lecoq et Lamotte , l'ayant reconnue comme une es-

pèce nouvelle , lui donnèrent le nom de A. ligericina. (1)

Mais ce nom reposait sur une erreur manifeste. M.
IL Loret a proposé en 1862 (loc. cit.) de lui subs-

tituer celui de A. lesurina
^
qui vient de Lcsura , Lo-

zère. M. Lamotte
, dans l'ouvrage cité plus haut , a

accepté cette rectification.

lu A. lesurhm ressemble beaucoup à VA. Iiispida

,

dont il a le port et le mode de végétation ; mais il

en diffère par ses feuilles ovales- lancéolées , longuement

atténuées à la base, et courtement acuminées ^ non subu-

lèes ; par ses pétMes dépassant beaucoup le calice
;

par ses graines chagrinées tuberculeuses , non à tubercu-

les allongés. Son habitat est aux environs de Florac.

A ma connaissance
, il n'a pas été trouvé ailleurs.

283. A. liispicla L., Sp. I, Cod. , n» 3299.—
Gren. , FI. de Fr. , I

,
p. 260. — Mut. , FI. Fr. , I,

p. 164. — Duby, Bot. gai., I, p. 84.

(1) De Ligeris Loire, et non pas Lozère.
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Terrain sablonneux du calcaire dolomitique au Caviar

(Hér.) ;
rochers au-dessus du bourg, à rextrémilé

du plateau du Larzac. Yiv. Juin, juillet. AC.

Plante hispide , cendrée , à souche sous-frutescente y

émettant un grand nombre de tiges diffuses étalées^

une ou plusieurs fois di-trichotomes ; couvertes de

poils étalés , ainsi que les feuilles ; celles-ci subidées

épaisses , les inférieures égalant ou dépassant les en-

tre-nœuds , les supérieures beaucoup plus courtes

qu'eux
;

pédoncules à poils glanduleux ,2-4 fois

aussi longs que le calice ;
sépales lancéolés-aigus

,

uninervés
;

pétales blancs défassant 'peu le calice
;

capsule ventrue , égalant à peu près la longueur du

calice
;
graines* noires ,

luisantes , à tubercules allongés,

saillants, du moins sur le dos de la graine à sa maturité.

— On trouve dans les mêmes endroits des échantil-

lons à tiges minces faibles , à feuilles lancéolées Ion-

fjuement acumtnées , et à pédoncules longs de 14 à

25 millimètres. C'est peut-être parce qu'ils ont vé-

gété à l'ombre. Les graines sont les mêmes , c'est-

à-dire à tubercules allongés.

284. A. coiiti?oversa Boissier ,
Voyage bota-

nique en Espagne, II, p. 100, 1839. —(-4. Iiispida

St.-Am. , FI. ag.
, p. 172, non L. 1821. — A. co-

nimbricensls Gay ! non Brotero ; A. Boreau, An. se.

nat. 1836, et FI du c, l^e éd., Il, p. 96. — Des

Moulins, Cat. Dordogne
,

p. 31.

—

A. Gouffcia Puel,

in Duchartre, Revue botanique, 1846, et Lagrèze-

Fossat , FI. du Tarn-et-Gar.
, p. 54 ;

non Chaubard
,

FI. du Péloponèse). — Tandem Arenaria controversa
,

Gren., FI. de Fr. , I, p. 260 , et nunc omnes auctores

post ipsum. »

Friches , champs pierreux des terrains calcaires;.

Onet-le-Chàteau
,

pâturage au sud-ouest du village

,

près de Rodez ; Rouanne , entre Salles-la-Source et

Mondalazac
, lieu inculte ; Cadayrac , lieu inculte , à

l'ouest , à l'entrée du pâturage : autre pâturage entre
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Mondalazac et les Espeyroux ; enfin, plante répandue sur

tout le plateau calcaire situé au nord-ouest de Salles-

Îa-Source
;
plateau d'Estrabols (Bras) , entre Villeneuve

et Salvagnac , champ cultivé (Aveyron). — Uoc-Ama-

dour, lieu inculte au-dessus des rochers, en face du
bourg (Lot). — Sur le chemin de Chalais à Aubeterre

(G. de Div.) , et hauteur appelée Terrier-cle-Lambrette,

champ cultivé (Charente) , tout près des limites du
département de la Dordogne, à Touest de St.-Aulaye.

Ann. ou bisan. Mai
,
juin, juillet, môme en octobre.

— Cette plante n'est pas commune
; cependant on la

rencontre çà et là sur les plateaux calcaires.

Elle préoccupa fortement les sommités de la science
,

il y a une trentaine d'années, et elle éprouva plusieurs

vicissitudes avant de recevoir le nom qu'elle porte

aujourd'hui. Il en fut fait mention pour la première

fois . en 1821 , dans la FI. agenaise , sous le nom de

A. hispida L. En 1835 , M. Gay crut voir en elle

un Arenaria du Portugal, que Brotero, dans son

Phytograpliia lus. sclcct., p. 179, avait nommé ^. co-

nhnbrïcensis. M. A. Boreau s'empressa, l'année suivante,

de la faire connaître sous ce nom. A cette époque, tout

le monde crut à l'apparition d'une plante portugaise

sur le sol de la France , et en 1840 , M. Ch. Des

Moulins no manqua pas de la signaler , sous ce mê-
me nom

, dans le département de la Dordogne {loc.

cit.). Cependant l'année précédente , M. Boissier , bota-

niste genevois , s'étant aperçu de l'erreur commise

par les botanistes français, avait commencé à troubler

raccord qui s'était fait parmi eux , et il avait pro-

posé , dans l'ouvrage cité plus haut, le nom de A.

coniroversa. De son côté , M. Chaubard , après des étu-

des approfondies et des recherches faites dans l'her-

bier de M. B. Delessert , à Paris, partageait la ma-

nière de voir de M. Boissier ; seulement il voulait

que la plante française fut la môme que celle qu'il

avait appelée en 1838 , dans la FI. du Péloponèse, J.

Gouffeia , à laquelle il réunissait le Gouffeia arena-
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rwides Rob. et Cast. En 18i6, M. T. Puel, dans la

Revue botanique publiée par M. Duchartre , et Tannée

suivante , M. Lagrèze-Fossat , dans la Flore du Tarn-

et-Gar. (loc. cit.), voulurent adopter pour notre plante

le nom de A. Gouffeia , au détriment de celui qu'avait

proposé M. Roissier. On ne tarda pas à s'apercevoir

que M. Chaubard s'était trompé. VA. Gouffeia (Gouffeia

arenarioides) ,
aujourd'hui A. massUiensis Fenzl , fut

reconnu comme une plante tout à fait distincte de

celle qui était en litige. Enfin , le nom proposé par M.

Roissier est resté à VArenaria de nos contrées , et lui

est définitivement acquis. — On voit par cet exposé

combien il faut apporter de vigilance et de soin dans

la détermination des plantes
,
puisque la sagacité d'hom-

mes ausssi érudits et aussi expérimentés que MM.
Gay et Chaubard s'est trouvée en défaut.

L'.4. confrovcrsa se rapproche des deux espèces pré-

cédentes. Il diffère de la première par ses feuilles

,

épaisses , linéaires aiguës , les moyennes non atténuées

à la base; de l'une et de l'autre par sa racine grêle,

non sous-frutescente ; sa pubescence très courte , ré-

fléchie ; ses sépales glabres ,
obscurément trinervés

;

ses graines ridées' en travers.

Il diffère aussi de 1'^. conimbricensi's
,

qui est une

plante annuelle , délicate ; à feuilles linéaires et très

obtuses; à sépales obtus et arrondis, déforme un peu

spatulée , entièrement innervés ,
largement scarieux au

bord ; à pétales dépassant plus de deux fois le calice.

L'A. massUiensis Fenzl., Gren., FI. de Fr., I, p. 262

(Gouffeia arenarioides Rob. et Cast. i« Duby , Rot. gall.,

p. 80) a des rapports assez étroits avec r.4. controversa

Roiss. 11 a le même port , le même mode de végétation

,

presque le même faciès. On ne doit pas être surpris que

M, Chaubard ait cherché à réunir ces deux espèces.

Elles sont néanmoins bien distinctes. La première diffère

de la seconde par ses tiges glabres , non couvertes d'une

pubescence courte
;
par ses feuilles inférieures longue-

ment atténuées à la base et élargies vers le sommet, les
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autres entièrement glabres^ non ciliées à la base ; par ses

.sépales lancéolés acuminés , non ovales aigus , à trois

nervures saillantes à la base , égaux aux pétales
;
par

son ovaire à deux styles. J'ai sous les yeux deux exem-

plaires de r.4. massUiensis , l'un originaire de Marseille
,

envoyé par M. Gouffé , l'autre de Morée , étiqueté de la

main de M. Chaubard.

285. A. gx-ancliftoi-a L., S. X, Cod.,no3305.

— Gren., FI. de Fr., I, p. 261. — Allioni, Ped. II
, p.

113, t. ÎO, f. 1? — Koch, Syn., éd. 2, p. 128. —
Rchb, Te, t. CCXVIII, f. 494G. — {A. triflora Lin.,

Bor., FI. duc, 3^ éd., n^ 412).

Rochers, lieux pierreux. Roc-Amadour , rocher sous

le château. Viv. Mai
,
juin. RR.

La plante que j'ai ici en vue est bien celle à laquelle

les botanistes donnent communément le nom d'.4. cjran-

diflora. Je l'ai comparée à celle qui croît à Fontainebleau,

et à une autre récoltée dans les Pyrénées, sur le Pic-de-

Gard , et à Gèdre : l'identité est complète. Il n'en est pas

de même de celles qui croissent sur les points culmi-

nants de la région Alpine. M. Bras m'a communiqué

quelques échantillons venus dans cette région ; ils durè-

rent notablement. Voilà pourquoi j'ai cité avec doute la

f. 1 du t. 10 du FI. pedemontana
,
parce que cette figure

ne convient guère à VA. de Roc-Amadour. La f. 5 du t.

2G du môme ouvrage
, citée par quelques auteurs , lui

convient encore moins
,
et la description qui l'accompa-

gne ne lui convient pas du tout.

LXXVÏII. HONKENEJA Ehrh.

286. H. peploides (L., sub Arenaria , Cod. , n^

3282). Ehrh. Gren., FI. de Fr., I, p. 255. — Rchb., Te,

t. CGXIII , f. 3670. — (Haliantlius pcpL Fries , Bor., FI.

duc.,3<îéd.,no399).

Sables maritimes. Dunes pures du Golfe-de-Gascogne

(Ch. Des Moulins). Yiv, Juillet, août. AG.
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LXXIX. HOLOSTEUM L.

287. H. ixmlbellatTxm L., Sp. I,Cod., no741.

— Gren., FI. de Fr., I, p. 265. —A. Bor., FI. du c,
3e éd., no 103. — Rchb., le, t. CCXXI, f. 4901).

Murs
, champs. Le Monastère , sous Rodez (De Bar.)

;

rOustal-Nau , lieu inculte au-dessus de la route , en

face de la Briqueterie
,
près de la même \ille

,
grès bi-

garré; le Puech , mur de soutènement près de la croix,

au-dessus de St.-Austremoine, commune de Salles-la-

Source ; Mondalazac, bord d'un champ à l'est du village,

même commune , terrain calcaire ; St.-Martin-de-Lenne,

bord d'un champ calcaire (Âveyr.). Ann. Avril, mai. AR.

LXXX. STELLARIA L.

288. St. nemorixin L., Sp. I, Cod., n^ 3274.

— Gren., FI. de Fr. , I, p. 263. — A. Bor., FI. du

c. ,
3e éd. ,

no 390. — Rchb. , le. , t. CGXXÏI , f. 4906,

Bois couverts et humides des montagnes. Bonne-

Combe (De Bar.) ; bois de Curières entre Laguiole et

Aubrac (Aveyron). — La Sarayrède , dans les Céven-

nes , ravin à l'ouest du hameau (Gard). — Vallée de

la Gère entre Vie et Thiézac , lieu appelé Traou-del-

Bourcjnou , au bord de la rivière , et à l'extrémité de la

même vallée, près du Lioran (Gant.). Viv. Juin, sept. RR.

289. St. média (L., siib Alsine , God., no 2166).

Villars. — Gren., FI. de Fr. , I
, p. 263. — A. Bor., FI.

du c, 3e éd., no 392. — Rchb., le, t. CCXXU , f. 4904.

Lieux cultivés, murs, etc. Ann. Février, décembre.

GG., partout.

Gette plante offre des dimensions très variées.

290. St. iieslecta Weihe. — A. Bor., FI. du c,
3e éd., no 391. —Rchb., le, t. GGXXII , f. 4905. —
(5^. latifolia DG. Duby , Bot. g., p. 82. — St. média v.

b. îurtjor Koch, Svn., éd. 2, p. 130.— Gren., FI. deFr.,

l,p. 263).
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Lieux humides. St. -Gêniez
, lieu couvert, au bord du

ruisseau de Juéry
,
près du moulin. Ann. Mai, juin.

Plusieurs botanistes regardent le St. nccjlecta comme
une variété de l'espèce précédente. A mon avis, il s'en

distingue suffisamment par ses feuilles inférieures ova-

les subcorcliformes ; ses 'pédoncules très longs , mesurant

30-33 millimètres; ses pétales dépassant peu le calice
;

ses fleurs souvent à 10 étamines.

291. St. Holostoa L., Sp. I , Cod., n» 3277. —
Gren., FI. de Fr., I

, p. 264. — Bor., FI. du c, 3^ éd.,

no 395. — Rchb., le, t. CGXXIII, f. 4908.

Haies, buissons, bois taillis. Çà et là, dans tous les

terrains. Viv. Mai.

292. St. gramînoa L., Sp. I , Cod., n» 3278. —
Gren., FI. de Fr., I

, p. 264. — A. Bor., FI. du c, 3^

éd., no 397. — Rchb., le, t. CCXXIII , f. 4911.

Haies. Bord des bois, commun partout. Viv. Mai, juin.

293. St. ixllginosa Murray. — Koch , Syn., cd.

2
, p. 131. — Gren., FI. de Fr., 1 , p. 265. — A. Bor.,

FI. du c, 3e éd., no 398. — Bchb , le, t. CCXVI , f.

3669. — (Larbrœa aqiiatica St. Hil., non Seringe , Duby,

Bot. g., p. 82). .

Bords des fontaines et des petits cours d'eau. Côte de

Cayssiols , à l'ouest de Rodez
,
près d'une petite source

;

St.-Geniez-d'Olt, pré humide, au bord du ruisseau de

Juéry, au-dessus du moulin ; Aubrac, près de la cascade

(Aveyr.). — Plomb-du-Cantal
,
pente occidentale. — La

Sarayrède , dans les Gévennes , ravin à l'ouest du ha-

meau. — Les Guischards
, commune de St. -Germain,

arrondissement de Bergerac , bord d'un fossé au sud

(Dord.). Ann. Avril, août. Assez commun dans les ter-

rains granitiques ou siliceux, Je ne l'ai jamais trouvé

dans le terrain calcaire.



LXXXL MŒNCHIA Ehrh.

^94. ]M. oi?ecta (L. sub saghia, Cod., n» lOVO).

Flor. denwett., Koch , Syn., éd. 2, p. 131. — A. Bor.,

FI. du c, 3e éd., 110 419. — Rchb., le, t. CCXXVII,
f. 4953.

Pelouses sablonneuses. Manhac
,
près de Rodez , co-

teau au-dessus du hameau; Pruines ,
canton de Mardi-

lac , lieu inculte au bord d'un chemin , à l'ouest du

village (Aveyr.). — Bergerac, Toutifaut et la Sancèrc. à

l'ouest de la ville, pelouses. Ann. Mai, juin. AC. Je

ï)e l'ai jamais trouvé dans le calcaire.

LXXXII. MALACHIUM Fries.

295. ]M:. acinaticixîrL (L. sub Cerastïo , Cod., n»

3407). Pries, apud Gren., FI. de Fr., I, p.273.—Rchb.,

le, t. CCXXXVII , f. 4967. — {Cerastium aquaticum A.

Bor., FI. duc, 3c éd., n» 432).

Lieux humides , couverts , bords des eaux. Bord de

l'Aveyron , rive droite
, entre Anglars-du-Causse et le

Touriol
,
canton de Laissac (Aveyr.). — Pont-Roux,

près de Bergerac, sur la rive droite du Codeau , et au

bord d'un fossé dans un pré , à l'est de la même ville
,

etc. Viv. Juin , octobre. AC.

LXXXIII. CERASTIUM L.

296. O. vîscosiiîïi L., Sp. I, Cod., n» 3397. —
Gren., FI. de Fr., I, p. 267. — (C. glomeratumJhuil-

lier. — Bor., FI. du c, n^ 421. — C. vulgaium Smith. —
Rchb., le, t. CGXXIX , f. 4970).

Lieux cultivés , champs plus ou moins sablonneux.

Rodez ; Mondalazac , bord d'un chemin , et dans le vaU
Ion de Cruou; Pruines; Ste-Eulalie-d'Olt (Aveyr.). —
Bergerac, etc. Ann. Mai . juin. CC.

16
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Cette espèce est ainsi caractérisée : Bradées non sca-

rieuses; pédoncules droits, toujours plus courts que le

calice ; fleurs en glomérules serrés
; sépales étroits, les

uns à bords plus ou moins scarieux
, les autres non

ou à peine scarieux , ou d'un côté seulement
;
pétales

linéaires , à bords courtement ciliés à la base , bifides

au sommet , égalant presque le calice ; étamines très

glabres ; capsules grêles cylindriques , resserrées et

courbées vers le milieu, subdilatées au sommet, deux

fois au moins plus longues que le calice.

297. O. Ibracliypetalu-in Desportes, in Pers.

— Duby, Bot. g., p. 87. — Des Moulins, Cat. Dord.,

p. 36, et ex spec. autfi. — Gren., FI. de Fr., I, p. 267.

--Bor., FI. du c, 3^ éd., no 422. — Rclib., le, t.

CCXXIX, f. 4971.

Collines pierreuses , champs incultes. Rodez ; Mon-

dalazac, lisière du bois de la Barthe , terrain calcaire
;

Cadayrac , bois de la Garde ; St.-Geniez-d'Olt , sur une

muraille
,
près du collège , terrain schisteux. — Lan-

quais (Ch. Des Moulins) ;
Pont-Rous et le Bout-des-Ver-

gues
,
près de Bergerac , dans une vigne à l'ouest de la

ville , alluvion. Ann. Avril
,
juillet. CC.

Bractées non scarieuses ; pédoncules courbés au som-

met, plus longs que le calice; sépales étroits
,
longs, très

aigus, scarieux au sommet , à nervure opaque prolongée

presque jusqu'au sommet; pétales linéaires, ciliés à la

base
,
profondément bifides

,
plus courts que le calice

;

étamines munies de longs cils articulés dans leur moitié infé-

rieure ; capsules cylindracées , un peu courbées au som-

met, dépassant le calice. — Le caractère des filets,

barbus à leur partie inférieure , est absolument spécial à

cette espèce, et sa constance est invariable. Il en est de

même de celui des pétales barbus à la base , dans cette

espèce et dans la précédente (Ch. Des Moulins).

298. O. ponxxciclu.m Chaubard , m St.-Amans,

FI. ageu., p. 181, t. 4, f. 2, et ex specimine ab auct.
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^cùejjto. — Lagrèze-Foss.

, Flore du Tarn-et-Garonhô
j

p. 50. — (C. semiclecanclrum Koch , Syn., éd. 2, p. 133.

— Gren., Fi. de Fr., I
,
p. 268. — Bor., FI. du c, 3^

éd.,no 423, et aliorum j^lurimorum , an L. Spec? conf.

Cod., no 3399. — Rchb., le, t. CCXXVIII , f. 4968).

Lieux incultes , exposés au soleil. Gages , rocher de

Roquemissou ; Sébazac , bord de la côte , à Touest du
village ; Solsac , bord du chemin sous le roc Ponsard

(terrain calcaire). Ann. Avril, mai. R.

Bractées toutes loinjuement et UuYjement scarieuses ait

bord et au sommet ; nervure nulle dans la partie sca-

rieuse; pédoncules ordinairement plus longs que le

calice , réfractés après la floraison ;
sépales scarieux au

bord, les uns plus, les autres moins, tous très lon-

guement au sommet
;

pétales presque linéaires
, très

glabres à la base , à peine émarginés au sommet ou irré-

gulièrement dentés
,
plus courts que le calice ; étamines

très glabres ; capsule contractée et un peu courbée au

sommet , deux fois plus longue que le calice.

J'ai adopté le nom de C. peUucklum, parce que ce nom
est certain ; tandis que celui de C. sem'idecandrum ne Test

pas. Chaubard a toujours prétendu que son C. pellu-

cidum n'est pas le C. semidecaudrum de Linné, parce que,

disait-il , le premier n'a que 5 étamines, quelquefois 7

ou 8 , au lieu de 5 stériles et 5 anthérifères
;
parce qu'il

faut dire de lui : de couleur verte et non blanchâtre
;

colore vïridï nec incano , et non pas colore incano nec v'iridi,

comme Linné l'a dit de son C semidccandrum {Conf.,

notam ad C. semidecandrum positam, loc. cit.). Mais quel

serait dans ce cas le C. semid. de L. ? Selon Chau-

bard, ce serait le C. brachypetalum Des]p. — Les brac-

tées de la dichotomie générale demi - membraneuses
,

l'exiguité des calices et des corolles , font distinguer

cette espèce au premier coup d'œil des Cerasthim pallens.

et obscurum.

Le G. pallens (Schultz, m litt., FI. Gai. et Germ. exsic-

cata , Intr.
,
p. 6 , et Arch. de la FL de Fr. et d'Ail., p.

24 : insuper Arch. de Flore
,
p. 271 !) est une forme in-
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termédiaire. On la trouve çà et là sur les pelouses

, au

bord des chemins. St. -Pierre, sous Rodez, côte à l'est,

champ schisteux ; lieu inculte entre Vieurals et Verlac,

canton de St.-Geniez-d'Olt ; Mondalazac , bois de la

Barthe ; Pruines , bord d'un chemin
, à l'ouest du vil-

lage, et un peu au-dessus
,
près du rocher de Caymar

,

pelouse (Aveyr.). — Environs de Nontron , bord d'un

chemin (Sagette) ; le ïhéoulet , commune de St.-Martin-

des-Combes (Dord. — Chadournes). Ann. Mai, sep-

tembre. AC.

Malgré les hésitations de son auteur, on pourrait

peut-être regarder cette forme comme une espèce dis-

tincte , à en juger du moins par les échantillons que

je possède, qui ne peuvent entrer ni dans le C. pelluci-

dum, ni dans le C. obscurum. M. Schultz
,
après l'avoir

élevée au rang d'espèce en 1830 , la fit passer ,
en 1836

,

comme variété , dans son C. Grenierï. En 1842 , il la

rélégua dans son C. Lensii. Enfin , en 1858 , il parut

vouloir la rétablir dans son indépendance (Arch. de FI.,

loc. cit.).

Elle diffère du C. pellucidum et du C. obscurum par ses

bractées étroitement scarieuses vers le sommet. Elle

diffère aussi de ce dernier : 1» par sa taille moins éle-

vée ;
2o par sa couleur d'un vert pûle-jaunâtre ; S» par

ses feuilles caulinaires plus larges et moins longues
;

4o par ses pétales un peu plus courts que le calice. —
Etamines 5 ; bractées supérieures largement scarieuses.

299. O. o"b.scii.r*u.m. Chaubard , FI. agen., p.

180, t. 4 , f . i ^ et ex specimine ab auctore accepta. —
Lagrèze-Foss., FI. du Tarn-et-Garonne

, p. 51. — A.

Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 422. — C. Billot , FI. Gai. et

Gerni. eœsiccata, n^ 24*17 bis. — (C. alsinoides Lois., apitd

Des M., Cat. Dord., Suppl., ler fasc, p. 60. — C. (jluli-

nosum Fries, apud Gren., FL de Fr., I, p. 268, saltem

pro parte).

Pelouses sèches et sablonneuses ou calcaires. Pelou-

se calcaire entre Souyri et la Robertie, commune de

Salles-la-Source
; Solsac , lieu iacuUe sous le Roc Pon--
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sard , et pelouse près du château de Billorgues
;
Monda-

lazac, clairière et lisière du bois de La Barthe, croissant

pêle-mêle avec le C. pallens ; l'Oustal-Nau, près de Rodez,

lieu inculte à côté de la Briqueterie; St.-Martin-de-

Lenne , et ailleurs. Ann. Avril , mai. CC.

Bractées intérieures foliacées , très rarement un peu

scarieuses au sommet, les autres très étroitement scarieii-

ses ; pédoncules ordinairement plus longs que le calice
;

sépales subcarénés à la base , très aigus , assez longue-

ment scarieux au sommet , inégalement au bord
;
péta-

les très glabres à la base , émarginés au sommet , ou

bifides , égalant , ou dépassant nn peu les sépales ; étami-

nes très glabres ; capsules cylindracées subconiques

,

égalant deux fois ordinairement la longueur du calice.

— Plante d'un vert foncé , ou rougeâtre, 5 à 10 étamines.

Le C. litigiosum De Lens diffère de l'espèce précédente

par ses pédoncules grêles deux à trois fois aussi longs

que le calice , étalés , et à fleur penchée au moment de

l'anthèse , redressés ensuite
;
par ses pétales obcordés

^

dépassant le calice de près de moitié , fendus dans toute

leur partie saillante
;
par ses capsules n'étant pas deux

fois aussi longues que les sépales. — Il n'a pas été

trouvé dans nos contrées : les échantillons que je pos-

sède sont originaires du Bois de Boulogne.

300. O. tetancLru.ixi Curtis ,
Lond. — Lloyd

,

FI. de l'Ouest , 2» éd., p, 97 , et 3% p. 60. — (C. pumi-

hnu A. Bor., FI. du c, 3« éd.,,no 426).

Sables maritimes. Cap-Ferret, dune entre le phare et

le rivage (Gironde. — L'abbé Chaboisseau),

Remarquable par ses feuilles supérieures ovales ; ses

bractées largement ovales , toutes herbacées ,
et par ses

pédoncules raides droits, non arqués au sommet. — Il a

été comparé avec un échantillon étiqueté par M. Des

Moulins C. pumilum, originaire des Asturies, provenant

des collections de M. Du Rieu. Il en diffère sensiblement.

Obs. — J'ai lu la note que M. Lamotte a placée dans le

Prodrome de la Flore du plateau central (p. 150). à la
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suite de son C. giiitinosiim , dans laquelle il prétend que-

les Cerastium appelés C. fiunilum , C. litigiosum , C. obs~

curum , C. /?a//e»5, ne sont que des formes accidentelles

et sans importance d'une même espèce qu'il nomme C.

(jlutinosum. Les observations réitérées que j'ai faites ne

sont pas du tout d'accord avec les assertions de M.

Lamotte. Je suis obligé de maintenir les noms que j'ai

adoptés.

301. O. VTalgatnm L., FI. S. II , Cod., n» 3396.

— Gren., FI. de Fr., I, p. 270. — Mut., FI. Fr., I, p.

478 , t. XIV , f. 78. — (C. triviale Link. — Koch , Syn.,

éd. 2 ,
p. 133. — A. Bor., FI. du c, 3e éd., n^ 420. —

Rchb., le, t. CCXXÏX , f. 4972).

Champs
,
prés secs. Bisan. ou viv. Avril , mai. Com.,

ou AC.

On reconnaît aisément cette espèce à ses 'tiges re-

dressées ascendantes, les latérales un peu radicautes et

accompagnées à la base de rejets feuilles ; à ses pétales

à peu près de la longueur du calice.

302. O. alpinuin L., Sp. I, Cod., n» 3402. —
Gren., FI. de Fr., 1

, p. 271. — A. Bor., FI. du c, 3«

éd., no 429. — Koch , éd. 2, p. 135. — Rchb., le, t.

CCXXXII , f. 4977.

Pelouses et pâturages des montagnes. Puy-Mary (Cant.

— De Rudelle). Viv. Juillet. R.

Diffère du C. arvense par ses rejets stériles rosulés;

ses tiges pauci flores
, 1 à 5 ; ses bractées inférieures non

scarietises au bord.

303. O. arvense L., Sp. I, Cod., n» 3400. —
Gren., FI. de Fr., I, p. 271. — A. Bor., FI. du c, 3«

éd., no 427. — Rchb., le, t. CCXXXIV , f. 4980.

Champs pierreux ,
bords des chemins , des terrains

calcaires surtout. 11 s'élève sur les montagnes jusqu'à

deux mille mètres d'altitude. Je l'ai trouvé sur le Plomb-

du-Cantal , à Aubrac et sur le flanc occidental de l'Ai-

goual. Viv. Mai , juin, juillet. AG.
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Il se distingue par ses rejets stériles , feuilles, allon-

gés , couchés , radicants ; ses tiges florifères redressées
,

pi Li ri flores , 5 à 15 ; ses feuilles lancéolées- linéaires , sa.

corolle grande, dépassant une fois et demie le calice ; ses

bractées , toutes scarieuses au bord.

flrd. XV. LiivÉES.

{Lineœ DC).

LXXXIV. LINUM L.

304. L sallicixnx L., Sp. II, Cod., n" 2210. —
Gren., FI. de Fr., I, p. 280. — A. Bor., FI. du c,

3e éd., no 438. — {Cathartolinum galUcum Rchb., t.

CCCXXXVI,f. 5168).

Champs, coteaux, lieux argileux. Manhac
,
près de

Rodez, coteau inculte (Aveyr.). — St. -Laurent, Pom-

bonne , et Bout-des-Vergnes dans une vigne, aux envi-

rons de Bergerac ; Ménestérol , canton de Monpont

,

champ cultivé après la moisson. Ann. Juin , septem-

bre. AR.

305. L. strlctuim L., Sp. I, Cod., n» 2216. —
Gren., FI. de Fr., I, p. 281. — A. Bor., FI. du c, 3®

éd.. no 440. — [Cathartolinum strictuni Rchb., le, t.

CCCXXVI, f. 5170).

Coteaux calcaires. La Tacherie (J. Bonh.) ; Sourguiè-

res ,
en dessus de St.-Austremoine , commune de Salles-

la-Source , lieu exposé au soleil (marne infraoolitique.

— Aveyron). — Eyrinville
,
près d'Issigeac ; vallon

d'Alias
,
près de Cadoin , friche ; coteau sec , au nord-

ouest d'Eymet (Dord.). Ann. Mai
,
juillet. RR.

Ces deux espèces diffèrent sensiblement l'une de l'au-

tre : il est impossible de les confondre lorsqu'on les a

l'une et l'autre sous les yeux. Dans la première
,
qui est

une plante grêle , les sépales dépassent peu la capsule
;
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dans la seconde , beaucoup plus robuste, les sépales

égalent deux fois la longueux' de la capsule, qui est

bien plus grosse.

306. L. glaiiclTxlosu.m Mœnch {L. flavum et L.

campcmulatumL. — Xantliolinum flavum Rchb., le, t.

CCCXLI , f. 5175).

Lieux rocailleux du calcaire jurassique. Bois de Sal-

bous
,
près de Sauclières ; rochers de Servières

,
près

de la Pesade , sur le plateau du Larzac (Aveyr. — Bras).

Viv. Juin
,
juillet. B.

Il règne une grande incertitude au sujet du Linum

campanulatiim L. et du L. flavum du même auteur. Dans

son Species I , Linné assurait que le faciès du premier

diffère de celui d'un lin ; et il ajoutait : « Les étamines

unies à la base rendent la plante douteuse
;
que ceux

qui peuvent se la procurer vivante , l'examinent de

plus pi'ès : stamina imita basi reddunt plantain dubiam,

quant accuratius examinent , qui vivant adiré queunt (Cod.,

no 2219). » M. Duby, dans son Botanicon gall. (p. 89),

les réunit sous le nom de L. glandulosum Mœnch , et it

se contenta de les distinguer comme variétés l'une de

l'autre. M. Grenier , dans la Flore de Fr. (I
, p. 280), a

regardé comme probable l'identité des deux plantes.

Koch était d'un avis contraire. — A en juger par les

figures que Reichenbach a données de l'une et de l'autre

plante , la différence qui existe entre elles paraît être

incontestable. Le L. campanulatum se fait remarquer

par son inflorescence allongée , ses fleurs nombreuses

,

disséminées le long des rameaux , à sépales longuement

atténués, dépassant la capsule d'un tiers ou d'un quart
;

ses feuilles inférieures élargies au sommet , un peu

aiguës. Dans le L. flavum l'inflorescence est courte , les

fleurs sont peu nombreuses , à sépales plus courts, éga-

lant ou dépassant peu la capsule ; les feuilles inférieures

sont spatulées ,
très obtuses. La figure 5175 représente

fort bien la plante du Larzac. ^J'étais presque décidé

à lui donner le nom de L. flavum : j'ai préféré celui de

L. fjlandulosum.
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307. L. tenixifolUim L , Sp. I , Cod., n^ 2209

— (iren., FI. de Fr., I
, p. 282. — A. Bor., FI. du c,

a^e éd. ,
no 4i6. — Ch. Des Moulins , Cat. Dord.

,

2ni« fasc. , p. 70. — {Catkartolinum ten. Rchb. , le.

t. CCCXXVIII, f. 5165.)

Coteaux calcaires et argilo-calcaires. Solsac , au pied

du Roc-Ponsard , canton de Marcillac ; Bois-de-Frot^^

commune de Salles-la-Source , calcaire jurassique, lieu

exposé au soleil; côte de Las-Parets, au-dessus d'Aguessac

(Aveyr.). — Tertre inculte et pierreux , appelé Pey-du-

Berny , commune de Montpeyroux (L'abbé Carrier)
;

lieu inculte exposé au soleil
,
près de St. -Vivien ,

canton

de Vélines ; coteau rocailleux
,
près de Carsac , au sud-

est de Sarlat (id.) ; coteau inculte entre Brantôme et

Champagnac-de-Belair (Dordogne. — L'abbé Sagette.).

Viv. Juin , septembre. AR.

Les principaux caractères qui distinguent cette espèce

de la suivante, sont : souche non sous- ligneuse , tiges

dressées , glabres vers le haut , corolle deux à trois fois

plus longue que les sépales.

308. L. salsoloides Lam., Dict., III
,
p. 521. —

A. Bor., FI. du c.,' 3^ éd., n» 447. — Ch. Des M., Cat.

Dord., 2e fasc, p. 71. — Lamotte , Prodrom., etc., p.

155. {Cath. salsol. Rchb., t. CCCXXVIII , f. 5650).

Prés
,
pâturages

,
pelouses. Au-dessus des rochers de

Fonfrège
,
près de St.-Austremoine , commune de Salles-

la-Source ; Mondalazac
,
pâturage du Colombier ; Gages,

rochers de Roquemissou; St. -Joseph , à l'ouest de Rodez,

lieu inculte en face de la maison de campagne du
grand séminaire ; lieu inculte entre la Guiraldie et

St.-Geniez-d'Olt , au haut de la côte; St. -Félix , sous

Rodez (Aveyr.). — Rochers de St.-Privât , au-dessus de

Mende (Lozère). — Cincle du Bugue
,
près du Bugue

(Des M.) ; coteau crayeux
,
près de Manzac (De Dives)

;

coteau sec, près de la Riberie (Dordogne). Viv. Juin,

juillet. AR.

Il est facile de confondre
, sur le sec . ce lin avec le
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précédent. Le second diffère du premier par sa souche

robuste , ligneuse ; par ses tiges élalées-ascendautes
,
pu-

bescentes jusqu'au sommet ; par ses pétales quatre à cinq

fois plus longs que le calice.

Lamarck avait conaparé son L. salsoloides avec le L.

suffrulicosum de Linné
,
qui était, de son temps, cultivé au

Jardin du Roi
, oii il avait pu l'observer vivant. Il n'hési-

tait point à les distinguer l'un de l'autre. Au reste , la

phrase qui sert à caractériser dans les ouvrages de

Linné le L. suffrnticosum , est tout à fait insuffisante.

Selon M. Lamotte (Prod., p. 15(3), le L. suffrnticosum

n'appartient pas à la Flore Française. C'est une plante

d'Espagne qui dilfère du L. salsoloides par sa tige plus

robuste, ligneuse, réellement sous-frutescente, droite,

émettant dès la base plusieurs tiges secondaires herba-

cées , etc. — La figure du L. salsoloides que l'on trouve

dans l'Iconographie de lleichenbach , convient fort peu

à la plante de la région du Sud-Ouest. Voilà pourquai

j'ai accompagné la citation d'un point de daute.

309. L. nai-lboneiiso L., Sp. I , Cod., n^ 2208.

— Gren., FI. de Fr., I
, p. 282. — Lamotte, Prodr., p.

156. — Rchb., le, t. GCCXXXI, f. 5161.

Lieux secs. Coteau inculte, près de Millau (J. Bonh.)
;

côte de Nant (E. Mazuc)
;
plateau du Larzac, et le Caylar^

à l'ouest du bourg
,
près de la route. Viv.. Juin, juillet.

RR.

Parmi les nombreux exemplaires de cette espèce que

je possède
,
je n'en ai trouvé aucun qui soit pourvu du ca-

ractère distinclif indiqué par M. Grenier dans la Flore

de France : « feuilles scabres
,
denticulées sétacées aux

bords. » On y remarque seulement quelques petites

dents peu sensibles à l'œil nu. Le caractère indiqué par

M. Lamotte (loc. cit.) ,
« feuilles bractéalcs largement

scarieuses au bord ,
» me paraît constant.

310, L. angustlfoliixm Hudson. — Gren., FI.

de Fr., I, p. 283. — A. Bor., FI. du c, 3» éd., n« y+2.

— Rchb., le, t. CCCXXIX , f. 5158.
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Lieux incultes au bord des prés ou des champs. Val

Ion de Cruou
,
près de Marcillac ,

bord d'un pré ;
Sorps,

près de Pruines , lieu inculte ; St. -Joseph
,

près de

Rodez, lieu inculte (Aveyr.). — Bord d'un pré, au-

dessous de ïiregand, près de Bergerac(Dord.). Yiv. Mai,

juin. AR.

Cette espèce ressemble beaucoup au L. iisitatissimum

L.
,
qui s'échappe souvent des lieux oii on le cultive.

Elle parait n'en différer que par sa souche vivace ,
ses

liges étalées redressées , et ses anthères suborbiculaires,

non sagittées.

311. L. aixstx-iacviiïi L., Sp. I, n^ 2213. —
Koch, Syn., éd. 2, p. 140. — Gren., FI. de Fr., I,

p. 284.

Vallée du Lot , Cadrieu , sur les rochers (Aveyr. —
Fr. Saltel). Viv. Juin. RR.

312. L. Leoiiîi Schultz, Archives (1842) , p. 11.

— A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n^ 445. — {L. montamim

Duby , Bot. g., p. 89, et auct. partim).

Coteaux et plateaux calcaires pierreux. Plateau cal-

caire au-dessus de Salles-Ia-Source , lieu pierreux et

inculte appelé Bois-de-Frous {Linum austriacum , liiné-

raire
, p. 57.) ; Mas de Mouysset , sur le plateau calcaire

de Salvagnac
;
plateau du Larzac , au-dessus de Tour-

nemire. Viv. Mai
,
juin. R.

Ces deux plantes ont entre elles beaucoup de ressem-

blance. La première se fait remarquer par ses tiges

dressées allongées
;
par ses capsules globuleuses , à pé-

dicelles arqués réfléchis; la seconde
,
par ses tiges nom-

breuses , rameuses décombantes à la base , redressées à

la floraison
,
puis couchées.; par ses capsules globuleu-

ses , dépassant le calice , à pédicelles dressés , non

arqués réfléchis , seulement à la fin fléchis sous le

poids de la capsule; par ses graines brunes, obovales,

comprimées , à bord plus pâle
,
presque nul d'un côté.

Je reçus autrefois de M. Lamotte un Linum qu'il

appelait alors L. austriacnm. Il lui donne maintenant le
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nom de L. Umanense. Ce Lïnum diffère des deux plantes

que je viens de nommer par ses tiges plus basses
,
plus

faibles , ascendantes
;
par ses feuilles inférieures plus

courtes
,
plus étroites

,
plus serrées , couvertes d'aspé-

rités squammeuses. (Prodrome de la Flore du plateau

central, p. 157).

314. 3L.. catliai-ticii.i3GL L., Sp. I , Cod., no2222.

— Gren., FI. de Fr., I
,
p. 284. — A. Bor., Fi. du c,

n» 448.— {Cathartoimum pratense Rclib,, le, t. CCCXXV,
f. 5153).

Prés, pelouses, pâturages. St. -Joseph, à l'ouest de

Rodez, pré (Aveyr.). — Tiregand
,
près de Bergerac

,

pelouse (Dordogne). Ann. Mai
,
juin. C.

LXXXV. RADÎOLA Gmelin.

314. n. linoicles Gmelin, Syst., Gren,, FI. doFr.,

I, p. 284. —A. Bor., Fi. du c, n« 449, 3^ éd.

—

{Linum Radiola L. C, n" 2223.

—

Radiola millegrana San.

Rchb., le, t. CCCXXV , f. 5152.

Pelouses des bois, lieux sablonneux humides, ou

mouUlés l'hiver. Lit de la Dourbie, près du moulin Bou-

dou , à St.-Jean-du-Bruel (Bras); Salmiech , bois

(Aveyr. — Fr. Saltel). — Le Torondel
,
près de St.-

Sauveur, canton de Bergerac (Dord. — [E. de Biran).

Cestas , champ sablonneux; Cap Ferret , sables mariti-

mes derrière le phare (Gironde). Ann. Juin
,
septem-

bre. AC.

Ord. XVI. MALVACÉES.
«

{Matvaceœ Brown)

LXXXVL MALVA L.

315. ivr. Alcea L., Sp. I, Cod., no 5055. —A,
Bor., FI. du c, 3« éd., n» 454.
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Bord des bois, haies. St. -Gêniez ,

haie entre le pont

et le moulin de Juéry. Viv. Juillet
,
juin. RU.

316. ISl. fastlgiata Cavanilles, Diss. —A. Bor.,

FI. du c, 3e éd., no 453.

Lieux incultes. Mondalazac , à l'extrémité de la prai-

rie de Billorgues ;
lieu inculte sur la rive droite de

l'Alzou
,
près de Yillefranche, et bord du ruisseau de

Notre-Dame (Aveyr.), Viv. Juillet, août. R.

Le 3/. Alcea et le M. fastigiata ne sont pas des espèces

bien tranchées. La forme des feuilles n'est pas constante.

Aussi les figures que l'on trouve dans l'Iconographie -de

Reichenbach ne conviennent pas tout-à-fait aux plantes

dont il est ici question. Cependant celle de St. -Gêniez

me semble être suffisamment séparée des autres par son

faciès différent
;
par son tomentum assez épais

;
par ses

feuilles caulinaires divisées jusqu'au milieu en 3 ou

5 lobes dentés , celui du milieu presque rhomboïdal.

317. ]vr. intermedia A. Bor.. FI. du c, 2e

éd., no 374, et 3« , n» 456. — Lamotte
,
Prodrome

, etc.,

p. 159.

Viliefranche , lieu inculte sur la rive gauche de l'Al-

zou. Viv. Juillet. RR.

Cette plante us doit pas être confondue avec les pré-

cédentes : elle s'en distingue par ses feuilles caulinai-

res palmatipartites, très profondément divisées en 5 ou 7

lobes cunéiformes , rétrécis à la base , élargis au mi-

lieu , incisés , lobés-dentés
;
par ses sépales extérieurs

étroits, lancéolés aigus. On ne doit pas non plus la confon-

dre avec le 31. moscliata
, dont elle diffère par ses poils

fascicules et par ses sépales tomenteux à poils courts,

entre-croisés.

318. jM:. noLOscliata L., Sp. I, Cod., n^ 5056. —
Godr., FI. de Fr., I, p. 288. — Rchb., le, t. CLXIX,
f. 4841. — Koch , Syn., éd. 2, p. 142.

Lieux secs , bord des prés ou des bois. Bord d'un

pré entre Istournet et le Monastère
,
près de Rodez :
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Pruines , bord d'un pré ; Carcenac-Salmiech, id. ; Ville*

franche , bord de l'Aveyron (Aveyr.). — Prigonrieux et

Pessiau, à l'ouest de Bergerac (Dord.). Viv. Juin , sep-

tembre. C.

La plupart des auteurs refusent d'admettre le M.

laciniata (Desrousseaux , ap. Lam.) comme espèce dis-

tincte du M. mosckata. Ils le laissent dans cette espèce

au rang de variété. Il m'est impossible d'éclaircir ce

point litigieux , faute de renseignements. Je ferai remar-

quer seulement que
,
parmi les nombreux échantillons

que j'ai sous les yeux , aucun ne me semble pouvoir

être détaché du M. monchata , pas même comme variété.

319. m:, sylvesti-is L., Sp. I, Cod., n^ 5050.—

Godron, FI. de Fr., I, p. 289.— Rchb., le, t. CLXVIÏÏ,

f. 484^0.

Champs, haies, lieux incultes. Commun partout. Mai,

octobre.

320. IVI. nicaoeiisis Allioni , FI. pcd., II, p. 40.

— Godron , FI. de Fr,, I
, p. 29. — A. Bor., FI. du c, 3^

éd., no 451. — Duby , Bot. gai., p. 91. — Ch. Des Mou-

lins , Cat. Dord., suppL, p. 75.

Lieux incultes ,
bord des chemins. Bergerac , lieu in-

culte appelé Bout-des-Vergues ; les Grillauds , commune

de Ménestérol , bord d'un chemin ; Marragout , même
commune ; Prigonrieux , lieu inculte devant le presby-

tère , canton de Bergerac ; Eymet , dans un tas de pier-

res au bord de la route (Dord.). Ann. Mai
,
juillet. K.

Cette espèce se fait remarquer par ses feuilles tron-

quées à la base en ligne presque droite , longuement

pétiolées , à 5-7 lobes obtus crénelés dans les feuilles

inférieures
,
profonds , aigus et dentés dans les feuilles

supérieures
;
par ses fruits un peu velus, fortement ridés

en réseau. Cette espèce s'éloigne peu des lieux dont l'al-

titude est peu élevée. Elle n'a pas été observée jusqu'ici,

à ma connaissance , dans le département de l'Aveyron.

321. JVi. i-otvmdUolia L., Sp. I
,
Cod., n" 5048,
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— Godr., FI. de Fr., I

,
p. 290. — A. Bor., FI. du c, 3«

éd., no 4-50. — Ch. Des Moulins, Cat. Dord., suppl., p. 74.

— Rchb., le, t. CLXVIÏ, f. 4836. — (M. viilgaris Fries).

Lieux incultes , bords des chemins. Ann. Mai , octo-

bre, ce.

LXXXVII. ALTHiEA L.

322. A. officinalis L., Sp. I, Cod., n^ 5031.

—

Godr., FI. de Fr., I, p. 294. — A. Bor., FI. du c, 3o

éd., no 459. — Rchb., le, t. CLXXIII , f. 4849.

Fossés , bord des eaux. Caville , à l'ouest de Bergerac,

bord du Codeau , et sur la rive droite de la Dordogne
;

Eymet , bord du Drop ; Ménestérol , bord de l'Isle
, en-

tre le pont et Técluse (Dord.). Viv. Juillet, septemb. AK.

Certains botanistes ont mis en question l'indigénat

de la Guimauve officinale. Il ne me parait pas douteux.

323. A. caiTnalbiiia L., Sp. I , Cod., n» 5030. —
Godr., FI. de Fr., I

,
p. 294. — A. Bor., FI. du c, 3«

éd., no 460.

Lieux frais, bord des eaux. Moulin de la Jarthc,

commune de Coursac (Dord.). Yiv. Juillet. RR.

324. A. hirstita L., Sp. I, Cod., n° 5033. —
Godr., FI. de Fr., I, p. 295. —A. Bor., FI. duc, 3^

éd., no 461. — Rchb., le, t. CLXXII , f. 4846.

Champs incultes , ordinairement des terres calcaires.

La Peyrinie , à l'ouest de Rodez ; champ au-dessus de

Salles-la-Source ; Pruines , canton de Marcillac ; St. -Sa-

turnin , canton de Campagnac (Aveyr.). — Champ en

friche
,
près de Lavernelle , canton de St. -Félix ;

Port-

de-Ste-Foy , vigne au pied du coteau ; St.-Vivien, coteau

sec (Dord.). Ann. Juin, septembre. AC.

VAltfiœa rosea (Alcea L.) Cavanille, est souvent cul-

tivé sous le nom de Passe-rose, Rose trémïère. Il semble

même s'être naturalisé en certains endroits. On cultive

aussi VHibiscus sijriacus L. sous le nom d'AltIum en arbre.
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Ord. XVlî. TILIACÉES

{TUiaceœ ivss.)

LXXXVÎII. TÏLIA L.

325. T. gi-anclîfolia Ehrhart. — Koch , Syn.»

éd. 2 ,
p. 145. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 464. —

{T. platyphyUa Scop., Gren., FI. de Fr., I
, p. 285 , a

sphœrocarpa Rchb., le, t. CCCXVI , f. 5139).

Bois, lieux pierreux. Bois de Bonnecombe (De Bar.)
;

précipice de Frontignaa , à l'extrémité du vallon de

Cruou
,

près de Mondalazac , canton de Marcillac

(Aveyr.). Viv. Juin
,
juillet. R.

Ce tilleul se fait remarquer par ses feuilles vertes et

mollement velues en dessous , et par ses bractées dé-

currentes presque jusqu'à la base du pédoncule.

326. TT. par^vifolia Ehrhart. — Koch, Syn.,

éd. 2, p. 145. — A. Bor., FI. du c, n» 463. — {T. sijL-

vestris Desf. — Gren., FI. de Fr., I
,
p. 286).

Bois. Toutifaut , à l'ouest de Bergerac , bord du ruis-

seau (Dord.). — Bois qui borde le ruisseau au-dessus du

précipice de Frontignan (Aveyr.). Viv. Juillet. R.

DiOere du précédent par ses feuilles plus petites

,

glauques en dessous , et barbues seulement à l'aisselle

des nervures. Les bractées sont longuement pétiolées.

Ord. XVHl. HYPÉRICINÉES

{Jhjpericïnecc DC.)

LXXXIX. ANDROS^MUM Tourn.

327. A. ofXîcinalo AIL, FI. ped., II, p. 147. —
Koch, Syn., éd. 2, p. 146. —A. Bor., FI. duc, 3<^ éd.,

n» 466. — {Hyperkum Androsœmum L., Cod., n^ 5743.

— Godron,Fl. deFr.:I,p. 320).
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Bois frais et couverts. Bois de Cruou (A. de Bar.)

;

Bonnecombe, lieu fiais, au bord de la route (Av.). —
MoQtpeyroux, lieu ombragé, au bord de la Lidoire, près

du pont appelé Moulin Xeuf (L'abbé Carrier) ; les Guis*

chards , commune de St.-Germain-és-Mons ; bois de

Corbiac, au nord-est de Bergerac (Dord.). Viv. Juin

,

juillet. AR.

XC. HYPERÎCUM L.

328. H, oLuadrangiilixin L. , Sp. I, Cod.,

no 5757. — Koch , Syn.
, éd. 2, p. 146. — Godr.,

FI. de Fr. , I, p. 3U. — A. Bor. , FI. du c. , n» 469.

— Rchb. , le, t. CCCXLIIl , f. 5178.

Lieux frais , bois couverts. Bois de Gandilloc , au-

dessous d'Aubrac ; bois à Salles-Curan (Aveyron.— Fr.

Saltel). — Le Lioran , montagne escarpée, au-dessus

de la station (Cantal). Viv. Juillet, août. AR.
Sépales ovales , elliptiques , obtus , non ciliés.

329. H. tetraptei?iTm. Fries. — Koch , Syn.
,

éd. 2, p. 147. — Godr. , FI. de Fr. , I,p. 314. — A.

Bor. , FI. du c. , n» 468. — Rchb. , le, t. CCCXLIV,

f. 5179. — {H. quadranrjulum DC. ; Lois., FI. g. ,

éd. 1
, p. 497 ! non Lin.).

Fossés , bois humides. Fontange
,

près de Rodez

,

au bord du ruisseau ; St. -Gêniez , au lieu appelé la Bois-

sière (Aveyron). — Caville et Pombonne , près de Ber-

gerac, au bordd'unfossé (Dord.). Viv. Juillet, août. AC.

Diflère de l'espèce précédente par ses feuilles demi-

embrassantes
,

ponctuées-translucides ; ses sépales lan-

céolés-subulés.

330. ÏT. Immifusiuia L. , Sp. I, Cod., n« 5759.

— Godr. , FI. de Fr. , I
,
p. 315. — Koch , Syn. , éd.

2, p. 146.— A. Bor., FI. du c. ,
3^ éd., n" 475.

Lieux secs des terrains sablonneux. Yiv. Mai, sep-

tembre. C.

J'ai rencontré à la Teste (Gironde) , dans un champ

17
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sablonneux , une forme qui se fait remarquer par ses

sépales lancéolés- linéaires , à bords ciliés. C'est incon*

testablement la forme figurée par Rchb. sous le nom
de H. humifusum c deaimbens (le, t. CCGXLII, f. 5176).

331. H. perforatnm L. , Sp. I, Cod , n^

5758. — Godr. , FI. de Fr. , I
, p. 3U. — A. Bor. , FI.

du c. ,
3e éd. ,

no 471. — Rchb. , le, t. CCCXLIII

,

f. S177.

Lieux secs et incultes , haies , bois, pâturages. Viv.

Juin , août. CG.

332. H. liii-siitvTmL L. , Sp. I, Cod, n» 5762.

— Godr. , FI. de Fr, , I
,

p. 318. — A. Bor. , FI. du

c. ,
3e éd., no 477.— Koch , Syn. , éd. 2, p. 148.

— Rchb., le, t. CCCXLIX, f. 5189.

Haies et bois. Vanq ,
commune de Salles-la-Source

;

bois de Bourran , sous Rodez ; la Boissière
,

près de

St.-Gêniez ; Villefranche , au bord de TAveyron (Aveyr.).

— Bord d'un ruisseau , entre la Baume et la Mou-

line , à l'ouest de Bergerac ; Eymet , au bord du

Dropt (Dord.). Yiv. Juin, août. AC.

333. II. pu.lclii?ixm L. , Sp. I, Cod., no 5766.

— Godr., FI. de Fr. , I, p. 317. — A. Bor. , FI. du

c. ,
3e éd. , no 475. — Koch

, Syn. , éd. 2
, p. 148.

— Rchb., le, t. CCCXLVII, f. 5185.

Haies, bois, lieux secs et incultes. Yillefranche

,

bord de l'Aveyron ; Bonnecombe (Aveyron). — Mal-

centa , au nord de Bergerac, bois (Dord.). Viv. Juin,

juillet. AC.

334. II. montanuim. L. , FI. suée, II, Cod.,n<>

5761. — Koch , Syn. , éd. 2
,
p. 148. — Godr. , FI. de

Fr. , I, p. 318. —A. Bor., FI. du e, 3e éd., Uo

476. — Rchb. , le, t. CCCXLVII , f. 5187.

Bois et coteaux montagneux. Rochers boisés à l'est

de Salles-la-Source
; l'Ascensie , au nord et près de

Marcillac; Villefranche
, au bord de l'Aveyron (Aveyr.).
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— Gorge appelée Traou-del-Bourgnou , au pied d*un

rocher, entre Vie et Tliiézac (Cantal). Yiv. Juillet,

août. AR.

335. n. llnai-ifolinna Yalhl.
,
Symb, 1

, p.

65. — H. Loret, FI. de Montp., p. 126 (Voir Bull. soc.

bot. Fr., YI , 775). — Rchb. , le, t. CCCL , f. 5190 bis.

Coteaux arides et surtout schisteux. Monteils , can-

ton de Najac , versant rocailleux des bords de l'Avey-

ron (Bras) ; coteau sur la rive droite de TAlzou , au-

dessus de la filature
,

près de Villefranche ; rochers

schisteux , sous Girande
,
près du port d'Agrès (Avey-

ron. — Fr. Saltel). Yiv. Juin , août. RR.

XCÎ. ELODES Spach.

336. E. palnsti-is Spach. — Godr. , FI. de Fr.
,

I
, p. 320. — A. Bor. , FI. du c. ,

3e éd. , no 478.

— {Ilypericum EIodes L., Sp. II, Codex, n» 5765.

—

Koch , Syn., éd. 2
,
p. 148).—Rchb., le, t. CCCXLII

,

f. 5182.
'

Prairies marécageuses. Palanges
,
près de Trébosc

,

lieu appelé Piiech-Pressoiis (L'abbé Yaissier) ; Carcenac-

Salmiech , lieu appelé Cabrières (Aveyron). — Brives

(Corrèze). — Perbouyer
,
près de Mussidan (De Dives)

;

Bois de Peyré
,
près de Nontrou ; Echourgnac (Dord.).

Yiv. Juin ,
septembre. AG.

Ord. XIX. ACÉRiNÉES

{Acerineœ DC.)

XCII. ACER L.

337. A. opulifolium Yillars. — Koch, Syn.
,

éd. 2, p. 149.— Godr., FI. de Fr. , I, p. 321.^

Bois, Coteau rocailleux et bois près de Monclarat

,



— 260 —

canton de St.-Affrique (Aveyron. — L'abbé H. Coste).

Llgn. Juillet, en fruit. R.

On reconnaît aisément cette espèce à ses feuilles

en cœur à la base , à 5 lobes plus ou moins obtus,

crénelés-dentés , séparés par des sinus aigus ; à ses

fruits à coque renflée sur les côtés, et dont les ai-

les , non rétrécies à la base , sont dressées-étalées.

338. A. caxïipesti^e L. , Sp. I, Cod.
,
n» 7640.

— Koch. , Syn. , éd. 2 , p. 149. — Godr. FI. de Fr.

,

I, p. 322. —A. Bor. , FI. du c. ,
3^ éd., no 481.

— Rchb. , le, t. CLXII, f. 4825.

Haies, bois. Lign. Mai, août. CG.

339. A. moTispessii.laiiixm. L.. Sp. I , Cod. ,

no 7641. — Godron , FI. de Fr. , I
,

p. 322, — A. Bor.
,

FI. du c. , no 482. — Rchb. , le, t. CLXII, f. 4826.

Coteaux escarpés, rochers. Monteils
,
près de Ville-

franche (Bras) ; Salles-la-Sourcc , rocher au-dessus de

la source (Aveyron). — Bord d'un chemin, près du ha-

meau d'Iliéra , à l'ouest de Fouleix (Dord.) Lign.

Avril, août. AR.

M. Saltel , clerc de St.-Viateur , a observé au bord

du Lot , rive gauche , entre la Madeleine et Bala-

guier , VAccr Ncgundo L. Il l'a toujours trouvé sans

fleurs et sans fruits.

Ord. XX. AMPÉLIDÉES

( Ampeluleœ K u N t ii )

XCÎÏI. VITÎS L

340. V^. vlnifex-a L. , Sp. I, Cod., no 1639.—

A. Bor. , FI. du c. ,
3^ éd., no 484.

J'ai observé la vigne à l'état sauvage en plusieurs

endroits, notamment dans une haie, au lieu appelé Fron-
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tigaan , et dans le bois de Billorgues

,
près de Moa-

dalazac ;
Mayrinhagues , haie près du village (Aveyr.).

— Bord du Codeau , entre Caville et Pombonne , au

nord et près de Bergerac (Dord.). Lign. Juin, etc. R.

Ord. XXI. GÉÏtAlV I ACÉES

{Geraniacece DC.)

XCIV. GERANIUM L'Héritier.

341. O. sanguirLeTxm. L, , Sp. , I, Cod. , n''

4997. — Godr., FI. de Fr. , I, p. 302. — A. Bor.
,

FI. du c. ,

3e éd., no 485. — Koch , Syn. , éd. 2,

p. 152. —Rchb. , le, t. CXGYIII, f. 489i.

Bois secs
,
prés montagneux, coteaux. Bois de Bourri-

gnac
,

près de Cadayrac ; Cruou
,

près de Mondala-

zac, coteau au-dessus des vignes (A. de Bar.); Sal-

les-la-Source
, rocher au-dessus de la source ; Lenne

,

bord du bois, au haut du coteau; vallée du Lot,.

près de Balaguier (Aveyron. — Fr. Saltel). — Hauteur

près de Terrasson (Dord. — De Dives). Viv. Mai. août. R.

342. O. pliceLTîTix L. , Sp. I , Cod. , n^ 4975.

— Godr., FI. de Fr. , I, p. 300. — A. Boreau, FI.

du c. ,
3e éd. ,

no 488. — Koch , Syn. , éd. 2, p.

151. —Rchb. , le, t. CXGVII, f. 4890 et 91.

Bois et prés montagneux. Environs d'Aurillac (De

Rudelle)
;
pré , au bord de la Gère , entre Thiézac

et St. -Jacques (Cantal). — Prairie de Vitrac, commune
de St.-Julien-d'Empare (Aveyron. — Fr, Saltel). Viv,

Juin , août. R,

343. O. ïiodosun:! L.
, Sp. I , Cod. ,

no 4978.

— Godr., FI. de Fr. , I
,
p. 299. — A. Bor. , FI. du

c. . 3« éd., no 487. —Koch, Syn., éd. 2, p. loi.

Rchb.
, le. t. CXCV, f. 488
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Bois , bord des ruisseaux , dans la région des mon-

tagnes. Bois de Gandilloo
,

près d'Aubrac ; environs

de Rodez ; lieux frais et ombragés
,
près de St -Austre-

moine et de Cougousse , canton de Marciilac. Viv. Juin,

sept. AG.

Cette espèce
,

qui est assez commune dans la ré-

gion des montagnes, devient rare à mesure qu'on

s'en éloigne.

344. O. sylvaticum L., Sp. I, Cod. ,
no4980.

— Godr. , FI. de Fr. , I
, p. 298. — A. Bor. ,

Fi. du

c. ,
3e éd., no 489. — Koch , Syn. , éd. 2, p. 151.

— Rchb., le, t. CXCIII, f. 4882.

Bois , broussailles
,
pâturages des montagnes. Au-

brac , bord du ruisseau , au-dessus de la cascade

(Aveyron). — Vallée de la Gère , entre St.-Jacques et

les Ghazes; cascade du Plomb du Gantai appelée Srtwf-

Vert , et vers le sommet du Plomb. Viv. Juin , août. R.

345. O. pratenso L., Sp. I, God. , n» 4982.

— Godr. , FI. do Fr. , I, p. 298. —A. Bor. , FI. du

c, 30 éd., p. 129. — Koch , Syn., éd. 2, p. 152.

— Rchb. , le, t. GXGIII ,
f, 4883.

Prés , lieux frais au bord des eaux. Mende
,
pré

entre la route et la rivière du Lot, à l'ouest de la

ville. (Lozère). — St.-Gêniez , bord du Lot , rive droite
,

en aval du pont , entre le faubourg et la Salle (Aveyron).

Viv. Juin, juillet. RR.

Les deux espèces que je viens de nommer ont entre

elles une certaine ressemblance ; mais en les obser-

vant de près , on les distingue facilement. Le G. sifl-

vaticum se fait remarquer par ses pédicelles dressés

après la floraison; ses pétales obovales , à onglet al-

longé , cilié , velu sur la face supérieure ; ses étamines

lancéolées -subulées. Dans le G. ^rafensc, les pédicelles

sont réfractés après la floraison ; les pétales sont élargis,

à onglet court, cilié, glabre sur la face supérieure; les

étamines , à base élargie triangulaire , sont longuement

subulées au sommet.
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3i6. O. pyrenaionm L., Mant. lï, Cod., i\'>

4985. —Godr., FI. de Fr., I, p. 303. — A. Bor., FI.

du c, 3e éd., n" i93. — Koch , Syn., éd. 2
,
p. 153. —

Rchb.,Tc.,t. CXCII, f. 4881.

Lieux frais , haies , bord des chemins. Avenue du

petit séminaire de St. -Pierre , et côte de la Chartreuse,

près de Rodez ; Mondalazac , bord d'un chemin
,
près

du bois de la Barthe ; St. -Gêniez , dans un pré , à côté

de la route de Sévérac; Aubrac, dans un pré (Aveyr.).

— St.-Flour, coteau au nord de la ville. Viv. Juin,

août. AÇ.

Le G. pijrenaicum se trouve çà et là dans la région des

montagnes. 11 devient rare à mesure qu'on s'en éloigne.

347. O. molle L. ,
Sp. I, Cod., n» 4989. —

Godr. , FI. de Fr. , I
,

p. 304. — A. Bor. , FI. du

c. ,
3« éd., no 494. —Koch, Syn.;, éd. 2, p. 154.

— Rchb. , le, t. CXGI, f. 4879.

Terres incultes , bords des champs , des haies , dos

chemins. Rodez ; Mondalazac , bord d'un chemin (Avey-

ron). — Bergerac, vigne à l'ouest de la ville, etc.

Ann. Mai , septembre. C.

Tiges diffuses , à longs poils mous étalés , feuilles

orbiculaires , à 7 ou 9 lobes trifides ; fleurs rosées

à pétales échancrés ; sépales terminés en pointe noi-

râtre ; carpelles glabres , ridés en travers ; graines lisses.

348. O. piisillmn L. , Sp. I , Cod. , n» 4995.

— Godr. , FI. de Fr. , I
, p. 304. — A. Bor. , FI. du

c. ,
3e éd., no 492. — Koch, Syn, éd. 2, p. 153.

— Rchb. , le, t. CXC, f. 4877.

Lieux incultes , bords des chemins. Rodez , à l'ouest

de la ville; Salles-la- Source
, lieu herbeux derrière

l'église ; Figuiés
,
près de Saint-Austremoine , au bord

d'un chemin ; Solsac et Mondalazac , au bord d'un

chemin; Aubrac, non loin des habitations (Aveyron).

Ann. Mai , septembre. C.

Tiges faibles, à pnbcscencc tourte; fouilles orbicu-
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îaires, à 7 lobes trifides ; corolle rose très pâle, à

pétales écliancrés, égalant les sépales brièvement mu-

cronés; carpelles carénés , îiou ridés, à poils couchés ;

pframes lisses.

349. O. x-otvmclifollixm L. , Syst. X , Cod. 7

no 4994. — Godr. , FI. de Fr. , I , p. 305. — A. Bor.

,

FI. du c. ,
3« éd. ,

no 495. — Koch , Syn. , éd. 2

,

p. 154. — Rchb. , le, t. CXC , f. 4878.

Lieux secs , bords des murs et des chemins. Ro-

dez. — Bergerac, vigne, au Bout-des-Vergues. Ann.

Mai , septembre. GG.

Tiges rameuses étalées, velues; feuilles opposées,

molles, pubescentes , réniformes-arrondies , divisées en

5 à 7 lobes peu profonds , obtus , crénelés
;

pétales

entiers y oblongs, dépassant un peu le calice; sépales

aristés ; carpelles lisses, velus', graines réticulées.

350. Gr. dissectum L. , Gent. I , God. ,
no 4993,

— Godr., FI. de Fr. , I, p. 303. — A. Bor. , FI. du

c. ,

3e éd., no 491.— Koch, Syn., éd. 2, p. 154.

— Rchb., le, t. GLXXXIX, f. 4876.

Haies, prés, lieux cultivés. Rodez; St. -Gêniez,

pelouses au-dessus de Bel-Air, (tiges bien caractéri-

sées atteignant à peine 0'^ 05 de hauteur). — Bout-

des-Vergues, à l'ouest et près de Bergerac. Ann. Avril

,

septembre. GG.

Tiges diffuses , ou couchées ; feuilles à 6 ou 7 lobes

profondément laciniés , multifides dans les feuilles in-

férieures , trifides dans les supérieures
;

pédoncules

biflores
,

plus courts que les feuilles
;
pétales obcordés,

barbus de chaque côté au-dessus de l'onglet , égalant

les sépales aristés ; carpelles poilus
;
graines réticulées.

351. 0-. columlbirLiiin. L. , Sp. I, God., no

4991. — Godr. , FI. de Fr. , I
, p. 302. — A. Bor.

,

n. du c. ,
3» éd, ,

no 490. — Koch , Syn. , éd. 2
,

p. 154. -Rchb., le, t. GXXXIX, f. 4875.
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Haies, champs, lieux pierreux. Rodez; Combate-

lade , au dessus de St.-Gêniez (Aveyr.). — Ponibonne,

près de Bergerac (Dord.). Ann. Mai
,
juillet. CG.

Diffère de l'espèce précédente par ses pédoncules

très allongés
,

plus longs que les feuilles ; ses sépales

membraneux sur les bords, longuement aristés; ses

pétales obcordés ,
atteignant l'extrémité de l'arête ;

ses

carpelles glabres , et ses graines finement réticulées.

352. O. IriclcUxm L., Sp. l, Cod., n^ 4988. —
Godr., FI. de Fr., I, p. 306. — A. Boreau , FI. du

c, 3« éd., no 496. — Koch , Syn., éd. 2, p. 154. —
Rchb., le, t. CLXXXVII , f. 4872.

Lieux pierreux , couverts , murs humides. Rodez ;

côte de la Chartreuse ; Carcenac-Salmiech ;
Villefran-

che , lieu frais , au nord de la Pension de Nevers

(Aveyr.). — Brantôme; le Migou
,
près de Fouleix

,

canton de Vergt , sur une vieille muraille (Dordogne).

Ann. Mai , août. C.

Tige ascendante
,

glabre , rougeâtre ;
feuilles orb- -

culaires , à 5 ou 7 lobes, crénelées, luisantes ; ÇiQwvs

d'un joli rouge; calice anguleux ^ ridé en travers; car-

pelles ridés en long
;
graines lisses.

353. O. rolbortiarLiim L., Sp. I ,
Cod., n»

4987. — Godr., FI. de Fr. , I, p. 306. — A. Boreau
,

FI. du c, 3e éd., no 497. — Koch , Syn., éd. 2 ,
p. 155.

^ Rchb., le, t. CLXXXVII , f. 4871.

Haies , murs , décombres ,
lieux incultes. Ann. ou

bisann. Mai , septembre. CC.

Plante à odeur fétide ; tiges rougeâtres ,
en zigzags

renflées aux articulations, couvertes de poils étalés

grisâtres ; feuilles découpées en partitions ternées ou

quinées, formant un ensemblo polygonal , à segments

ovales-lancéolés
,
pennatifides

, à lobes obtus mucronu-

lés; sépales aristés, à trois côtes saillantes
,
poilues

;

pétales entiers, dépassant de beaucoup le calice, à limbe

cunéiforme
, égalant ou dépassant l'onglet ; anthères d'un
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ronge vif d'abord, puis d'un rouge brun; carpelles à la fin

glabres , réticulés-rugueux
;

graines ovoïdes , lisses
;

fleurs roses.

354. C^. pixi-pnr^eum Villars , Dauph., III
, p.

374 , t. 40. — Loiseleur , FI. gai., éd. 1 ,
p. 430.

Murs , décombres , lieux incultes. Mondalazac , mur
de clôture du presbytère et ailleurs; plateau calcaire au-

dessus de Saint-Austremoine , commune de Salles- la-

Source ; Yillefranche , allée de la vigne du Pré-de-Cruzol

(Aveyr.). — Roc-Amadour, lieu inculte à l'est du bourg

(Lot). Ann. Mai
,
juillet. C.

Diffère du précédent par ses sépales brièvement poi-

lus
, courtement aristés ; ses pétales à limbe petit, ovale-

oblong , plus court que Tonglet , dépassant peu le calice
;

ses anthères jaunes. Fleurs rouges.

Plusieurs auteurs modernes , M. Jordan entre autres,

ont observé certaines formes qui s'éloignent plus ou

moins des deux espèces que je viens de nommer. Ils ont

pensé qu'elles étaient suffisamment distinctes pour être

rangées parmi les espèces. Elles ont été décrites sous les

noms de G. modestum , G. minuti[lorum , G. senùglabruni,

G. villarsianum par M. Jordan, et de G. Lebeiii par M.

Boreau. La distinction de ces diverses formes est-elle

fondée en raison ? Je ne saurais me prononcer, faute de

renseignements assez complets. Cependant j'ai trouve à

la Teste (Gironde) , au bord d'un champ , un Géranium

yuquel lan pourrait appliquer le nom de G. Lebeliï.

Il se fait remarquer par sa racine épaisse ; son

calice velu à sépales brièvement aristés ; ses pétales

à onglet atteignant l'extrémité de l'arête, et à limbe

court , égalant le tiers de l'onglet ; ses carpelles réti-

culés
, à rugosités en réseau sur les côtés , la plupart

pubescents.

Dans l'ouvrage qui a pour titre : Etude des fleurs, etc.,

6« éd., 11
, p. 134 , M. l'abbé Cariot rapporte le G. pur-

pureum Villars, en variété, au G. robertianum ; et il donne

à la plante , appelée communément G. purpureum, le

nom de €. minutiflorum (Jordan).
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XCV. ERODIUM L'Hérit.

3:>o. E. cioiitarinTn (L., Sp. 1, Cod., n» 4963

siib Geranio), l'Héritier. — Godr., FI. de Fr., 1 , p. 311.

— Koch, Syn., éd. 2
, p. 155. — Lloyd , FI. de TOuest,

3e éd., p. 70. — Cariot, Etude des tleurs ,
etc., 6^ éd.,

no 503.

Lieux herbeux , bords des chemins. Magnac
,
près de

Rodez, et çà et là dans tout le Sud-Ouest. Ann.

Mars , octobre. CG.

La forme que j'ai en vue est très probablement

celle que M. Jordan a appelée E. triviale. Il en existe

plusieurs autres
,

qui se rattachent plus ou moins

étroitement à celle-ci. 11 est impossible de les dé-

brouiller sur le sec. Voilà pourquoi j'ai cru devoir

conserver le nom linnéen. M. Jordan leur a imposé

les noms suivants:^, prœtermissum , E. commiœtum

,

E. tolosamun, E. borœanum, E. paUidiflortwi. Pour bien

s'y reconnaître, des études sur le vif sont indispensables

356. E. naoscliatvina(L., Syst. X, God., n» 4964,

sub Geranio) l'Hérit. — Godr., FI. de Fr., I, p. 310. —
A. Bor., 3'î éd., no 509. — Koch, Syn., éd. 2

, p. 156.

— Rchb., le, t. GLXXXIV , f. 4867.

Lieux secs , bords des chemins. La Teste, entrée do

l'enclos qui environne la Gare , du côté de la ville

(Gironde). — Manzac (De Dives) ; Lembras
,
jardin du

presbytère (Dordogne). Ann. Juin , octobre. R.

Plante à edeiir de musc; feuilles pinnées, à folioles

obliques à la base , irrégulièrement incisées-dentées
;

étamines fertiles glabres , à .base dilatée et bidentée.

357. E. altliaeoîcles Jordan, Pug., p. ki. —E.
malacoides Wild. , et auct. pL saltem pro parte. — Géra-

nium mal. Lin., Cod., n» 4966).

Lieux arides , bords des chemins. Najac (Aveyron),

sur les rochers , le long de la côte ,
au-dessous de

l'église (Bras). ~ Port-de-Sainte-Foy (Dordogne) : vigne
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(De Dives.). Ann. Mai, août. RU.

Quelques auteurs , dont les ouvrages sont de date

'récente , refusent le rang d'espèce à \E. althœoides

Jord. M. Lloyd, dans la 3^ édition de la Flore de

rOuest (p. 71), persiste à vouloir, comme dans l'édi-

tion précédente
,
placer ce nom en synonyme à côté du

fîom linnéen. M. lî. Loret , dans la Flore de Montpel-

lier (p. 122), ne l'admet pas, même comme variété.

MM. Wilkomm et Lange, dans le Prodromus Florœ

Hisp. (in, p. 538), le reconnaissent seulement comme
variété, etils l'appellent £*. malacoides Yâv . macrophyllum.

Ord. XXII. BALSA MINÉE s

{Balsamineœ A. lliCH.)

XCVI. IMPATIENS L.

358. I. iVoli-tansero L., Sp. I, Cod., n» 6798.

^~ Godr.,Fl, deFr., I, p. 325. —A. Bor., FI. duc, 3«

i»d., n» 517. — Koch , Syn., éd. 2
,
page 157.

IJeux frais et couverts, ruisseaux des bois. Bonne-

combe , ruines de l'ancien couvent ; lisière du bois de

Gandilloc, près de la Cascade, à Aubrac ;
St. -Gêniez,

bord du ruisseau qui coule au pied de la colline appe-

lée Puy de la Romiguière; Saint-Julien-d'Empare, au

bord de la Diège (Aveyr. — Fr. Saltel). Chaudes-Aiguës,

au bord du Remontalou ; les Chazes , lieu ombragé

(Gant.). — Nontron, ravin entre la ville et Bord (Dor-

dogne. — Sagette et Château). Ann. Juin ,
août. AC.
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Ord. XXIH. OXALIDÉES

{Oœalicleœ DC.)

XCVII. OXALIS L.

359. O. Acetosella L. , Sp, I, Cod., n» 3369,

--Godr.,Fl. de Fr., I, p. 325. — A. Bor.
,
FI. du c

,

3c éd., no 513. — Koch, Syn. , éd. 2, p. 157.—
Rcbb. , le, t. CXCIX, f. 4898.

Bois ombragés
,
haies humides. Villefranche , rocher

de Gardais (Bras); le Bouquet
,
près de Trémouilies.,

rocher escarpé, au bord du Vioulou; St. -Gêniez, bord

d'une fontaine, sur la rive droite du Lot, et bord

de la route
,
près de Magne ; vallon de Cruou , sous

Mondalazac (Aveyron). Yiv. Avril , mai. AC.

360. O. cornîcvilata L. , Sp. I, Cod., n^

3380. — Godr., FI. deFr., I
, p. 326. — A. Bor. , FI.

du c. ,
3e éd., no 514. — Kcch , Syn. , éd. 2

,
p. 157

— Rchb. , le, t. CXCIX, f. 4896."

Lieux cultivés. Bergerac , lieu exposé au soleil , à

l'ouest de la ville , et bord d'un fossé au nord
;
jar-

din de l'hospice du Coder
,
près de Fouleix , canton

de Vergt (Dordogne). Ann. ou bisann. Juin
,
octobre. B.

Ord. XXI Y. RUTACÉEs

(Jiiitaceœ Juss.)

XCVIII. RUTA L.

361. Flnta graveoleiis L. , Sp. I, Cod., no

3014. — Godr. , FI. de Fr. , I
,

p. 329. — A. Bor.

,

FI. du c. ,
3e éd. ,

no 519. — Koch , Syn. . éd. 2 . p.

159.— Bchb:, îc. t. CLVII, f. 5814."
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Lieux secs cl pierreux. Plateau au-dessus de St.-

Austreuioine ,
commune de Salles-la-Source , lieu sec,

stérile
,
pierreux , appelé Nauquiès ; Salles-la-Source

,

rocher, près de la vieille côte; lieu inculte, au-des-

sus des vignes de Grand-Combe
,

près de Marcillac

(Aveyron). — Vallée du Lot, Montbrun (Lot. — Fr.

Sallel) — Lieu inculte près de Brives (Corrèze. — Oscar

de Laver nelle). — Yiv. Juin, août. R.

Ord. XXV. coRiARiÉEs

{Coriarieœ DC.)

XCIX. CORIARIA Niss.Act. par. 1711, t. 12.

362. O. myrtifolia L., Sp. I, Cod. , n^ 7480.

•^Godr. , FI. de Fr. , I, p. 330. — Rchb. , le, t.

CLX , f. 4820. — Duby , Bot. gai.
, p. XIL

Coteaux arides. Bougaunès, près de Marcillac ("sta-

tion du chemin de fer), coteau boisé , et dans une vigne

(Aveyr.). — Cahors , sur les rochers qui dominent le

pont de Valendre (Lot). — Veronne
,
près d'Agen , dans

une haie (Lot-et-Gar.). — Coteau de Montbazillac, près

de Bergerac ; coteau appelé Piuj-de-la-Roque , près d'Ey-

met (Dord.) Lign. Juin
,
juillet. AR.

CLASSE IL CALICIFLORES

Ord. XXYl. CÉLASTRINÉES

(Celastrineœ R. Brown.)

C. STAPHYLEA L.

363. S. pinnata L., Sp. I, Cod., n» 2147,—
Godr., FI. de Fr., I, p. 332. — Koch, Syn., ed 2 , p
^60 rr Rchb., le

, t CLXI , f. 48-23.
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Bois de Bonnecombe, sous le rocher qui avoisine le

jardin , et dans Tintérieur du bois. Lign. Mai
,
juin. .

M. Adolphe de Barrau a signalé le premier cet arbris-

seau dans l'endroit indiqué. 11 s'est écoulé plus de 35

ans, depuis qu'il m'en fit la première communication.

M. Saltel , clerc de St.-Viateur , l'a retrouvé dans le

même bois le 18 mai 1870.

CL EVONYMUS L.

36i. E. enropaeiis L., Sp. I , Cod., n" 1597. —
Godr., FI. de Fr.,I, p. 331. — A. Bor., FI. duc, 3^

éd., no 520. — Koch, Syn., éd. 2, p. 161. — Rchb.,

le, t. CCCIX, f. 513i.

Haies, bois. Mondalazac (Aveyr.). — Bergerac, haie
;

Eymet, haie au bord du Dropt (Dord.). Lign. Mai, juin.

On le trouve ça et là dans la région du Sud-Ouest.

Ord. XXVII. RHAMNÉES

(Rliamneœ R. Brown.)

CIL RHAMNUS L.

365. Ft. catliartica L., Sp. I, Cod., n" 1549.

— Godr., FI. de Fr., 1, p. 335. — A. Bor., FI. du c, 3^

éd., no 522. — Koch , Syn., éd. 2 ,
p. 162.

Haies, bois. Lanquais, canton de Lalinde; le Monteil,

près de Bergerac , coteau au sud-ouest du village , et

ailleurs. Lign. Juin, juillet. C.

366. R. infectoi-ia L., Mant. I , Cod., no 1550.

— Godr., FI. de Fr., I
, p. 336. — Mutel, FI. Fr., I

, p.

218. — Koch , Syn., cd. '2
, p. 162.

Rochers, coteaux arides et pierreux du calcaire juras-

sique. Plateau du Larzac , rocher au nord du bourg du
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i'.aylar, près des limites du département de TAveyron.

Lign. Mai
,
juillet. RR.

367. n. alpiiia L. , Sp. I, Cod. , n« 1561. —
Godr., FI. de Fr., I, p. 336. — A. Ror., FI. du c, 3^

éd., no523. — Koch, Syn., éd. 2, p. 163.

Rochers calcaires. Sévérac-le-Chàteau (E. Mazuc)
;

Salles-Ia-Source, rocher calcaire au-dessus de la source;

bords du Lot , lieu appelé Saout^de- lo-Moimino ^
en face

de Montbrun (Aveyr. — Rras). — Roc-Amadour , ro-

cher sous le château (Lot). Lign. Mai
,
juin. R.

368. Ft. Alaternixs L., Sp. I, Cod., n» 1565.

— Godr., FI. de Fr., I
, p. 337. — A. Ror., FL du c,

3e éd., no 524. — Koch , Syn., éd. 2
, p. 163.

Rochers. Coteau au-dessus de Viminey
,
près de Ror-

deaux (Gironde).—Rocher, entre St.-Astier et le château

de Crognac (Dord.— De Dives). Lign. Avril
,
juin. RR.

369. R. Frangula L., Sp. I, Cod., n» 1563.

— Godr., FI. de Fr., I, p. 338. — Mut. , FL Fr.,I,

p. 220. — Koch , Syn., éd. 2, p. 164.

Rois, haies. Rodez, environs du petit-séminaire de

St. -Pierre (Aveyr). — Ponibonne, près de Rergerac

,

bois et au bord du Codeau (Dord.). Lign. Juin, août. AC.

Les auteurs qui ont écrit sur la botanique , ne sont

pas d'accord sur le genre grammatical qui doit être assi-

gné au nom Rliammis. Les uns veulent que ce nom soit

du genre masculin, les autres du genre féminin. Comme
en latin la plupart des noms d'arbres ou d'arbrisseaux,

terminés en us, sont réputés du genre féminin
,
j'ai cru

devoir lui attribuer ce dernier cenre.
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Ord. XXYIII. TÉIIÉBIIVTHACÉES

(Terebînthaceœ J u s s . )

cm. PISTACIA L.

370. F». Teret>întliTis L. , Sp. I , Cod. , n»

7419. — Godr., FI. de Fr., I, p. 339. — Mut., FI. Fr.,

I
,
p. 221. — Koch , Syn., éd. 2

, p. 164.

Rochers des coteaux calcaires. Le Salsé
,
près de Bro-

quiés (Aveyr. — A. de Barrau). — Koc-Amadour ro-

cher au-dessus du bourg ; Cahors , rocher escarpé au-

dessus de la fontaine des Chartreux (Lot). — Bézenac,

sur les rochers (Dord. — O. de Lavernelte). Lign.

Avril , mai. RR.

CIV. RHUS L.

371. Ftli. Oox-iax-ia L., Sp. I, Cod., n" 2112.

— Godr., FI. de Fr., I
,

p. 340. — Mut., FI. Fr., I, p.

221. — Duby, Bot. g., p. 113.

Lieux arides. Salvagnac-Cajarc , bois (Fr. Saltel)
;

Grotte de Sagnes
,
près de Ste-Euialie du Larzac (Aveyr*

— L'abbé Yernières). — Cahors, escarpement au-des-

sus de la fontaine des Chartreux (Lot). — Haut du

coteau qui domine le port de Ste-Foy
,
près de Ste-Foy-

la-Grande. — Agen , sur les rochers (Lot-et-Gar. — De

Dives). Lign. Juin, juillet. RR.

Ord. XXIX. PAPILIONACÉES

{Papilionaceœ L. Ord. nat., 32).

CV. ULEX L.

372. TJ. eixropaeixs (L., Sp. I, Cod. , n» 5243,

var. a.) Smith. — Godr. , FI. de Fr. , I
, p. 344. —

A. Bor. , FI. du c, ,
3^ éd. , n« o2G. — Koch. , Syn.,

éd. 2, p. 163.

18
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Haies , lieux arides

,
pâturages des terrains argi-

leux et d'alluvions anciennes. Rodez, terrain stérile

entre la Mouline et Olemps, au haut de la côte (Aveyr.).

— Toutifaut
,
près de Bergerac , dans un bois taillis.

Viv. Mai
,
juia. G. dans les terrains indiqués.

373. U. nanus Smith , FI. brit. ; Godron , FI. de

Fr.
, I, p. 345. — A. [Bor. , FI. du c. ,

2^ éd., n»

528. — Duby , Bot. g., p. 115. — {U. eiiropœus , var.

b. God., no 5243).

Bruyères
,

pâturages secs , lisières des bois des ter-

rains siliceux. Moulin de Bénéjou
,

près de Rodez

,

coteau , sur la rive gauche de l'Aveyron (Aveyr.). — La
Sancère

,
près de Bergerac. Lign. Juin , septembre. G.

dans les terrains indiqués.

CVI. SPARTIUM L.

374. S. Jnncenxn L., Sp. I, God., no 5189.

—

Godr., FI. de Fr., I
,
p. 347. — A. Bor., FI. du c, n»

530. — Koch , Syn., éd. 2 ,
p. 165.

Goteaux stériles. Pas-de-I'Escalette
,
près du Gaylar,

à l'extrémité du plateau du Larzac, non loin des limites

du département de l'Aveyron. — Bord d'un bois , entre

St. -Vivien et Vélines (l)ord.). — Bois de Tray
,
près de

Gapdenac (Lot. — Fr. Saltel). Lign. Juin
,
juillet. R.

CVII. SAROTHAMNUS Wimmer.

375. S. scoparins {L,,sub Spartio, God., n» 5197.)

Koch , Syn., éd. 1
,

p. 152. — {S. vulgaris W^imm.,

Godr., FI. de Fr., I
, p. 348. — Genisia scoparia Lam.).

Bois, lieux incultes des terrains siliceux. GG. dans

ces sortes de terrains. On ne le trouve presque jamais

dans le calcaire. Lign. Mai
,
juin.

376. S. pixrgans (L., stib Spartio , Syst. XII e<

God., no 5192). Godr., FI. de Fr., I
,
p. 349. — {Spar-
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thim purgans. Lois., FI. g., éd. 1 , p. 440. — Genîsta p.

Duby , Bot. g., p. 117, et L. ipse, Species II
, p. 992. —

Mut.,Fl. Fr.,I,p. 226).

Coteaux secs , rocailleux , stériles. Rieucros
,
près de

Mende (Lozère. — Poitrasson). — Puy de Volf
,
près de

Firmy ; la Maladrerie
,

près de Villefranche , coteau

escarpé exposé au midi, au-dessus de l'usine (Aveyr.).

— Bonahu (Bonheur) , à Touest de la Sarayrède , au

pied de l'Aigoual , et lieu escarpé entre Trêves et Dour-

bie (Gard). — Puy Mary (Cantal. — De Rudelle). Lign.

Mai
,
juillet. R.

CVIIL GENISTA L.

377. O. Hori-icla DC. FI. Fr., IV
,

p. 500. —
Duby, Bot. g., p. 116. — Godr., FI. deFr., I, p. 857.

— Cariot, Etude des fleurs, 6^ éd., n" 533. — Will-

komm, Prodroraus Flores hispanicae , n^ 3886. — {Spar-

tium horrïdum Lois. FI. g., éd. 1 , p. 442, an Wahl. ?)

Plateau calcaire au-dessus de Lenne , canton de

Campagnac
,
près d'un mamelon appelé Bel-Homme,

calcaire jurassique. Localité unique connue dans le Sud-

Ouest. Lign. Juin, juillet. RR.

Cette espèce est regardée avec raison comme une

des plantes phanérogames les plus rares qui croissent

en France. Nous en devons la découverte , dans le

département de l'Aveyron , à M. l'abbé Luche, mon
ancien élève. Il la rencontra à l'endroit indiqué au

mois de septembre 1861. Elle y croît, à ce qu'il

parait , en assez grande abondance. M. Luche l'y re-

trouva l'année suivante. — Voici les principaux caractè-

res qui servent à la distinguer : Tige dressée , très

rameuse , subdichotome , formant un buisson serré , à

épiderme se détachant par lambeaux ; rameaux striés,

opposés , étalés , sp'mescents au sommet , les florifères

mutiques entre les fleurs ; feuilles opposées , soyeu-

ses
,
pétiolées , trifoliolées , à folioles linéaires-oblongues

;

pétioles égalant environ les 3/4 de la longueur des
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folioles, stipules adnées , subulées ; fleurs solitaires ort

géminées , toujours terminales , et formant
,
par le

rapprochement des rameaux
,
qui atteignent la même

hauteur , une sorte de corymbe
;
pédicelles plus courts

que le tube du calice
,
pourvus à leur base d'une

bractée orbiculaire assez longuement aristée , et sous la

fleur de deux bractéoles de même forme ; calice velu,

à lèvres égales, deux fois plus longues que le tube,

à divisions lancéolées aristées ; celles de la lèvre su-

périeure les plus larges, et celles de la lèvre infé-

rieure , au nombre de trois , très étroites , à peu près

égales; étendard pubescent , égalant la carène ; ailes

oblongues obtuses; carène droite, ciliée au bord infé-

rieur
;
gousse de 10- 15 millimètres sur 5

,
jaunâtre à

la maturité , couverte de poils soyeux , oblongue com-

primée , à sommet acuminé redressé. — Arbrisseau

d'un vert blanchâtre , de 1 - 2 décimètres.

M. Jordan
,
persuadé que plusieurs espèces distinc-

tes se trouvent comprises sous le nom de G. Iiorrida,

donne dans le Pugillus à la plante des environs de Lyon

le nom de G. lugdimeusis. M. Tabbé Cariot {loc. cit.) lui

a restitué le nom de G. Iiorrida. Mais la plante Avey-

ronnaise et celle du mont Couzon sont-elles identiques ?

Je ne saurais l'affirmer. Il me reste quelques doutes à

ce sujet. La description que je trouve dans le Pugillus

ne convient pas exactement à notre plante.

Ce qui précède était déjà écrit, lorsque M. le docteur

Bras, avec sa bienveillance accoutumée, a mis à ma
disposition un exemplaire authentique , recueilli sur les

coteaux qui avoisinent Lyon , et qui lui fut envoyé au-

trefois par Roflavier. J'ai examiné très attentivement

ces deux plantes, et il m'a été impossible de découvrir

entre elles aucune différence.

La plante dont il est ici question n'avait pas encore

jusqu'ici été communiquée à M. Bras ; voilà pourquoi

ce savant a été obligé, dans l'ouvrage qu'il a publié sur

la végétation du département de l'Aveyron , de révoquer

en doute sa présence sur le sol de ce département.
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378. O. Scorplixs (L., Sp. I , Cod., n^ 5193, suO

Sparlio). -—DC, Fi. Fr., IV, p. 498. — Duby, Bot.

g., p. 116. — Godr., FI. de Fr., I
,
p. 354. — WiUk.,

Prodr. FI. hisp., no 3905.

Coteaux calcaires, arides et rocailleux. Côte de Nant

(Aveyr. — Mazuc). Viv. Mai
,
juin. RR.

Arbrisseau de 1-2 mètres, à tige dressée, très ra-

meuse ; rameaux étalés, entrelacés anguleux , tous spi-

nescents au sommet et munis d'épines latérales divari-

quées ; feuilles peu nombreuses , simples, parsemées en

dessous de quelques poils appliqués ,
brièvement pétio-

lées
;

pétioles munis de deux petites stipules spinuliformcs ;

gousses de 20-35 millimètres sur 5, linéaires-oblon-

gués ,
comprimées , bosselées

,
glabres.

379. <3^. laispanica L., Sp I, Cod., n» 5212. —
Duby , Bot. g., p. 116. — Godr., FI. deFr., I, p. 356.

— Cariot, Etude des fleurs . G^' éd.. n° 536.

Lieux chauds et pierreux. Coteau au-dessus de Mar-

nhac, près de St.-Gêniez ; côte de Nant (Mazuc);

côte de la BruneUerie, au-dessus de St.-Jean-du-Bruel
;

Millau et Aguessac (Aveyr. — J. Bonhomme). Yiv. Mai,

juillet. R.

380. O. aiaglioa L., Sp. I, Cod., n^ 5210. —

>

Duby, Bot. g., p. 116. — Godr., FI. de Fr., I
,
p. 355.

— Cariot , Etude des fleurs ,
6e éd., n» 534.

Collines et champs arides. Magnac
,
près de Rodez,

coteau au-dessus du hameau , et St.7Joseph , à Touest

et près de la même ville , lieu inculte (Aveyr.). — Bois

entre Sarlat et St. -André (L'abbé Dion): bois de la

Fouitlade et de l'abbaye de Châtres
,
près de Terras-

son (Dordogne. — De Dives). Viv. Mai
,
juin. AC.

381. O. ger»manica L., Sp. I, Cod, n° 5211.

—
' Duby, Bot. g., p. 116. — Godr., FI. de Fr., I

,
p.

356. — Cariot , Etude des fleurs ,

6e éd., n» 535.

Bois et lieux stériles. Bois de Bourran
,
près de Rodez

(Aveyr. — Bras). Lign. Avril . juin. RR.
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On reconnaît le premier de ces arbrisseaux , G. hîsp. ^

à ses fleurs jaunes , à étendard égalant presque la

carène, en capitules terminaux , ombelliformes ; à ses ra-

meaux velus laineux au sommet : le deuxième, G. ang.^

à ses fleurs jaunes , devenant vertes par la dessication
^

à étendard plus court que la carène, en grappes feui liées ;

à ses jeunes rameaux glabres : le troisième , G. germ., à

ses fleurs jaunes , disposées en grappes non feuillées , à

étendard égalant à peine la moitié de la carène; à ses jeunes

rameaux velus.

382. O. pllosa L., Sp. 1, Cod., no 5208. — Godr.,

FI. de Fr., I, p. 351. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n»

538. — Koch, Syn., éd. 2, p. 166. — Duby , Bot. g., p.

117. — Cariot , Etude des fleurs , 6^ éd., n« 540.

Bois secs , coteaux , etc. Rocbers qui dominent le

hameau de La Roque, entre Salles-la-9ource et St.-Aus-

tremoine; coteau pierreux au-dessus de l'église de

Vanc , commune de Salles-la-Source ; lieu sec et stérile

près du lieu appelé Le Pas , entre Rodez et Rignac
;

coteau entre St. -Gêniez et St.-Martin-de-Lenne ; Au-

brac
,
pelouse près du lac de St.-Andéol (Aveyr.).

—

Roufmiac (De Dives)
;
petit bois de Lavernelle (Dord.

— O. de Lavern.). Lign. Avril, juin, juillet. AG.

383 O. tinctoria L.,Sp. I, Cod., no 5505.

—

Godr., FI. de Fr., I
, p. 352. — Koch, Syn., éd. 2, p.

167. —A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 534. — Duby

,

Bot. g., p. 117. — Cariot, Etude des fleurs, 6^ éd.,

n° 544.

Bois
,
pâturages

,
prés. Bois de Bourran

,
près de

Rodez; viaduc Malacof, entre Marcillac et Valady
^

Aubrac, près du lac St.-Andéol (Aveyr.). Lign. Mai,.

juillet. C.

Cet arbrisseau est commun dans toute la région du

Sud-Ouest. Il semble préférer les terrains siliceux et

surtout ceux qui sont argileux.
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Le G. Delnrbrei (Lecoq et Lamotte , Cat. du pi. c, p.

125) diffère du G. tinctoria par ses tiges étalées
,
par ses

feuilles et ses fleurs plus grandes , et surtout par ses

légumes larges de 5 à 6 millimètres , obtus , comme

tronqués au sommet , et terminés brusquement par une

pointe très courte. — Je n'ai rien trouvé qui puisse lui

être rapporté.

384. O. .sagittalis L., Sp. I, Cod., n» 5203.

—

Godr., FI. de Fr., I, p. 350. —A. Bor., FI. duc, 3^

éd., no 536. — {Ctftisiis sacjittalis Koch , Syn., éd. 2,

p. 172).

Coteaux , bois secs
,
pâturages élevés. Rodez ; Carce-

nac-Salmiech (A. de Bar.) ; Aubrac ,
pâturage (Aveyr.).

— Thiézac , montagne au-dessus du village ; le Lioran

,

bord d'un bois , et sur le flanc méridional du Puy-de-

Griou (Cant.). Lign. Mai
,
août. AC. dans les terrains

siliceux.

385. O. pr»ostrata Lam., Dict., 2, p. 618,

—

A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 537. — Duby , Bot. g., p.

117. — {G. Halleri Reyn. — Cytisus decumbens Walpers,

Godr., FI. deFr., I, p. 360).

Aubrac, lac St.-Andéol, près de la source. Lign.

Juin
,
juillet. RR.

La plante des montagnes d'Aubrac est la forme à

pédoncules allongés, égalant quatre fois environ la

longueur du calice.

CIX. CYTISUS DC.

386. O. sessiUfolins L., Sp. I, Cod., n» 5439.

— Koch
,
Syn. , éd. 2 , p. 169. — Duby , Bot. g. ,

p. 118.

— Godr., FI. deFr., I
, p. 359.

Coteaux rocailleux , lisière des bois montueux , ter-

rain calcaire. Salles-la-Source
, sur un rocher au-dessus

des caves de St.-Laurent
; lisière du bois en face de

St.-Martin-de-Lenne , canton de Campagnac
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entre le Puech et la Guiraldie
,
près de St. -Gêniez ; le

Caylar , sur le plateau du Larzac , hauteur située à

l'ouest du bourg ; ravin de Cartayre
,
près de Millau

(Aveyr. — J. Bonh.). — Rocher de St. -Privât, près

de Mende (Lozère). Lign. Juin, juillet. AR.

387. O. gallicns Kerner , de sect. Tubocijfiso

,

apud Willkomm , Prodromus FI. liisp.
, n» 3961. —

(C. supimis Koch , Syn. , éd. 2, p. 170; Godr. , FI.

de Fr. , 1
,

p. 362 et al. plur. non h. ,
nec Jacq.

ex Kern, et Willk.),

Coteaux secs et calcaires , bords des bois. Monda-

lazac , lieu inculte
;
pâturage sec au-dessus de Salles-

la-Source , bord d'une haie ; Onet-le-Château , dans

une haie; St.-Martin-de-Lenne (Aveyr.). — Luche et

Majorel). — Lisière du bois de Trapy , au sud
,
près

de Capdenac (Lot. — Fr. Saltel). — Cingle-du-Bugue,

au bord de la route, près de cette petite ville (Dord.).

— Rouffîac , sur le chemin de Chalais à Aubeterre

(Charente. — De Dives). Viv. Juin
,
juillet. AR.

Il règne une grande confusion parmi les auteurs au

sujet du C sup'mus. Et celte confusion existait déjà du

temps de Linné. Il est facile de s'en convaincre , en

consultant ses ouvrages (Conf. Cod., bot. Lin., n» 5443

et n" 5444). D'abord on peut affirmer, je crois ,' que le

C. supimis de L. n'est pas le môme que celui de Jac-

quin. Dès 1806, Loiseleur (FI. g., éd. 1 ,
p. 445) rappor-

tait le C. sup'mus L. au C. capitatus Jacq. , et le C.

supinus Lam. (Dict. 2, p. 250) au C. suphius Jacq. Plus

tard, en 1828 , M. Duby (B. g., p. 118) donnait, d'après

DC, le nom de C. supinus Jacq. à une plante venue

des Alpes du Dauphiné. En 1843 , Koch (Syn., éd. 2 , p.

171) voulait, de son côté, que le C. supinus Jacq. (C supi^

nus L., var. b.) fût une espèce distincte, qu'il appelait,

après Chaeffer , C. ratisbonensis. Il réservait le nom de

C. supinus L,, var. a, pour une plante qui parait être la

même que celle dont il est ici question. D'après le môme
auteur, le C. supinus PC, Prodr., 2, 156 , devrait peut-



- 281 —

être appartenir au C. proslratus Scop. La plupart des

botanistes qui sont venus après lui ont suivi son exem-

ple , et ils ont appelé la plante française C. supinus L.

Voilà , si je ne me trompe , des motifs plus que suf-

fisants pour abandonner le nom malheureux de C.

supinus, et pour lui substituer celui de C. gaU'icus pro-

posé par Kerner, et adopté par les auteurs du Prodrome

de la Flore d'Espagne.

Le C. capitatus est un arbrisseau de 4-6 décimètres
;

ses tiges sont dressées, cylindriques, noirâtres , à ra-

meaux redressés. Tandis que C. gallicus est un arbuste

plus petit, de 1-4 décimètres; ses tiges sont très ra-

meuses, couchées rampantes , à rameaux grêles
,
étalés,

les floraux seulement un peu redressés,

ex. ARGYROLOBIUM EckL etZech.

Enum., p. 184.
«

388. A., argenteixm (L., sub Cijtko , Cod., n»

5447) Willkomm , Prodromus FI. hispanicae ,
n^ 3985.

(Argijr. linuœanum Walpers, Godr., FI. de Fr., I, p. 363).

Lieux pierreux , coteaux calcaires. Sur les rochers de

la gorge de la Maladrerie , au-dessus du Martinet , au

sud et non loin de Villefranche
;
plateau de Cubèle, au-

dessus de Salvagnac , à l'extrémité de la côte (Docteur

Bras) ; corniches deSargels, près de St.-Rome-de-Cernon

(Aveyr. — Abbé H. Coste). — Bord d'un chemin à

travers un bois
,
près de St. -André , à l'ouest et non

loin de Sariat (Dord.). Ligneux. Mai , juin. RR.

CXL ADENOCARPUS Da

389. A. complicatus Gay , in Du Rieu
,
pi. ast.

Godr., FI. de Fr., I
, p. 364.'— Willk., Prodr. FL hisp.,

no 3981. — {Cijtisus parvifoims [nomcn incptum , quum

folia majora sint ac proximorum : Rchb. ,
FL germ. exe]

DC.,F1. Fr.,5,p. 550.— Duby,B. g., p. 119).

Bois et bruyères. Garcenac-Salmiech , au bord d'un
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chemin. Lieu herbeux stérile , vers le haut de la côte^

entre la Granville et Bonnecombe ; Trémouilles , terrain

granitique inculte (Aveyr. — Fr. Saltel). Lign. Juin,

juillet. R.

390. A. commntatixs Guss., Prodr. , 2 (1828),

p. 375; Godr., FI. de Fr., I, p. 364. — Willk., loc.

cit., no 3982. — (.4. cehennensis Delille . Mutel , FI. Fr.,

I
,
p. 233).

Coteaux arides. Vialars , sous les châtaigniers autour

du village (Lozère. — Lamotte). Lign. Juin, juillet. RR.

Ces deux dernières espèces peuvent être facilement

confondues. On reconnaît la première à ses grappes al-

longées; à ses fleurs longues de 10 - 12 millimètres ; à

ses pédicelles presque doubles du calice qui est pu-

bescent, glanduleux, à glandes stipitées , et muni de

lèvres très inégales ; à ses bractées scarieuses, caduques,

égalant ou dépassant un peu le pé^icelle.

La deuxième diffère de la première par ses grappes

étroites; par ses fleurs longues de 9-11 millimètres;

par ses pédicelles égaux au calice qui est pubescent , non

glanduleux.

LA. grandiflorus Boiss. {Cylisus telonensis Lois., FI. g ,

l'» éd., p. 440), diffère des deux espèces précédentes par

ses grappes pauciflores ; ses fleurs plus grandes*, lon-

gues do 12 - 14 millimètres , réunies presque en tète
;

ses calices velus , dépourvus de glandes , à deux lèvres

égales , l'inférieure trifide , à divisions égales. Cette der-

nière espèce croit sur les coteaux de la région Médi-

terranéenne.

CXII. LUPINUS Tournef. L.

391. L. reticiilatns Desv., Godr., FI. de Fr.,

I
,
p. 367. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., no 700 , et ex

spec. autli. — (L. linifolius Des Moul., Cat. Dord., Suppl.

]TI,p. 82! awRoth?).

Champs sablonneux. Champ sablonneux entre Berge-
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rac et le Pont-Roux ; champ au pied du coteau de Mon-

bazillac , au sud de la même ville
;
jachère

,
près de

Sarlat (L'abbé Dion) ; la Marzaie , commune de Mènes-

térol , canton de Montpont', champ sablonneux (Dord.).

Ann. Mai , août. AR.

CXIII. ONONIS L.

392. O. INTati-lx L., Sp. I, Cod., n^ 528i. —
Godr., FI. de Fr., I, p. 369. — Koch , Syn., éd. 2, p.

174. — A. Bor., FI. du c, 3« éd., n^ 548.

Coteaux , bords des chemins. Le Salsé
,
près de Bro-

quiès, au bord du Tarn (Aveyron. — A. de Barrau). —
Coteau exposé au soleil

,
près de Lavernelle , canton

de St.-Félix ; Cingle du Bugue , au bord de la route.

393. O. rotruuidifolia L. , Sp. I , Cod. , n» 5288.

— Godr. , FI. de Fr. , I
,
p. 367. — Koch , Syn. , éd.

2, p. 174. — Duby, B. g., p. 120.

Bois entre Lenne et Saint-Martin , sur un rocher

(Aveyr. — Abbé Luche). Viv. Mai
,
juin. RR.

Cette plante parait rare dans la région du Sud-Ouest.

A ma connaissance , elle n'a pas été trouvée ailleurs.

Le trop regrettable M. l'abbé Luche la rencontra le

1er juillet 1857 , à l'endroit indiqué. Elle était en pleine

floraison.

394. O. repens L. , Sp. 1 , Cod., n^ 5266. —
Koch, Syn., éd. 2, p. 173. — Cosson et G., Flore

des environs de Paris, p. 121. — A. Bor. , FI. du c.

,

3® éd. , n» 545. — (0. procurrens Wallr. Godr. , FI. de

Fr., I, p. 374).

Bords des chemins , champs stériles. Rodez ; Brives
;

Eymet ; Prigonrieux
,

près de Bergerac. C. çà et là.

Viv. Juin , septembre.

Les caractères principaux de cette espèce sont : Ti-

ges couchées , radicantes à la base , très rameuses , re-

dressées
; fleurs brièvement pédonculées , axillaires

,
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gousse ovale comprimée
,

plus courte que les lanières^

du calice.

VO. campestris de certains auteurs
,
probablement O.

spinosn L. var. b ,
diffère de l'O. repens par ses ti-

ges fermes dressées dès la /^ase; par ses. gousses ovales,

comprimées ,
attekjnant , ou dépassant l'extrémité des la-

nières du calice. — Je n'ai jamais rencontré cette dernière

espèce dans les lieux que j'ai explorés.

395. O. stï»iata Gouan , Godr., FI. deFr.,I,p.

376. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 5i6. — Duby, B.

g., p. 321. — Cariot , Etude des fleurs, 6° éd., n» 562.

Coteaux arides, lieux secs et pierreux. Solsac, lieu

inculte au bord d'un chemin ; Montaubert (oUm Bois-de-

Frons)
,
plateau au-dessus de Salles-la-Source ,

lieu in-

culle et pierreux ; côte de Sébazac , à l'ouest du village,

au bord de la route ; coteau d'Embousquèse
,
près' de

Millau (J. Bonli.). — Roc-Amadour, rocailles calcaires

(Lot. — Fr. Saltel). — Rocher de St. -Privât , au-dessus

de Mende (Lozère). Viv. Juin
,
juillet. AR.

Tiges couchées à la base, slolonifères ; rameaux as-

cendants , munis alternativement ilc chaque côté d'une

ligne de poils très marquée
;
pédoncule éyalant environ

deux fois la longueur du tube du calice
;
divisions du

calice linéaires acuminées.

396. O. OolvLîiiiioo Ail., Koch ,
Syn., éd. 2

,
p.

174. _ Godr., FI. de Fr., 1 ,
p. 176. — À. Bor., FI. du

c, 3<i éd., no 574.

Lieux secs et pierreux ,
coteaux calcaires. Bord d'un

(;hemin, à la station du chemin de fer de Marcillac

appelée Boucjaunès ; coteau sec et escarpé au-dessus

(le la Roque , entre St.-Austremoine et Salles-la-Source :

côte de Cruou
,
près de Mondalazac ; Solsac , lieu inculte

près du Roc-Ponsard (Aveyr.). — Cahors , coteau es-

carpé au-dessus du pont de Valandre (Lot). — Sur un

rocher détaché
,
placé sur le bord de la Dordogne , rive

droite, au port dcLanquais (Dord). Viv. Juin, août. AR.



— 28S —

L'O. Cohunuœ diffère de VO. striata par ses rameaux

7ion munis d'une ligne de poils
;
par ses pédoncules nuls,

ou courts , n'égalant pas le tube du calice , à divisions

lancéolées-acuminées
;
par ses feuilles florales supérieu-

res plus longues que les fleurs.

L'O. minut'issima (L.), qui croit dans la région méri-

dionale de la France , a été signalé dans le département

du Tarn par M. de Martrin-Donos. 11 diff'ère des deux

espèces précédentes par ses feuilles à folioles toutes sessi-

les, par ses calices à divisions beaucoup plus étroites,

longuement setacées , dépassant la corolle et la gousse.

CXIV. ANTHYLLIS L.

397. A. moixtana L., Sp. I, Cod., n» 5292. —
Godr., FI. de Fr., I

,
p. 380. — A. Bor., FI. du c, 3^

éd., n» ool. — Koch , Syn., éd. 2, p. 175.

Coteaux herbeux , rochers calcaires. Plateau de St.-

Dalmasy , canton de Sévérac-le-Chàteau (A. de Barrau);

la Tacherie, et St. -Martin, près de Millau (J. Bonh.). —
Le Caylar , rocher au-dessus du bourg , non loin des li-

mites du département de l'Aveyron. — Escarpement

au-dessus du Pont-Neuf, près de Mende , bois de la

Vabre (H. Loret), et rocher de St. -Privât
,
près de la

même ville (Lozère). Yiv. Mai
,
juillet. RR.

398. A. viiliior^aria L., Sp. I,Cod., n*^ 5^91.

— A. Bor., FI. du c, 3« éd., n» 549.

Pâturages , bord des bois des terrains calcaires. Le

Crès, à l'ouest de Rodez , champ; Aubrac (Aveyr.). —
Lembras

,
près de Bergerac ; St. -Vivien ,

canton de Vé-

lines, au bord d'un bois (Dord.). Viv. Mai, juillet. CC.

CXV. MEDICAGO L.

399. jVI. falcata L., Sp. I, Cod., n" 5717.—
Koch , Syn., éd. 2

, p. 176. — Godr,, FI. de Fr,, 1
, p

383. — A. Bor., FI. du c, 3e éd.. n-» 55V.
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Haies, lieux secs. Bord d'un chemin, près de RodôZ

;

coteau escarpé au-dessus de St.-Austremoine , com-

mune de Salles-la-Source (Aveyr.). — Bergerac , dans

une vigne , entre St.-Onger et le Bout-des-Vergnes , à

l'ouest de la ville (Dord.). Viv. Juin, août. AG.

Fleurs jaunes ; légumes courbés en faux , ou un peu

contournés.

400. m:, média Pers., A. Bor., FI. du c, 3« éd.,

n» 553. — {M. falcato'sativa Rchb., Godr., FI. de Fr.,

I
,
p. 384).

Haies , lieux secs. Mondalazac , dans un champ , au

pied d'une muraille (Aveyr.). — Montpeyroux , autour

du moulin-à-vent , en face du hameau de Blaye (Dord.).

Viv. Juillet , août. AG.

Diffère de l'espèce précédente par ses fleurs d'abord

jaunes
,
puis verdâtres, ensuite violettes, et par ses lé-

gumes courbés en spirale et formant un tour complet. Lors-

qu'on examine ces plantes sur le sec , il est très difficile

de les distinguer.

Le M. sativa (L., Cod., n» 571 C) cultivé partout , s'é-

chappe souvent des cultures et il devient subspontané.

On le reconnaît à ses tiges dressées , non couchées à la

base, puis redressées , comme dans les deux espèces qui

précèdent , et à ses légumes pubescents , contournés

en spirale et formant deux à trois tours.

401. M. lixpnliixa L., Sp. I, God., no 5718. —
Godr., FI. de Fr., I

, p. 383. — A. Bor., FI. du c, 3«

éd., no 555. — Koch , Syn., éd. 2 , p. 177.

Prés, lieux herbeux, bords des chemins. Rodez ; bois,

près de St.-Austremoine, commune de Salles-la-Source

(Aveyr.).— Bout-des-Vergnes, près de Bergerac. Bisann.

Mai , automne. CG.

On cultive cette plante pour fourrage , sous le nom
de Lupin ou Mifjnonette.

402. IM. anTLlbigixa Jord., in Bor., FI. du c, 3«

éd., no 556. — Lamotte, Prodr., p. 190. —Billot ; exs.,
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no 2823. — {M. marginata Godr., FI. de Fr., I, p. 385,

noM Willd.).

Champs pierreux, coteaux calcaires. Mondalazac, au

bord d'un champ ; St. -Saturnin, champ de blé (Aveyr.).

— Bout-des-Vergues , bord d'un chemin , vigne
, et

Château des Thermes
,
près de Bergerac ; Varenne

,
près

de Lanquais (Dord.). Ann. Juin
,
juillet. AC.

Légumes mûrs noirs, larges de 10 à 12 millimètres

lenticulaires , convexes sur les deux faces , formant 3 à

4 tours de spire, à bords appliqués; graines subovales,

presque lisses.

403. :\X. apicnlata "Wildenow, Koch, Syn., éd.

2, p. 180. —A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 558. —
Duby, Bot. g., p. 125.

Lieux cultivés , moissons. Petit séminaire de Saint-

Pierre, sous Rodez, jardin potager (Aveyr.). — Bergerac,

jardin potager du petit séminaire et moissons , au bord

du chemin de halage, en amont; Bout-des-Vergues, près

dé la même ville (Dord.). Ann. Juin, juillet. Assez com-

mun dans le département de la Dordogne, rare ailleurs.

Légumes à épines divergentes, droites, plus courtes

que le demi-diamètre du fruit; pédoncules égalant ou

dépassant un peu la longueur des feuilles.

404. ]M. naac-uLlata Willd., Koch, Syn., éd. 2,

p. 179. — Godr., FI. de Fr., I, p. 391,— À. Bor., FI.

duc, 3e éd., no 560.

Lieux herbeux , bords des chemins. Environs de

Rodez. — Champ aux environs de Bergerac. Ann. Mai,

juillet. C. partout.

405. m:, minîma Desr., in Lam. Dict., III, p.

636. — Koch , Syn., éd. 2 ,
p. 180. — Godr., FI. de Fr.,

I, p. 391. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n- 561.

Lieux secs
,
pierreux , bords des chemins. Mernac, au

bord d'un chemin , et lieu inculte sur le rocher de Fon-

frège, près de St.-Austremoine, commune de Salles-la-
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Source ;

Solsac
,
bord d'un chemin , et Mondalazac

, lieu

inculte appelé Fronûgnan , même commune; Lenne,

commune de St.-Martin, pelouse (Aveyr.). — St.-Onger

et Bout-des-Vergues, à l'ouest et près de Bergerac (Dord.).

Ann. Mai, juillet. AG.

406. ]vr. agrestis Tenore, ex Loret in lîtterk. -^

(M. germanaiord., in Billot, Arch. FI. Fr. et AU., p. 315.

— De Martrin , FI. du Tarn
, p. 155. — Lamotte,

Prodr. de la FI. du pi. c, p. 192. — Timbal-Lagr. ex

^pecim. autli. — M. Cerardi Aiict. part.).

St. -Gêniez, lieu inculte au bord de la route, entre

cette ville et Ste-Eulalie
,
près du pont de Bel-Air. Ann.

Avril, juin. RR.

Tiges couchées ; folioles cunéiformes, arrondies et

denticulées au sommet, ou tronquées , velues ; stipules

obliquement dressées, linéaires-lancéolées , acuminées,

découpées à la base en lanières linéaires; pédoncules

axillaires, constamment à une fleur (subbiflores Jord.

loc. cit.), dépassant un peu la feuille
;
pédicelle plus

court que le tube du calice , muni à la base de deux

bractéoles , Tune aristée , atteignant à peine le milieu

du tube du calice
; l'autre courte, scarieuse plus ou moins

acuminée ; dents du calice velues , lancéolées acumi-

nées , un peu plus longues que le tube ^
atteignant à peu

près les deux tiers de la corolle, étendard plus long que

la carène ; légume brièvement pubescent
,
globuleux

,

plan aux deux bouts , à 5 ou 6 tours de spire , serrés,

à bords obtus, garnis d'épines coniques linéaires,

droites un peu obliques, recourbées au sommet, longues

de 2 à 2 1[2 millimètres; graines lisses, mates ,
réni-

formes ; fleurs jaunes.

407. ]\X. cinex^ascens Jord., in Billot, Arch.

FI. de Fr. et AIL, p. 315. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd.,

no 562. — De Martr., FI. du Tarn
,
p. 155. — Lamotte,

Prodr. FI. du pi. c, p. 192. — (M. Gerardi Auct. part.).

Pelouses des terrains calcaires. Lieu inculte exposé

au soleil , appelé Frontignan , au-dessus du précipice,
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près de la briqueterie de VOustal-Nau , et à Manhac,

sous Rodez ; Salles-la-Source , sur un rocher au-dessus

de la source (Aveyr.). — Lalbas
,
près de Bergerac , suc

la rive droite de la Dordogne, terrain sablonneux (Dord.,).

Ann. Mai
,
juillet. AC.

Cette espèce diffère du M. agrestis : 1° par ses pédoncu-

les plus courts, atteignant à peine la longueur des feuil-

les ;
2o par ses fleurs de 1-3

;
3" par ses légumes velus,

tomenteux, cylindracés, à 5 ou 6 tours de spire peu

serrés ;
4° par ses épines plus courtes , mesurant 1-1 i\^

millimètre; 5° par ses graines, formant presque un
demi-cercle échancré au centre.

XXVI. TRIGONELLA L.

?i08. T. monspoliaca L., Sp. 1, Cod., n^ 5708.

— Godr. , FI. de Fr. , ï
, p. 396. — Koch , Syn. , éd.

2, p. 182. —A. Bor., FI. du c. ,
3^ éd. ,

no 568.

Lieux arides. Rodez
,
près de la vieille gare du che-

min de fer (Docteur Bras) ; Manhac
,
près de la même

ville, coteau aride au-dessus du hameau , terrain liassi-

que. Ann. Mai
,
juin. RR.

CXVII. MELILOTUS Tournefort.

409. ]\X. macrorrliiza Pers., Koch, Syn. , éd.

2, p. 182. — (M. palustris A. Bor., FI. du c. ,
3«

éd., no 571, an Kit. m DC, Prod. ?).

Lieux frais, haies
, bords des ruisseaux. Mondala-

zac ,
côte de Cruou , lieu inculte au bord du che-

min ; côte du Pont
,
près de St.-Austremoine (Avoy-

ron). — Bergerac , dans un fossé rempli de broussail-

les; rochers au-dessus du port de Ste.-Foy ; flanc occi-

dental du Puy de Berny
,
près de Montpeyroux (L'abbé

Carrier); bords de la Gouze (Dord. — Ch. Des M.).

Viv Août , oct AR. 19
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410. JM. alba Desrousseaux , apud Lam.
, Dlct

IV
,

p. G3. — Koch
,
Syn.

, éd. 2.
,

p. 183. — Godr.
,

FI. de Fr. , I
, p. 402. — A. Bor.

, FI. du c.
,

3e

éd. ,
no 573.

Lieux incultes , bords des rivières. Bords du Lot,

rive droite, entre Ste.-Eulalie et le Coûtai, près dé

St. -Gêniez ; environs de Paulhac (Valadier) ; bords du
Tarn, près de Broquiés ? (Aveyron. — A. de Bar.), —
Câhors , lieu inculte

,
près de la fontaine des Char-

treux (Lot). — Marmande
, sur la berge de la Garonne

,

rive droite (Lot-et-G.). — Lieu appelé les Lèches . près

deMucidan (Dord.—De Div.) Bisann.? Août, octobre. AR.

411. 1\Z. ar*vonsis Wallrotli , A. Bor. , FI. du
c. ,

3e éd. ,
no 570. — Lamotte , Prod. de la FI. du

pi. c.
,

p. 193. — {M. officinalis Desr.
,
ap. Lam.. loc.

cit. — Godr. , FI. de Fr.
, I

,
p. 402. — Koch , loc. cit.).

Bords des chemins et des champs , lieux cultivés.

Rodez , sur la terrasse du grand séminaire ; bois appelé

Soiircjuières , près de St.-Austremoine , commune de

Salles-la-Source
; Cayssiols , dans la carrière , au haut

de la côte
;

plateau du Larzac , dans un champ au

sud-ouest de La Cavalerie (Aveyron). — Bergerac ,
lieu

appelé le Bout-des-Vergnes , derrière le moulin, à l'ouest

de la ville (Dord.) Bisann.? Juin, sept. AC.

Je trouve dans mes collections un Meliloliis qui se

fait remarquer : 1^ par sa tige pivotante épaisse , longue

déplus de 20 centimètres ;
2» par sa tige dressée , haute

d'environ 1 mètre; 3» par s'es grappes allongées, attei-

gnant quelquefois jusqu'à 15 centimètres ;
4° par ses

bractéoles courtes , égalant à peine la moitié du pédi-

celle ; 5? par le tube du calice glabre, plus court

que les dents linéaires-lancéolées , longuement acu-

minées ;
6" par ses fruits glabres , longs de 3 milli-

mètres , larges de 2 ;
1^ par ses feuilles

, les supé-

rieures surtout , à dents aiguës saillantes. — C'est pro-

bablement la plante à laquelle M. Legrand a donné

le nom de Mclïlotus maœima. Les renseignements que
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je possède sur cette espèce sont trop incomplets
,
pour

que je puisse me prononcer sur sa valeur. M. Mar-

tial Lamotte a cru devoir la faire figurer dans son

Prodrome de la Flore du plateau central (p, 19i).

J'ai rencontré cette plante à St.-Gêniez (Aveyron),

lieu inculte près du collège. Juillet.

412. I\X. SLxlcata Desf., FI. atl., II, p. 193. —
Koch, Syn. , éd. 2, p. 184. — Godr. , FI. de Fr.

,

I, p. 400. — Duby, Bot. g. ,
p. 129. — Lloyd ,

Fl.de

l'ouest ,
3e éd.

, p. 82.

Bergerac (Dord.)
,
jardin potager du petit séminaire.

Cette plante est bien caractérisée
,
quoique les fruits

lie soient pas entièrement mûrs. Grappes allongées
;

pédicelles de moitié plus courts que le calice non

rompu , à dents égales ; légumes pendants
,
presque

ronds , très obtus ;
stipules inférieures longuement

•acuminées-sétacées ,
élargies et dentées à la base. —

. Elle est rare dans le Sud-Ouest : je n« l'ai pas trou-

vée ailleurs.

D'après M. Duby {ioc. cit.) , Ch. Des Moulins l'aurait

observée aux environs de Bordeaux. M, Lloyd l'indi-

que sur les coteaux de la Gironde (FI. de l'ouest

,

3e éd.
, p. 83.) Les autres auteurs qui ont écrit sur

la végétation de cette contrée , n'en font point mention.

CXVIIL TRIFOLIUM L.

413. T. aiTsixstifolUxiia L. , Sp. I , Cod. , n»

5663. — Koch
, Syn.

, éd. 2
, p. 187. — Godr. , FL de

Fr.
,
I, p. 403. —A. Bor.

, FI. du c. ,
3^ éd. , n^ 575.

Lieux secs, caillouteux. Villefrancbc , au bord de

TAlzou , rive gauche (Aveyron). — Bergerac, berge

du Codeau
,

près de son embouchure , et le Bout-

des-Vergues, dans une vigne; coteau, près d'Eymet
;

Marcillac , commune de IVIénestérol , bord d'un che-

min , à l'ouest du hameau ; Périgueux , lieu incultCj

dans une vigne au-dessus du grand séminaire (Dord).

Ann. Juin , juillet. AU.
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,
414. T. x'»^^'belas L. , Sp. I , Cod.

, n» 5656. -^

Koch , Syn. , éd. 2 , p. 185. — Godr. , FI. de Fr.
, I

,

p. 404. — A. Bor. , FI. du c. ,
3^ éd. , n» 576.

Bord des bois et des champs
, surtout dans les ter-

rains calcaires. Bois de Biars
, entre St.-Austremoine

et Salles-la-Source ; Mondalazac , lieu inculte
;
plateau

au-dessus du domaine de la Peyrinie , à l'ouest de

Rodez; St.-Martin-de-Lenne
;

plateau de Villeneuve,

bord d'un champ entre Ois et Villeneuve (Aveyron).

— Environs de Hautefort (Dordogne.— De Dives). Viv.

Juin, juillet. AC.

415. T. ]M:oliner»li Balbis , A. Bor. , FI. duc.
,

âe éd. ,
no 578. — Cariot, Etude des fleurs ,

6e éd. , n»

594. — {T. incarnatum var. Auct. pL).

Prés secs , lieux herbeux. Rodez
,
pré sec au-des-

sous de la Chartreuse , et au bord de l'Aveyron
,
près

du moulin de Bénéjou ; château du Colombier, près

de Mondalazac, et les Espeyrous , non loin du mémo
village, dans un pré; bois de la Garde, commune
de Salles-la-Source

;
pré au haut de la côte , entre

St.-Gêniez et St.-Saturnin , et au haut de la côte oppo-

sée
,
près de Verlac; Carcenac-Salmiech (Aveyron.

—

A. de Bar.). Ann. Mai
,
juin.

Celte plante paraît être assez répandue dans le dé-

partement de TAveyron. Je ne l'ai pas observée hors

de ce département. La plupart des auteurs la regar-

dent comme une simple variété du T. incarnatum L.
,

qui est souvent cultivé comme fourrage , sous le nom
de Farrouck, et dont la fleur est d'un rouge foncé,

tandis que celle du T. Mol. est blanchâtre et rosée.

Si l'on en croit A. Boreau , les deux plantes
,
quoi-

qu'elles se ressemblent , sont constantes dans leurs

difl^érences , et la graine de l'une ne reproduit jamais

l'autre {Conf. FI. du c. , loc. cit.).

416. T. ar'vense L. , Sp. I, Cod., n» 5664.

—

Godr. , FI. de Fr. , I
, p. 410. — Koch , Syn. , éd. 2.

,

p. 188. — Cariot , Etude des fleurs ,
6^ éd. ,

n» 595.
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Cbamps , lieux sablonneux ,
terres en friche. Mau-

Lac, à 4 kilomètres nord- est de Rodez, coteau au-

dessus du hameau (Aveyron). — Bergerac ,
champ cul-

tivé , à l'ouest de la ville (Dord.). Ann. Juin
,
juillet. AG.

Les deux trèfles que je récoltai autrefois sur la côle^

de la Chartreuse, près de Rodez, et que j'avais appe-

lés T. gracile et T. rubellum, ont entre eux une grande

ressemblance. Ils diffèrent d'ailleurs fort peu du T.

nrvense : villosité du calice abondante dans celui-ci, et

nulle ou presque nulle dans les deux autres ,
les dents

exceptées, qui sont plus ou moins ciliées, dépassant

peu la corolle.

417. 1% lappaceixin L., S^. I, Cod., n» 5655.

— Godr., FI. de Fr., 1 ,
p. 409. — Koch ,

Syn., éd. 2,

p. 188. - A. Bor., 3^ éd., n» 587.

Lieux secs et chauds. Bardou (Dord.), terre arable du-

calcaire d'eau douce (Des Moulins). Ann. Juin, sep-

tembre.

Quoique cette espèce abonde dans certains endroits,

je la regarde comme généralement rare dans le Sud-

Ouest.

418. T. str-iatTxnx L., Sp. î, Cod., n» 5669. —
Godr., FI. de Fr., I, p. 412. — Koch , Syn., éd. 2, p.

188. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 589.

Pelouses des lieux secs
,
pierreux ou sablonneux.

Gages, luzernière, au sud de l'église; St.-Geniez ,
co-

teau au-dessus de la Chapelle-des-Buis , et pelouse

entre le moulin de Juéry ;
St.-Martin-de-Lenne ,

bois

delà Gamasse (Aveyr.). — Bergerac , Bout - des - Ver-

gues , à l'ouest de la: ville , et bord d'un fossé du châ-

teau de Lespinassat ; bois de Corbiac , au nord de la

même ville (Dord.) Ann. Mai
,
juillet. AG.

Folioles obovées ou en cœur renversé, à nervures la-

tjérales won arquées en dehors ;
calice à tube à la fin

ovoïde-globuleux , et à dents étroites , brièvement spi-

nescentes au sommet , -plus courtes que le tube.
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419. T. soaTbrniix L., Sp. I, Cod., n^ 5667. —

-

Godr., FI. de Fr., 1 ,
p. 412. — Koch ,

Syn., éd. 2, p.

1889. — A. Bor., FI. du c.^ 3*^ éd., n» 590.

Pelouses arides des lieu.x pierreux. La Capelle-Mou-

ret , canton de Marcillac , lieu inculte ; Mondalazac
;

La Picardie , au-dessus de Salles-ia-Source , lieu her-

beux , au bord d'un champ ; coteau entre St. -Gêniez

et St.-Martin-de-Lenne
,

pelouse aride (Aveyron). —
Coteau aride, aux environs d'Aurillac (De Rudelle).

—

Fouleix , canton de Vergt ; bord d'un chemin
,
près de

Lavernelle , canton de St. -Félix. Ann. Mai. AC.

Folioles coriaces , obovées , ou oblongues , à nervu-

res saillantes, les latérales arquées en dehors ; caWce k

dents raides , lancéolées , aiguës , à la fin courbées en

dehors, plus longues que le tube.,

420. T. rriLaritiiiaixm. Hudson, Duby,Bot. g.,

p. 131. — Godr. , FI. de Fr. , I
, p. 408. — A. Bor.

,,

FI. duc; 3e éd., no 591.

Prés plus ou moins humides. Pruines , bord d'ua

pré , sur la côte qui conduit au village (Aveyron). —
Bergerac , dans un pré

, au pied du coteau de Mont-

bazillac , lieu herbeux sur le coteau même , et près

du château des Thermes
;
pré humide , non loin de

Sle.-Foy-ta-Grande (Dord.). Ann. Mai, juillet. R.

421. T. oclxrolovxcixm. L. , Syst. XII; Cod.,

no 5662. — Godr., FI. de Fr., I
,
p. 407. — Koch

,
Syn.,

éd. 2, p. 186. — A. Bor., FI. du c, n» 592.

Prés secs, bords des bois. Mondalazac , lieu appelé

Puech de la Vaijssière , bord d'un bois ; Cadayrac ,
lieu

inculte ; St.-Gêniez , coteau au-dessus de Bel-Air (Av.).

— Bergerac; les Juches ,
commune de Ménestérol , au

bord de la route. Viv. Juin
,
juillet. AC.

422. T. ïixeclirLiïi L. — Koch, Syn., éd. 2, p.

185. — Godr., FI. de Fr., I
,
p. 406. — A. Bor., FI. du

c, 3eéd., no 594.

Prés secs ,
bois. Mondalazac ,

bois près du château doi
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Colombier ; St.-Martin-de-Lenne ; St,-Geniez
,
sur un

rochep au bord du Lot , rive gauche , lieu appelé Goitf-

fre-de-Gragnols (Aveyr.). — Sirejol , commune de St.-

Germain ,
canton de Bergerac (Dord.). Yiv. Mai, juil-

let. R.

Le T. médium ne se trouve pas dans le Oodex
"botanlcvxs liiaii.£earLTi.s. Seulement, le rédacteur

de cet ouvrage en fait mention dans une observation pla-

cée à la suite du T. alpestre. Il fait observer que le nom

seul se trouve dans l'ouvrage que l'on cite communément :

Faim. Suec, éd. II, p. 558. Il a soin d'ajouter que Linné

le rapportait évidemment dans le Species II sq. , au T.

alpestre (espèce néanmoins différente et étrangère à la

Suède); et voilà pourquoi on ne le trouve plus ailleurs

dans Linné. (Cf. Cod., n» 5658).

423. T. prateiase h., Sp. I, Cod., n" 5657. —
Godr., FI. de Fr., I

,
p. 407. — Koch , Syn., éd. 2

,
p.

184. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n^ 595.

Prés , bois , bords des chemins. Viv. Mai . septem-

bre, ce.

On le rencontre çà et là. Il est cultivé sous le nom de

Trèfle de HolUuide; la culture lui fait prendre de très

grands développements ; c'est alors le T. sativum {Kchh.)^

qui ne diffère pas spécifiquement.

424. T. glomeratixin L., Sp. I, Cod., n" 5668.

— Godr., FI. de Fr., I, p. 416. — Koch, Syn., éd. 2,

p. 191. — A. Bor., FI. du c, 3* éd., no 600.

Lieux secs et sablonneux. St.Gêniez, coteau au-dessus

de la Chapelle-des-Buis (Aveyr.).— Bergerac, bord d'un

fossé, près du château de Lespinassat, et colline sablon-

neuse
, près de la Sancère , à l'ouest de la ville. Ann.

Mai
,
juin. R.

Dans cette espèce les feuilles supérieures ne sont

pas opposées. M. Godron ( loc. cit. ) a commis une

erreur.
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4^25. TT. stellatTiJoi L. , Sp. I, Cod., no 3665 —
Godr. , FI. de Fr., I, p. 403. — Koch, Syn. , ^. %
p. 187.

Prés secs , champs. Brusque , canton de St.-Affri-

que, ruines du château, et coteau calcaire (Aveyron..

»— L'abbé H. Çoste). Ann. Juillet , en fruits. RR.

426. T. STzffocatiJLm L. , Mant. II , Cod. , n»

56S-2. — Godr. , FI. de Fr. , I
, p. 416. — Koch , Syn. ,

éd. 2, p. 191. —A. Bor. , FI. du c, 3e éd., n» 599.

Pelouses sèches. La Teste (Gironde.— T. Puel). Bisann.

Mai
,

juin. RR.

427. T. r*^x»r*eynnoii.dî Grenier I FI. de Fr., I,

p. 422. — Lloyd , FI. de l'ouest ,
3e éd.

, p. 87.

La Teste, dans un pré, à côté de la gare. Ann.

Juillet. RR.

Chantelat me fit autrefois récolter cette plante à

l'endroit indiqué. Je ne l'ai pas rencontrée ailleurs.

Voici les principaux caractères qui servent à la dis-

tinguer : Tiges fines rameuses, étalées-diffuses ; folio-

les obovales , munies de nervures saillantes , et bor-

dées de dents longuement cuspidées
;
partie libre des

stipules en alêne; fleurs très petites, nombreuses, en

tète globuleuse presque sessile , ou à pédoncule plus

court que le pétiole, à la fin réfléchies; pédicelles

égalant le tube du calice , à 10 stries ; dents supé-

rieures un peu plus longues , égalant presque le tube.

428. T. ropeîis L., Sp. I, Cod. ,
no 5649. —

Godr. , FI. de Fr. , ï, p. 419. — Koch, Syn. , ed.^^

p. 191. — A. Bor., FI. du c. ,

3e éd., n» 603.

Prés
,

pelouses. Viv. Mai , septembre. -CG.

429. T. nigr»escerLS Vivian. , Koch, Syn., éd.

2, p. 192. —Godr. , FI. de Fr. , I, p. 419.'

Fr^s. Brusque (Aveyron. — H. Loret). Ann. , Mai

,

juin. RH.
II se reconnaît à ses stipules ovales , brusquem«At
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acuminées-subulées et à son fruit sessile , abord infé-

rieur contracté entre les graines et par conséquent crénelé.

430. T. elegans Savi , Bot. etr. Koch , Syn., éd.

2, p. 493. — Godr., FI. de Fr., I, p. 420. — La-

grèze-Fossat , FI. de Tarn-et-Garonne
,
p. 95. — Cariot,

Etude des fleurs. 6e éd., n» 612.

Bois
,
pelouses. Bergerac

,
jardin du petit séminaire

,

bord du tapis gazonné placé au fond de ce jardin. Yiv.

Juin. Je ne Vai pas observé ailleurs. Cette plante me
paraît très rare.

Elle ressemble beaucoup au T. hybridum L. On peut les

confondre aisément , si l'on n'a pas en même temps sou&

les yeux des exemplaires des deux espèces. On recon-

naît la première à ses tiges étalées en cercle, ascendan-

tes , non fistuleuses ; à ses folioles, même les supérieures,

obovales
,
pourvues de veines et veinules très rappro-

chées , finement denticulées , à dents nombreuses , 40

environ, les inférieures plus longues.

La deuxième difljère de la première par ses tiges fistu-

leuses, dressées dès la base
;
par ses folioles rhomboïda-

les elliptiques , finement denticulées , ou sinuées au

sommet , à dents moins nombreuses , 20 environ ; par ses

capitules plus lâches , deux fois plus gros , à fleurs plus

grandes.

431. T. nfiontanixin L., Sp. I, Cod., n» 5676.

— Godr., FI. de Fr., 1
,
p. 417. — Koch , Syn., éd. 2,

p. 191. — A. Bor., FI. du c, n» 608.

Prés et bois montueux. La Garde , commune de Sal-

les-Ia-Source , dans un pré ; bois de Bourran , et pré au

bord de l'Aveyron , rive droite , à l'ouest et près de

Rodez ; St. -Joseph, près de la même ville ,
bois et lieu

inculte; Mondalazac, bois de la Barthe (Aveyr.). Viv.

Mai, juillet. RR.

432. TT. sia.lbteT'i-aneu.iia L., Sp. I, Cod., n»

5652. —Godr., FI. de Fr., I, p. 413. —Koch, Syn.,

éd. 2, p. 189. —A. Bor., FI. duc, S^éd., n^ 318.
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Pelouses rases des lieux sablonneux. St-Geniez
,
pe-

louse entre le moulin de Juéry et le pont ; Olemps,

près de Rodez (Aveyr.). — Lespinassat
,
près de Ber-

gerac, au bord d'un fossé (Dord.). — Lande d'Arlac^

près de Bordeaux (Gironde. — Des Moulins). Ann. Mai,

juin. AR.

433. T. fi-asîferrina L., Sp. I, Cod., n° 5675.

— Godr., FI. de Fr., I
, p. 413. — Kocli , Syn., éd. 2,

p. 189. — A. Bor., FI. du c., 3^ éd., no 596.

Prés, pelouses
, bords des chemins. Mondalazac, bord

d'un chemin au haut de la côte de Cruou ; Bourran,

près de Rodez (Aveyr.). — Bergerac ,
environs du pe-

tit séminaire. Viv. Juin
, août. AC.

434. T. alpiniiiTi L., Sp. 1
, Cod., no565l.—

Godr., FI. de Fr., I
,
p. 418. ~ Koch , Syn., éd. 2

, p.

190. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 609.

Pâturages des montagnes élevées. Sur le flanc méri-

dional du Puy-de-Griou
; sur le Puy-Mary (De Rud.);

sur l'un et l'autre revers du Cantal , vers le sommet.

Viv. Juillet , août. Assez commun dans les pâturages

des montagnes.

435. T. spaaicoxxm L., FI. suec, II, Cod., n»

5678. — Godr., FI. de Fr., I
, p. 425. — Koch , Syn.,

éd. 2
,

p. 191. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n^ 611. —
Cariût , Etude des fleurs , 6^ éd., n» 616.

Prés humides des montagnes, Aubrac , au bord du

bois et aux environs de la cascade ; bois de Laguiole
;

bois de Tries , sur le Lévezou (Aveyr. — J. Bonh.).

— Coteau escarpé au-dessus de Thiézac ; bord de la

Cère
,
près de St. -Jacques

;
pré montueux des environs

de Boussac (Cantal. — De Rud.). Ann. Juillet , août.

"Assez commun dans les lieux indiqués.

436. T. 1bad.iixm. Schreber , ap. Sturm., Godr.,

FI. de Fr., I, p. 424. — Koch , Syn., éd. 2, p. 194. -^

A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 610. — Cariot , Etude

des fleurs
,
6^ éd., n" 615.



— 299 —

Pelouses humides des hautes montagnes. Revers orien-

tal du Cantal , vers le sommet. Viv.? Août. RR.

Ces deux plantes ont entre elles beaucoup de ressem-

blance. Pour les reconnaître, il faut les voir Tune à

côté de l'autre. Le T. spadiceum se fait remarquer par sa

racine annuelle ou bisannuelle
;
par ses fleurs d'abord d'un

jaune d'or vif , ensuite de la couleur du café brûlé , dis-

posées en capitules terminaux, oblongs - cijlïndrïques..

Dans le T. badïum la racine parait vivace ; les fleurs

plus grandes , d'abord d'un jaune vif, à la fin d'un

brun clair, sont disposées en capitules terminaux^

ovoïdes - globuleux . Feuilles supérieures opposées dans

Tune et l'autre espèce.

437. T. aixTeiim. PoUich, Pal. Godr., FI. de

Fr., I
,
p. 424. — A. Rof., FI. du c, 3^ éd., n^ 612. —

Cariot, Etude des fleurs, 6^ éd., n» 617. — {T. acjra-

rium DC, Duby, B. g., p. 133. — Koch, Syn., éd. 2^,

p. 194).

Bois et pâturages des montagnes. Rodez ; coteau au

sud et au-dessus de St.-Gêniez (iVveyron). — Coteau

montueux tau - dessus de Thiézac et au bord de la

route ; les Chazes, non loin des bords de la route. Ann.

ou bisann. Juillet , août. R.

Feuilles à folioles courtement pétiolulées ; stipules

toutes oblongues lancéolées , aiguës
;
pédoncules axillaî-

res ; fleurs d'abord d'un beau jaune , puis très pales , sans

brunir.

Je l'ai déjà fait observer ailleurs : les diagnoses que

Linné a données de plusieurs de ses espèces sont . si

incomplètes
,
qu'il est très diflîcile de savoir quelles sont

les plantes auxquelles on peut attribuer sûrement cer-

tains des noms qu'il a employés. Aussi je suis complè-

tement de l'avis de M. Lamotte
,
qui a proposé « d'aban-

donner les épithètes tant controversées d'agrarium et de

frocumbens , et de se servir de noms qui ne puissent

donner lieu à aucune interprétation équivoque. » Le

même M. Lamotte ajoute avec raison que l'épithète
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<Va(jrarmm est impropre

, puisque la plante qu'on vou:-

drait appeler de ce nom, ne croît jamais dans les champs,

mais toujours dans les bois découverts {Conf. Proclr. de

la FI. du pi. c, p. 205).

438. T. campesti^e Schreber, ap. Sturm. , FI.

germ. — A. Bor. , FI. du c. , 3» éd. , n» 613. — Ca-

riot
,
Etude des fleurs ,

6° éd. , n^ 618. — (T. procum-

bens a majus Koch , Syn. , éd. 2, p. 194, an Lin?
-— T. agrar'mm a majus Godr. , FI. de Fr. , I

,
p. 424).

Champs , bois sablonneux. Mondalazac ; Marcillac
,

au-dessus d'un mur de soutènement
,
près du mou-

lin de la Roque, et coteau exposé au midi , au-dessus ;

St.-Gêniez
,
çà et là aux environs du collège , et ailleurs..

Ann. Juin , septembre. CC.

Cette espèce et les suivantes qui appartiennent à la sec-

tion des Trèfles à fleurs jaunes (Clironosemium Seringe),

ayant déjà plusieurs fois changé de nom
,

je crois

utile de donner de chacune d'elles une courte diagnose.

Stipules ovales, ciliées, dilatées à la base, aiguës;:

folioles obovales , en coin à la base , dentelées dans

leur moitié supérieure , l'impaire longuement péttolulée
,

fleurs nombreuses , d'un beau jaune clair ,
disposées

en capitule ovoïde , de 10 à 12 millimètres de dia-

mètre , à pédoncule plus court que la feuille , ou la

dépassant un peu.

439. T. Sclirelber*! Jord., mReut., Cat. Genève.

— Cariot, Etude des fleurs, 6« éd., n« 619. — (T.

frocumbens b minus Koch , Syn. , éd. 2 , p. 195 , an

L. ? — T. agrarium b minus Godr. , FI. de Fr. , I
,

p. 424. — T. pseudo-procumbem Bor. , FI. du c. , 3?

4d. , no 614).

Pelouses sèches et sablonneuses. Mondalazac , bord

d'un pré et d'un champ à l'est du village ; Solsac, côte

de Béderre; Pié- Passé , au-dessus de Marcillac, bord

d'un pré; Manhac, pré au bord de l'Aveyron ; Sainte

Gêniez , dans un pré , à côté du collège. Ann. Mai,

juiï\. ce.
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Kflfère du précédent par ses fleurs d'un beau jaune

persistant davantage, disposées en capitules plus pe-

tits , de o h 6 niillimètrcs do diamètre , à pédoncule

souvent deux fois plus lourj que la feuille; par ses

folioles dentelées seulement dans leur tiers supérieur.

Dans le T. campes Ire , aussi bien que dans celui-ci
,

l'étendard est forteraeut strié.

kkO. T. patens Sclireber , apud Siurm. FI. germ.

— Godr. , FI. de Fr., I, p. 423. -- Koch, Syn. , éd.

2, p. 195. — Bor., FI. du c. ,
3^ éd. ,

no 617. — Cariot,

Etude des fleurs ,
6^ éd. , n» 620. — [T. aurcum Thuil-

lier , non Pollich. — T. parisiense DC. Duby , Bot. g.,

p. 136. — Cosson et Germ. , FI. des environs de Pa-

ris
, p. 132).

Prés et pelouses humides. Mondalazac , dans un

pré , au nord du village ; Solsac-Vieux , lieu herbeux

appelé La Mine ; Pruines , dans un pré au-dessous du

village ; vallon de Cruou , dans un pré , non loin de

Marciilac ; St.-Mayme
,
près de Rodez , dans un pré

;

station du chemin- de fer de Marciilac , au bord d'un

sentier; pré humide, entre Villeneuve et Ois (Aveyr.).

— Environs d'Aurillac (Cantal. — De Rudelle.). — En-

virons d'Agen (Lot-et-G. — Chaubard , sous le nom de

T. aureiim Th.).— Bergerac, dans un pré ; dans un autre

pré , non loin de la même ville , entre Corbiac et Mal-

centa , et ailleurs. (Dordogne). Ann. Mai
,
juillet. AC.

Stipules larges, ovales, aiguës, les supérieures à

oreilles embrassantes ; folioles oblongues-obovales arron-

dies , ou peu échancrées , dentées en scie dans leur

moitié supérieure , courtement pétiolulées , l'impaire à

pétiolule quelquefois un peu plus long ;
pédoncules deux

fois au moins plus longs que la feuille ; à fleurs d'un jaune

d'or , nombreuses , en tête lâche ; étendard strié.

44-1. T. nuiniis Relh., in Smith , FI. brit. —
Cariot, Etude des fleurs, 6» éd., n^ 621. — T. filiforme

Koch , Syn., éd. 2, p. 195, non L. — T. procumbens
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Godr., FI. cleFr., I, p. 423. -A.Bor., FI. du c, 3e éd.

^

no 615).

Prés
,
pelouses. Lieu sec entre St.-Joseph et le moulin

de Bénéjou , à l'ouest et près de Rodez; St. -Gêniez, bord

d'un pré à côté du collège ; coteau escarpé au-dessuâ

de la Boissière , et ailleurs ; Sorbs ,
près de Pruines

, au

bord d'un chemin (Aveyr.). — Aux environs de Berge-

rac. Ann. Mai
,
juillet. CC.

Stipules ovales, ciliées, élargies et arrondies à la base
;

folioles obovales cunéiformes , émarginées denticulées
;

l'impaire assez longuement pétiolulée
;
pédoncules fili-

formes axillaires, dépassant les feuilles ; capitules petits

lâches , de 5 à 15 fleurs ; étendard peu strié.

442. T. fLliforiïie L., Sp. I, Cod., n» 5680. —
Godr , FI. de Fr., I, p. 422. — A. Bor., FI. du c, 3^

éd., no 616. — Cariot , Etude des fleurs ,
6^ éd., n» 622.

— {T. micranlliiim Vivian. Koch
, Syn., éd. 2, p. 195).

Pré sec , au bord de l'Aveyron
,
près du moulin de

Bénéjou, à l'ouest et près de Rodez; environs de St.-

Gêniez; Sorbs, près de Pruines, au bord d'un fossé.

Ann. Juin. AR.

Stipules oblongues aiguës, égalant , ou dépassant le

pétiole
;
folioles très jietitcs, toutes é<jalement et brièvement

pctiobdées, cunéiformes
, obovales , denticulées au som-

met
;
pédoncules axillaires capillaires , souvent deux

fois plus longs que les feuilles ; capitules très petits,

lâches
,

(le 2 à 6 (leurs ; étendard lisse.

CXIX. DORYCNIUM Tourn.

443. r>. SLxlïr-Lxtlcosixoi. Yillars ,
Dauph. Ht,

p. 416. — Godr,, FI. de Fr., I, p. 426. — Koch , Syn.,

éd. 2, p. 195.— {Lotus DortjcniumL.^Sp.l^ Cod., n^ 5701).

Lieux stériles et exposés au midi. Coteau entre la

Cavalerie et Ste.-Eulalie-du-Larzac; côte de la Brunel-

lerie, au-dessus de St.-Jean-du-Bruel ; côte de Las-Pa-

rels
j au-dessus d'Agucssac

; Nuces ,
mamelon calcaire
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(Valadier)

;
Saint-Isère, près deBroquiès (A. de Barr.j

;

Naussac, bois au-dessus du Pont -des -Trois - Eaux
(Aveyr. — Fr. Saltel). — St.-Pompont, entre Belvez et

Domnie (Dord. — De Div.). Yiv. Juin, juillet. RR.

CXX. LOTUS L.

4U. L. hispiclixs Desf., Lois., FI gai., éd. 1,

p. 490 , lab. 16. — Godr., FI. de Fr., I
,
p. 431. — A.

Bor., FI. du c, 3« éd., n» 023. — Lloyd, FI. de l'ouest,

3e éd., p. 89.

Terrains caillouteux ou sablonneux. Bergerac, vigne

de la maison de campagne du petit séminaire
; Mont-

peyroux, lieu inculte (L'abbé Car.); le Palénas , con-i-

mune de Ménestérol , lieu inculte (Dord.). — La Teste

(Gir.)
,
pré salé qui avoisine la chaussée. Ann. Juin,

juillet. AR.

Plante hérissée de poils mous
, étalés

;
pédoncules à

2-3 lleurs, ^-3 fois plus longs que les feuilles; carène

courbée en angle très obtus ; légume cylindrique , droit,

ordinairement une fois plus long que le calice.

445. L. cliiru.sixs Solander , in Smith , FI. brit.

— A. Bor., FI. du c, 3e éd., n» 622. — Cariot, Etude

des fleurs, 6^ éd., n» 631. — (L. ancjustissimus Koch,

Syn., non L.).

Terrains caillouteux ou sablonneux. La Boissière

,

près de St. -Gêniez , au bord d'un sentier (Aveyr.). —
Bergerac, vigne de la maison de campagne du petit

séminaire , coteau au-dessus de Pessiau, à l'ouest de la

même ville. Ann. Mai
,
juillet. R,

Tiges nombreuses
,
grêles , étalées , diffuses

;
pédon-

cules de 1 - 2 lleurs dépassant beaucoup les feuilles ; carène

courbée à angle droit ; légume cylindracé , brun , très

grêle
, à 6 fois plus long que le calice.

Le L. angustissinius L. paraît différer du L. diffusus

par ses pédoncules égalant la feuille , ou la dépassant

peu
;
par sa tige dressée. Linné dit de sa plante , caule

credo ; legumïnibus strictis erectis (Sp. I, etCod., n" 5691).
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5699. — Godr., FI, de Fr., 1
, p. 432. — Koch , Syn.,

éd. 2
,
p. 197. — A. Bor., FI du c, 3^ éd., n» 618.

Prés , pâturages , champs , bords des bois. Viv. Mai^

octobre. CC.

U7. ti. tennis Kitaibeî , in Willd. , Godr. , FI.

de Fi'., I
,

p. 432. — Cariot, Etude des fleurs, 6^ éd.,

ro 629. — (L. corniculatus var. c temniolius L., loc. cit.

— L. Unuïjoiius Rchb , FI. exe. — Koch , Syn., éd. 2,

p. 197. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n^ 619).

Prés ci lieux humides. Vivace. Mai , septembre. C.

Cette plante
,
qui a été regardée pendant longtemps

comme une espèce litigieuse, se fait remarquer par ses

folioles et ses stipules oblongues-linéaires très aiguës,

les inférieures exceptées
;
par les ailes plus étroites que

dans le L. con»cî(/a?Ms, oblongues-ôbovales
;
par ses

(leurs en capitules de 1 à 4
;
par les dents du calice

triangulaires à la base , brusquement subulées
,

plus

courtes que le tubCé

448. L. xLllginosns Schkuhr, Godr., FI. de Fr.,

I, p. 432. — Koch , Syn., éd. 2
, p. 197. — A. Bor.,

FI. du c, 3® éd., n» 620. — (L. major Smith , non

Scopoli, nionente cl. Koch).

Bois humides, prés marécageux, fossés. St. -Gêniez,

aux environs du collège (Aveyr,). — Bergerac, maison

de campagne du petit séminaire , fossé profond , au

bord de la vigne. Viv. Juillet, septembre. C.

CXXI. TETRAGONOLOBUS Scopoli.

449. T. siliq,nosu.s (L. , sub loto, Cod. , n»

5685). Rolh, Godr., FI. de Fr., I, p. 428. —Koch,
Syn., éd. 2, p. 198. —A. Bor., Fi. duc, n» 624.

Prés humides. St.-Martin-de-Lenne , au bord d'un

chemin , et à Lenne même , lieu inculte
;

plateau de

Guillaumard (Aveyron. — Docteur Bras). Viv. Mai

,

juillet. RR.
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OXXII. PSORALEA L.

450. I>. T3îtTiralnosa L., Sp. I, Cod.,no5627.

— Godr., FI. de Fr., I, p. 456.— Duby, Bot. g., p. 139.

Lieux stériles. Pas-de-I'Escalette , à rextrémité du
plateau du Larzac

,
près du Caylar (Hér.). — Cahors,

coteau escarpé au-dessus du pont de Valendre ; côte de

Puy-l'Evéque (Lot). — Agen, au-dessus de FErmitage

(Lot-et-Gar.). — Sur les éboulements de la falaise qui

borde la rive droite de la Dordogne , au port de Lan-

quais (Bord.). Viv. Juillet, août. AR.

CXXin. COLUTEA L.

451. O. ar'Tbox'escerLS L., Sp. I , Cod., n^ 5457.

— Godr., FI. de Fr., I
, p. 454.

Coteaux calcaires. Côte de Tiergues
,
près de Saint-

Affrique (Aveyr.— L'abbé H. Coste). Lign. Mai, juin. RR.

CXXIV. ASTRAGALUS L.

452. A. glycypliyllos L. , Sp. I , Cod. , n»

5588. — Godr. , FI. de Fr. , I
,
p. 438. — Koch , Syn.

,

éd. 2
, p. 206. — A. Bor. , FI. du c. ,

3^ éd., no 629.

Lieux frais , bois couverts , haies. Mondalazac , bord

d'un pré, côtedeCruou; St. -Gêniez; St.-Martin (Aveyr.).

— Bergerac , bord du Codeau , entre Pombonne et

Caville ; coteau sec, appelé Rouby , près de Laver-

nelle (Dord.). Viv. Juin, août. AG.

453. A, monspessixlantis L. , Sp. I, Cod.,

no 5610. — Godr. , FI. de Fr. , I
, p. 444. — Koch

,

Syn. , éd. 2 , p. 207. — A. Bor. , FI. du c. ,
3» éd.

,

no 632.

Pelouses des coteaux. Mcnde , escarpement au-dessus

du Pont-Neuf (Lozère). — Millau, coteau de St.-Mar-

tin (Aveyron. — J, Bonhomme). — Lachapelle Gona-

20
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guet, arrondissement de Nontron (Dord. —G. de Dives).

Viv. Mai, juin. RR.

CXXV. dORONILLA L.

454. O. Emerixs L. , Sp. I , Cod. , n» 5463.-— Go-
dr. ,F1. deFr. , 1 , p. 493.— Koch, Syn., éd. 2, p. 208.

— A. Bor. , Fi. du c. ,
3^ éd. ,

no 634.

Coteaux buissonneux , bois secs. Mondalazac , bois
,

près du château du Colombier ; Le Pont , commune
de Salles-la-Source

, broussailles au-dessus du ruis-

seau de Gonguet , et à Salles-la-Source même , derrière

l'église ; St.-Gêniez , bord du Lot , rive gauche , en

face de St.-Pierre
; Lenne , au bord d'un feois (Avey-

ron). Viv. Mai
,

juillet. AR.

455. O. minima L. , Cent. 11, Cod. , n» 5468.

— Godr. , Fi. de Fr. , I
, p. 496. — Koch , Syn. , éd.

2 , p. 208. — A. Bor. , FI. du c. ,
3^ éd. ,

no 636. —
Mut., FI. fr. , I, p. 286, t. XV, f. 90.

Pelouses sèches des coteaux calcaires. Sourguières,

sur un rocher éboulé , au-dessus de l'église de St.-

Austremoine, et coteau escarpé, au-dessus de la Ro-

que, commune de Salles-la-Source; Onet-le-Château

,

dans un champ situé au-dessous de l'église
;
plateau

du Larzac, à la Pesade (Aveyron. — Bras). — Rieu-

cros, près de Mende (Lozère. — Poitrasson). — Coteau

au-dessus de Riberac ; hauteur qui domine les bords

de la Dronne , appelée Terrier-de-Lambrette
,
près de

St.-Aulaye (Dordogne). Ann. Mai, juillet. AR.

456. O. varia L. , Sp. I , Cod. ,
no 5474. —Godr.

,

FI. de Fr. , I, p. 497. — Koch, Syn. , éd. 2
, p. 209.

— A. Bor. , FI. du c. , 3« éd. , n" 635.

Champs , coteaux. Vabre , à l'ouest et près de Rodez

,

dans un champ ; Manhac
,
près de la même ville

,
pro-

bablement sur le coteau qui domine le hameau ; Millau,

sur un tertre (Aveyr. — J. Bonh.). — Sur un coteau sec

et inculte, près de Lavernelle , canton de St.-Félix
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(O. de Lavern.) ; Riberac , dans un champ au-des-

sus de la ville ; Périgueux , lieu inculte au-dessus du

grand séminaire (Dord.). Viv. Juin
,
juillet. AR.

457. O. scorpioicles (L., Cod., n» 5477, sub

Omitlwpo) Koch , Syn., éd. 2, p. 209. — Godr., FI. de

Fr., I
,
p. 497. — A. Bor., FI. du c., 3« éd., n» 637.

Champs , lieux secs. Cruounot , terrasse au-dessus

de la vigne, et champ inférieur, au-dessus des vignes de

Cruou; le Salsé (A. de Barrau) ; Villefranche (Aveyr.).

— Bout-des-Vergnes
,
près de Bergerac , dans les mois-

sons ; Riberac , champ au-dessus de la ville ; hauteur

appelée Terrier de Lambrette, près de St.-Aulaye-sur-

Dronne (Dord.). Ann. Juin ,
septembre. AR.

CXXVI. ORNITHOPUS L.

458. O. e"bracteatxis Brotero, FI. lus., Loi-

seleur, FI. g., p. 467, t. 13. — Godr., FI. deFr., I
, p.

498. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 638. — {Arthrolo-

bium ebracteatum DC, Prod. — Mutel, FI. fr., I
, p. 288).

Bergerac , dans une terre en friche et herbeuse
,
près

de Pessiau , à l'ouest de la ville. Ann. Juin , août. RR.

459. O. compressas L., Sp. I , Cod., n» 5476.

— Godr., FI. de Fr., I
,
p. 499. — A. Bor., FI. du c, 3«-

éd., n« 639. — Duby , Bot. g., p. 146.

Champs graveleux ou sablonneux. Bergerac , dans un
champ sablonneux à Salvette

, à l'ouest de la ville, et çà

et là dans la plaine
; au bord d'un champ sablonneux

au-dessous du Palénas, commune de Ménestérol (Dord.).

Ann. Juin
,
juillet. — Cette plante me semble rare hors

des lieux que je viens d'indiquer.

460. O. roseus Dufour, in Ann. se. nat., Duby,

Bot. g., p. 146. — A. Bor., FI. du c, 3® éd., n^ 640. —
(0 sativus Godr., FI. de Fr., I

, p. 499 ; St.-Amans , FI,

ag., p. 300 ; uonBvol. FI. 1.).
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Champs sablonneux. Bergerac

, champs sablonneux à

l'ouest de la ville
; au bord d'un champ sablonneux au-

dessous du Palénas , commune de Ménestérot (Dord.).

— La Teste (Gir. — Chaubard). Ann. Juin , août.

L'O. roseus abonde dans les champs sablonneux de la

plaine de Bergerac , surtout à l'ouest de la ville , ainsi

que dans ceux des environs de Ménestérol. II me sem-

ble rare ailleurs.

461. O. peirpixslllns L., Sp. I , Cod., no 5475.

— Godr., FI. de Fr., I, p. 198. —A. Bor., FI. du c,
3e éd., no 641. — Koch , Syn., éd. 2

, p. 209. — Buby,

Bot. g., p. 147.

Pelouses des terrains sablonneux. Pruines , bord d'un

chemin à l'ouest du village ; Villefranche, lieu inculte sur

Pénevayre, au nord-est de la ville ; St. -Gêniez , coteau

sec à l'est de la ville (Aveyr.). — Bergerac, bord du

bois de Corbiac , au nord de la ville , et coteau de Mont-

bazillac au sud ; Prigonrieux , dans un champ sablon-

neux , entre Bergerac et La Force (Dordogne). Ann. Mai
,

juillet. AR.

CXXVII. HIPPOCREPIS L.

462. H. coinosa L. , Sp. I, Cod. , n» 5481.

—

Godr., FI. de Fr., 1 ,
p. 500. — A. Bor., FI. du c, 3«

éd., no 642. — Koch , Syn., éd. 2, p. 210.

Pâturages , bord des chemins et des bois des coteaux

calcaires. Le Crès , commune de Salles-la-Source , dans

un pâturage ; aux environs du domaine de la Peyrinie,

à l'ouest et près de Rodez; St.-Saturnin , canton de

Campagnac; St.-Martîn-de-Lenne, dans le bois de La
Gamasse; boisdeBourrignac, près de Cadayrac(Aveyr.).

— Lieu sec
,
près de la Ribérie , canton de Bergerac

;

coteau sec et calcaire, près d'Eymet (Dordogne). Viv.

Mai
,
juillet. AG.
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CXXVIII. ONOBRYCHIS Tournefort,

463. O. sativa Lam. , FI. fr. — Godr. , FI. de Fr.,

1, p. 505. — Koch, Syn., éd. 2, p. 211.— A. Bor.,

FI. du c, 3e éd., no 643. — {Heclysariim Onobrychis L.,

Cod., n» 5439),

Manliac
,
près de Rodez , dans un pré , au bord de

l'Aveyron, rive gauche ; Cruounet, près de Mondalazac,

dans un pré sec , et côte de Cruou
,
près du même village

;

St -Gêniez , dans un pré
, sur la rive droite du Lot,

près de La Salle (Aveyron). — Au haut du coteau de

Montbazillac
,

près de Bergerac ; La Ribérie , non loin

de la même ville, au bord de la route (Dordogne).

Yiv. Mai
,

juillet. AR.
Cultivé en plusieurs endroits comme fourrage , sous

îes noms d'Esparcetie , de Sainfoin.

CXXIX. VICIA L.

464. V. cassTil>ica L. , Sp. I , Cod. , n^ 5409,

— Godr. , FI. de Fr. , I
, p. 407. — Koch , Syn. , ed,

2, p. 212. —A. Bor. , FI. du c. ,
3e éd. , n» 656.

Lieux boisés. Au bord d'un chemin, à côté de quel-

ques arbres ou arbrisseaux rabougris
,
près de Latour,

commune de Monpont (Dordogne). Viv. Juin, juillet. RR.

Souche rampante, émettant des stolons; stipules en-

tières ; feuilles terminées par une vrille courte trifide ;

fleurs en grappe plus courte que la feuille ; graines arron-

dies
,
ponctuées , dont le hile égale le tiers de la cir-

conférence.

465. V. oï»oTbuLS DC, FI. fr. — Godr., FI. de

Fr., I, p. 407. — Koch, Syn., éd. 2, p. 212. —A.
Bor., FI. du c, 3^ éd. , n^ 655. — {Orobus sijlvaticus L.,

Cod., no 5381).

Prés et bois montagneux. Aux environs de Rodez; à

Carcenac-Salmiech , dans un pré ; St. -Gêniez , dans un
pré au-dessous de Combatelade; boisduRouquet , com-
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mune de TrémouiUes (Aveyron. — Frère Saltel). —Mon-
tagne du Lioran

,
près de la station (Cantal). — Aux

environs de Pontarneau , canton de Mareuil (Dordogne.

— Mège). Viv. Juin
,

juillet. AR.

Souche courte
, rameuse , sans stolons; feuilles termi-

nées par un court mucron et non par une vrille ; fleurs en
grappe dépassant la feuille ; graines comprimées lisses

,

dont le hile embrasse près de la moitié de la circonférence.

4G6. -V. Oracca L. , Sp. I, Cod. , no 5410.—
Koch, Syn. , éd. 2, p. 213. — A. Bor. , FI. du c. ,

3o

éd. ,
no Q^l.'-'{Cracca ma;or Godr., FI. deFr., I, p. 468).

Haies , bois
,
prés , buissons. Marcillac , dans une

vigne ; Cadayrac , dans un champ labouré ; St. -Gêniez,

coteau au-dessus de la ville, appelé Tout-Soulet ; St.-

Saturnin , dans les moissons ; Rodez , au pied de la

côte de la Chartreuse (Aveyron).— Aurillac, au bord d'un

champ, au nord de la ville (Cantal). — La Rouquette
,

près de Ste.-Foy-la-Grande , lieu humide (Dordogne. —
G. de Dives). Viv. Juin , septembre. AC.

Fleurs bleues nombreuses
, disposées en grappe serrée

,

dépassant ordinairement la feuille; lame de l'étendard

égalant Vonglet; gousse longue de 20-22 millimètres , large

de 4-5 ; hile égalant le tiers environ du contour de la graine.

467. V. varia Host. , A. Bor. , FI. du c. ,
3e éd.

,

no 659.— Lloyd , FI. de l'ouest ,
2e éd.

, p. 153 , et 3©
,

p. 94. — {Cracca varia Gren. et Godr. , FI. de Fr., I,

p. 469).

Moissons des champs sablonneux. La Sancère
,
près et

à l'ouest de Bergerac , champ cultivé
, et çà et là autour

de la même ville ; Monpont ; Périgueux , champ cultivé
,

au nord de la ville (Dordogne). — Gombatelade
,
près de

St.-Geniez, champ cultivé (Aveyron). Ann. Juin,

août. AC.

Fleurs nombreuses unilatérales , en épi ; onglet de

l'étendard deux fois aussi long que la partie étalée
;
gousse
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toiigue de 24-28 millimètres, large de 7-8; hile égal à

la sixième partie du contour de la graine.

Le F. temàfoUa Roth (Tentamen Florse germanicœ , I
,

p. 309) ressemble beaucoup aux deux espèces qui pré-

cèdent; mais on le reconnaît aussitôt à l'onglet de l'é-

tendard deux fois plus court que la partie étalée. Je l'ai

observé dans les limites de la circonscription que j'ai

adoptée , sans pouvoir préciser l'endroit.

468. V. orLOl3rycliîoid.es L., Sp. I, Cod., n»

5411. — Godr., FI. de Fr., I, p. 465. — A. Bor., FL
duc, 3e éd., no 660.

Champs. La Peyrinie
,
près et à l'ouest de Rodez,

champ cultivé ; Lenne , et St.-Martin-de-Lenne , champs

cultivés et moissons ; St.-Gêniez (Aveyr.). — Le Caylar,

à l'extrémité du plateau du Larzac (Hérault) . Viv. Mai,

juillet. R.

Grappes à fleurs peu nombreuses, 6-12
, très espacées,

d'un pourpre violet ; hile égalant le tiers du contour de

la graine.

469. V. sativa L., Sp. I , Cod., n» 5415.— Godr.,

FI. de Fr., I
, p. 458. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n«

661. — Lamotte , Prodr. de la FI. du plat, c, p. 211.

Champs
, moissons , etc. Mondalazac ,

champ cultivé

(Aveyr.). — Bergerac , moissons cà et là, haie (Dord.).

Ann. Juin
,
juillet. GC,

Plante vigoureuse ; folioles obovales , obcordiformes,

ou oblongues
, mucronées ,

échancrées au sommet ; sti-

pules semi-sagittées , maculées de noirâtre en dessous
;

légumes dressés ou étalés , comprimés , toruleux , larges

de 7-8 millimètres
, longs de 40-50, jaunâtres à la ma-

turité
;
graines orbienlaires- comprimées , de 4 -5 millimètres

de diamètre , d'un brun noirâtre. Fleurs purpurines , à

étendard d'un rose violet.

470. V. segetalis Thuillier, FI. par. — A. Bor.,

{loco cit.), n» 664. — Lamot. {loc. cit.), p. 213. —
(F. angustifoUa var. a segetalis Koch, Syn., éd. 2, p. 217}.
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Moissons. Bergerac , moissons autour de la ville , où

il abonde. Ann. Mai , juin ,
juillet. R.

Il ressemble au V. sativa par ses légumes dressés ou

étalés , un peu comprimés , bosselés, jaunâtres à la ma-

turité , à la fin cependant d'un brun clair ; mais il en

diffère par ses feuilles plus étroites , les supérieures

linéaires; par ses légumes plus étroits, larges de ^-^

millimètres , et longs de 30-40
;
par ses graines de 3-4

millimètres de diamètre subglobuleuses , un peu anguleu-

ses , noirâtres (m sicco). Fleurs purpurines (Boreau).

Je trouve dans mes collections un Vicia récolté aux

environs d'Aurillac , coteau au nord de la ville. Il est

remarquable par ses légumes d'un brun très foncé,

larges de 7-8 millimètres, longs de 35-45; par ses grai-

nes grosses subglobuleuses, de 4-5 millimètres de dia-

mètre. C'est très probablement la plante qui a été

appelée V. torulosa (Jord. apud Bor., loc. cit., n» 663).

471. V. ixiicinata Desvaux, Journ. — A. Bor.,

FI. du c, 3e éd. , n» 666. — De Martr., FI. du Tarn,

p. 176.

Moissons. Calcomier , à l'ouest de Rodez (Aveyron),

— Bergerac , moissons , à l'ouest de la ville , en-

ceinte du petit séminaire, et maison de campagne du mè~
me établissement , allée ; la Roche-Chalais , champ cul-

tivé (Dordogne). Ann. Juin
,

juillet. AG.

Tiges dressées , ou diffuses ; folioles des feuilles in-

férieures échancrées mucronées , celles des feuilles

intermédiaires linéaires , étroites , écliancrées , longues

souvent de 20 à 30 millimètres , celles des feuilles

supérieures linéaires , très étroites ^ toutes tronquées , mu-
cronées; légumes grêles, étroits, larges de 4 milli-

mètres , longs de 40, cylindracés, non bosselés, et noir-

cissant à la maturité; graines petites , brunes noirâtres

arrondies , de 3 millimètres de diamètre. Fleurs rou-

ges (A. Boreau).

472. V, Forsteri Jord. , in A. Bor. , FI. du c.
,
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3« éd. ,

no 662. — Lamotte ,
Prodr. de la FI. du plat.

c.
,

p. 212.

Lieux secs , incultes , au bord des prés et des bois.

Mondalazac , lieu inculte , herbeux ,
exposé au soleil

,

près du château du Colombier , et bord d'un pré au

haut de la côte de Cruou. Ann. Mai
,

juin. R.

Tige plus ou moins rameuse ù la base ; folioles infé-

rieures obovales , échancrées , celles des feuilles inter-

médiaires oblongues-obovales , peu échancrées, longues de

18 millimètres au plus, celles des feuilles supérieures

étroitement oblongues , obtuses ou subtronquées , mucro-

nées ; légumes de 5 millimètres de largo, sur 30-45 de

long, cylindracés-comprimés
,
peu ou point bosselés,

d'un nob' luisant à la maturité ; graines subglobuleuses

marbrées de brun et de noir sur un fond vert-jaunâtre

{in viridi)
, de 2-3 millimètres de diamètre. Fleurs pur-

purines , à étendard rose (A. Bor.).

473. "V. Bolbaî^tii Forster. — A. Bor., FI. du c,

3« éd., n° 665. — Lamotte, Prodr. de la FI. du pi. c,

p. 214. — ( F. angustifolia var. b Bobartii Koch

,

loc. cit.).

Pelouses , bord des bois, terrains divers. St.-Martin-

de-Lenne , bois de la Gamasse
,
près de St. -Gêniez, et à

St.-Gêniez même , coteau au-dessus de la Chapelle-des-

Buis ; Mouret ,
près de Pruines , bord d'un chemin , et à

Pruines même , lieu inculte à l'ouest du village ; la Ma-
ladrerie

,
près de Villefranche , coteau exposé au sud,

au-dessus de l'usine (Aveyr.). — Lanquais , canton de

Lalinde, berge sablonneuse d'un chemin (Ch. Des M.)
;

Montazeau , canton de Vélines , bord d'un bois ; Berge-

rac, bord de la vigne de la maison de campagne du petit

séminaire (Dord.). Ann., ou peut-être vivace. Mai, juin,

juillet. AG.

Tiges grêles , débiles , souvent étalées ; folioles des

feuilles inférieures ou primordiales obcordées , échan-

crées au sommet ; celles des feuilles intermédiaires et

des feuilles supérieures longuement linéaires, aiguës , mu-
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cfonées , non tronquées , et d'autant plus étroites qiCelies,

sont plus près du sommet de la tige ; légumes dressés ou

étalés, larges de 4-4 1[2 millimètres , longs de 30-40,

comprimés , cylindracés ,
peu ou point bosselés, et d'un

brun noirâtre à la maturité
;
graines petites , subglobu-

leuses , de 2-2 1|2 millimètres de diamètre , veloutées,

unicolores, d'un brun noirâtre. Fleurs d'un beau rouge

(Bon.).

Les cinq espèces qui précèdent ont été réunies par

plusieurs auteurs sous les noms de F. sativa et V. angus-

tifolia, dont ils ont fait des variétés. Je les ai soumises

à un long et minutieux examen. J'ai soigneusement

comparé des exemplaires venus dans des localités diffé-

rentes, éloignées les unes des autres. Leur identité a

été facilement constatée, A mon avis, elles sont pourvues

de caractères constants et suffisants qui ne permettent

pas de les confondre. On peut dire que ce sont des

variétés qui ne varient point. Je suis persuadé que si

l'on veut s'imposer le travail auquel je me suis livré,,

on arrivera au même résultat. A la vérité on trouve

quelques individus récalcitrants qu'il n'est pas facile de

classer. Mais on s'explique ces anomalies sans beaucoup

de peine. Tantôt la plante est incomplète ; tantôt la vé-

gétation ne s'est pas effectuée d'une manière régulière,

la plante ayant subi l'influence de certains milieux

qui ont gêné ou retardé son développement.

474. -V. luitea L., Sp. I , Cod., no 5417. — Godr.,

FI. de Fr., I
, p. 462. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n«

669. — G. Billot , Flora G. et G. exs., n» 2247 bis.

Moissons, terrains sablonneux ou caillouteux. Farrals,

près de Mondalazac , lieu inculte (Aveyr.). — Bergerac,

vigne nouvellement plantée , au nord-ouest de la ville,

et çà et là autour de la même ville. Ann. Mai, juin,

juillet. C.

475. -V. seplum L., Sp. I, Cod., n» 5420. —
Godr., FI. de Fr., I

,
p. 463. — A. Bor., FI. du c, 3«

éd., n''67I.
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Haies , bois , buissons. Rodez , environs de Saint-

Pierre (A.veyr.). — Bergerac. Viv. Mai, juillet. C.

476. V. ibltliynîoa L., S. X , Cod., n° 5421. —
Godr. , FI. de Fr. , I

,
p. 463. — A. Bor. , FI. du c.

,

3e éd., no 67-2.

Champs. Tiregand
,

près de Bergerac , champ cul-

tivé ; Lespinassat
,
près de la même ville , bord d'un

champ de blé; champ en friche entre Nastringue et

St. -Vivien, canton de Vélines; Lanquais, canton de

Lalinde , champ (Dordogne). Ann. ou bisann. Mai,

juillet. R.

Cette plante a le port d'un Latliijrus.

CXXX. ERVUM L.

477. E. nirsTxtnxiïX L. , Sp. I , Cod., n» 5426.

^ Koch, Syn. , éd. 2
,
p. 218. — A. Bor. , FI. du c,

3® éd. , n» 649. — {Cracca mînor Godr. ,
FI. de Fr. i

I, p. 473).

Lieux cultivés, champs, buissons. St.-Joseph, à l'ouest

de Rodez; Carcenac-Salmiech
,
jardin (Aveyron). —

Bergerac, haie (Dordogne). Ann. Mai
,
juillet. CC.

Tiges grêles, faibles, rameuses; folioles presque

glabres, celles des feuilles intermédiaires obtuses ou

tronquées ; vrilles rameuses ; pédoncules à 3-8 fleurs très

petites, égalant à peu près la longueur des feuilles;

légumes pubescents , à 2 graines globuleuses ; hile occu-

pant les 2/3 du long côté de la graine.

J'ai rencontré dans le bois de la Gamasse, près de

St.-Martin-de-Lenne , un Ervuni dont les légumes sont

glabres. Le hile semble occuper presque toute la lon-

gueur du long côté de la graine. Serait-ce le E.

Terronii Ten. ? Je ne crois pas que l'on puisse sépa-

rer cette plante du type linnéen.

478. E. tetr*asper»iiitim L. , Sp. I , Cod. , n©

5425. — Koch , Syn. , éd. 2
,

p. 218. — Godr. , Fi.
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de Fr., I
,
p. 4-74. — {Vicia tetrasperma Mœnch , A. Bor.^

FI. du c. ,
3e éd. ,

no 651).

Champs, lieux cultivés. Bois de Bourran , à l'ouest

de Rodez ; St. -Gêniez , lieu herbeux , rive gauche du

Lot, au-dessus de St.-Pierre , et bord d'un champ

au bas de la côte de St.-Martin-de-Lenne; Monda-

lazac , entrée du bois de Billorgues
,

près de la côte

de Cruou , et Puy-de-Lavayssière ; Sorbs ,
près de Prui-

nes , bord d'un chemin (Aveyron). — Bergerac, cour

du petit séminaire , et maison do campagne , bord

herbeux d'un ravin ; Mont-de-Neyrac
,

près de la mê-

me ville, bois taillis (Dord.). Ann. Juin, juillet. AG.

Tiges grêles , rameuses ; feuilles supérieures à vrilles

quelquefois rameuses , et à folioles linéaires oblongues

,

obtuses, mucronulées; pédoncules filiformes, à 1 ou

2 fleurs , ne dépassant pas les feuilles ; légumes gla-

bres , linéaires-oblongs , à quatre graines arrondies
;

hile linéaire , égalant la cinquième partie du contour de

la graine.

479. E. gracile (Loiseleur, sub Vicia y
Fi. g.,

p. 460, t. 12) DG., Hort. etc. — Godr. , FI. deFr.,

I
, p. 475. — Koch , Syn. , éd. 2

, p. 219. — Lloyd
,

FI. de l'O. ,
3e éd.

, p. 97. — {Vicia gr. A. Bor., FI.

du c, 3ô éd., n« 652).

Champs et moissons. St.-Martin-de-Lenne , bois de

la Gamasse , et champ cultivé au-dessous ;
Villefran-

che (Aveyron). — Bergerac, jardin du petit séminaire,

et moissons au nord de la ville ; Ménestérol , canton

de Monpont , champ cultivé , entre l'église et l'écluse
;

Eymet , champ au bord du Dropt (Dord.). — Vimeneyj

près de Bordeaux; Rosan (Gir.). Ann. Juin, juillet. AR.

Tiges grêles rameuses ; feuilles à vrilles simples et

à folioles linéaires aiguës mucronulées
;
pédoncules fili-

formes , à 1 - 4 fleurs d'un bleu pâle , dépassant les

feuilles ; légumes glabres linéaires cylindracés , à six

grmnes arrondies; hile ovale très petit.
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480. JE. moiiantlios L,, Sp. I, Cod.
, n» 5428.

— Koch , Syn., éd. 2
, p. 219. — (Vicia monanthos Desf.,

AU., in Lois. , FI. g., p. 460. — A. Bor. , FI. du c, 2«

éd., no 653. — Cracca /non. Godr. , FI. de Fr. , I,

p. 471).

Champs, lieux cultivés. Moissons le long de la

route, vis-à-vis le village des Ayres, près de Villefranclie

(Aveyron. — Doct. Bras). — Itrac , dans les moissons

(Cantal. — H. Loret). Ann. Mai, août. BR.

Tiges ascendantes nombreuses ; feuilles à vrilles ni-

meuses et à folioles linéaires-oblongues , la 'plupart tron-

quées mucronulées
;

pédoncules uniflores , ordinaire-

ment plus courts que les feuilles ; stipules inégales

,

l'une sessile , linéaire aiguë , entière , l'autre pétiolulée
,

divisée en découpures profondes sétacées et rayonnantes
;

légume glabre, de 25-35 millimètres sur 7-8, ovale

oblong , comprimé , à 3-4 graines lenticulaires , un peu

marbrées, ayant 6 millimètres de diamètre; hile éga-

lant la dixième partie du contour.

481. E. Ei?vilia L. , Sp. I , Cod. , n^ 5429.—
A. Bor. , FI. du c. ,

3e éd. , n» 650. — {Ervilia sati-

va Link., in Godr. , FI. de Fr. , I, p. 475).

Cultivé sous le nom d'Ers ou Erris ,
et naturalisé

;

champs, moissons. Coteau entre St. -Gêniez et St.-

Martin-de-Lenne
;

gorge de Ramassoli , entre Limogne

et les rives du Lot ; champ
,
près du bois de Bour-

ran, à l'ouest de Rodez. Ann. Juin, août. AR.
Tiges dressées , fermes , rameuses ; feuilles à vrille

presque nulle, et à folioles linéaires-oblongues, obtu-

ses ou tronquées, mucronulées; stipules dentées ; légu-

me bosselé-noueux glabre, à 3-4 graines arrondies-

anguleuses; hile ovale. Fleurs blanchâtres.

VErvum Lens (L. , Sp. I, Cod., n° 5424. — Lens es-

culenta Mœnch., in Godr., FI. de Fr., I
, p. 476) est cul-

tivé sous le nom de Lentille. Il devient en certains

endroits presque spontané. La forme plate , ronde et
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bombée de la Lentille a fait donner son nom aux

verres des instruments d'optique.

CXXXI. PISUM L.

482. I*. arvense L. , Sp. I, Cod. , n» 5374.—
Godr. , FI. de Fr. , I, p. 478. — Lloyd, FI. de l'O.,

3e éd.
, p. 97.

Moissons. St. -Gêniez, champ d'avoine au-dessus de

la Boissière ; lieu cultivé entre Marcillac et Pié-Passet

(Aveyron). — Moissons , entre le Pont-Roux et St.-On-

ger, à l'ouest de Bergerac et aux environs d'Eymet

(Dordogne). Ann. Juin, juillet. AG.

Tige grêle , flexueuse
;
graines lisses , fortement com-

primées de chaque côté, anguleuses; hile ovale, en-

viron dix fois plus court que le contour de la graine.

483. F». Tixffetil Lesson , Fi. rochefortine. — A.

Bor. , FI. du c. ,
3» éd. , n» 678. — Lloyd , FI. de l'O.,

3e éd.
,

p. 98, olim P. gramilatiim , FI. de la Loire-In-

férieure, p. 75.

Bois , buissons. Bois à Salvagnac-Cajarc et à Mont-

brun , dans la vallée du Lot (Fr. Saltel)
;
gorge de

Lantouï , au-dessus du gouffre , dans les broussailles
,

même vallée (Aveyron. — Docteur Bras). Ann. Mai,

juin. RR.

Tige grimpante , flexueuse , striée ; 4 - 6 folioles
,
peu

ou point crénelées-dentées , mucronées ; stipules ova-

les , larges , en demi-cœur et crénelées-dentées à la

base , 1-2 fois plus courtes que le pédoncule , à 1

ou plus rarement 2 fleurs grandes , roses , à ailes

rouges-noirâtres
;

graines globuleuses , brunes (à la loupe

grises, viarbrées de brun foncé), finement granuleuses;

hile oblong , 6 -7 fois plus court que le contour de la

graine. — Le P. Tuffetii est une plante des buissons

et des bois.

Le P. sativum L., Sp. , cultivé partout , diffère par

ses graines globuleuses , lisses , île couleur uniforme , à
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iiile oblong, environ dix fois plus court que le con*

tour de la graine.

C.XXXII. LATHYRUS L.

484. L. Aphaca L. , Sp. I , Cod. , n» 5385. —
Godr. , FI. de Fr. , I

,
p. 480. — A. Bor. , FI. du c.

,

3° éd. ,
no 679.

Champs, moissons, lieux cultivés. Ann. Mai, juillet. CC.

Tige faible
;

pétioles filiformes , à vrille simple , dé-

pourvus de folioles ; stipules très grandes foliacées
;

pédoncules axillaires , uniflores
;

graines noires lui-

santes ; fleurs jaunes.

485. L. TSTissolia L. , Sp. I , Cod. , n° 5386. —
Godr. , FI. de Fr. , I

,
p. 481. — A. Bor. , FI. du c,

3e éd. , n° 680.

Champs , bords des prés secs. Rodez (L'abbé Vayss.)
;

St.-Geniez , champ cultivé , au pied de la côte de

St.-Martin-de Lenne (Aveyron). — Bout-des-Vergues , à

l'ouest et près de Bergerac , champ converti en pré

et dans les moissons ; la Sancère , à l'ouest de la même
ville , dans une vigne ; Lavernelle , commune de St.-

Félix, moissons , etc. (Dord.). Ann. Mai
,

juillet. AC.

Tige élancée
;

pétioles linéaires , dépourvus de folio-

les ; stipules subulées , très petites ; pédoncules à 1 - 2

fleurs purpurines; graines ponctuées, rudes.

486. I-i. spliaériens Retz ,
in Godr. , FI. de Fr.

,

I
,

p. 490. — Duby, Bot. g. , p. 156. — A. Bor. , FI.

du c. ,
3e éd., n» 681. — {L. angulatus Chaubard

,

ipso teste)

.

Champs , moissons. Bergerac , moissons à Védèle

et Pont-Roux
,

près de cette ville ; Eymet , sur un

coteau (Dord.).— Pruines, canton de Marcillac (Aveyr.).

Ann. Juin
,
juillet. AR.

Vrilles simples ; pédoncule uniflore égalant ou dépas-

sant le pétiole, articulé un peu au-dessus du milieu
;

graines globuleuses , brunes , lisses.
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• 487. J-j. angiilatus {Auctorunif etiam veterum. An
L.?). — Koch, Syn., éd. 2

, p. 222.— Godr., FI. deFr.,

I
, p. 490. — Duby , Bot. g., p. 156. — A. Bor., FJ. du

c, 3® éd., no 682. — (L. hexaèdrus Chaubard, ipso testé).

Moissons des lieux sablonneux. Bergerac , moissons

çà et là , abonde autour de la ville (Dord.). — Ste-Foy^

la-Grande , moissons (Gir.). Ann. Mai
,
juin. R.

Vrilles simples dans les feuilles inférieures, rameuses,

trifides dans les supérieures , pédoncule uniflore ,5-6 fois

plus long que le pétiole
;

graines brunes , anguleuses^

fiubiqucs , tuberculeuses.

On doit regretter que le nom proposé par Chau-

bard n'ait pas prévalu. Non seulement ce nom était bien

choisi , mais encore il fournissait le moyen de corriger

une incertitude.

Linné paraît avoir confondu deux plantes bien dis-

tinctes , L. sphœrkus et celle qu'on appelle L. angulatus.

Il est impossible qu'il ait voulu désigner sous ce dernier

nom la plante dont il est ici question. En effet, on lit dans

leMantissa II, p. 443 : «Vrilles très simples et non trifi-

des, comme dans le X. setifolius et les autres, {cirrlii sim-

pUssimi, nec trlfidi , ut in L. setif., aiûsque). » Or ce texte

ne peut s'appliquer au L. angulatus , tandis qu'il con-

vient parfaitement au L. sphœriciis , qui serait alors le

vrai angulatus de Linné. Au reste, il est ainsi nommé dans

son herbier, et, d'après le témoignage de Chaubard,

le fait aurait été vérilié en 1846 par Moris , de Turin.

Quoi qu'il en soit, ce nom doit rester à la plante qui fait

l'objet de cette critique. Linné l'avait emprunté aux

anciens auteurs, Dalibard , Morisson , Tournefort, etc.,

dont il cite les synonymes {Conf. Cod., n» 5392), et ceux-

ci avaient certairjement en vue la légumineuse à vrilles

rameuses et à graines anguleuses. Voilà pourquoi les

phytographes modernes Font conservé.

488. Li. liir*sixtu.s L. , Sp. I , Cod. , n» 5398. —
Godr. , FL de Fr. , 1, p. 481. — Koch , Syn., éd.

2, p. 222. — A. Bor FI du c. ,
3^ éd., no 685.
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Moissons , bord des champs. Rodez ; Mondalazac

,

champ. — Bergerac , colline près du Bout-des-Ver*

gnes , au nord-ouest de la ville (Dordogne). Bisann.

Juin
,

juillet. GG.

489. L. tnt>ei?osTis L. , Sp. I , Cod. ,
no 5399.

— Godr. , FI. de Fr. , I
,

p. 484. — Koch , Syn. , éd.

2 , p. 223. — A. Bor. , FI. du c. , 3© éd. , n^ 687.

Champs des terrains calcaires. Bennac , commune
de Salles-la-Source ; St.-Martin-de-Lenne ; Le Tourriol,

canton de Laissac ; Onet-le-Ghàteau
,
près de Rodez

(Aveyron). Viv. Mai
,
juillet. G.

490. L. pi?ateiisis L. , Sp. I, God., n» 5400. —
Godr. , Fi. de Fr. , I

,
p. 488. — Koch ^ Syn. , éd.

2, p. 223. — A. Bor. , FI. du c. ,
3* éd. , n» 688.

Prés , haies. Rodez, Bergerac. Viv. Juin , août. GC.

491. L. sylvostrls L. , Sp. I, God., no5401.

— Godr. , FI. de Fr. , I
,

p. 482. — A. Bor. , FI. du

c. , I, no 689. — Koch, Syn., éd. 2, p. 223.

Haies , buissons , bord des bois. Haie , au bas de

la côte de St. -Martin, près de St. -Gêniez (Aveyron).

— Hauteur qui domine Thiézac , dans un tas de pier-

res (Gantai). — Mont-de-Neyrac , bord d'un fossé, au

nord et près de Bergerac (Dordogne). Viv. Juin , sep-

tembre. AR.

Ailes des pétioles bien plus étroites que celles de

îa tige ; hile égalant à peu près la moitié du con-

tour de la graine ; fleurs roses mêlées de nuances

verdâtres
,

pâles ou livides.

492. L. latifolixxs L. , Sp. I , Cod., n^ 5402.

— Godr., Fl.de Fr. , I, p. 483. —Koch, Syn. , éd.

2, p. 223. — A. Bor., FI. du c. ,
3^ éd., n» 690.

Haies des vignes, buissons, bord des bois. Sour-

guières
,

près de St.-Austremoine , commune de Sal-

les-la-Source , lieu couvert; broussailles, au dessous

du bois de la Gamasse
,

près de St.-Martin-de-Lenn^^

21
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(Aveyr. — L'abbé Luche). — Haie , sur un coteau sec
,

près d'Eymet
; Moncaret, et Port-de-Ste.-Foy , can-

ton de Vélines, haie; les Guischards
, canton de Ber-

gerac (Dordogne). — Agen , au-dessous de l'Hermitage

(Lot-et-Gar.). — Rosan (Gir.). Viv. Juin, septembre. AC.
Cette belle légumineuse est plus robuste que la pré-

cédente. Elle en diffère par ses fleurs très grandes

d'un beau rose pur
;
par son hile égalant le tiers

^environ du contour de la graine.

CXXXIII. OROBUS L,

- 493. O. vei-iiixs L. , Sp. I, Cod. , n» 5379. —
Koch, Syn. , éd. 2, p. 224. — A. Bor. , FI. du c,

3? éd. , n» 694. — (Latliyrus vernus Wimmer, Godr,,

FI. de Fr. , I
, p. 485).

Bois montagneux. Lenne, bois au-dessous de la

nouvelle chapelle , et St.-Martin-de-Lenne , bord du
bois de la Gamasse ; Lavernhe

,
près de Sévérac-le-

Château (Aveyr.). Yiv. Mai
,
juin. RR.

494. O. tixlberosixs L. , Sp. I , Cod., n^ 5380.—
Koch, Syn., éd. 2, p. 225. -- A. Bor., FI. du c, 3^

éd. , n» 696. — {Lntfujrits macrorizus Wimmer , Godr.,

FI. de Fr. , I
, p. 487).

Bois. Marcenac
,
près de Livinhac-le-Haut , bois (Fr.

Saltel) ; bois de Linars , sous Rodez (Aveyr.). — Ber-

gerac , Montbazillac , Rosette , et Pombonne , autour

de cette ville , bords des fossés. (Dord.). Viv. Mai
,
juin. AG.

L'Orobus lemùfolius Roth est une forme sans impor-

tance de cette espèce. Le Fr. Saltel me l'a envoyé

de Livinhac-le-Haut. H a les feuilles linéaires aiguës

,

très étroites.

495. O. nigei- L., Sp. I , Cod., no 5383. — Koch,

Syn. , éd. 2 , p. 226. — A. Bor. , FI. du c. ,
3^ éd.,

no 698. — {Latliyrus niger Wimmer , Godr. , FI. de
Fr.

, I
, p. 488).
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Broussailles, bords des fossés. Coteau, près des Char-

lottes, au-dessus de St. -Gêniez; bois de la Gamasse ,

près de St.-Martin-de-Lenne (Aveyr.). — Montbazillac

et Malcenta , aux environs de Bergerac ; broussail-

les , bord d'un chemin , au pied du coteau qui do-

mine St.-Antoine, canton de Vélines (Dordogne). Viv.

Mai, juillet. R.

496. O. pannonictis Kramer , Elenchus
, 213

(1756) , Loret , FI. de Montp.
, p. 196. — (0. aspho-

deloides Gouan , 111,
,

p. 48. — 0. albus t. fil. — Koch,

Syn. , éd. 2
, p. 225. — A. Bor. , FI. du c. ,

3« éd. ,

n» 697. — Lathyrus asphodeloides Gr. et Gr.)

Prés. Salvagnac-Cajarc , vallée de Fin de Monde

(Lot. — Fr. Saltel). Viv. Mai
,

juin. RR.

Ord. XXX. cÉSALPixiÉES

{Cesalpiniece ^ . Browm).

CXXXIV. CERCIS L.

497. O. sili<iixasti?niii L. , Sp. 1 , Cod., n'>2945.

.— Godr., FI. de Fr. , I, p. 510.

Coteaux rocailleux. Coteau presque inaccessible, appelé

Puy-de-Pont
,
près de Neuvie (G. de Dives); coteau

rocailleux
,
près de Cavigne , commune de St.-Félii;

Ligneux. Mai
,

juillet. R,

D'après Ch. Des Moulins , l'indigénat de ce bel arbre

peut être regardé comme certain.



Ord. XXXI. AMYGDALÉES

{Amygdalece Jussieu).

CXXXV. PRUNUS L.

498. I>. spîjiosa L. , Sp. I, Cod., ii^ 3635.—
Gren. , FI. de Fr. , I

, p. 515.

Haies , bords des chemins , lisière des bois. Li-

gneux. Mars
,

juillet. CC.

499. r». pr*u.na Crantz , A. Bor. , FI. du c. ,
3«

éd., n» 710? — (P. insititia Auct.).

Haies, buissons. Aurillac , haie, au sud-ouest de

la ville. Ligneux. Août en fruit. R?
Feuilles adultes glabres en dessus , atténuées à la

base, longues de 5-6 cent., larges de 2 et 1 [2 à

3 et li2 ; rameaux glabres , non velus pubescents
;

feuilles non enroulées sur les bords.

500. r». saxicola Bor. , FI. du c. ,
3® éd. , n«>

708? — (P. domestica part.).

Coteaux calcaires. St. - Austremoine , commune de

Salles-1a-Source , au-dessus du rocher situé entre la

Martinerie et le Pont. Ligneux. Septembre en fruit. R.

Cette plante diffère de la précédente par ses feuilles

jplus petites , obtuses , arrondies au sommet , longues

de 3 cent, et li2 à 4 li2, larges de 2 li2 à 3
;
par

ses fruits beaucoup plus gros.

Comme il m'a été impossible de suivre la végéta-

tion de ces deux arbrisseaux, j'ai cru devoir accom-

pagner d'un point de doute le nom que je leur ai

imposé.

CXXXVL CERASUS Juss.

501. O. aviixrrx (L. , snb Pruno , Cod., n» 3632)

Mœnch.— Duby , Bot. g. , p. 163. — (P. avium A. Bor.,

FI. du c. , 3« éd. ,
no 712).
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Haies, bois. Langouyrou, près de Solsac-Vieux, com-

mune de Sailes-la-Source , haie au bord d'un pré ,
et çà

et là sur le plateau calcaire environnant. Ligneux. Juillet

en fruit. AG.

502. O. vu-lgaris Miller, Dict., no 1. — (C. ca-

proniana DC. — Prunus Cerasus L., Sp. I , Cod., n^ 3631.

— A. Bor., FI. du c, 3« éd., no 713).

Lieux incultes. St.-Geniez-d'Olt , rocher schisteux,

près de Notre-Dame-des-Buis ; lieu inculte entre Figuiés

et la TruUerie , commune de Salles-la-Source (Aveyr.).

Ligneux. Avril
,
juin. AR.

J'ai observé dans une haie
,
près de Fontange , sous

Rodez , au bord du ruisseau ,
entre le moulin et le jar-

din potager , un cerisier portant de jeunes rameaux,

munis de feuilles eî de fleurs. C'est peut-être le C. sem"

yerflorens DC, dont on fait une variété du C. vulgarîs.

503. O. I^aclixs (L., sub Pruno, Cod., n» 3622) DC.

— Dubv, Bot. g., p. 164. — (PrmzM* P. Gren., FI. de

Fr.,I,p.516).

Haies j bois frais. Le Rouquet , au bord du Vioulou,

près de Trémouilles , canton de Cassagnes-Bégonhès

(Aveyr.). — Aurillac, au bord de la Jordane, rive droite,

en amont. Ligneux. Mai. R.

504. O. ]M:alialeib (L., suh Pruno , Cod., n» 3627)

Mill., Dict., no 4. — Duby , Bot. g., p. 164. — {Prunus

M. Gren., loc. cit., p. 516).

Haies et buissons des coteaux calcaires. Le Caylar,

haie entre le bourg et le Pas-de-l'Escalette (Hér.). — St.-

Clair , canton de Villeneuve (Aveyr. — Docteur Bras).

—

Bors (Char. — G. de Dives). Ligneux. Avril
,
juillet. R.
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;

Ord. XXXII. ROSACÉES.

{Rosacece Jussieu).

CXXXVII. SPIR^A L.

505. Sp. olbovata Waldst. et Kit., aptidWM.
— Koch, Syn., éd. 2, p. 1022. — Bor., FI. du c, 3<^

éd., n» 718. — iSp. hijpericifolia DC, Duby, Bot. g.,

p. 164).

Bois pierreux et découverts. Bois de Bourrîgnac et de

la Vayssière
,
près de Cadayrac , commune de Salles-îa-

Source ; le Grand-Mas
,
pâturage communal appelé De-

vèze ; le Larzac
,

près de la Cavalerie; St.- Clair et

plateau d'Estrabols, canton de Villeneuve (Aveyron. —
Docteur Bras). — Lieu inculte au bord de la route,

entre Limogne et Concots ; Cahors, escarpement au-

dessus du Pont de Valendre (Lot). Ligneux. Mai, juin. AR.

506. Sp. Aï^nncns L., Sp. I , Cod., n» 3726. —
Gren., FI. deFr., I

,
p. 518.

Haie aux environs de Pleaux (Cant. — Fr. Saltel).

Viv. Juin. RR.

507. Sp, XJlMaax-ia L., Sp. I , Cod., no 3728. —
Gren.,Fl. deFr.,I,p. 517.

Cette belle plante , connue sous le nom de Reîne-des-

Prés j habite communément le bord des eaux et les

prés humides. Viv. Juin
,
juillet. CG.

508. Sp. Fillpendixla L., Sp. I , Cod., n» 3727.

— Gren., FI. deFr., I, p. 517.

Bois> prés secs. Environs de Rodez ; bois de Bourri-

gnac
,
près de Cadayrac ; Graves ,

près de Villefranche,

bord d'un pré (Aveyron). — Lieu inculte appelé Bellevue,

près de Montbazillac , au sud et non loin de Bergerac
;

là Sancère , à l'ouest de la même ville, pré sec (Dord.).

Viv. Mai
,
juin. AC.
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CXXXVIII. GEUM L.

509. O. nrlbanum L. , Sp. I , Cod, , n" 3803.

— Gren. ,
FI. de Fr.

, I
, p. 519.

Haies, bois, lieux frais. St.-Pierre
, sous Rodez,

jardin du petit séminaire (Aveyron). — La Ribérie^

près de Bergerac, broussailles herbeuses; Eymet et

ailleurs (Dord.). Viv. Mai
,

juillet. C,

501. O. rivale L. , Sp. I
, Cod., n» 3806.— Gren.,

FI. de Fr. , I, p. 520.

Bord des ruisseaux
, des bois , des montagnes. Au-

brac , bord du ruisseau au-dessus de la cascade appe-

lée Saout-del-Grel (Aveyron). — Plomb du Cantal (De

Rudelle) , et au bord du ruisseau , au-dessous de la

cascade appelée Saoui-Vert ; la Garrigue, canton de

Pierrefiche
, lieu humide dans un pré.

Tige midtiflore ; carpelles surmontés d'un style velu

jusque près du sommet
,
genoidUé-articulé vers son milieu.

511. O. montaniim L., Sp. I, Cod., n^ 3807.

— Gren., FI. deFr., I, p. 521.

Pâturages des montagnes. Revers oriental du Plomb,

près de la cascade appelée Saout-Vert.

Tige uniflore ; carpelles surmontés d'un long style

plumeux , non genouillé-articulé.

CXXXIX. RUBUS L.

Le genre Rubus est un des plus difficiles , à cause

des innombrables formes qu'il renferme. La plupart

des Aoristes avaient négligé de l'approfondir jusque

vers le milieu de ce siècle , en France du moins. On
reconnaissait à peine huit ou neuf espèces. Dans ces

derniers temps
,
quelques botanistes studieux , et doués

sans doute aussi d'une sagacité particulière , ont fait de

louables efiforts pour débrouiller les nombreuses espèces

soutenues dans ce genre. Mais n'auront-ils pas dépassé
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le but qu'ils se proposaient d'atteindre , en admettant

comme espèces des formes accidentelles et sans consis-

tance , qui n'ont pas dans la nature une réalité indé-

pendante ? On peut le craindre. M. Gaston Genevier est

un de ceux qui ont déployé le plus d'activité. Il a publié,

ïl'y a quelques années , un important ouvrage intitulé :

jEssai mojiographique des Rubiis du bassin de la Loire ^ vol.

ân-8o de 346 pages, contenant la description de 203

espèces. L'auteur y a ajouté un premier supplément de

96 pages , oh sont décrites 32 autres espèces , etc. M.
Lamotte , de son côté , assure en avoir trouvé 126 sur le

plateau central. Je me contente de signaler celles qu'un

temps malheureusement fort restreint m'a permis de

reconnaître. Au reste, toutes ces espèces, si multipliées,

finissent par former un dédale où les plus exercés ont

de la peine à se retrouver. (1)

512. R. Idaens L., Sp. I, Cod., no 3754.— Godr.,

FI. deFr.,I,p. 551.

Lieux boisés des montagnes. Laguiole , au milieu des

pierres au nord du bourg (Aveyr.). — Haie , au bord

d'un chemin
,

près de Thiézac (Gant.). — Flanc occi-

dental de l'Aigoual , ravin
,
près de la Sarayrède (Gard).

Ligneux. Mai
,
juillet. Assez commun dans la région

des montagnes.

513. 3Et, caesîuLsL., Sp. I,Cod.,no3759.— Godr.,
FI. de Fr., I, p. 537. — A. Bor., FI. duc, 3» éd.,

no 726.

Haies , champs
,
pied des murs. Château du Colom-

bier
,
près de Mondalazac , et Pié-Passé , canton de

Marcillac (Aveyr.). Ligneux. Juin, septembre. CC.

La plante de Mondalazac est robuste et très dévelop^

pée; ses folioles sont très larges; ses tiges foliifères

grosses , à diamètre égalant 5 millimètres»

(X) Pour déterminer les Rubus, il faut avoir sous les yeux des
pétales , des fruits , des rameaux florifères munis de feuilles, et
au moins une portion médiane du turion , OU jeune pousse dt
Taûûée, portant deux OU trois feuilles.
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514. R, iiemorosixs Hayne. — Godr., FI. de

Fr., I
,
p. 539. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n^ 728.

Le Caylar , bord d'un ruisseau , au-dessus du Pas-de-

l'Escalette (Hér.). Ligneux. Juillet.

Turion (tige faliifère) arrondi
,
pubescent , armé d'ai-

guillons faibles , inégaux , élargis et piibescents à la base,,

droits ou un peu inclinés ; muni de feuilles ordinaire-

ment quinées , à folioles plus ou moins acuminées ,
la

terminale longuement pétiolulée , les moyennes briève-

ment, et les deux inférieures subsessiles. Rameaux

florifères arrondis , armés d'aiguillons jusque sur les

pédicelles , munis de feuilles ternées , à folioles laté-

rales brièvement pétiolulées ; stipules lancéolées , ci-

liées , atténuées en pointe filiforme ; calice d'un vert

cendré , à sépales élalés après la floraison , peu ou point

apiculés.

515. Ft. tlxamnocliaris Ph. J. Muller , apud

Chaboisseau , Etude spécifique du genre Rubus , Con-

grès scientifique de France (Bordeaux 1861) , III
, p.

360, et ex specimine à cl. Cliab. accepta.

Aux quatre Saisons , près de Rodez, au nord de la ville,

haie au bord d'un jardin (Aveyr.). Ligneux. 11 août.

Diffère du précédent par ses turions anguleux , à

angles très obtus et à faces un peu concaves vers le

sommet , armés d'aiguillons assez robustes , clair-se-

més , d'abord droits , ou un peu arqués
,
puis fal-

qués vers l'extrémité des tiges
;
par ses folioles moyen-

nes assez longuement pétiolulées ; enfin
,
par ses sé-

pales réfléchis après la floraison et après la maturité. (1)

516. H. Holanclrei Ph. J. Muller ,
apud Chab.

,

opère cit., p. 359 , et ex specimine, etc. — (R. Wahlbergii

(1) M. l'abbé Chaboisseau présenta au Congrès scientifique

de Bordeaux , en 1861, le savant mémoire que je viens de
citer. J'ai puisé dans ce travail d'utiles renseignements ,

pour
déterminer la plupart des Rubus que je signale. De plus, les

divers exemplaires qu'il a bien voulu me communiquer , ont
été pour moi d'un très grand secours. Je suis heureux de
pouvoir lui témoigner ici la reconnaissance que je lui dois.
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Godr., FI. de Fr., I, p. 539. — A. Bor., FI. duc, 3*

éd., 11° 731 , non Arrhenius).

Mondalazac
, commune de Salles -la -Source , bord

d'un chemin , au haut de la côte de Cruou ; haie

,

au-dessus du précipice de Frontignan
,

près du mê-
me village (Aveyr.). Ligneux. Juin, août.

Turion assez faible , tombant , cylindracé à la base
,

obtusément et obscurément anguleux vers le milieu

et au-dessus, vert, glabre; parsemé d'aiguillons fai-

bles
, inégaux , glabres , subulés , droits , ou mi peu

inclinés, et de quelques soies glanduleuses; muni de

feuilles iernées
, rarement quinées , à pétiole légèrement

pubescent
, canaliculé

, armé de quelques aiguillons in-

clinés ou un peu arqués, à stipules lancéolées, longuement

atténuées à la base, sétacées au sommet, ciliées et

légèrement glanduleuses au bord , enfin à folioles gla--

bres en dessus
,
pubescentes-tomenteuses en dessous

,

irrégulièrement dentées , la terminale acuminée , les

latérales courtement pétiolulées, dilatées extérieure-

ment et souvent lobées de ce côté. Rameaux florifè-

res peu ou point anguleux
,

glabres , à aiguillons peu
abondants , et à folioles ternées peu ou point acumi-

nées , la terminale orbiculaire , les latérales un peu

dilatées du côté extérieur
;

panicules corymbiformes,

à rameaux axillaires et terminaux, portant des pé^

doncules plus ou moins étalés , les uns et les autres

tomenteux , à pubescence mêlée de quelques soies

glanduleuses; calice tomenteux, à sépales ovales,

apiculés , étalés après la floraison
;
pétales blancs , ova-

îes , à onglet très court ; étamines blanchâtres ; styles

verdâtres.

La plante du Caylar que j'ai appelée JR. nemorosus,

se rapproche beaucoup de celle que je viens de décrire.

Dans les quatre espèces qui précèdent , les folioles

latérales sont presque sessiles ; dans celles qui sui-

vent, elles sont assez longuement pétiolulées.

517. II. septor'ii.m Ph. J. Millier , apud Chab.,

op, cit.^ p. 353 , et ex specim. ab eod. ace.
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Mondalazac , commune de Salles-la-Source , bord d un

chemin au haut de la côte de Cruou. Ligneux. Juin, juillet.

Turion anguleux , à faces planes , très peu canal i-

culé vers l'extrémité ; armé d'aiguillons inégaux , à

base très dilatée, d'abord droits, pnis inclinés -ar-

qués ; et muni de folioles quinées , ovales ou obo-

vales, brusquement cuspidées
;
pétioles presque plans,

à aiguillons arqués crochus. Rameaux florifères cy-

lindriques à la base , anguleux au-dessus du milieu

,

à aiguillons inégaux , les uns droits , les autres in-

clinés-arqués ; et à folioles ternées ou quinées
;
pa-

nicule corymbiforme ; sépales réfléchis
,

gris-tomen-

teux , bordés de blanc
;

pétales obovales oblongs

,

longuement atténués en onglet.

518. T\, maci^opliy-UuLS Weihe et Nées.— A,

Bor.
, FI. du c. ,

3^ éd., n^ T68. — Cariot , Etude des

fleurs , 6« éd. ,
no 806.

Mondalazac, commune de Salles-la-Sourcc , bord d'un

champ
,
près du bois de la Barthe et dans le bois

même , au bord d'un sentier qui le traverse ; lieu

ombragé , à l'entrée du chemin de Cruou
,

près du

même village (Aveyron).

Dans mon Itinéraire
,

j'avais donné par erreur à la

plante de cette dernière localité le nom de R. ardiien-

nensis. M. Bras
,

qui n'avait pas vu ma plante , a

reproduit la même erreur dans son Catalogue.

Turion anguleux , à faces planes striées , un peu ca-

naliculées vers l'extrémité de la tige ; aiguillons iné-

gaux
,
quelques-uns très petits , la plupart droits , lon-

guement subulés , atteignant jusquà H millimètres,

ceux des extrémités des tiges inclinés , ou un peu

courbés; folioles ovales ou obovales, quinées ou ter-

nées sur les rameaux florifères , toutes pétiolulées

,

longues et larges , irrégulièrement dentées en scie , à

dents mucronulées , vertes en dessus
,
pâles-blanchâ-

tres en dessous , la terminale longuement cuspidée

,

et très longuement pétiolulée
;

pétiole peu ou point
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canaliculé à la base , armé d'aiguillons très inclinés^

courbés ; stipules filiformes ciliées ; sépales tomenteux ^

apiculés , réfléchis après la floraison
;

pétales large-

ment ovales , ciliés , no7i pubescents , d'un beau rose

,

à onglet très court,

519. n. discolor Weihe et Nées. — Godr., FI.

de Fr., I
,
p. 547. — Chaboisseau , op. cit., p. 351 , et

ex specim.^ etc. — Cariot , op. cit.^ n" 795. — Willkomm,

Prodr. FI. hisp., n» 3434.

Mondalazac , commune de Salles-la-Source , bord du

vieux cimetière (Aveyr.). Ligneux, Septembre.

Turion couvert d'un enduit grisâtre, à faces profonde-

ment canaliculées ; femlles à pétiole presque plan, et à

folioles quinées , élargies et brusquement acuminées au

sommet, blanches-argentées en dessous ; aiguillons forts,

élargis à la base , d'abord droits
,
puis inclinés. Ra-

meaux florifères anguleux , à aiguillons déclinés ou ar-

qués
;
pétales larges , à onglet court.

5*20. n. tliyrsoîaeixs Wimmer. — Godr., FI.

de Fr., I, p. 547. — A. Bor., FI. du c, 3e éd., no 773.

^ WiUk., op. ci^., no 3433.

Haies. Cornalach , au-dessus de Salles-la-Source, lieu

appelé les Conquettes , au bord d'un champ ; St. -Joseph,

à l'ouest et près de Rodez , au bord d'un vivier. Lign.

Juin
,
juillet.

Voisin du précédent , dont il diffère par ses turions

verts , non couverts d'un enduit grisâtre ; ses aiguillons

moins robustes, moins élargis à la base ; ses folioles ova-

les ou obovales , non élargies et brusquement acuminées

au sommet ; ses pétales à onglet très court.

Le R. fruticosus (L., Sp. I, Cod., n» 3760) diffère des

deux espèces précédentes par ses feuilles à folioles infé-

rieures brièvement pétiolulées , toutes vertes en dessus,

plus pâles et pubescentes en dessous , non blanches-ar-

gentées; par ses sépales acuminés, à dos pubescent,

vert , munis d'une bordure blanche, tomenteusç , qui no
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détend pas sur Caciimen. Cette dernière espèce me parait

rare : je ne l'ai pas rencontrée dans les endroits que

j'ai explorés.

Je possède plusieurs autres Riibiis parfaitement carac-

térisés , et bien distincts de ceux que j'ai signalés. Je

n'en fais point mention , n'ayant point de nom certain à

leur donner.

CXL. FRAGARIA L.

521. F. vesca L., Sp. I , Cod., no 3769. — Godr.,

FI. de Fr., I
,
p. 535. — Koch , Syn„ éd. 2 ,

p. 443. —
WiUk., Prodr. FI. hisp., no 3445.

Bois , haies. Mondalazac , bois du Colombier ; Salles-

la - Source , canton de Marcillac ; St. - Gêniez - d'Olt

,

près du moulin de Juéry (Aveyr.). Yiv. Mai
,
juin. C.

522. F. collina Ehrh. — Godr., FI. de Fr.,I,

p. 536. — Koch, Syn., éd. 2, p. 443. — WiUk , op,

cit., no 3446.

Coteaux , bois montueux. Le Colombier
,

près de

Mondalazac , au haut de la côte de Cruou. Viv. Mai,

juin. AR.

523. F. magn-a Thuill., FI. p. (1790). — Godr.,

FI. de Fr., I, p. 536. —WiUk., op. cit., n» 3447.

—

(F. elatior Ehrh. (1792). — Koch , Syn., éd. 2 , p. 443).

Coteaux , bord des bois. Bois rocailleux entre Lem-

bras et Corbiac, près de Bergerac (Dord.). Viv. Mai. R.

CXLI. COMARUM L.

524. O. palnstre L., Sp. I, Cod., n^ 3811.-^

Godr., FI. deFr.,I,p. 535.

Lieux marécageux. Aubrac , lieu humide ,
près de la

cascade; Salles-Curan
,
pré humide (Aveyr. — Fr. Sait.).

— Revers oriental du Cantal , cascade appelée Saout-

Vert. Yivace. Juin
,
juillet. AG.
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CXLII. POTENTILLA L.

525. JP. 3?u.pestns L., Sp. I , Cod., n» 3778. —
Godr., FI. de Fr., 1, p. 532. — Koch, Syn., éd. 2, p.

'236. — A. Bor., FI. du c, 3" éd., no 784.

Rochers. St.-Jean-du-Bruel, rocher du Moulin Boudoa

(Mazuc) ; St.-Geniez-d'Olt , rocher sur la rive gauche du

Lot, lieu appelé Gouffre- de -Gragnols. Vivace. Juin,

juillet. RR. ,

On reconnaît cette espèce à ses fleurs blanches et à

^ès feuilles , les inférieures ailées , les caulinaires à 3

t)u 5 lobes.

526. 1^. Anserina. L., Sp. I , Cod., n" 3774. —
Godr., FI. de Fr., I, p. 531. — Koch , Syn., éd. 2 , p.

236. — A. Bor., FI. du c. 3e éd., n» 799.

Pelouses humides , bord des eaux. Livinhac-le-Hau£,

au bord du Lot (Aveyr. — Fr. Sait.). — Bergerac, sur

la rive droite de la Dordogne
,
près de Salvette , et entre

Creysse et Mouleydier ; le Bugue , sur la rive droite de

la Vézère. Vivace. Juillet, septembre. AC.

527. F*, argentea L., Sp. I , Cod., n» 3784. —
Godr., FI. de Fr., 1

,
p. 533. — Koch , Syn., éd. 2

,
p.

237 et 443.

Lieux secs. St.-Geniez-d'Olt, près de la Chapelle-des-

Buis ; château du Colombier, au-dessus du portail

(Aveyr.). — Pombonne
,

près de Bergerac, au bord

d'un champ ; les Juches , commune de Ménestérol, et

entre cette localité et Marzat , au bord d'un fossé.

J'ai examiné avec soin un grand nombre d'exemplai-

res de cette espèce venus de localités éloignées les unes

^es autres. Je n'ai rencontré entre eux aucun caractère

réellement distinctif. Cependant M. Jordan a observé

plusieurs formes qui lui paraissent distinctes : P. argen-

tata , confinis , demissa, deciimbens , tenuiloba, cana. Cer-

tains échantillons récoltés, soit à Rodez sur le rocher de

Tripadou et sur la côte (Je la Chartreuse
j soit à Monda-
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lazac , au bord de la prairie du Colombier
,
près d'une

vieille masure , se font remarquer par les divisions

étroites de leurs feuilles. Est-ce le P. tenuiloba f

528. I>. reptans L., Sp. I, Cod., n» 3796.—
Godr.,Fl. deFr., I,p. 531.

Champs
,
pâturages , bord des chemins. Viv. Juin,

octobre. CG.

529. F*. Tormentilla Nestler , Mon. pot. —
Godr.,Fl. deFr., I, p. 530. — A. Bor., FI. duc.,3eéd.,

no 791. — {Tormentilla erecta L., Sp. I , Cod., no 3802).

Bois
,
prés , marais , bruyères. Viv. Juin , août. C.

530. P». aixi-ea L., Cent. II, Cod., n" 3790. —
Godr., FI. de Fr., I, p. 528. — Koch , Syn., éd. 2,

p. 240.

Pelouses des hautes montagnes. Plomb-du-Cantal
;

sommet du Puy-Mary (Cantal.^— De Rud.). Viv. Juillet,

août. AR,

Feuilles radicales quinées , les caulinaires ternées
;

folioles obovales , ou oblongues , bordées de cils soijeux-

argentéSf munies au sommet de petites dents aiguës , lai

centrale ordinairement plus courte ; stipules lancéolées.

Fleurs jaunes.

. 531. F*, nxacixlata Pourret , in Act. tolos., III

(1788) ; Lehman , Revis, potentill. in Act. Acad. natur.

Curios., p. 119 (1856). —P. alpestris Haller fil. [1818],

in Ser., etc. ; Koch , Syn., éd. 2, p. 240 ; Godr., FI. de

Fr., I
,

p. 528. — P. salisbiirgensis Hsencke , m Jacq.,

Collect., etc. [1788] ; Cariot, Etude des fleurs ,
6® éd.,

no 759).

Pelouses , rocailles des hautes montagnes. Cabrillade,

commune de Lieutadès , sur un rocher (Cantal. — Fr.

Sait.). Viv. Juillet. RR.

Feuilles radicales à 5 (jamais 7) folioles obovales in-

ciséeS'dentées au sommet , à dent^ obtuses , la terminale
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égalant à peu près les autres , presque glabres eil dessiiiS

ou offrant des poils épars , munies en dessous , sur les

bords et sur les nervures , de poils étalés ; stipules toutes

ovales. Fleurs d'un jaune d'or
, à pétales obcordés, mar-

qués sur l'onglet d'une tache safranée : de là sans doute

le nom de maculata.

Cette espèce a été excessivement torturée depuis bien-

tôt un siècle , et sa synonymie est fort embrouillée. Je

dois à la bienveillance de mon excellent ami > M. H.

Loret , les renseignements qui ont servi à l'établir. Le

nom que le docte abbé Pourret lui avait donné un des

premiers, lui restera enfin, il faut l'espérer. Nous de^

vous de la reconnaissance au savant auteur allemand

j

dont la sagacité a su le faire sortir de l'oubli dans lequel

il était tombé.

532. ï». voi^ixa L., Sp. I, Cod., n" 3789. — Godr.,

FI. de Fr., I
,
p. 528. — Koch , Syn., éd. 2, p. 241.

Bois sabloîineux
,

pelouses sèches, llodez. — Bord

d'un bois , entre Pombonne et Corbiac , au nord et près

de Bergerac (Dord.). — Lagarrigue, canton de Pierre-

fort , lieu sec (Cant.— Mabit). Yiv. Mars, avril, mai. CC»

Feuilles inférieures à 5 ou 7 , les supérieures à 3

folioles obovales ou ob longues cunéiformes , vertes , ve-

lues , surtout en dessous , dentées supérieurement, à

dent terminale plus petite que les autres ; stipules velues,

les inférieures linéaires, les supérieures plus larges»

Fleurs jaunes.

533. r*. splenclens Ramond , in DG. — Godr.

,

FI. de Fr. , I
, p. 522. — Koch , Syn. , éd. 2, p. 243.

— (P. Vaillantii Nestl. M. pot., A. Bor., FI. du c, 3«

éd., no 786).

Bois secs , bruyères. Bord d'un bois, entre Pombonne
et Corbiac , au nord et près de Bergerac ; bord d'un

fossé, au-dessus de Tiregand (Dord.). Viv. Avril, mai. AR^
Feuilles ternées , à folioles ovales-oblongues , vertes,

poilues en dessus , soyeuses-argentées en dessous ,
bor-
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^éés au sommet de quelques dents connivcntcs , la ter*

njinale plus petite. Fleurs blanches

.

534. F*. FragarîastmxmEhrh., herb. 146.

—

Koch, Syn., éd. 2, p. 243. — Godr., FI. de Fr., I
, p.

522. — {Fragarîa sterilis L., Sp. I , Cod., no 3T72).

Bois sablonneux , pelouses sèches. Environs de Rodez

(Àveyr.). — Tulle , non loin du grand séminaire (Corr.).

— Château de Labaume , à Fouest et près de Bergerac,

«te. (Dord.). Viv. Avril, mai. C.

Feuilles ternées, à folioles obovales-arrondies, soyeu-

ses en dessous , surtout dans leur jeunesse , dentées en

scie , la supérieure au sommet , les latérales extérieure-

ment , presque depuis la base ; pétales échancrés , dépas-

sant peu le calice; carpelles glabres , velus à l'ombilic.

Fleurs blanches.

535. F*, canlescens L., Cent. II. Cod., n^3T93.

— Koch, Syn., éd. 2
,
p. 244. — Godr. , FI. de Fr.

,

1, p. 524.'

Rochers de la région montagneuse. St.-Jean-du-

Bruel , sur le rocher de Roquefoulet. (Aveyr. — Bras),

— Le Caylar , rocher (Hér.). Viv. Juillet. RR.

Feuilles radicales quinées, à folioles oblongues-lan-

céolées , en coin à la base , dentées en scie vers le

sommet, velues-soyeuses au bord
;

pétales étroits , un

peu plus longs que le calice , à peine éniarginés au

sommet; carpelles velus. Fleurs blanches.

CXLIII. AGRIMONIA Tournef.

536. A. Enpatoi?ia L. , Sp. I, Cod., n^ 3478.

— Godr., FI. de Fr. , I
,
p. 561. — Koch , Syn. , éd.

2, p. 245.

Prés secs, bords des chemins. Viv. Juin , sept. CC.

537. A. odLorata Miller, Dict., n<' 3. — Godr.
,

FI. de Fr.
,

I . p. 501. — Koch , Syn. , éd. 2, p. 245.

22
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Lieux frais et herbeux. Quésac

,
près de Maurs

,

au bas de la côte (Cantal. — Fr. Saltel). Viv. Août. RR.
Ressemble beaucoup à l'espèce précédente

, dont il

diffère par ses feuilles à segments plus lancéolés et

plus pointus
,
parsemées en dessous de glandes rési-

neuses odorantes , apparentes même sur le sec
;
par

ses calices
, dont le tube est campamilé-liémisphériqiie et

non obconique , marqué de légers sillons
,

qui attei-

tjnent à peine la moitié de sa longueur.

CXLIV. ROSA L.

La délimitation des espèces n'est pas moins difficile

à établir dans le genre Rosa que dans le genre Rubus.

Les auteurs ne sont point d'accord : les uns trouvent des

espèces là où d'autres ne voient que des variétés,

ou des formes accidentelles sans importance. Au mi-

lieu de ces divergences ,
il n'est guère possible d'as-

seoir un jugement sûr.

Ces difficultés n'avaient point échappé à Linné. On
trouve dans un de ses ouvrages les paroles suivantes,

bien dignes de remarque : « On distingue difficilement

les Espèces de Rosiers , on les détermine plus diffi-

cilement {Species Rosarum difficile dislinguntur , diffici^

lius determinantur , Sp. I
,
p. 492) ;

» et ailleurs ,
« les

Espèces de Rosiers sont très difficilement circonscri-

tes par des limites , et peut-être la nature en a à

peine établi {Species Rosarum difficillime limitibus cir-

cumscribuntur , et forte natura vix eos posuit , Sp. II,

p. 705). » Ces expressions indiquent assez l'embarras

où Linné se trouvait lorsqu'il s'agissait de l'étude de

ces sortes de végétaux. Plusieurs botanistes ont ré-

solument abordé ces difficultés avec plus ou moins

de succès. La Flore du centre , B'^^^ éd. , contient 74

espèces. M. l'abbé Cariot en a décrit 138 dans l'Etude

des Fleurs. L'Essai monographique de M. Déséglise

en renferme 105 , et ce nombre a été postérieure-

ment élevé à 148 par son auteur. M. Crépin , dans le
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Prodrome de la Flore d'Espcgne , n'en admet que 17.

M. H. Loret , dans la Flore de Montpellier , en réduit

le nombre à 9. A la vérité , la circonscription de cette

Flore ne s'étend pas au delà des limites du départe-

ment de l'Hérault. Ces deux derniers auteurs ont soin

de leur annexer plusieurs variétés
,
qui ailleurs sont

regardées comme des espèces.

Il me reste à signaler celles que j'ai reconnues et dont

^a dénomination est généralement acceptée.

538. Ft. spinosissima L., Sp. I , et Mant. îî,

Cod, , n» 3736. — Déséglise , Essai monographique sur

105 Roses , etc. , n» 26. — {R. pimpinellifolia Gren.
,

FI de Fr. , I, p. 553).

Coteaux calcaires. Pelouse calcaire entre Campagnac
et Sévérac-le-Château. Lign. Juillet, sept. RR.

539. R. alpina L.
, Sp. II , Cod. , n» 37V3. -^

Déség. , Essai , n» 33. — A. Bor. , FI. du c. ,
3^ éd.

,

no 836. — Crépin
, Prodr. FI. hisp. , n» 3419.

Bois et broussailles des montagnes. Bois du Lioran,

au-dessus de la station; bois des Ternes, près de St.

^

Flour (Cant. — Fr. Sait.). Lign. Juin
,
juillet. AR.

La forme appelée par Villars R. lagenaria diffère du
R. alpina par son fruit allongé , terminé par un étran-

glement semblable au cou d'une bouteille. Elle a été

trouvée dans la vallée de Dienne
,
près du Lioran (Cant.

— Fr. Sait., Herb.).

540. Ft. rixlbrlfolia Vill., Dauph., etc. ; Déségl.,

Ess., no 38. — Gren., FI. de Fr., I
,

p. 557. -^ Koch,

Syn., éd. 2, p. 249. — A. Bor., FI. du c, 3« éd., n'^

838. — Crépin , Prodr. FI. hisp., no 3420.

Bois des montagnes. Bois du Lioran (Cant. — Fr.

Sait., Herb.). — Aubrac (Aveyr. — Em. Maz). Lign.'

Juillet. AR.

541. H. canina L , Sp. I, Cod., no3744.

Haies, buissons, bois. Très commun partout. Ligueux.
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j'ai examiné un très grand nombre d'exemplaires

pris sur des sujets différents
,
placés assez loin les uns des

autres. Il résulte de cet examen que l'on peut , à mon
avis , donner à cette espèce les caractères principaux

suivants : Aiguillons robustes dilatés et comprimés à la

base , arqués au sommet
;
pétioles glabres , ou le plus

souvent un peu velus, ou pubescents, parsemés de

quelques glandes ; folioles glabres , ordinairement ellip-

tiques , aiguës au sommet , ou un peu acuminées , den-

tées en scie , souvent munies de quelques dents accès*

soires et intermédiaires
,
plus courtes que les autres, ou

à dents surchargées du côté extérieur de petites dents

secondaires
;
pédoncules lisses , rarement un peu hispi-

des; styles tantôt velus, tantôt glabres ; fruit ovale,

quelquefois oblong ou arrondi.

1. R. spliœrîca Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 841.

—

Déségl., Ess.,no 44 , an Gren. ? Pétioles non pubescents,

non glanduleux ; folioles simplement dentées ; fruit sphé-

rique ou un peu atténué à la base. Juin
,
juillet. Monda^

lazac (Aveyr.).

2. R. (jlobularis Franchet, in Bor., FI. du c, 3«éd., no

839.— Déségl., Ess., n» 43. Pétioles pubescents glandu-

leux; folioles à dents aiguës , surchargées de quelques

dents accessoires, ^/anf/w/ewscs; fruit globuleux. Septem-

bre en fruit. Mondalazac , bord d'un bois (Aveyr.).

3. R. dumalis Bechstein? Déségl., Ess., n» 51. Pétio-

les glabres , parsemés de quelques glandes ; folioles

surdentées , à surdents glanduleuses; pédoncules glabres;

fruit ovale. Juin en fleur. Mondalazac , haie (Aveyr.).

4. R. andegavensis Bast., Bor., FI. duc, S^éd., no856.

Déségl., Ess., no 54. Pétioles parfois velus ou chargés

de quelques glandes ; folioles ovales ou elliptiques

,

aiguës, quelques-unes acuminées, largement dentées en

scie y d'un beau vert
,
glabres ; pédoncules hérissés de soies

glanduleuses ; tube du calice ovale. Juin en fleur. Ber-

gerac, bords du Codeau, près du pont de Corbiac (Dord.).

5. R. collina Jacquin
, Bor., FI. du c, 3« éd., n^ 862.
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Déségl., Ess., no 68. Pétioles pubescents , plus ou, moins

chargés de glandes stipitées ; folioles ovales arrondies ou

elliptiques, les unes obtuses , d'autres aiguës
,
plusieurs

acuminées , simplement dentées , à dents mucronées

,

toutes velues en dessous sur les nervures ; pédoncules hé-

rissés de soies glanduleuses ; tube du calice ovale.

Juin en fleur. Bois de Lavernelle , commune de St.-

Félix (Dord.).

Q. R. Friedlanderiàna Besser , Bor. , FI. du c. ,
3e éd. . n*^

863. Béségl., Ess., n» 69. Pétioles pubescents
,
plus ou

moins chargés de glandes stipitées; folioles fermes, co-

riaces , suborbiculaires , vertes et presque glabres en

dessus
,
pâles pubescentes en dessous , surtout sur les

nervures , doublement dentées , à dents secondaires glan-

duleuses
;
pédoncules hérissés de soies glanduleuses ; tube

du calice ovoïde. Mai, juin en fleur. Bout-des-Vergues,

près de Bergerac , haie ; bois
,
près de Lavernelle , com-

mune de Saint -Félix (Dordogne).

7. R. urbica Bor. , FI. du c. , 3^ éd. , n» 853, Déségl. , Ess.

,

n» 63, an Lem. ? Pétiole pubescent, à cflandes rares; folio-

les ovales-aiguës vertes
,
pubescentes en dessous , mais

seulement sur les nervures, simplement et inégalement den-

tées en scie
;
pédoncules lisses ; tube du calice ovoïde-

oblong. Juin en fleur. Bois
,
près de Lavernelle (Dord.).

8. R. dumetorum ïhuiiL, Bor,, FI. du c, 3^ éd., n^ 852.

Déségl., Ess., no 62. Pétioles très pubescents , à glandes

très rares ; folioles ovales-arrondies , simplement den-

tées , à dents ciliées
,
pubescentes

,
blanchâtres en dessous

sur toute leur surface , parsemées en dessus de quelques

poils apprîmes
;
pédoncules lisses ; tube du calice ovoïde

;

fruit arrondi-globuleux. Mai , août. Bout-des-Vergnes,

près de Bergerac (Dord.). — Bord du bois de Laubert,

du côté du village (Lozère. — A. Poitrasson).

542. nosa coriifolia Fries , Déségl., Ess., n»

65. — Cariot , Etude des fleurs ,
6^ éd., n» 881. — Cré-

pi n, api(rf Willkomm et Lge , Prodr. FI. hisp., n" 3423.

—

{R. frutctorum Bor., F!, du c, 3« éd.; n^ 855, an Besser?).
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Coteau sec et escarpé , appelé Frontigtian
, près de

Mondalazac , commune de Salles-la-Source (Aveyron),

bord d'un chemin. Lign. Juin
,
juillet. RR.

Aiguillons très robustes nombreux
, arqués, compri-

més dilatés à la base, rapprochés les uns des autres,

ceux des rameaux florifères recourbés
;
pétioles pubes-

cents
,
parsemés de quelques glandes stipitées

; folioles

petites , la terminale large de 9- 12 millimètres , longue

de 15-18, ovales-arrondies ou ovales aiguës, velues

grisâtres en dessous sur toute leur surface, parsemées de

quelques poils apprîmes en dessus, simplement dentées,

mais offrant quelques dents surchargées d'une ou deux

dents accessoires ; pédoncules lisses , courts , cachés par

de larges bractées ; calice à tube ovoïde
,
glabre ; styles

velus
,
proéminents sur le fi-uit, celui-ci ovoïde, presque

sphérique.

543. n. tomentella Léman, Bull, ph., etc.; A.

Bor., FI. du c, 3e éd., n» 865. — Déségl., in Billot,

Archiv. FI. de Fr. et d'Ail., p. 33/i- , et Ess., no 71. —
Lloyd , FI. de l'Ouest, 3« éd., p. 110. -- Cariot, Etude

des fleurs, fie éd., n» 889.

Haies. Frontignan , près de Mondalazac, commune
de Salles-la-Source (Aveyr.), haie. Lign. Juillet , août

en fruit. RR.

Cette plante ressemble à l'espèce précédente ; elle en

diffère cependant par ses aiguilloyis éloignés les uns des

autres
;

par ses folioles obliquement ovales , un peu

pointues , beaucoup plus grandes , la terminale large de

18-21 millimètres , longue de 27-30
, doublement den-

tées , à dents glanduleuses ; enfin, par son écorce verte

ou grisâtre.

544. n. r»ii.goti Boreau, m Déségl., Ess., no 74.

— Cariot , Etude des fleurs ,
6e éd., n^ 895.

Bois de Linars
,
près de Rodez (Aveyr. — Fr. Cou-

derc, Herb. du Fr. Saltel) 2 juin cl 15 octobre. RR.



^ 343 -
545. R. sepium Thuillier , FI. Par. (1799), etc.;

À. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 870. — DéségL, Ess.,no80.

— Crépin , apud Willk. et Lange, Prodr. FI. hisp., n»

3426. — H. Loret, FI. de Montp., p. 220. — Cariot,

Etude des fleurs
,
6® éd., n« 900.

Haies , bois. Puy-de-la-Vayssière et Frontignan
,
près

de Mondalazac
, commune de Salles-la-Source (Aveyr.),

haie. — Bout-des-Vergnes
,
près de Bergerac , haie

;

coteau pierreux
,
près de Lavernelle , commune de St.-

Félix (Dord.). Ligneux. Juillet, septembre. C.

Aiguillons épars dilatés à la base , courbés au som-

met
;

pétioles chargés de glandes ; folioles obovales
,

atténuées en c&hi à la base , aiguës au sommet , double-

ment dentées
,
glanduleuses

,
parsemées en dessous de

glandes visqueuses
;
pédoncules glabres ;

tube du calice

ovale-oblong ; fruit ovoïde-oblong.

R. virgultorum Ripart , npud Cariot , Etude des fleurs,

6e éd., n» 904. {R. rubiginosa glabra, Bor., FI. duc,
3® éd., p. 757). Difl'ère du R. sepium : l» par ses folioles

obovales ou ovales-elliptiques , non atténuées en coin à

la base ;
2^ par le tube du calice subglobuleux ;

3^ par

ses styles velus ;
4o par son fruit globuleux. Juillet,

septembre. St.-Antonin , Frontignan et allée de Billor-

gues
,
près de Mondalazac.

546. Ft. mlbiginosa L., Mant II, Cod., n»

3732. — A. Bor., FI. du c, 3® éd., n» 873. — Déségl.,

Ess., n° 85. — Crépin , apud Willk, et Lge, FI. hisp., n»

3428. — H. Loret, FI. de Montp., p. 221.— Cariot,

Etude des fleurs ,
6e éd., no 911.

Haies , bois. Mondalazac , commune de Salles-la-

Source
, çà et là. Lign. Juin , septembre. C.

Pétioles pubescents chargés de glandes ; folioles ova^

les elliptiques ou arrondies , non atténuées en coin à la

base , doublement dentées
,

glanduleuses
;

pédoncules

hispides glanduleux ; tube du calice ovoïde ; styles tan-

tôt velus , tantôt elabres : fruit arrondi.
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R. Lemanii Bor., FI. duc, 3^ éd., n° 875.— Déségl.,

Ess., no 79.— Gariot, Etude des fleurs, 6e éd., n** 909.—

Ses pédoncules hispides et ses folioles petites
,
non atté-

nuées en coin, l'éloignent du 1\. sepium ; ces mômes folioles,

la plupart aiguës aux deux extrémités , le séparent, au

moins comme variété , du R. rubiginosa. Juin
,
septem-

bre. Frontignan
,
près de Mondalazac , commune de

Salles-la-Source. Haie. (Aveyr.). — Coteau appelé Rouby,

près de Lavernelle (Dordogne).

547. ïi, mlcrantlia Smith ,
Engl. bot., etc. ; A.

Bor., FI. du c, 3« éd., n^ 876. — Déségl., Ess., no 91.

— Crépin , apud Willk. et Lge , Prodr. FI. hisp., n»

3427, — H. Loret, FI. de Montp., p. 220. — Cariot

,

Etude des fleurs ,
6^ éd., n» 917.

Lieux secs et pierreux. Frontignan , coteau sec , et

Puy-de-la-Vayssière , bord d'un bois
,
près de Mondala-

zac , etc. ; Livinhac-le-Haut , sur les rochers mélaphy-

riques (Aveyr. — Fr. Saltel, Herbier). Ligneux. Juin,

septembre. R.

Arbrisseau peu élevé , à tiges ordinairement flexueu-

ses ; folioles petites , ovales elliptiques , la plupart

arrondies à la base
,
planes en dessus

;
pédoncules his-

pides ; tube du calice ovoïde ; sépales peu découpés

dépassant la corolle ; stijles cjlabres ; fruit petit , ovoïde-

arrondi
,
quelquefois un peu hispide.

Il est très difficile de reconnaître les limites qui sépa-

rent les deux espèces qui précèdent. J'en ai acquis la

conviction par l'examen attentif et plusieurs fois réitéré

des nombreux échantillons que je possède.

Le R. rotundifolia (Ilau, Enum. ; Rchb., FI. excurs.
;

Déségl., Ess., n» 92. — Cariot, Etude des fleurs, n»

918) se fait remarquer par ses aiguillons inégaux grêles,

subulés , presque droits ; par ses folioles très petites (3-7

millimètres de large), arrondies ou ovales-arrondies,

munies en dessous de petits aiguillons très fins
,
subu-

lés
;
par ses styles un peu velus

;
par ses fleurs et ses

fruits solitaires. Il mérite d'ôtrc séparé , au moins
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comme variété, da R. micrantka. Je l'ai rencontré sur Ifr

coteau de Rouby , près de Laveruelle (Dord.). Ligneux.

Juin , septembre. KR.

548. n. cu-spîclata Marschall de Bieberstein,

FI. Taur.-Cauc, etc. ; A. Bor., FI. du c ,
3^ éd., no880.

— Déségl., Ess., n» 96. — Cariot , Etude des fleurs,

6e éd., no 921.

Haies, bois. Mondalazac, haie et coteau escarpé,

près de la maison de Frontignan ; St.-Ciiristophe ,
bord

d'un chemin
,
près de la station du chemin de fer. Lign.

Juillet , octobre. Assez abondant dans la première

localité ,
rare ailleurs.

Les auteurs cités plus haut attribuent à cette espèce

des styles hérissés. Dans la plante de Mondalazac ils

sont glabres.

549. F&. 0^renior*ii Déségl., Ess., n^ 104. —
Cariot , Etude des fleurs ,

6^ éd., n^ 939. — (R. pomifera

Gr., ex ipso in LïU.).

Région des montagnes. Environs de Campagnac

(Aveyr. — Abbé Vayssior). — Laubert, au bord d'un

chemin (Loz. — P. Poitrasson). Lign. Août en fruit. RR.

Diflere du R. pomifera (Hermann) , avec lequel il a

été confondu
,
par ses folioles plus petites ovales-ellipti-

ques , non oblongues-lancéolées , à villosité brillante , la

terminale longue de 20-23 millimètres , au lieu de 4-6

centimètres
;
par le tube du calice hérissé de soies fines>

moins nombreuses et moitié plus petites
;
par son fruit

rouge , non violacé-rougeâtre.

550. JR. iVTi.<iz*zeioiisl£.ii Steven , in Besser

,

Enum., etc., p. 19. — A. Bor., FI. du c, 3e éd., no 883.

— Déség.,Ess.,nolOO.— Car.,Et. desfl., 6e éd.,no931.

Bois, haies. Mondalazac, commune de Salles -la-

Source , lisière du bois de La Barthe , au nord-ouest

(Aveyr. — L'abbé Soulié) . Lign. Septembre en fruit. RR.

Les fruits sont ovales , rétrécis au sommet, tandis que,

d'après les auteurs cités ,
ils devraient être globuleux.
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,551. ri. toii^ieixtosa Smith, Fi. brit., II, p.

539, ex A. Bor., Fi. du c, 3^ éd., n^ 881. — Déségl.,

Ess., no 98. — Cariot, Etude des fleurs ,
6^ éd., n» 932.

Haies
,
bois. St.-Julien-d'E mpare, au bord de la Diège

(Aveyr. — Fr. Saltel , Herbier). Lign. Juin, juillet. R.

552. n. systyla Bastard, FI. de M. et L. (suppl.

1812). — A. Bor., Fi. du c, 3e éd., n» 816. — Déségl.,

Ess., no 8. — Cariot , Etude des fleurs ,
6« éd., n» 811.

— Lloyd , FI. de l'Ouest , 3^ éd., p. 111.

Haies. Mondalazac, haie, près du précipice de Fronti-

gnan ; Mal vies , conamune de Marcillac , haie , au bord

d'un bois. Lign. Juillet , septembre. AR.
Arbrisseau robuste , armé d'aiguillons forts , courts,

dilatés à la base ; folioles ovales-aiguës ou ovales-lan-

céolées ,
vertes , luisantes en dessus

,
pubescentes en

dessous seulement sur les nervures , ordinairement pla-

nes; pétioles pubescents; pétales d'un rose clair; fruit

ovoïde.

553. n. loncodiroa Desvaux , Journ. bot.

(1810). — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 817. — Déségl.,

Ess., no 9. — Cariot , Etude des fleurs ,
6e éd., n» 812.

— Lloyd, FI. de l'Ouest
, p. 111.

Haies. Mondalazac , haie , au bord d'un pré , à Tex-

trémité de la côte de Cruou. Lign. Juin. RR.

Diffère du R. systyla , dont il est très voisin, par ses

feuilles d'abord vertes
,
prenant ensuite une teinte jau-

vMre en été , à folioles pliées et formant un angle dièdre
;

par ses fleurs blanches à onglet jaunâtre.

554. Fl, arvensis L., Mant. II, Cod.,no3734.

— A. Bor., FI. du c, 3e éd., n» 815. — Lloyd, FI. de

rOuest ,

3e éd., p. 112. — Cariot, Etude des fleurs, 6»

éd., n«809.

Haies , champs , bois. Frontignan
,
près de Mondala-

zac (Aveyr.). — Lespinassat , au bord d'un fossé
, etc.,

près de Bergerac (Dord.). Lign. Juin
,
juillet. CC.



555. n. senipervirens L., Sp. I, Cod., n»

3740. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n^» 813. — Déségl.,

Ess., no 1. — Lloyd ,
FI. de l'Ouest, 3e éd., p. 112.

Haies , bois. La Rouquette
,

près du Port-de-Ste.-

Foy (Dord. — G. de Dives). Ligu. Juillet et septembre

en fruit. RR.

556. n. gallica L., Sp. I, Cod , n» 3742. — A.

Bor., FI. duc, 3e éd., n^ 822. — Déségl.
, Ess., u«

20. — Cariot, Etude des FI., 6^ éd., n° 827.

Haies, bord des fossés , lieux frais.

St.-Austremoine ,
commune de Salles-la-Source, bord

d'un fossé , lieu aj^elé Le Temple , çà et là au nord

et à l'ouest de cette localité; St.-Geniez-d'Olt , coteau

situé au-dessus de la chapelle des Buis (Aveyr.). —
Capdenac , sur les rochers (Lot. — Fr. Saltel). — Ber-

gerac , bord d'un fossé
, au haut du coteau du Bout-des-

Vergnes, au nord-ouest de la ville (Dord.). Lign. Mai,

juin. R.

Sous-arbrisseau de 3-6 décimètres ; aiguillons faibles,

petits , inégaux
, subulés

, nuls sur le vieux bois
,
plus

ou moins nombreux sur les jeunes rameaux, entremêlés

de soies glanduleuses qui disparaissent avec Tége
;

pétioles plus ou moins pubescents
, glanduleux ; folioles

ovales-elliptiques
,
obtuses ou aiguës , dures , coriaces

,

discolores
,
vertes et glabres en dessus , blanchâtres

,

velues en dessous sur les nervures, celles-ci très

apparentes
,
bordées de dents presque simples , ciliées

et surchargées de glandules; pédoncules solitaires ou

peu nombreux , couverts de soies glanduleuses
; tubo

du calice ovoïde
,
glanduleux ; sépales lancéolés , spa-

tules au sommet
;

style laineux ; fleurs d'un rouge

très foncé.
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M, XXXiH. POMA€ÉES.

{Pomaccœ Lindl.).

CXLV. CRATiEGUS L.

557. O. lïioriogyiia Jacq., FI. austr., etc. ; A.

Bor., FI. du c, 3° éd., n» 888. — Koch , Syn. , éd. 2,

p. 259. — Cariot , Etude des FI. ,
6^ éd. ,

no 959. —
(C. oxijacanîlia L., part. , Sp. ï.)

Haies , bois , buissons. Le Puech
,
près de St.-Aus-

tremoine, commune de Salles-la-Source , etc. (Aveyr.),

— Pombonne
,

près de Bergerac , etc. (Dord.). Lign.

Très commun partout.

Arbrisseau très rameux , parfois arborescent ; folio-

les cunéiformes profondément divisées en 3 ou 5 lobes

incisés-dentés , à nervures très divergentes ; ordinairement

un seul style.

558. O. oxyacantlioicles Thuill.,Fl. par.,etc.;

A. Bor., FI. du c, 3^ éd., no 887. — Cariot , Etude des

fleurs, 6û éd., n^ 960. — (C oxijacantka L., part., Sp. I.

-^ Koch , loc. cit., p. 258.).

Haies, bois. St.-Geniez-d'Olt, berge du ruisseau de

Juéry
,
près du moulin ; le Puech

,
près de St.-Austre-

moine , commune de Salles-la-Source ; Mondalazac, bord

du ruisseau de Cruounet (Aveyron). — Bord d'un che-

min , entre les Grilhauds et le Brouillet , commune

de Ménestérol , etc. (Dord.). Lign. Mai. Moins C. que

ie précédent.

Arbrisseau touffu, parfois arborescent ; feuilles obova-

les , divisées au sommet en 3 , rarement 5 lobes peu

profonds , obtus , arrondis , dentés , à nervures conver-

gentes; 2-3 styles; en fleur quinze jours avant le

précédent.
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CXLVI. COTONEASTER Medikus.

559. O. -vnlga-ris Lindley, Trans., etc.; Gren., Fl.

de Fr. , I, p. 568. — Koch , Syn. , éd. 2, p. 259.

— A. Bor. , Fi. du c. , 3^ éd., n^ S90. — {Mcspilus

Cotoneaster L. , Sp. I , Cod. ,
no 3659).

Coteaux secs , rochers calcaires. Hauteur appelée

Moricot, à l'ouest et près du Caviar (Hér.). — Mon-

tagne du Lioran , entre la station du chemin de fer

et la base du Puy-Mary (Cant. — Malvezin). Liga.

Avril, mai. Rft.

CXLVII. AMELANCHIER Mœnch.

560. A. viilgaris Mœnch , Methodus , etc.
;

Gren. , Fl. de Fr. , I , p. 575. — A. Bor. , Fl. du

c. , 3^ éd., no 891. — {Mespilus Amclanchier L. . Sp.

I, Cod., n» 3656. — Aronia rotundifolia Pers. , Koch,

Syn. , éd. 2, p. 261).

Coteaux secs et pierreux , fissures des rochers. Ro-

cher de Fonfrège
,
près de St.-Austremoinc , commune

de Salles-la-Source , et à Salles même , rocher
,
près

de la source ; rocher de Gages ; Lenne , commune
de St. -Martin , coteau escarpé

,
près de la chapelle

;

coteau au haut des vignes , entre Goudelle et le

Grand-Mas, canton de Marcillac. Lign. Fleur en mai,

fruit en juillet. AC.

CXLVIII. MESPILUS L.

561. m:, germanîca L., Sp. I , Cod* , n» 3653.

— Gren. , Fl. de Fr. , I
,
p. 567. — Koch , Syn. , éd.

2
, p. 259. — A. Bor. , Fi. du c. ,

3^ éd. ,
no 892.

Haies , bois. St. -Pierre , sous Rodez ; Marsely , com-

mune et près de Muret , bord d'un chemin (Avcyron).

— Bergerac; auDinis, commune de St. -Paul-de-Serre,

haie (I)ordogne. — G. de Div.). Lign. Fleur en mai,

fruit en septembre. AC.
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CXLÎX. PYRUS.

^62. F», coiximixiiîs L., Sp. I, Cod., n» 3660.—
(P. Pijraster A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n" 894.)

Cadayrac, commune de Salles-Ia-Source
, lieu inculte

;

Langouyrou , près de Solsac-Vieux , môme commune
(Aveyr.)

,
pré. Ligneux. Avril. Peu C.

Arbres très élevés , à fruits turbines
, atténués à la

base.

CL. MALUS Tourner.

563. ]Vt. communîs Poiret, Dict., etc.; A. Bor,,

FI. du c, 3« éd., n« 898. — {Pyriis Malus L., Sp. I,

Cod., no 3662).

Cadayrac, etc., bord d'un champ. Ligneux. Avril.

Peu G.

Les dents des feuilles encore jeunes sont peu mar-

quées.

CLL SORBUS L.

564. S. domestica L., Sp. ï , Cod., n° 3651. —
Gren., Fi. de Fr., I, p. 572. — Kocb, Syn., éd. 2, p.

262. — A. Bor., FI. de Fr., 3^ éd , no 900. Vulg. Sor-

bier , Cormier.

Bois. Coteau boisé au-dessus du Monteil , commune
de Lamonsie-St.-Martin ; bois entre Nastreigue et Saint-

Vivien
; Manzac (G. de Dives) ; rochers au-dessus du

Port de Ste-Foy (Dord.). Ligneux. Mai. AC.

565. S. aixcTxparia L., Sp. I, Cod., n» 3649.—
Gren., FI. de Fr., p. 572. — A. Bor., FI. du c, n» 901.

— Koch, Syn., éd. Q, p. 262.

Bois montagneux. Aubrac , haie qui borde le préci-

pice
, ou cascade appelée Saut-del-Grel (Aveyr.). —

Vallée du Romontalou , bords du ruisseau , au-dessus

de Chaudes- Aiguës (Cant. ). Ligneux. Septembre en

fruit. AH.
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On peut facilement , au premier coup d^'œil , distin-

guer le S. auaiparia du S. domestica. Dans le premier (S.

uucup.) , la partie supérieure du limbe des folioles est

échancrée obliquement vers la base , et cette moitié du
limbe n'arrive pas aussi bas sur la nervure médiane

que la moitié inférieure. C'est M. Lamotte qui parait

avoir signalé le premier ce caractère.

566. S. Aria (L., sub Cratœçjo , Cod., n^ 3640),

Crantz , Austr., etc.; Gren., FI. deFr.,I, p. 573.—
Koch, Syn., cd. 2, p. 262. —A. Bor., FI. du c, 3^

éd., n» 905. Drélier.

Bois montagneux , coteaux pierreux. Mondalazac,

commune de Salles-Ia-Source , bois du cliàteau du Co-

lombier ; bois de Vareilles
,
près du Grand-Mas , canton

de Marcillac
;

le Bouquet
,
près de Trémouilles , rocher

escarpé au bord du Vioulou ; bois de la Gamasse, au-

dessus de St.-Martin-de-Lenne ; Aubrac , bois (Aveyr.).

— Forêt de la Condamine , et St.-Cirgues de Jordane,

près d'Aurillac (de Budelle) ; les Chazes , bord de la

route
,
près de l'entrée du tunnel , en arbre assez élevé

(Cant.). Ligneux. Fleurs en mai , fruits en août, sept.

567. S. torniinalis (L., sub Cratcego , Cod., n*

3641) Crantz , Austr., etc.; Gren., FI. deFr., I, p. 574.

— Koch, Syn., éd. 2, p. 263. — A. Bor., FI. du c, 3»

éd., no 903. Alisier.

Bois montueux. Mondalazac, etc., bois près du châ-

teau du Colombier (Aveyr.). — Vélines, champ (Dord.).

Ligneux. Fleurs en mai , fruits en juillet. AB.

568. S. 01i.amaemespilixs (L., sub Mcspib,

Cod., no 3657) Crantz , Austr., etc. ; Gren., FI. de Fr.,

I, p. 574. — Koch, Syn., cd. 2 ,
p. 263. — A. Bor., Fi.

duc, 3e éd., no 906.

Bochers des montagnes. Bevers occidental de la mon-
tïigne appelée Col-dc-Cabre (Cant. — De Budelle). Li-

gneux. Juillet. B.
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CLIL CYDONÎA Tournef.

569. O. vnîgaris Pers., Syn., etc.;Gren., FI. de

Fr.,I, p. 569. — Koch, Syn., éd. 2, p. 260.— A. Bor.,

FI. du c, 30 éd., n" 893. — {Pyrus Cyd. L., Sp. I , Cod.,

no 3665).

Subspontané en quelques endroits; Clairvaux, can-

ton de Marcillac , où il forme des haies de clôture. CuU
tivé partout. Ligneux. Avril , mai.

Ord. XXXIV. CRÀNATÉES.

{Granateœ Don.).

CLIII. PUNICA Tournef.

570. F*, graniatiim L., Sp. I , Cod., n" 3616. —
Godr., FI. de Fr., I, p. 575. Grenadier.

Rochers calcaires , au-dessous de Capdenac (Lot), oti

il croît loin de toute culture (Fr. Saltel). — Ruines du

château de Grignols (Dord. — G. de Dives).

Ord. XXXV. ONAGRARIÉES.

{Onagrarieœ DC).

CLIV. EPILOBIUM L.

571. TEj, spîcatnî3[i Lamarck , FI. Fr.. etc.; Godr.,

Fi. de Fr., 1 ,
p. 583. — Cariot , Etude des fleurs ,

6«

éd., no 974. — (E. angustifoltum L,, Cod., n«2663
,
}}art.

— A. Bor., FI. du c, 3« éd., no 907. —- Cliamœnerium

ang. Scop. , Lange, Prodr. FI. hisp., n® 3361).
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Bois monlueux et frais. Versant occidental du Cantal,

près du tunnel du Lioran. — Aubrac , bord du bois de

Gandilloc
,
près de la cascade ;

Carcenac-Salmiech , isolé

dans les ruines d'une vieille masure (Aveyr. — A. de

Barrau). Vivace. Août , septembre. AR.

572. E. angU-Stisslmnin Weber, plant, minus

cogn. Dec. [178i] , etc.; Loret , FI. de Montp., p. 229.

— (E, rosmarinifoluim Hœnck , iJi Jacq. , Collect. , etc.

[1788] ; Godr., FI. deFr., I, p. 583.— Cariot, Etude des

fleurs, 6e éd., n» 975.

—

E. angustif. L., loc. cit., part.

— E. Dodonœi Villars, part. A. Bor.» FI. du c, 3« éd.,

n» 908. — Chamœnerium palustre Scop., Lange , loc. cît.^

no 3365).

Lieux pierreux et humides. St.-Geniez-d'Olt (Abbé

Vayssier); Broquiés , sables du Tarn (Aveyr. — A. de

Barrau). Vivace. Juin. RR.

573. E. liirsntïmi L., Sp. I, Cod., n» 2665, excL

var. b. — Godr. , FI. de Fr., I
,
p. 582. — A. Bor., FI.

du c, , 3» éd. , n» 909. — Koch , Syn. , éd. 2
, p. 265.

Bord des eaux. Vivace. Juillet. C.

574. E. pai?vîftoru.m Schreber, Spicileg., etc.;

Godr. , FI. de Fr. , I, p. 582. — A. Bor. , FI. du c.
,

3e éd. ,
no 910. — Koch , Syn. , éd. 2

, p. 265. —
(E. molle Lam. , Dict.).

Lieux frais , bord des eaux. Vivace. Juin , août. C.

575. E. montamim L. , Sp, I , Cod. , n» 'ilSSG.

— Godr. , FI. de Fr. , I
, p. 881 , excL var. h. —

A. Bor. , FI. du c. ,
3o éd., n« 913. — Cariot , Etude

des fleurs, 6e éd., no 980. — Lamotte , Prodr. delà

FI. du pl. c, p. 288. —Lange, Prodr., FI. hisp.,

no 3351. — H. Loret, FI. de Montp., p. 229.

Haies , bois , lieux frais herbeux. St.-Geniez-d'Olt,

bords du Lot , et base du coteau de Belair ; Mon-

dalazac , commune de SalIes-la-Source , lieu herbeux
;

Aubrac, bois (Aveyr.). Vivace. Juillet, août. AC.

23
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Racine fibreuse

, sans stolons , émettant en automrier,

à son collet {ex auctorîbus plurimîs, Loret , Lainotte,

Lange ) , des bourgeons courts , formés par des écailles

opposées, imbriquées; tige cylindrique; feuilles ova-

les-lancéolées , aiguës , arrondies à la base , brièvement

pétiolées, inégalement denticulées.

576. E. collinnm Gmelin, FI. bad., etc.; A. Bor.^

FI. du c. ,
3e éd. ,

no 914. — Cariot , loc. cit. , p. 981.

— Lange, loc. cit. , n° 3352. — Loret, loc. cit. , p. 229.

Lieux couverts. St.-Geniez-d'Olt , au pied du coteau

de Belair. Yivace. Juillet. R.

Diffère de l'E. montamim par sa tige moins robuste
,

souvent très rameuse dès la base
;
par ses feuilles beau-

coup plus petites , oblongues , arrondies au sommet

,

atténuées à la base , et plus longuement pétiolées.

J'ai récolté au bord du Lot , en amont de la même
ville, lieu appelé Gouffre de Gragnols, une épilobe

,

qui me semble devoir être rapportée à TE. coUimim,

en variété : gracile.

Tige grêle peu élevée
,
presque taujours simple ; feuil-

les ovales à dentelures peu marquées. J'ai trouvé la

même plante sur le Lioran
,
pente escarpée au-dessus

de la station du chemin de fer. Je l'ai observée en-

core à Cauterets , dans les Hautes-Pyrénées. Là , elle

devient rameuse et elle prend des développements

considérables (O"» 45). Dans les plantes de l'une et de

l'autre localité , la végétation étant plus avancée (fin

d'août) , on aperçoit distinctement des stolons souter-

rains.

577. E. lan'ceolatixm Sébastian, et Maur.,

Prodr. FI. rom., etc.; Koch , Syn., éd. 2
, p. 1022.

—

Godr:, FI. de Fr., I
,

p. 581. — A. Bor., FI. du c, 3*

éd., no 915. —Loret, FI. de Montpellier, p. 230. —
Cariot , Etude des fleurs ,

6^ éd., no 982.

Bords des chemins, bois, lieux herbeux. Bord de la

Dordognc
, au port de Migai

,
près de Bergerac ;

Non-^
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tron , route de Limoges ; Manzac (Dord. — G. de Dives)-

— St.-Gêniez, au pied du coteau de Belair; Rodez;

Mondalazac ; Sorps
,
près de Pruines (Aveyr.). Viv. Juin>

juillet. C.

Souche dépourvue de stolons ; tige munie à l'aisselle

des feuilles de petits rameaux feuilles ;
feuilles oblon-

gues ou lancéolées-oblongues, obtuses, à base cunéiforme

non dentée , toutes portées sur un pétiole assez long

(4-7 millimètres).

578. E. olbscnmm. Schreber, Spicileg., etc.; A.

Bor.,Fl. duc, 3« éd., n^ 918.—-Lor., loc. d^,p.230.—
Cariot, loc. cit., n» 988.— C. Billot, Exsiccata, n» 2832.

(£. virgatum Auct., etiam Fries nunc ex Loret , in Utt.).

Lieux humides. Vie , cours d'eau près de la fontaine

minérale ; les Chazes , el le Lioran
,
pente escarpée au-

dessus de la station du chemin de fer (Cantal).— Aubrac,

près de la cascade ; Sorps
,
près de Pruines ; Bonne-

combe , au bord de la route (Aveyr.). — La Sarayrède

(Gard) , ravin à l'ouest. Vivace. Juin , septembre. AC.

La tige couchée et radicanle à la base
,
puis dressée,

marquée de 2 ou 4 lignes peu saillantes , ordinairement

peu rameuse, munie de stolons filiformes très-allongés,

garnis de petites feuilles écartées
,
pétiolées , suffît pour

faire reconnaître cette espèce sans hésiter.

579. E. tetragojinm. L., Sp. I, Cod. bot., n»

2667.^ Godr., FI. de Fr., I
,
p. 579. — A. Bor., Fi. du

c, 3« éd., no 919. — Mutel, FI. Fr., I, p. 370, tab.

XVII , f. 103.

Lieux frais, bord des fossés, etc. Bout-des-Vergnes^

près de Bergerac ; Manzac , haie et sur un vieux mur
(G. de Dives) ; Eymet , sur les bords du Dropt (Dord.).

—
- Pont de l'Auterne , sous St. -Pierre

,
près de Rodez ^

au bord d'un champ ; Marcillac , au bas de la côte

de Pié-Passé ; vallon de Cruou, bord d'un chemin,

et sur une vieille muraille , vers l'extrémité du valloa

(Aveyr.). Vivace. Juillet , octobre. AC.
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Remarquable par sa tige vivace

,
produisant à la base

des rosettes de feuilles , au lieu de stolons , et présentant

quatre lignes, rarement deux, (éch. amaigris), longitudi-

nales et parallèles
,
qui naissent du limbe de la feuille.

580. E. Lain-yi F. Schultz, Flora
, p. 806 (1844),

et Archives de la FI. de Fr. et d'Ail., p. 87 (1846). —
Godr., FI. de Fr., I, p. 579. — Ch. Des Moulins, Cat*

Dordogne (supplément), p. 143. — A. Bor., FI. du c,

2« éd., p. 191 , et 3«, p. 241. — De Martrin-Donos , Flo-

rule du Tarn
, p. 250.— Cariot, Etude des fleurs, 6» éd.,

no 987.

Lieux frais , chaumes , etc. Chaume de la vallée de

la Dordogne , commune de Varennes (alluvion ancienne,

sablonneuse et humide) (Ch. Des Moulins).—-St.-Geniez-

d'Olt
,
jardin potager du collège , vieux cimetière; Cou^

gousse , champ ; Cruou
,

près de Mondalazac , vigne

(Aveyr.). Ann. ou bisann. Août, septembre, octobre. AC.

Diffère de VE. obscurum (Schr.) par ses rosettes de

feuilles à la base de la tige , au lieu de stolons ; de VE,

tetragonum (L.) par sa tige cijUndrique, à peine légère-

ment anguleuse
;
par 2 ou 4 lignes

,
qui naissent des pé^

fioles ; par ses feuilles , toutes pétiolées ; de l'un et de

l'autre par sa racine pivotante et par sa durée annuelle

ou bisannuelle.

Ces trois dernières espèces ont entre elles beaucoup

d'affinité. Toutefois , il m'est impossible de partager la

manière de voir de M. Lloyd. Ce savant auteur ne voit

en elles (Flore de l'Ouest ,
2o éd., p. 186, et 3», p. 116),

que trois formes correspondant à trois états différents

de la même plante. Dans les jardins , dans les mois-

sons , « la plante , dit-il , est moins élevée , ses feuil-

les sont plus rétrécies à la base , sessiles ou courte-

ment pétiolées , et les 2 ou 4 lignes sur la tige sont

moins ou très peu saillantes ; c'est alors E. Lamyi

Schultz, lequel, après la floraison, produite la base

une ou plusieurs rosettes de feuilles destinées à fleurir

l'année suivante. Mais lorsque la même espèce est
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plantée ou croit au bord des eaux ,
en place de rosettes

de feuilles , Il se développe des stolons filiformes à

feuilles distantes par paires. En cet état , c'est E. obs-

curum Schreb.... »

M. Fr. Schultz est d'un avis tout opposé ; il assure

que, après une culture de plusieurs années , VE. obs-

curum (Schr.) et VE Lamiji (Sch.) ont conservé leurs

caractères distinctifs.

€ Un froid assez rigoureux, ajoute M. Schultz, avait

sévi pendant deux mois. IJE. obscurum avait résisté,

comme toujours , à la rigueur de l'hiver. Toute la

plante ,
excepté seulement les anciennes feuilles , l'ex-

trême sommité de la tige et des branches, qui por-

taient des fleurs , était encore parfaitement vivante.

Les stolons de l'automne dernier avaient encore leurs

feuilles bien vertes , et une quantité de jeunes sto-

lons avaient poussé
,
pendant l'hiver , de la racine

,

sous la neige ; leurs feuilles , non encore développées
,

ressemblaient à des écailles rougeâtres.

€ VE. Lamyi, cultivé dans le même endroit , était

tout à fait sec et mort ; les stolons ou rosettes de

feuilles
,

qui avaient poussé en septembre , avaient

disparu ; do la racine inclusivement jusqu'aux restes

des fruits, tout était sec. Les graines tombées à terre

avaient germé ; les jeunes plantes étaient déjà bien

visibles. » (Archives de Flore
, p. 57 et 58).

Je possède plusieurs exemplaires de VE. tetragomim

récoltés sur des murailles : ils sont moins développés

et amaigris ; mais leurs caractères essentiels n'ont pas

été sensiblement altérés. Néanmoins on trouve des

échantillons incertains, dont le classement présente

des difficultés.

581. E. rosenm Schreber , Spic. FI. leip., 147.

— Godr., FI. de Fr., I, p. 580. — Koch , Syn., éd. 2,

p. 267. — Mut., FI. Fr., 1 ,
p. 369 , t. XVII, f. 101. -^

A. Bor., FI. du c, 3e éd., no 920. — Loret,, Flore de

Montpellier, p. 230.
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Lieux humides, fossés, bords des ruisseaux. Prl-

gonrieux
,
près de Bergerac (Dord.). — Aubrac ; St.-

Geniez . jardin du couvent de N.-D. ; Vanq, commune
de Salles-la-Source

,
près de l'évier du presbytère •

Mondalazac , bord du ruisseau du Colombier , et fon-

taine du Théron de Billorgues (Aveyron). Viv. Août,

septembre. R.

Tige munie de chaque côté d'une ou deux lignes

peu prononcées ; feuilles ovales-lancéolées , cunéifor-

mes à la base, assez longuement pétiolées ; stigma'

tes rapprochés en massue et non pas étalés.

ë82. E3. trîsonrim. Schrank , Baïer. Flora, etc.;

Godr. , FI. de Fr. , I, p. 580. — Koch , Syn. , éd.

2, p. 267. •— A. Bor. , FI. du c. , 3^ éd. , n» 921. —
Cariot , Etude des fleurs , 6^ éd. , n» 985.

Pâturages des montagnes. Base du Puy-Mary (Cantal.

— Malvezin). Vivace. Juillet, septembre. RR.

Tige dressée , munie de 2-3-4 lignes saillantes et

pubeseentes
,
qui naissent des bords de la feuille; feuilles

t^rnées ou quatemées rarement opposées , les moyen-

nes et les supérieures ovales-lancéolées , acuminées

,

arrondies à la base , sessiles ; stigmates rapprochés en

massue.

583. E. orxganifoliixm Lamarck , Bict. II
, p.

376 (1786).— Koch, Syn., éd. 2 , p. 267. —Cariot,

Etude des fleurs ,
6e éd., p. 276. — Lamotte , Prodr.

FI. pi. cent., p. 186. — {E. ctlsinefolium Godr., FI. de

Fr., I,p. 577,MOîzVill.).

Ruisseaux et filets des montagnes. Puy de Griou
,
au-

dessus des Chazes, et Plomb, sur le revers oriental

(Cantal). Vivace. Août, septembre. R.

J'ai abandonné le nom de E. alsinefoUum , à cause de

l'incertitude qui règne sur la plante à laquelle Villars a

donné ce nom {Conf. Lamotte , loc. cit.).
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CLV. ŒNOTHERA L.

584. CE. biennis L. , Sp. I , Cod. ,
no 2652.

— Godr. , FI. de Fr. , I, p. 584 (Onagre).

Bord des rivières, terrains d'alluvion. Originaire do

Virginie , devenu spontané en beaucoup d'endroits,

CLVI. ISNARDIA L.

585. I. palnstrls L.,Sp. I, Cod., n» 989. — Godr.,

FI. de Fr., T
, p. 585. — Koch , Syn., éd. 2, p. 268. —

A. Bor.,Fl. duc., 3° éd., n» 928.

Lieux inondés. Fossé humide entre le Palénas et Mar-

cillac , commune de Ménestérol (Dord.). Viv. Juillet. R.

CLVII. CIRC-^A L.

586. O. lixtetiana L., Sp. I, Cod., n» 64.—
Godr., FI. de Fr., I

,
p. 586. — Koch , Syn., éd. 2

, p.

269. — A. Bor., FI. de Fr., 3^ éd., n» 929.

Lieux frais et couverts. Vallée de Crenau , aux envi-

rons du Pont, commune de Salles-la-Source ; Vanq,

même commune ; Saint-Laurent-d'Olt , lieu ombragé

(Aveyr.). — Brives (Corr.). — Bois de Corbiac, près de

Bergerac; rive gauche du Bandiat
,
près de Nontron

(Dord.). Vivace. Août , septembre. C.

Feuilles ovales , acuminées
, sinuées-denticulées , ar-

rondies à la base; bractéoles nulles ; capsule pyriforme,

à deux loges.

587. o. intermecliaEhrh., Beitr., etc.; Koch,

Syn., éd. 2, p. 269. — Godr., FI. de Fr., I, p. 586. —
A. Bor., FI. du c, 3e éd., no 930.

Bois humides et couverts. Bois du Lioran (Cantal. —
Lamolte). Vivace. Août. lUl.
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Feuilles ovales , à dents bien marquées , en cœur à îa

base ; bractéotes linéaires à la naissance des pédicelles ;

capsule subglobuleuse-obovale , à deux loges.

588. O. alpîna L., Sp. I, C€«î.,n'^65. —Godr.,
FI. deFr., I, p. 586. — Koeh , Syn., ed.2,p.269.— A.
Bor., FI. duc, 3® éd., no931.

Bois des montagnes. Bois Mary (Cant. — Fr. Saltel),

Vivace. Juillet. RR.

Feuilles ovales , bordées de dents bien marquées, pro-

fondément en cœur à la base ; bractéotes très petites à la

naissance des pédicelles ; capsule oblongue en massue, à

une loge.

CLVIII. TRAPA L.

589. T. natans L., Sp. I, Cod., no 990.— Godr.,

FI. de Fr., I
, p. 589. — Koch , Syn., éd. 2 , p. 269. —

A. Bor., FI. du c, 3« éd., n» 932.

Eaux paisibles , étangs. Etang de Privezac (Aveyr. —

«

Docteur Bras). — Dans l'Isle
,
près de St.-Martin d'Ar-

tensec (G. de Dives) ; dans la même rivière , au-dessus

de l'écluse de Ménestérol (Dord.). Ann. Août. AR.

Ord. XXXVI. HALORAGÉES

{Halorageœ RoB. Brown).

CLIX. MYRIOPHYLLUM L.

590. IST. verticillatnm L., Sp. I, Cod., n»

7199. —Godr., FI. de Fr., I, p. 587. —Koch, Syn.,

éd. 2, p. 270. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., no 935.

Fossés pleins d'eau. Dans la Crempse
,
près de Vil-

lamblard (Dord. — G. de Dives). Vivace. Juillet.

Fleurs toutes verticillées , à verticilles tous , même les

supérieurs, munis de bractées pectinées-pennatifides,

qui les dépassent plus ou moins.
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Le M. pectînatum DC, dont les feuilles florales sont

courtes et pectinées , est rapporté en variété à Tespèce

précédente par la plupart des auteurs. Dans le Virgt,

aux Nauves , commune de Manzac (Dord. — G. de D.).

591. m:, spicatxxin L., Sp. I, Cod., n« 7198. —
Godr., FI. de Fr., 1, p. 588. — Koch , Syn., éd. 2

, p.

270, — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 933.

Eaux paisibles. Etang d'Istournet , sur le plateau do

Ste.-Radegonde
,
près de Rodez (Aveyr.). — Dans la

Dordogne , en amont et en aval de Bergerac. Viv. Juin,

juillet. AG.

Bractées inférieures incisées , égalant à peu près les

fleurs , les autres entières et beaucoup plus courtes ; fleurs

toutes verticillées , en épi serré , droit avant l'épanouisse-

ment.

592. ]M. altex^nîftorixm DC. , FI. fr. , Du-

by , Bot. g. , p. 190. — Godr. , FI. de Fr. , I
, p. 588.

— Koch, Syn., éd. 2, p. 270. —A. Bor. , FI. duc,
3« éd., no 934.

Eaux vives et froides. Cestas , au-dessus du mou-

lin (Gironde). Vivace. Juillet. R.

Fleurs verdâtres , en épi très grêle
,

penché avant

l'épanouissement , offrant au sommet des fleurs à éta-

mines toutes alternes, et à leur base des fleurs car-

pellées verticillées.

Ord. XXXVII. LYTHRARIÉES
(Lijthrarieœ J u s s i E u)

.

CLX. LYTHRUM L.

593. L. Salicar^la L. , Sp. I , Cod. , n» 3466.

(Salicaire).— Godr. , FI. do Fr. , l,p. 593. — Koch
,

Syn. , éd. 2
,

p. 273. — A. Bor. , FI. du c. , 3« éd.
,

no 945.



— 362 —
Lieux humides, fossés, bord dos eaux. Viv. Juin,

juillet, ce.

594. L. Hyssopifolia L. , Sp. I , Cod. , n^

3477.— Godr. , FI. de Fr. , I
, p. S94. — Koch , Syn. ,

éd. 2, p. 274. — Loret, FI. de Montp.
, p. 234.

Lieux humides ou mouillés en hiver. Domaine de

Sembel
,
près de Villefranche , dans les fossés et le

long de la route (Aveyr. — Docteur Bras). — Berge-

rac , entre le petit séminaire et le Bout-des-Vergnes
;

Ste.-Foy-des-Vignes, près de la même ville; Ménes-

térol , bord d'un chemin , à l'ouest du village ; Mont-

peyroux , lieu sablonneux appelé Pénègre (Dord. —
L'abbé Carrier). Ann. Juin

,
juillet. AG.

Feuilles linéaires-oblongues , atténuées à la base

,

sessiles , toutes alternes ; fleurs petites , solitaires à

l'aisselle des feuilles
;
pédoncules munis de deux pe-

tites bractées scarieuses ; calice tubuleux à 12 ner-

vures , dont 6 plus faibles , et à 12 dents , dont 6

internes membraneuses , ovales , et 6 externes plus

longues
, aiguës.

CLXL PEPLIS L.

595. I>. r>oi-tixla L. , Sp. I, Cod., n» 2572. —
Godr. , FI. de Fr. , I

, p. 597. — Koch , Syn , éd. 2
,

p. 274. — A. Bor. , FI. du c. ,
3^ éd. , n» 948.

Lieux inondés pendant l'hiver , bord des eaux , sables

humides. Carcenac-Salmiech , lieu tourbeux (Aveyr. —
A. de Barrau). — Bergerac , maison de campagne du
petit séminaire, dans un fossé; fossé humide entre

le Palénas et Marcillac , commune de Ménestérol (Dor-

dogne). Ann, Juillet , septembre. AC.
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Ord. XXXVIII. TAMARICINÉES

{Tamaricincœ X. St.-Hilaire).

CLXII. TAMARIX L.

596. T. anglica Webb, Ann. se. nat., ete.; Godr.,

FI. de Fr., I, p. 600. — {T. Gallica Duby , Bot. g.,

p. 194
,
part.).

Lieux sablonneux. La Teste (Gir.). Lign. Juillet.

Ord. XXXIX. CUCURBITACÉES

{Cuciirbitacece Jussieu).

CLXIII. BRYONIA L.

597. B. ciioica Jacq., Austr., etc. ; Godr., FI. de

Fr. , I
, p. 603.

Haies , buissons. (Bryone , Coulevrée). Vivace. Juin,

juillet, ce.

CL XIV. ECBALLIUM Richard.

598. Eî. Elateriruix (L., sub Momordïca^ Cod.y

no 7321) Rich., etc.; Godr. , FI. de Fr., I, p. 604.

Lieux incultes. Vallée du Lot , sur les rochers de

Montbrun
,
près des maisons (Lot). — Bergerac, lieu

escarpé et très exposé au soleil , sur la rive droite

de la Dordogne , appelé Petit-Salvette , à l'ouest de

la ville (Dord.). Vivace. Juin
,
juillet. R. (1)

(t) La manière dont se disséminent les graines de cette planta
est fort intéressante. Les Aoristes semblent dédaigner d'en faire

mention. La capsule charnue, ou péponide^ qui les contient,
est obliquement penchée sur son pédoncule , dressé verticale-
ment. A la maturité , l'ouverture formée à sa base, au moment
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Ord. XL. PORTULACÉES.

{Portidaceœ Jus s,).

CLXV. PORTULACA Tourn.

599. r>. oleracea L. , Sp. I , Cod. , no 3458. —
Godr., FI. de Fr. , I, p. 605.

Lieux cultivés , champs sablonneux. Rodez , sous les

rochers de Trïpadou ; St.-Geniez-d'Olt , dans la cour

du collège (Aveyr.). — Bergerac, champ cultivé, à

l'ouest de la ville (Dord.). Ann. Juin , septembre. AG.

CLXVI. MONTIA L.

600. m:, minor' Gmelin , FI. bad. , etc. ; Koch ^

Syn., éd. 2, p. 445. —Godr., FI. de Fr, , I , p. 606.

— A. Bor. , FI. du c. ,
3^ éd. , n» 957. — Cariot , Etude

des fleurs ,
6^ éd. , n» 1034. — (M. fontana L. , Sp. I,

Cod., 735,parr.).

Champs sablonneux humides , bord des ruisseaux.

St.-Joseph , à l'ouest et près de Rodez , allée de la

maison de campagne du grand séminaire (Aveyron.

—

Abbés Cure et Luche). — Bergerac, lieu sablonneux

et humide appelé la Sancère , à l'ouest de la ville

(Dordogne). Ann. Avril , septembre. AC.

Tige de 3-6 cent. , non radicante ; feuilles glabres ,

d'un vert jaunâtre
;
graines /br^emen^ tuberculeuses ^ noi-

res y un peu luisantes.

COI. ]M. i?ivu.lar*îs Gmelin, FI. bad., etc.; Koch,

Syn. , ed^ 2 , p. 445. — Godr. , FI. de Fr. , I
, p. 606,

— A. Bor., FI. du c. , 3^ éd., n» 958.— Cariot,

où elle s'en détache , donne passage au jet d'un liquide corrosif

,

qui port© avec lui jusqu'à une assez grande distance une multi-

tude de petites graines
,
qui nageaient dans la pulpe du fruit.

Cette décharge pourrait atteindre la figure de celui qui aurait

rimprudence de la provoquer et causer un assez grave désagré-
Hient.
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Etude des Heurs , 6^ éd. , n» 1035. -- {M. foutcuia L.

part., loc. cit.).

Ruisseaux et filets d'eau vive. Aubrac
,

petit ruis-

seau près de la cascade (Aveyr.). — Marzat , commune
de Ménestérol

,
petit filet d'eau (Dord.). Ana. d'après

Bor. , viv. selon Godr. Juin , août. AG.

Tiges de 10-20 cent., couchées et radicantes à la base ;

feuilles vertes; graines noires luisantes, finement ponc-

tuées-granuleuses.

Ord. XII. PARONYCHIÉES

(Paromjchieœ St. -HiL.).

CLXVII. TELEPHIUM L.

602. T. Imperatl L. , Sp. I, Cod. , n» 2157.

— Gren. , FI. de Fr. , I, p. 608. — Koch
,
Syn. , éd.

2, p. 279.

Lieux pierreux , exposés au soleil. Bois de Camsi-

sibal
,

près de Millau , au pied des rochers (Aveyr.

— J. Bonhomme). Vivace. Juin
,

juillet. RR.

CLXVIII. CORRIGIOLA L.

603. O. littox-alis L. , Sp. I, Cod., n» 2159.

— Gren. , FI. de Fr. , I
, p. 613. — Loret , Flore de

Montp.
, p. 240.

Terres sablonneuses. Environs de Rodez ; Carcenac-

Salmiech , lieu appelé Cabrièrcs (Aveyr.). — Bergerac,

maison de campagne du petit séminaire , et ailleurs

autour de la ville. (Dord.). Ann. Juin , septembre. C.

Racine grêle , annuelle ; feuilles oblongues-linéaires
;

fleurs petites nombreuses, en cymes terminales ser-

rées et feuillées.
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604. O. telepliiifolla Pourret , Act. Tout.

, ^,

«te; Gren. , FI. de Fr. , I, p. 614. — Loret , FI. de

Montp.
, p. 240.

Terrains frais et sablonneux. Montîgnac-sur-Vau*

claire , commune de Ménestérol , au bord du cime-^

lière; la Roche-Ghalais (Dord. — G. de Divés.). Viv.

Juin , août. R.

Racine vivace , feuilles obovales , ou oblongues ; fleurs

petite* nombreuses , en cymes terminales serrées et

non feui liées.

CLXIX. HERNIARIA Tourn.

605. M. glalbra L.^ Sp. I , Cod., n» 1794. — Gren.,

Fl. de Fr. , I
,
p. 611. — Koch , Syn. ^ éd. 2 ,

p. 280.

Lieux sablonneux. Le Caylar (Hér. — A. de Barrau).

— Petite plaine appelée Combe-d'Aurïbal , dans un champ

,

entre Vanq et Balzac (Aveyr.). — Environs de Ste.-

Croix-de-Mareuil , du côté de la Roche-Beaucour (Dord.

— G. de Dives). — Environs de la Teste (Gir.). Bisann.

ouperennante. Juin, septembre. AR.
Plante couchée , très rameuse , feuilles elliptiques ou

oblongues , un peu atténuées à la base
,
glabres, ainsi

que le calice ; fleurs verdùtres en petits paquets axil-

laires. Juin , septembre.

606. H. liîrsxita L. , Sp. I, Cod., n» 1795.—
Gren. , Fl. de Fr. , I

, p. 612. —Koch, Syn., éd. 2,

p. 280.

Lieux sablonneux. Le Salsé
,
près de Broquiès (Aveyr.

— A. de B.). — Dives , commune de Manzac, dans une

vigne (G. de Dives) ; Bergerac , lieu sablonneux. Bisann.,

ou perennante. Juin , septembre. C.

Plante couchée, très rameuse, pubescente; feuilles

fortement ciliées ; divisions du calice terminées par un

petit poil plus long que les autres; fleurs en petits pa-

quets axillaires.
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607. H. iiicana Lamarck

, Dict. , etc.; Gren,,

FI. de Fr. , l
, p. 612. — Koch , Syn. , éd. 2, p. 280.

Lieux exposés au soleil. Millau , bord d'un chemin,

au ravin de St.-Auzely (Aveyr. — J. Bonh.). — Mendc

,

bord d'un chemin pierreux (Loz. — A. Poitrasson). Viv.

Juillet , août. R.

Plante sous-ligneuse à la base ; liges couchées , très

rameuses
,
pubescentes , feuilles elliptiques ou lancéo-

lécs-oblongues , atténuées à la base , ciliées ; divisions

du calice à poils tous égaux ; fleurs pédicellées axillaires.

CLXX. ILLECEBRUM L.

608. I. ver*ticillatixin L. , Sp. I , Cod. , n»

1674. — Gren., FI, de Fr., I
, p. 611. — Koch, Syn.,

éd. 2
, p. 280.

Terrain sablonneux et humide. Environs de Rodez
;

Laguiole , chemin nouvellement construit ; Paulhac , au

bord d'un chemin (Valadier) ; St.-Geniez-d'Olt, sur le

Puy ou Puech de la Romiguière (Aveyr.). — Chaudes-

Aiguës , au bord du Remontalou , en amont du bourg

(Cantal).— Château de Rivière , à l'ouest et près de Ber-

gerac (Dord.). Ann. ou bisann. (Gren.) ; Viv. (Bor.).

Juin , septembre. AG.

CLXXI. PARONYCHIA Tourn.

609. I>. cymosa (L., sub lUecebro, Cod., n» 1676)

Lam., Dict., etc. ; Gren., FI. de Fr., I, p. 609. — Loret,

Fl.de Montpellier, p. 241.

Lieux sablonneux. Ste.-Croix (Loz. — Lamotte). Ann.

Juin
,
juillet. RR.

Plante remarquable par ses fleurs disposées en <îymes

glomérulées , à divisions du calice dilatées-membraneu-

ses au sommet , aristées.

610. r>. polygonifolia DC, FI. fr., etc. ; Gren.,

FI. de Fr., I, p. 6J0. — Loret , FI. de Montpellier,

p. 241.
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Lieux sablonneux. Puech-Mourguiol
,
près de Rodez

(De Barrau) ; Carcenac-Salmiech , lieu appelé Cabrières,

et champ au-dessus de Salmiech , terrain granitique

(Aveyr. — Frère Saltel). Vivace. Juillet, septembre. R.

CLXXII. POLTCARPON Lsefl. in L.

611. F», tetrapliyllixm L. , Syst. X, Sp. II,

Cod. ,
no 743. — Gren. , FI. de Fr. , I

, p. 607. —
Koch, Syn. , éd. 2, p. 281.

Lieux sablonneux. Bergerac, jardin du petit sémi-

naire ; environs de Fouleix , canton de Vergt (Dord.).

Ann, Juin , septembre. RR,

CLXXin. SCLERANTHUS L.

612. S. rLrLCinatu.s Grisep. et Schenk , Schur

,

ap. Iter. , etc.; Lamotte , Prodr. de la FI. du pi. c,

p. 300. — Loret, Bull. soc. bot., et ex spec, à Cl.

Lor. mecum comm. — (S. Martini et po lijcarpos Gren.

,

in Schultz; Arch. FI. Fr. et A., p. 206.)

Terres incultes et sablonneuses. Le Lioran (Gant. —
Loret). Ann. ou bisann. Juillet. R.

Fleurs disposées en petits fascicules au sommet de

la tige et de courts rameaux ; calice fructifère long

de 3-4 millim.
,
garni de quelques petits poils, à tube

légèrement contracté au sommet , égalant les divisions
;

celles-ci linéaires-lancéolées , atténuées en pointe fine

recourbée en hameçon du côté interne, écartées après

l'anthèse, à bords très étroitement scarieux.

613. S. annixTis L. , Sp. I, Cod., n» 3181.—
Gren. , FI. de Fr. , I

, p. 614. — Koch , Syn. , éd.

2, p. 281.

Lieux sablonneux , champs incultes. Mondalazac

,

commune de Salles-la-Source , terre remuée inculte

(Aveyr.). — Bergerac, dans un champ (Dord.). Ann.

Juin, juillet. C.
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Feuilles lancéolées-linéaires, plus courtes que les

èntre-nœuds , ou les égalant à peine , longues de 10-

12 millimètres ; calice fructifère long de 4 mill. , à

tube égalant les divisions ; celles-ci lancéolées-linéai-

res , atténuées , aiguës , non recourbées , ouvertes après

l'anthèse , à bords étroitement scarieux.

Un Scleranthus , originaire des environs de Rodez,

dififère par ses feuilles lancéolées-linéaires , subulées
,

les caulinaires tortillées , longues de 14-18 mill., ses

fascicules peu fournis placés au sommet des tiges.

Un autre Scleranthus trouvé dans un champ cultivé,

près du château de Campagne (Dord.), est semblable

à la plante de Rodez; il en diffère cependant par

son calice à divisions presque deux fois aussi longues

que le tube.

614. S. pei?eiinis L., Sp. I, Cod. ,
no3182.—

Gren., FI. de Fr., I, p. 614. — Koch, Syn., éd. 2, p, 281.

Lieux sablonneux
,
pâturages secs. Environs de Ro-

dez ; Carcenac-Salmiech , au bord d'un chemin ; mon-
tagnes d'Aubrac ; St.-Geniez-d'Olt , au-dessus de la

Chapelle-des-Buis (Aveyr.). — Revers septentrional du

Cantal, en face du village des Chazes. Viv. Juin,

août. AC. dans les régions montueuses.

Fleurs fasciculées au sommet des rameaux ; divi-

sions du calice arrondïes-obtuses , à bords largement

blancs-scarieux , fermées après l'anthèse.

Ord. XLII. CRASSULACÉES.

{Crassulaceœ DC.)

CLXXIV, CRASSULA L.

615. O. r\xl>eiis L., Syst. X, Cod., n» 2254. —
Cariot , Etude des fleurs, 6® éd., n» 1038. — (Serf^m

rub. L., Sp.; Gren., FI. de Fr., 1 ,
p. 620; A. Bor., FI.

duc.,3«éd., no 978)
24
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Vignes , terrains pierreux. Bergerac
,
bord d'un che-

min
,
près du château de Lespinassat , commun aux en-

virons de cette ville et ailleurs (Dord.), Ann. Juin,

juillet. C.

CLXXV. SEDUM L.

616. S. Miaximum Sut. , FI. helv., etc. ; Koch,

Syn., éd. 2, p. 283. — Gren., FI. de Fr., I, p. 217. —
A. Bor., FI. du c, 3^ éd., no 973. — (S. TelepliiumL,,.

part.).

Rochers , murs de soutènement. Mondaiazac , com-

mune de Salles-la-Source , sur une muraille ; le Puech,

près de St.-Austremoine , même commune , sur une mu-

raille. Vivace. Août , septembre. R.

Feuilles planes , charnues , larges , ovales , dont la

longueur égale quelquefois deux fois la largeur, ordi-

nairement opposées, les inférieures sessiles à base élar-

gie, les supérieures amplexicaules ; ûeurs d'un blanc jau-

nâtre en cymes terminales , à rameaux principaux ordi-

nairement opposés
;
pétales droits , ouverts ; étamines

intérieures insérées à la base des pétales.

617. S. Telepliiixm. L. secundàm Boreau, FL

duc, 3e éd., no 969 et p. 254.

Mondaiazac, commune de Salles-la-Source , dans une

haie, à l'entrée et au-dessus du chemin qui conduit à

Cruou ; à Salles-la-Source même , sur un rocher, au bord

du ruisseau, derrière le presbytère, terrain calcaire

(Aveyr.). Vivace. Août, septembre. RR.

Feuilles étalées ,
éparses , obovales ou lancéolées ob-

tuses, inégalement crénelées-dentées, entières dans leur

partie inférieure , celles du milieu de la tige sessiles, un

peu atténuées à la base , les inférieures rétrécies en pétiole ;

jeunes boutons courts , à cinq angles et à cinq faces pla-

niuscules formant une pointe très courte; pétales ,
dont

la -longueur égale environ deux fois et demie la largeur,

étalées à partir du milieu; étamines intérieures soudées



— 371 —

avec les pétales au moins jusqu'au tiers de la longueur

de ceux-ci , au-dessus de la baso ; fleurs en corymbe

convexe formé de rameaux dressés-étalés.

618. S. pixi?pnr-asceii.s Koch , Syn., éd. 2, p.

284. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 971.— {S. Fabaria

Auct. pi., jzoïi Koch).

Haies, bord des ruisseaux. Manhac, sous Rodez, haie

au bord d'un pré , sur la rive gauche de l'Aveyron
;

Carcenac-Salmiech , bord d'un ruisseau (Aveyron). —
Nontron , au bord du Bandiat (Dord. — Sagette et Châ-

teau). Vivace. Août, septembre. AR.

Feuilles planes , dressées
,

éparses
,
grossièrement

crénelées-dentées , entières dans leur partie inférieure,

les supérieures presque pointues , sessiles, non embras-

santes, les autres plus ou moins longuement rétrécies en

pétiole
;
jeunes boutons allongés

,
pointus

, à cinq angles

et à cinq faces planes
;
pétales dont la longueur égale

quatre fois la largeur , étalés à partir du tiers inférieur
;

étamines soudées avec les pétales jusqu'au quart infé-

rieur de ceux-ci ; rameaux florifères alternes fastifjiés.

Quelques auteurs ont donné à tort à celte espèce le

nom de Fabaria. Le S. Fabaria croît sur les montagnes

élevées , et il ne descend pas au-dessous de 900 ou 1000

mètres d'altitude. Suivant Koch , il commence sa florai-

son en Allemagne vers la fin de juin , et la termine en

juillet : tandis que les autres Sedum, à feuilles larges,

commencent à fleurir vers la fin de juillet ou dans la

première quinzaine d'août.

619. S. OepaeaL.,Sp. I,Cod.,no33oO.— Gren.,

FI. de Fr., I, p. 619. — Koch, Syn., éd. 2, p. 285.

Haies des lieux pierreux. Prades d'Aubrac (Aveyr. —
Vayss.). — Bout-des-Vergnes

,
près de Bergerac, haie

exposée au soleil ; Mont-de-Neyrac . près de la même
ville, bois. Ann. Juillet. AR.
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620. S. alt>u.mL L., Sp. 1, Cod., no3336.--Gren.,

FI. de Fr., I
, p. 623. — Koch , Syn., éd. 2 ,

p. 286.

Murs , rochers. Vivace. Juin , juillet. CC.

621. S. villosiim L., Sp. I,Cod., n» 3360.

—

Gren., FI. de Fr., I, p. 621. —Koch, Syn., éd. 2,

p. 286.

Prés humides , terrains marécageux. Bois de Laguiole,

lieu humide (Aveyr.). — Rocher de Compin , entre

Thiézac et St.-Jacques
,
pente escarpée , au-dessus de la

station du Lioran (Cant.). Vivace. Août. R.

622. S. lairsixtum Ail., FI. ped., etc.; Duby,

Bot. g., p. 202. — Gren., FI. de Fr., I
, p. 622.

Rochers des lieux montagneux. Rocher, près du mou-

lin de Bourran , sous Rodez; St.-Geniez-d'Olt , rocher

schisteux, près de la Chapelle-des-Buis (Aveyr.). —
Chaudes-Aiguës , bord du ruisseau appelé llemontalon

(Gant.). Vivace. Août , septembre. R.

623. S. d.asypliyllu.m L., Sp. I, Cod., n» 3352.

— Gren., FI. de Fr., I
,
p. 624. — Koch , Syn., éd. 2,

p. 286.

Rochers , vieux murs. Carcenac-Salmiech , sur une

muraille ; Villefranche-de-Rouergue , sur une muraille,

au nord-ouest de la ville. — Bergerac , sur une vieille

muraille , au nord de la ville. Vivace. Juin. AR.

624. S. ajinixixm L., Sp. 1, Cod., n» 3359.—

Gren., FI. de Fr., 1 ,
p. 621. — Koch, Syn., éd. 2, p.

286. — (5. saœatUe Wiggers , DC. , Duby, Bot. g.,

p. 203).

Région des montagnes. Sommet du Puy-de-Griou.

Ann. Juin
,
juillet. RR.

625. S. acre L., Sp. I , Cod., n» 3337. — Gren.,

FI. de Fr., I
, p. 623. — Koch , Syn., éd. 2 , p. 287.

Vieux murs, lieux pierreux, bords des chemins. Viv.

Juin. ce.
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626. S. aiiopetalum DC, Rapp., etc. ; Duby,

Bot. g., p. 204. — Mutel, FI. Fr., I
, p. 394 , t. XIX,

f. 122. — Gren., FI. de Fr., I
, p. 627. — Koch , Syn.,

éd. 2
, p. 287. — (S. ocliroleucum Cbaix , in Vill. Dauph.

— G. Billot, Exsicc, no 2838. [No oa appliqué par les

auteurs à plusieurs espèces , Loret] ).

Lieux incultes
,
pierreux. Plateau calcaire au-dessus

de Salles-la-Source , lieu inculte appe\é Boîs-de-Froiis ;

Gadayrac et Mondalazac , même commune , lieux incul-

tes; Millau, bois de St.-Martin , rochers (Aveyr. — J.

Bonhomme). — Mende,^bord d'un champ (Lozère). Viv.

Juillet. R.

627. S. reftexnm L., Sp. Il, Cod. , n» 3353.

— Duby, Bot. g., p. 203. — Gren., FI. de Fr., I
, p.

626. — Koch , Syn., éd. 2, p. 287. — Mut., FI. Fr., I,

p. 314 , t. XIX , f. 120.

Rochers , murs, lieux sablonneux. Pruines, sur une

vieille muraille à l'entrée du village ; Mondalazac, com-

mune de Salles-la-Source , un seul pied au bord d'un

chemin , terrain calcaire ; côte du Monastère , sous

Rodez , du côté d'Istournet ; côte de St-Pierre, à l'ouest

de Rodez , terrain schisteux (Aveyr.). — Bergerac , au-

dessus de la vigne du petit séminaire (Dord.). Vivace.

Juillet. AC. hors du calcaire.

Tige ordinairement grêle , verte ; feuilles vertes , con-

vexes des deux côtés , atténuées en pointe blanchâ-

tre , menues, éparses sans ordre sur les rejets
;
pé-

dicelle long de 2 millim. environ ; bouton subitement

atténué en une petite pyramide ; divisions du calice

atteignant le quart des pétales , dont la longueur égale

quatre fois au moins la largeur prise vers leur milieu.

La plupart des Aoristes modernes refusent d'ad-

mettre comme espèce le S. rupestre (L. , Sp. I , Cod.

,

n» 3354. — Duby, loc. cit. —Mut., foc. cit. , f. 121).

Ils en font seulement une variété du S. reflexiim;

il en diffère cependant , à mon avis
, d'une manière

assez notable
,
par s» lige glauque

,
plus robuste y
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par ses feuilles plus épaisses
;

par ses pédicelles plus

courts , longs de un millimètre
;
par les boutons des

fleurs plus gros et plus courts
;
par les divisions du

calice atteignant environ le tiers de la longueur des

pétales
;
par la largeur de ceux-ci presque double

,

qui
,
prise vers le milieu , égale le tiers de leur lon-

gueur. — Villefranche , dans une vigne , et ailleurs
;

Pruines, dans une vigne, près de Sorbs. Vivace. Juillet,

J'ai observé dans cette dernière localité , mur au

haut de la côte , à l'entrée du village , un autre Sedum

qui se fait remarquer par sa couleur glauque; par

sa tige grêle
;
par ses feuilles très réfléchies

;
par les

divisions du calice écartées du bouton , un peu réflé-

chies
;
par celui-ci allongé en pyramide

;
par les pé-

tales lancéolés-linéaires , dont la longueur égale plus

dé quatre fois la largeur. C'est probablement le S.

recttrvatum Willd.

628. S. nica3eiise AU. , FI. ped. , etc. ; Loret

,

FI. de Montp.
,
p. 250. — [S. altissimum Poiret , Encycl.,

etc.; Duby , loc. cit.^ p. 204. — Gren. , FI. de Fr.
,

I, p. 627. —Mut. , loc. cit., f. 123).

Rochers calcaires , murs de soutènement des ter-

rains calcaires. Coteau , dans une vigne au-dessous de

Mondalazac ; rocher calcaire entre Cayssiols et St.-Joseph,

à l'ouest et près de Rodez; Villefranche, lieu inculte

au nord-ouest. Viv. Juillet, août. AG. dans les terr. cale.

Tiges élevées de 3-5 décimètres, robustes; feuilles

un peu aplaties , convexes en dehors
,
presque planes en

dedans, subulées ; boutons courts presque arrondis , non

atténués en pyramide ; fleurs d'un blanc jaunâtre ; florai-

son plus tardive (15 jours après les autres).

629. S. amplexicaiile DC, Rapp., etc.;Duby,

Bot. g., p. 204. — Gren. , FI. de Fr. , I, p. 628.*

Environs de Manevagues , terrain siliceux (Lozère.

— Lamotte). Yivace. Juillet. RR.
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CLXXVI. SEMPERVIVUM L.

630. S. tectorixin L., Sp. I , Cod., n" 3561. —
Gren., FI. deFr., I

, p. 628.

Rochers , vieux murs. Environs de Rodez.

631. S. arvernense Lecoq et Lamotte, Cat. ^u
pi, c, p. 179; Lamot., Prodr. de la FI. dupl. c, p. 312,

et ex specim. à clar. Lamotte mecum communicato. —
Gren., FI. de Fr., I, p. 629. — {S. erubescens 3ord. et

Four., Breviarium pi., p. 42).

Rochers granitiques et basaltiques. Versant septen-

trional du Cantal , vers le sommet. Vivace. Juillet. R.

632. S. araclinold.eixiii L., Sp. I, Cod., n»

3563. — Koch , Syn., éd. 2
, p. 290. — A. Bor., FI. du

c.,3eéd., no 998.

Rochers des hautes montagnes. Roc Vac'wière , entre

le Lioran et le Puy-Mary (Cantal. — Malvezin). Yivace,

Juillet j septembre. RR.

CLXXVII. UMBILÏCUS DC.

633. TJ. pentiiiliniis DC, PI. gr., etc. ; Koch,

Syn., éd. 2
,
p. 201. — Gren., FI. de Fr., I

, p. 630. —
{Cotylédon Umbilicus h. L., Sp. I , Cod., n^ 3341).

Vieux murs , rochers. Carcenac-Salmiech (Aveyr.). —
Bergerac , mur de clôture d'un jardin ; Sarlat , mur du
grand séminaire (Dord.) Vivace. Mai

,
juin. AC.

Ori. XLIII. GROSSULARIÉES

{Grossitlariece DC.)

CLXXVIII. RIBES L.

634. ri. Uva- crispa L., Sp. I , Cod., n» 1633.

— Gren., FI. de Fr., var. b., I
, p. 634. — A. Bor., FI.

du c, 3e éd., no 1001. — {R. Grossularia Koch , var. b.-,

Syn., éd. 2, p. 292).
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Haies, lieux incultes et pierreux. Cadayrac, commune

de Salles-la-Source , et lieu appelé Puecli-Essuch
, mêma

commune ; Erignac ,
près de Laissac ; Ste.-Eulalie-d'Olt,

au bord d'un chemin ; la Cavalerie , haie au sud-ouest

du village (Aveyr.). — St.-Jacques, sur un rocher , au

bord de la Gère (Cant.). Lign. Avril , mai. AG.

635. Ft. alpiniiin. L., Sp. I, God., n» 1628. —

•

Gren., FI. de Fr., I, p. 635. — A. Bor., FI. du c, 3®

éd , no 1002. — Koch , Syn., éd. 2 , p. 292.

Haies, pentes des basses montagnes. Mondalazac,

commune de Salles-la-Source , dans un ravin , entre la

côte de Cruou et le bois de Billorgues ; environs de

Rodez ; St.-Geniez-d'Olt , bord d'un pré ; Aubrac, bord

du bois de Gandilloe (Aveyr.).— Vallée de Remontalou,

près de Ghaudes-Aigues (Gant.). Lign. Mai
,
juin. AC.

636. n. r-ulbrixm L., Sp. I, God., n» 1627. —
Gren., FI. de Fr., I, p. 636. —A. Bor., FI. duc, 3»

éd., no 1004. — Koch , Syn., éd. 2
, p. 293.

Haies, au bord des ruisseaux. St.-Geniez-d'Olt, au

bord du Lot , vis-à-vis du collège , et au bord du ruis-

seau de Juéry (Aveyr.). Lign. Avril. R.

Feuilles éch ancrées en cœur à la base , à 3 ou 5 Lobes

obtus ; bractées ovales , égalant à peine la sixième 'partie

de la longueur du pédicelle; fleurs d'un jaune verdâtre.

637. l=i. petraeixm Wulf. in Jacq., Miscell , etc.;

Duby , Bot. g., p. 206. — Gren., FI. de Fr., 1 , p. 636.

A. Bor., FI. du c, 3e éd., no 1005. — Koch , Syn., éd.

2, p. 293.

Bois et rochers des montagnes. Aubrac , bord du bois

de Gandilloe, au-dessous du village , et bois de Rigam-

bal , au bord du ruisseau ; lac St.-Andéol
,
près de la

source (Aveyr.). — Bord de la Gère, près de St.-Jacques

(Gant.). Lign. Mai , (in d'août en fruits. RR.

Feuilles un peu cordées à la base , à 3 ou 5 lobes pro-

fonds très aigus ; bractées un peu plus courtes que les pédi-

celles ou les égalant à peu près ; fleurs d'un rouge brunâtre.
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Ord. XLIV. SAXIFRAGÉES

{Saxifracjeœ Juss.)

CLXXÏX. SAXIFRAGA L.

638. S. Aizoon Jacq , FI. aust., etc.; Koch, Syn.,

éd. 2, p. 294.— Gren., FI, de Fr. , I, p. 654.

Rochers des montagnes. Plomb du Cantal , vers le

sommet ; bord d'un ruisseau
,
près de Thiézac

;
pente

escarpée au dessus de la station du Lioran (Cantal).

Vivace. Août, septembre.

639. S. l>i»yoi<ies L. , Sp. I , Cod. , n» 3146.

— Koch , Syn. , éd. 2
,

p. 298. — (S. aspera , var. b.

bnjoides Gren. , FI. de Fr. , I
, p. 640).

Lieux secs et pierreux des hautes montagnes. Plomb-

du-Cantal (De Rudelle). Vivace. Juillet. RR.

640. S. stellarîs L. , Sp. I , Cod. , n» 3148.

— Koch , Syn. , éd. 2
, p. 298. — A. Ror. , FI. du c. »

3« éd., no'l0l2. — Gren. , FI. de Fr. , I, p. 638,

{exclusa var. b.). — Willk. , Prodr. FI. hisp. , n° 3214.

— Lamotte , Prodr. de la FI. du pl. c, p. 318.

Lieux humides de la région des montagnes. Le Lioran ,

bois, près de l'entrée septentrionale du tunnel, et pente

escarpée au-dessus de la station ; revers occidental du

Cantal, au bord d'une rigole (Cant.). — Paulhac , can-

ton de Ste.-Geneviève ; Aubrac , bord du ruisseau au-

dessous de la cascade (Aveyr.). Vivace. Juin, août. AG.

dans la région des montagnes.

Une ou plusieurs tiges sortant d'une souche traçante;

feuilles obovales , dentées en scie au sommet , en coin

à la base, assez longuement atténuées en pétiole ; ham-

pes non fragiles , presque nues jusqu'au sommet , sortant

de l'aisselle des feuilles , et divisées en trois ou cinq ra-

meaux pauciflores
;
pétales étalés ,

lancéolés
,
tous atté-
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nues en oncjlet , et marqués vers la base de deux taches

jaunes.

641. S. OlTXSii Gouan, III., etc.; Koch , Syn., éd.

2
,
p. 299. — H. Loret , FI. de Montpellier

,
p. 254. —

Lamotte , Prodr. de la FI. du pi. c, p. 318. — Willk.,

Prodr., FI hisp., no 3215. — (5. stellaris var. b. Cliisii

Gren., FI. de Fr., î, p. 638).

Fentes des rochers, p'-ès de Florac (Lozère.—Lamotte).

Vivace. Juin
,
juillet.

D'après M. Lamotte , cette plante n'est pas rare dans

les Cévennes.

Feuilles obovales, longuement atténuées en pétiole,

naissant du collet d'une souche courte non traçante, irré-

gulièrement dentées jusqu'au milieu ; hampes très fragi-

les, sortant de l'aisselle des feuilles, munies de quelques

feuilles vers le milieu, divisées en rameaux nombreux,

étalés , ceux-ci subdivisés en plusieurs autres petits ra-

meaux
;
pétales horizontalement étalés , inégaux , trois

ovales-lancéolés brusquement onguiculés , les deux autres

plus petits , lancéolés , atténués en onglet.

642. S. exarata Vill., Dauph., etc.; Koch , Syn.,

éd. 2 , p. 300 , excl. variet. — Gren., FI. de Fr., p. 650.

Montagne d'Enûaquet (Cantal. — Fr. Saltel). Vivace.

Juillet. R.

Tiges légèrement pubescentes-visqueuses , munies à

leur base de feuilles rapprochées en rosette ; feuilles

ordinairement à trois divisions arrondies , obtuses , mu-
tîques , les extérieures réfléchies , les intérieures ascen-

dantes , toutes parcourues dans toute leur longueur par

3-5 fortes nervures, très prononcées sur le sec ; divi-

sions du calice atteignant à peine le milieu des -pétales

oblongs étroits, la largeur de ceux-ci égalant environ le

quart de leur longueur.

643. S. mixta Lap. ,
Hist. abr. Pyr., etc.; Lo-

i^t, Herb. de la Loz.
,

p. 21; FI. deMontp., p. 254,
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et App.
, p. 815. — {S. pubescens DC. ,

FI. Fr. , etc.;

Duby , Bot. g., p. 210 [7ion Pourret, eo; cl. Loret].

— Bras, Cat., etc., p. 182).

Sur les rochers d'Ambousquèses et de la Granède

,

aux environs de Millau (Aveyr. — A. Bras et J. Bonh.).

Vivace. Juin
,

juillet. Plante assez abondante dans les

endroits indiqués.

Elle ressemble beaucoup à Tespèce qui précède, et

elle en diffère par sa pubescence , sa viscosité et ses

fleurs plus grandes , à pétales obovales , larges , dont la

longueur égale à peine deux fois la largeur,

6U. S. liypnoidesL., Sp. I, Cod. , n» 3176.

— Gren. , Fi. de Fr. , I, p. 653. — A. Bor., Fi. du
c. ,

3e éd. , no 1015.

Rochers des hautes et des basses montagnes. Au-
brac

,
près de la source du lac St. - Andéol ; St-Ge-

niez-d'Olt , sur une muraille , au-dessus du moulin

de Juéry
,

près des bords du ruisseau ; Villefranche,

au bord de TAlzou ;
rocher , au bord du Lot , sous

Marcenac, près de Livinhac-le-Haut (Aveyr. — Fr. Sal-

tel). — Dans un pré, au bord de la Gère , au-dessous

de Thiézac , sur un conglomérat. (Gant.). Vivace. Juin,

août. AG.

645. s. trldLactylîtes L., Sp. I, Cod., n» 3169.

— Gren. , FI. de Fr. , I
, p. 643. — Koch , Syn., éd. 2,

p. 304. — A. Bor. , Fi. du c, 3^ éd , n^ 1006.

Vieux murs
, rochers , lieux sablonneux. Ann. Avril

,

mai. CG.

646. s. gî^anixlata L., Sp. I, Cod., n^ 3162.

— Gren. , Fi. de Fr.
, I, p. 642. — Koch, Syn. , éd.

2, p. 305. — A. Bor., Fi. du c. , 3^ éd., n» 1007.

Prés secs, bord des bois sablonneux. Environs de

Rodez
; Carceiiac-Salmiech (Aveyron. — A. de Barrau).

— Berge de la Dordogne , en face du village de Greysse,

canton de Bergerac: rocher, au bord de la Vezère . au- •
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dessous des Eyzies (De Lav.) ; Lassagne , commune d&

St.-Paul-de-Serre (Dordogne. — G. de Dives). Viv. Mai'V

juin. AG.

647. S. rotundifoliaL., Sp. I, Cod., no 3161.

— Gren., FI. de Fr., I, p. 639. — Koch, Syn., éd. 2, p.

305. — A. Bor., FI. du e ,
3^ éd., no 1009.

Lieux couverts des montagnes. Bord de la Gère, gorge

appelée Traou-del-Bourcjnoii (Trou-de-la-Ruche), entre

Vie et Thiézac ; sommet du Plomb (De Rudelle), et revers

oriental de la même montagne (Gant.). Viv. Juin, août.

Plante remarquable par ses feuilles entourées d'une

marge étroite et membraneuse
;
par son calice libre

étalé ; et par ses pétales étroits , étalés en étoile et mar-
qués de points rouges et jaunes.

CLXXX. CHRYSOSPLENIUM L.

648. O. alter»nifolînm L. , Sp. I , God. , n^

3137. —Gren., FI. de Fr., I, p. 660. — Koch, Syn.,ed.

2 ,
p. 306. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1017.

Bords des filets d'eau , dans les lieux ombragés des

montagnes. Aubrac, bord de la source du lac St.-Andéol

(Loz.). Juin. R.

Feuilles alternes, h limbe orbiculaire , fortement cré-

nelé et profondément échancré à la base , les radica-

les longuement pétiolées. '

649. O. oppositifolinm L., Sp. I, God. , n»

3138. — Gren., FI de Fr. , I
, p. 660. — Koch , Syn.^

éd. 2
, p. 306. — A. Bor. , FI. du c. ,

3^ éd. , no 1016.

Lieux couverts , bord des filets d'eau et des ruis-

seaux. Vallon de Gruou
,
près de Mondalazac ; Salles-

la-Source , lieu humide près de la source ;
St Geniez-

d'Olt , bord du ruisseau de Belair (Aveyron). — Pont-

Roux
,

près de Bergerac , sur la berge du Godeau et

sur la berge de la Dordogne , rive gauche, entre

Creysse et Mouleydier (Dord.). Vivacc. Avril. AR.
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Feuilles opposées , semi-orbiculaires , tronquées à la

base ou atténuées en pétiole , sinuées au bord , les

radicales brièvement pétiolées.

Ord. XLY. OMBELLIFÈRES

{Ombelliferœ Jus s.)

CLXXXI. HYDROCOTYLE L.

650. H. vvLlgaris L. , Sp. I , Cod. , n' 1900.

— Godr. , FI. de Fr. , I, p. 751. — Koch , Syn., éd.

2, p. 307. —A. Bor. , FI. du c. ,
3° éd., n» 1018.

Bords des étangs, pelouses sablonneuses inondées

l'hiver. Moulin de Bontemps
,
près de Carcenac-Sal-

miech (Aveyr. — A. de Barr.). — Etang de la Ver-

nide, commune de Grum (Dord. — G. de Dives).

—

Cestas , lieu marécageux
; Cap-Ferret , sable humide

entre le phare et la mer (Gir.). Vivace. Juin. AR.

CLXXXIL SANICULA L.

651. S. enropaea L., Sp. I, Cod., n» 1905.—
Godr., FI. de Fr., I

, p. 757. — Koch , Syn., éd. 2 , p.

308. — A. Bor., FI. du c, 3e éd., no 1019.

Bois, lieux couverts. Mondalazac, commune deSalles-

la-Source, bois ; Vabre
,
près de Rodez, dans le parc;

St.-Joseph, près de la même ville , dans le petit bois de

la maison de campagne du grand séminaire (Aveyr.). —
Dans le bois de Corbiac

,
près de Bergerac, et autour du

château de Montbazillac
,
près de la même ville.

CLXXXIII. ASTRANTIA L.

652. A. major- L., Sp. I, Cod., n^ 1908.— Godr.,

FI. de Fr., I, p. 752. — Koch, Syn., éd. 2, p. 309. —
A. Bor., FI. du c, 3e éd., n^ 1020.
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Pâturages des montagnes. Broussailles , au bord de la

Cère, entre Thiézac et St. -Jacques , versant occidental

du Cantal et escarpement au-dessus de la station du

Lioran (Cant.). Vivace. Août. AG.

CLXXXIV. ERTNGIUM L.

653. E. campestre L., Sp. l,Cod.,no 1897.

— Godr., FI. de Fr., I
, p. 756. — Koch , Syn., éd. 2,

p. 309. —A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1021.

Lieux stériles , bords des champs. Mondalazac , com-

mune de Salles-la-Source (Aveyr.). — Bergerac (Dord.),

Vivace. Août , septembre. AG.

654. E3. inar*itimu.m L., Sp. 1, God., no 1896.

^ Godr., FI. de Fr., I
, p. 757. — A. Bor., FI. du c,

3e éd., no 1022.

Sables maritimes, La Teste et au cap Ferret, près du

phare (Gironde). Vivace. Août, septembre.

VAphim graveolens L. est cultivé partout sous le nom
de Céleri. Il s'échappe souvent de culture. Je Tai ren-

contré à Mondalazac, dans un champ au sud-ouest du
village, et à Bergerac, sur le coteau de Montbazillac. La

l'orme qui croit à l'état spontané dans le voisinage de la

mer et dans les terrains plus ou moins salés , ne diffère

pas spécifiquement de la plante cultivée.

CLXXXV. PETROSELÏNUM Hoffmann.

655. F*, segetiim. (L., sub Slsone, God., no 2031).

Koch, Syn., éd. 2
, p. 311. — Godr., FI. de Fr., I, p.

738. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1020.

Champs pierreux et argileux. St.-Julien-d'Empare

,

bord d'un chemin (Aveyr. — Fr. Saltel). — St.-Germain-

de-Pontroumieux , canton de Bergerac , champ caillou-

teux ou sablonneux (Dord. — ^. de Biran). Ann.
Août , septembre. KR.
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656. r>. satîvu.iii Hoffm., Uin. I, etc.; Koch,

Syn., éd. 2, p. 311. — Godr., FI. de Fr., l , no 738. —
A. Bor., FI. du c, n° 1025. — {Apium Petroselinum L.,

Sp. I, Cod., no 2109).

Naturalisé dans les jardins potagers. Connu sous le

nom de Persil, et employé en cuisine à cause de l'odeur

aromatique de ses feuilles.

CLXXXVÎ. TRINIA Hoffmann.

657. T. T^iilgaris DC, Prodr., etc.; Koch, Syn.,

éd. 2, p. 211. — Godr., FI. de Fr., I
, p. 737. — A.

Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1027. — (T. cjlauca Rchb.,

etc. ; Mut,, FI. Fr. , II, p. 15, et tabl. 21 , f. 143. —
(T. glaberrima Duby, Bot. g., p. 233).

II règne une grande confusion dans les ouvrages de

Linné au sujet de cette espèce. Il Ta appelée , à ce qu'il

paraît , tantôt Pîmpinella glauca , tantôt P. d'ioica et P.

pmnîla (Cod., no 2104 et 2108).

Coteaux pierreux et champs incultes , surtout du ter-

rain calcaire. Mondalazac, commune de Salles-la-Source,

lieu inculte près du domaine du Colombier
;
plateau cal-

caire au-dessus de St.-Austremoine , même commune
;

Gages , rocher de Roquemissou (Aveyr.). Bisann. (Bo-

reau). Juin
,
juillet. AC.

CLXXXVÏL HELOSCIADIUM Koch.

658. H. nodiftomm (L., sub Sio , Cod., n»

2023). Koch , Syn., éd. 2
, p. 312.— Godr., FI. de Fr.,

I
, p. 735. — A.^Bor., FI. du c, 3^ éd., no 1028.

Fossés, fontaines. Fontaine appelée Pradïés, entre le

Pont et Salles-la-Source (Aveyr.). — Bergerac, fossé

humide près de la maison de campagne du petit sémi-

naire (Dord.). Vivace. Juin
,
juillet. AC.

659. H. inixxiclatixm. (L., siib Sio , Cod., no

2034). Koch , Syn., éd. 2, p. 312. — Godr., FI. de Fr.,

I, p. 736. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., no 1030.
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Marais, fossés. Marais de la Canau, eau vive (Gironde»

— L. Motelay). Vivace (Bor.). Juin, juillet. R.

CLXXXVIÎI. PTYCHOTIS Koch.

660. F». Tlior-ei Godr. et Gren., FI. de Fr., 1 , p»

735. {Helosciadium intermedium DC, Prodr., etc.; Mut.j

FI. Fr., II, p. 17. — //. bulbosum Koch; Laterr., FL

bord., 4e éd., p. 208. — Carum inundatum Lespin., Actes

Soc. linn. de Bord., XIV, 4^ livraison, mars 1847).

Lieux presque inondés. Gazinet
,
près de Pessac (G.

Lespinasse), et bord du canal des Landes, entre l'étang

de Cazeau et la Hume , arrondissement de Bordeaux

(Gir. — L. Motelay). Vivace? Août. R.

CLXXXIX. FALCARIA Host.

661. K. R-ivlni Host., FI. austr.,etc. ; Koch
j

Syn., éd. 2, p. 313. — Godr., FI. de Fr., I, p. 733. —
A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n^ 1032. — {Sium Falcaria

L., Sp. I,Cod., no 2027).

Terrains calcaires. Cadayrac , commune de Salles-la-

Source , champ cultivé.

CXC. SISON Lasasc. Koch.

662. S. Amomixin L., Sp. I, Cod. , n^ 2030. —
Godr. , FI. de Fr., I

, p. 732. —Koch, Syn. , éd. 2^

p. 314. — A. Bor., FI du c. , 3^ éd., n» 1033.

Lieux un peu humides. Cougousse , commune de

Salles-la-Source , dans les trous d'une muraille au bord

de la route (Aveyron). — Prigonrieux
,
près de Berge-

rac , bord du ruisseau entre l'église et la Dordogne

(Dord.). Bisann. Août, septembre. R.

CXCI. AMMI Tournef.

663. A. majiis L. , Sp. I, Cod. , n» 1949.— Godr.,

FI. de Fr. , I , p. 731. — A. Bor. , FI. du c ,
3^ éd.,

n' 1034. —Koch, Syn., éd. 2, p 314.
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Champs , lieux sablonneux. Castan

,
près de Ber-

gerac (Dord. — G. de Dives). — Marmande (Lot-et-G.)

,

dans un jardin. — Cahors , lieu cultivé dans le parc

de l'évéché
,
près du grand séminaire (Lot). Bisann,

Août , octobre. R.

66i. A. ^^isnaga (L. , sub Daiico , Cod. , n^ 1946).

Lam. , Dict. , etc. ; Duby , Bot. g.
,

p. 234. — Godr.,

FI. de Fr., 1, p. 732.

Lieux argileux cultivés. Vimeneys
,

près de Bor-

deaux. Ann. Septembre. RR.

CXCIL CARUM L. (part.)', Koch.

6Go. O. Oarvi L. , Sp. I, Cod., no 2101. — Koch,

Syn., éd. 2, p. 314. — A. Bdr., FI. du c, 3^ éd.,

no 1039. — {Btinium Carvi Godr., FI. de Fr., I, p. 729).

Prairies et pâturages humides. Lenne, commune de

St. -Martin
,

pré humide; Mondalazac, commune de

Salles-la-Source
,
pré gras. Bisann. Mai, juin. R.

Ô66. O. :Bixllbocastannm. (L.,5M6 Bz/mo). Koch,

Syn., éd. 2, p. 315. — A. Bor., FI. du c, 2^ éd.,

no 1040. — {Biinium Bulb. Godr., FI. de Fr., I
, p. 730).

Champs des terrains calcaires. Mondalazac, lieu in-

culte au sud du village. Vivace. Juin , août. C.

Involucre et involucelle à folioles nombreuses , iné-

gales ; styles réÛéchis , caducs , égalant à peine le

stylopode très saillant.

667. o. verticillatLxixi (L., sub Sïsone, Cod.,

no 2035). Koch, Syn., éd. 2, p. 446. —A. Bor., FI.

du c, 38 éd., no 1038. — {Bunium verticillatuni Godr. et

Gr., FI. de Fr., 1, p. 729).

Prés et bois humides. Pré entre Bourran et St. -Jo-

seph , à l'ouest et près de Rodez (Aveyron) — La

Sansère, à l'ouest et près de Bergerac , dans un pré ;
St.-

Vivien , canton de Vélines (Dord.). Viv. Juin
,
juillet. R.

25
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CXCIII. CONOPODIUM BC.

668. O. d.eiinclatii.m. (DC. , sub Bunio). Koch

,

Umb. 118. — Duby , Bot. g., p. 228. — Godr., FI. de

Fr., I, p. 743. — A. Bor., FI. duc, 3® éd., nol04l. —
{Bunium majus GiOXXdiXi ^ Illust., etc.; St.-Amans, FI. ag.,

p. 115. —Mat., Fi. Fr., II, p. 22),

Prés secs , bois , champs des terrains sablonneux.

Bord d'un bois, près du moulin de Bénéjou , et dans

un pré au-dessous de St. -Pierre , à l'ouest et près de

Rodez; Mondalazac , lisière de la prairie du Colom-

bier; coteau entre St. -Geniez-d'Olt et Verlac (Aveyr.).

— Bois de Corbiac
,
près de Bergerac (Dord.). Viv.

Juin
,

juillet. AC.

Involucre nul ou à une foliole ; involucelle à deux

ou trois folioles linéaires; fruits glabres luisants ; sty-

les persistants , dressés , un peu divergents , égalant

environ la moitié de la longueur du fruit.

CXCIV. PIMPINELLA L.

669. I>. masna L., Mant. II, Cod., n» 2103.

— Godr., FI. de Fr., I
, p. 727. — Koch , Syn., éd. 2,

p. 316. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 104i.

Prés, haies humides, bois frais. Bords de l'Aveyron,

sous Rodez; St.-Martin-de-Lenne , bois de la Gamasse.

— Pré montueux, au nord et près d'Aurillac. — Bords

de la Dordogne, près de Creysse, et bord du Dropt, près

d'Eymet (Dord.). Vivace. Juillet , septembre. G.

670. ï>. saxifj-aga L., Sp. 1, Cod., no2l02. —
Godr., FI. de Fr., I

, p. 727. — Koch , Syn., éd. 2 , p.

316. — A. Bor , FI. du c, 3^ éd., no 1043.

Pelouses sèches, bords des chemins. St. -Pierre, près

de Rodez ; coteau de la Granède, près de Millau (Aveyr.

— J. Bonh.). — Bout-des- Vergues
,
près de Bergerac

(Dord.). Vivace. Juillet, septembre. C.
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CXCV SIUM L.

671. S. ansnstifoliTxm L., Sp. II, Cod.,no

2022.— A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 10i5. — (S. Berula

Gouan. — Berula angust. Koch , Syn., éd. 2
, p. 317. —

Godr., FI. deFr., I, p. 726).

Etangs, ruisseaux, fossés. Bords de TAuterne, sous

Rodez (Aveyr.), — Bergerac, fossé humide au nord de

la ville (Dord.). — Eau stagnante au bord de la Drone,

près de Bonne (Charente). Viv. Juin , septembre. C.

CXCVI. BUPLEURUM L.

672. B. tenTiissîm^xm L , Sp. I, Cod, n» 1920.

— Godr. , FI. de Fr , I
, p. 723. - Koch , S\n , éd. 2,

p. 318.— A Bor. , FI. du c. ,
3^ éd., n^ 10i6. —

Mut., FI. fr., II, p. 25, t. 22, f. loi.

Champ , au Brountoulou , commune de Saint-Julien^

d'Emparé (Aveyr. — Fr. Saltel;. Ann. Août. RR.

Fruits tuberculeux.

673. B. affine Sadler, FI. comit., etc.; Koch,

Syn., éd. 2, p. 318. -Godr., Fl. de Fr., I, p. 723.

— Lloyd, Fl. de l'Ouest, 3« éd., p. 131.

Les Bourines
,

près de Laissac , dans un champ
(Aveyron). — Abbé Vayssier). Ann. Juillet, août. RR.

Involucelle à 4-5 folioles linéaires-lancéolées
,
plus

longues que les fleurs ; ovaires lisses.

674. B. JTincenm L., Sp. II, Cod., n^ 1921.

— Godr., Fl. de Fr., I, p. 722. — Koch , Syn., éd.

2, p. 319.

Balaguier de St.-Sernin , sous le Mas-de-Peyre (Avey-

ron. — Abbé H. Coste). Ann. Juillet, août. KR.

Involucelle à 4-5 folioles lancéolées-linéaires aiguës ,

plus courtes que les fleurs, et atteignant à peine le

niilieu des fruits lisses; fruit plus long que le pédicelle.
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675. B. opaciutn. Willk. et Lang., Prodr. Fi.

hisp., m
, p. 71. — {B. aristatum Gren. et Godr., FI. de

Fr. I, p. 724, non Bartling. — {B. odontites Duby, Bot.

g., 225 , et alior pL), — Loret, in litt.

Lieux secs pierreux et découverts. Rocher au-dessus

de Fonfrège , entre La Roque et St.-Austremoine , com-

mune de Salles-la-Source ; la Picardie , au-dessus d'Ar-

gentelle, commune de SalIes-la-Source , lieu inculte

près de la station ; Cadayrac , même commune
,
pa-

cage à l'ouest du village (Aveyron). — Roc-Amadour

(Lot. — Fr. Saltel). Ann. Juillet, août. AR.

676. B. falcatiim L., Sp. I,Cod., no 1915.—

Godr., FI. deFr., 1, p. 725.—Koch, Syn., éd. 2, p. 319.

Coteaux , lieux pierreux , bord des bois des terrains

calcaires. Sourguicres , y^vos âe St.-Austremoine, com-

mune de Salles-la-Source, sur un rocher (Aveyron).

— Rochers calcaires de St.-Privât
,

près de Monde

(Lozère). — Puy de St.-Cyr, près de Cahors (Lot).

—

St.-Astié (Dord. — G. de Dives). Viv. Août, octobre. G.

677. B. raïa^Txiciiloiaes L., Sp. I , Cod., n»

1918. — Godr., FI. de Fr, I
,
p. 719, eœcL var. b.

— Koch, Syn, éd. 2, p. 320, eocd. var. — A. Bor.,

FI. duc, 3e éd., no 1055.

Pâturages des montagnes. Roc Vassivière ,
entre le

Lioran et la base du Puy-Mary (Malvezin) ; sur un

rocher , au nord-ouest et près du Plomb (Cantal. —
Fr. Saltel). Vivace. Juillet, août. RR.

678. B. longîfbliirm L, Sp. I, Cod., n° 1514.

— Godr., FI. de Fr., 1, p. 717. —Koch, Syn., éd.

2, p. 320. —A. Bor., FI. du c, 3o éd., no 1054.

Lieux montueux et boisés. Bois des Ternes
,
près

de St.-Flour (Cantal. — Fr. Saltel). Viv. août. RR.

679. B. i?otu.nclifoiitimL L., Sp. I, Cod., no

1910. —Godr., FI. de Fr., I
,
p. 717. — Koch ,

Syn.,

éd. 2, p. 321. — A. Bor., FI. du c, 3« éd., no 1052.
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Champs et moissons des terrains calcaires. Monda-

lazac , champ cultivé; Onet-le-Château
,

près de Ro-

dez , moissons (Aveyron). — Bergerac, champ cultivé,

et çà et là dans les moissons autour de la ville (Dor-

dogne). Ann. Juin, juillet. AG.

Feuilles ovales
,

perfoliées mucronulées ; involucre

nul ; ombelle à 5-8 rayons ; involucelle à 3-5 folioles

dressées après la floraison ; fruits à côtes lisses.

680. B. protractixxîx Hoffmgg. et Link , FI.

portug., etc.; Koch , Syn , éd. 2, p. 321. — Godr,,

FI. de Fr.,I, p. 717. — Mut., FI. Fr., II, p. 26,

t. XXII, f. 155. — A. Bor., FI. du c ,
3« éd., no 1053.

Champs argileux ou calcaires. Bergerac, champ argi-

leux entre Caville et Pombonne , au nord de la ville,

et à Lembras (Dord.). Ann. Juin
,

juillet. R.

Feuilles ovales-oblongues ; ombelle à 2-3 rayons ; in-

volucelle à folioles toujours étalées ; fruits tuberculeux

granuleux.

CXCVII. ŒNANTHE L.

681. CE. Lactuenalii Gmel., FI. bad., etc.;

Koch ,
Syn., éd. 2

,
p. 321. — Godr., FI. de Fr., I

, p.

7U. — A. Bor., FI. du c. , 3^ éd. , no 1060.

Prés marécageux. La Bastide
,
près de Bordeaux

,

au bord de la Garonne.

682. CE. pencedanîfolia Pollich., Pal., etc.;

Koch , Syn., éd. 2, p. 322. — Godr., FI. de Fr., I
, p.

715. — A. Bor., FI. du c, 3'^ éd., no 1058.

Prés humides. Montagne du Lévézou , lieu appelé

Tries.

683. CE. pimplrLelloid.es L., Sp. I , Cod., n»

204.5. — Godr., FI. de Fr., I
,

p. 713. — A. Bor., FI.

du c, 3ô éd., no 1081.

Bois
,
prés. Bourran

,
près de Rodez

,
pré à Touest

de la maison
; bois de ïrapi

,
près de Capdenac (Lot.
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— Fr. Saltel). — Bergerac, lieu au bord du Codeau^

entre Caville et Pombonne. Vivace. Juin. AC.

684. CE. JPliellancir'iii.iii Lam., FI. fr., etc.;

Koch, Syn., éd. '2, p. 3:>2. — Godr., FI. de Fr., I,

p. 716. - A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1056. — (P/ie/-

landrîum aquatïcum L., Sp. I, Cod., n» 2046).

Fossés , mares , étangs. Fossé plein d'eau entre le

Pont-Roux et le Nébout , à l'ouest de Bergerac (Dor-

dogne). Vivace? Juillet. R.

CXCVIII. .ETHUSA L^

685. Jm, OyrLapiixm L., Sp. I , Cod., n» 2051.

— Godr., FI, de Fr., I, p. 712. — A. Bor., FI. du

c, 3« éd., no 1063.

Lieux cultivés
,
jardins , etc. Ann. Juillet, octobre. CC.

CXCIX. FŒNICULUM Hoffmann.

686. F. officinale Alli., FI. ped., etc.; Koch^

Syn., éd. 2, p 323. — A. Bor., M. du c, 3^ éd., no

1064. — {Anethum Fœniculwn L., Sp. I , Cod., n» 2100).

Lieux secs et pierreux , haies. Vivace. Juillet, août. C.

CC. SESELI L.

687. kS. montariTxm L., Sp. I, Cod., n» 5075. —
Godr., FI. de Fr., I, p 709. -Koch, Syn., éd. 2, p.

325.

Coteaux pierreux , bois secs des terrains calcaires.

Vivace. Août , septembre. CC.

CCI. LIBANOTIS Crantz.

688. L. montana Alli., FI. ped., etc.; Koch,

Syn., ed 2, p. 325. —A Bor, FI. du c, 3oéd.,n»

1069 — [Àtkamanta Libanotis L., Sp. I , Cod., n» 1963.

— Seseli Lib. Godr., FI. de Fr., I, p. 710).
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Coteaux pierreux des terrains calcaires. Roc-Amadour,

rochers au-dessous du château (Lot). — Le Lioran , es-

carpement boisé au-dessus de la station (Cantal). Viv.

Juillet, septembre. R.

CCII. ATHAMANTA Koch.

689. A. cretensis L., Sp. I, Cod., no 1969. —
Godr., FI. de Fr., I, p. 704. —Koch, Syn., éd. 2,

p. 327.

Sur les rochers. Le Caylar , sur la hauteur appelée

Monricot, à l'ouest du bourg (Hérault). — Mende , ro-

chers de St.-Privât (Lozère). Vivace. Juillet. RR.

CCIII. SILAUS Besser.

690. S. pr»atensls Resser, a/jurf Rom. et Schult.,

Syst., etc.; Koch, Syn., éd. 2 ,
p. 329. — Godr., FI. de

Fr., 1, p. 701. - A. Ror., FI. duc, S^éd., n» 1072.

— {Peucedanum Silaus L., Sp. I, Cod., n" 1976).

Bois humides, prés argileux. Juin, septembre. CC.

CCIV. MEUM Tournef.

691. IM. atliamantiCTim Jacq., Austr., etc.;

Koch, Syn., éd. 2, p. 329. —Godr., FI. de Fr., I
, p.

701. — A. Ror., FI. du c, 3e éd., n" 101k. — {Athamanta

Mf«mL.,Sp. I, Cod., no 1972).

Pâturages des montagnes. Notre-Dame d'Aures; pàtu-

rage près de Vieurals (Aveyron). — Les Loupies , com-

mune de Dourbie , lieux herbeux au bord de la Dourbie

(Gard). — Sommet du Puy-de-Griou et du Plomb (Can-

tal). Viv. Juillet , août. AC.

692. ]M. imitellina Gyertner , De fruct., etc.;

Koch, Syn., éd. 2, p 329. —Godr., FI de Fr., 1, p.

701. — A. Ror., FI. du c, 3« éd., n" 1075. — {Phellan-

drmm Mutell'ma L., Sp. I
, Cod., n'' 2047).
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Pâturages des montagnes. Le Plomb , flanc méridional

du Puy-de-Griou et pâturage élevé entre le Puy-Mary et

le Col-de-Cabre. Vivace. Août. AC.

CCV. ANGELÎCA L.

693. A. sylvestx-îs L., Sp. I, Cod., n^ 2017. —
Godr., FI. de Fr., I, p. 68i. — Koch, Syn., éd. 2, p. 331.

— A. Bor., FI, du c, n^ 1079.

Prés et bois humides , bord des eaux. Les Palanges

,

au-dessus de Laissac ; Bonnecombe , au sud et non loin

de Rodez (Aveyron). Yivace. Juillet, septembre. AC.

694. A. pyrenaea (L., sub Seseli , Cod., n» 2082)

Sprengel, Plant, umbellif., prodr., etc. ; Koch , Syn.,

éd. 2, p. 331. —Godr., Fi. de Fr. , I, p. 685. — A.

Bor., FI. duc, 3«éd., n» 1081.

Prairies montagneuses. Pré de la Branque, au pied du

roc du Cayla , commune d'Alpuech (J. Valadier) ; Au-

brac (A. Bras.) ; Salles-Curan, prairie de Boulais (Aveyr.

— Fr. Saltel). — Lieutadès, dans un pré (Cantal. — Id.),

Viv. Août , septembre. AR.

CCVI. PEUCEDANUM L. Koch.

695. F*. Oer*vaT*ia (L., sub Athamanta, Cod., n»

1964-). Lapeyrouse, Abr. Pyr., etc.; Koch, Syn., éd. 2,

p. 334. — Godr., FI. de Fr. , I
, p. 688. — A. Bor., FI.

du c, 3® éd., n» 1086.

—

{Selinum Cervaria Crantz.

—

Cervaria glaiica Gmelin , etc.).

Pâturages secs , coteaux et bois des terrains calcaires.

Coteau de Cruou , lieu exposé au soleil , à l'extrémité du

vallon
,
près de Mondalazac (Aveyron). — Vérone

,
près

d'Agen , bord d'un bois , coteau sec (Lot-et-G.) — Ca-

hors , lieu escarpé au-dessus de la Fontaine-des-Char-

treux (Lot). —Bord d'un fossé entre Montbazillac et St.-

Laurent , et à St.-Naixant , au sud et près de Bergerac.
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696. }P. Oi?eoselirMa.m.(L,,sM6 Atliamania,Cod
,

no 1967). Mœnch., Meth. plant., etc.; Koch, Syn., éd. 2,

p. 335. — Godr., FI. de Fr., I
, p. 688. — A. Bor., FI.

du c, 3e éd., no 1087. — {Selimim Oreos Scop., DC, FI.

fr., etc.— Oreoselimim legitbmim Mut., FI. Fr., II, p. 52).

Pâturages secs et bois montueux. Le Caylar , lieu in-

culte au nord-ouest du bourg (Hérault). — Viilefranche,

coteau sec et pierreux , à l'entrée du vallon de l'Alzou
,

au-dessus de la route (Aveyron).

CCVII. PASTINACA L.

697. TE*, pratensîs Jordan, in A. Bor., FI. du c,

no 109-2. — H. Loret, FI. de Montp., p. 271. — Cariot

,

Etude des fleurs ,
6^ éd., n» ll'ii. — C. Billot , FI. gall.

exsicc, no 28i2 [Specimine ab ipso cl. Jord. prœstito]. —
(P. sauva Auct. part.).

Prés , lieux frais incultes , berges des chemins. Val-

lon de Cruou , au-dessous de Mondalazac (Aveyron). Bi-

sann. Août , septembre. G.

698. r*. opaca Bernh., a/??(f/ Hornem.,Hort., etc.;

Koch , Syn, éd. 2, p. 237. — A. Bor., FI. du c, 3* éd.,

no 1091. — H. Lorct , FI. de Montp., p. 271. — Cariot,

Etude des fl., 6® éd., no 1125. — (P. sativa Auct. part.).

Haies , broussailles , etc. Vallon de Cruou, au-dessous

de Mondalazac (Aveyron).

M. H. Lorel fait observer avec raison {loc cit.) que lo

P. pratensis n'est peut-être qu'une forme du P. opaca,

due à sa station dans des terres fortes et des prairies ar-

rosées.

Le P. sativU Miller est parfois cultivé dans les jardins

potagers. Il a la racine épaisse charnue ; la tige angu-

leuse
,
profondément cannelée , et les feuilles à folioles

lobées.
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CCVIII. HERACLEUM L.

699. lï. Lecoltii Godr. et Gren., FI. de Fr., I,

p. 695. — A. Bor , FI. du c, n» 1093. — H. Loret, FI.

de Montp.. p. 271. — {H. sibiricum Lecoq et Lam., Cat.

du pi. c, 196, Mo?î L.).

Prairies des montagnes. Mondalazac , et aux environs

de Bourran, près de Rodez, dans un pré; St.-Geniez-d'Olt,

versant seplentrional du Puy de la Romiguière ;
sur la

montagne du Lévézou . dans un pré(Aveyr — J. Bonh,).

— Eymet, dans un pré; Bergerac, sur les falaises de

la Dordogne , rive gauche
,
près du faubourg de la Ma-

dele ne, et lieu appelé Merleile , entre le port de Creysse

et celui de Mouleydier. Vivace. Juin , août. AR.

Tige de 8 à 12 déc, fistuleuse , sillonnée -anguleuse ,

hérissée à la base ; feuilles tomenteuses- blanchâtres en

dessous , vertes ei dessus, les inférieures pennées, à

segments 3-5 lobés , ovales , crénelés-dentés ; ombelles

très amples; lleurs jaunâtres, les extérieures peu ou

point rayonnantes; pétales obDvés, faiblement échancrés

au sommet ; fruit généralement obovale.

VU. sibiricum (L., Cod., n» 2005) est voisin de cette

espèce; mais il s'en distingue par ses pétales ovales-lan-

céolés, atténués au sommet, non écliancrés

.

VH. Sijh>ndijliuni (L., loc. cit., n" 2003) est facileà re-

connaître A ses pétales blancs ou rosés ; les extérieurs très

grands, rayonnants, cunéiformes, bifides, à lobes ovales,

divariqués, avec un petit lobule fléchi en dedans. Je no

l'ai jamais rencontré dans les lieux de la région du Sud-

Ouest que j'ai visités.

CCIX. TORDYLIUM L.

700. T. maximura L., Sp. T, Cod., n» 1932.

— Godr., FI. de Fr., I
, p. 696. — Koch , Syn., éd. 2,.

p. 339. — A. Bor., FI. du c, 3e éd., n" 1097.

Lieux secs et pierreux , bord des haies et des che-

mins. Billorgues, près de Mondalazac, au bord d'un
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chemin. (Âveyron).— Bergerac; Varennes, près de Lau-

quais (Dord.). Annuel. Août. CC.

CCX. LASERPITIUM L.

701. L. latifoliuin L., Sp. I , Cod., n** 1993. —
— Godr., FI. de Fr., T, p. 680. — Koch , Syn., éd. 2,

p. 340. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n^ 1098.
*

Bois montagneux. Salles-la-Source , rochers boisés à

l'est du bourg; Aubrac, sur un rocher , au bord d*un

ruisseau au-dessous de la cascade ; St.-Martin-de-Lenne,

bois (Aveyron. — Abbé Majorel.)— Forêt de Faure, en-

tre Manzac et Viliamblard (G. de Dives) ; Monl-de-Ney-

rac, au nord-est et près de Bergerac , bois (Dord.). —
Sur un rocher au-dessus de Thiézac , non loin de la

route (Cantal). Vivace. Juin , août. AR.

702 L. IVestleri Soy.-Wili., Obs. bot., etc.;

Godr., FI. de Fr., I, p. 680. — (L. aquHecjifolium DG.,

Duby , Bot. g., p. 214. -- L. trilobum Mut., FI. fr., II,

p. 62).

Bois montagneux. Le Caylar , lieu inculte au nord-

ouest du bourg (Hérault). — Bois de la Vabre, près de

Mende (Loz. — Lam. et Lor.). Viv. Juin
,
juillet. RR.

703. L, sallicum C. Banh., Pin., etc. ; L., Sp.

I,Cod., no 1995 —Godr., FI. deFr., I,p, 681.— Du-

by , Bot., g., p. 214.

Lieux arides , coteaux rocailleux. Salvagnac-Cajarc,

gorge (Aveyron. — Doct. Bras). Viv. Juin, juillet. RU.

704. L. siler L. , Sp. I , Cod., no 1999. — Godr.,

FI. de Fr., I, p. 681. — Koch, Syn., éd. 2
, p. 342.—

Duby, Bot. g., p. 214.

Lieux pierreux , sur les rochers. Le Caylar , sur les

rochers au-de.^sjs du bourg.

Ce n'est pas le Laserpitium siler que j'ai trouvé , h Au-
brac, sur un rocher au-dessous de la cascade ; c'est le

L. latifolium var. asperum. Une erreur a été commise à
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ce sujet par les auteurs du Catalogue du pi. c, et cette

erreur a été reproduite par M. Lamotte dans son Pro-

drome (page 343).

ce XI. ORLAYA Hoffmann.

705. O. granclîflora (L. , sub Caucalide , Cod.,

n» 1935), Hoffmann, Umb., etc.; Koch , Syn., éd. 2,

p. 343. — Godr , FI. de Fr., I
, p. 671. — A. Bor., FI.

duc, 8e éd., no 1101.

Moissons , surtout des terrains calcaires. Cajarc , sur

les rochers (Fr. Saltel) ; champ cultivé entre Mayrinha-

gues et St.-Remy (Aveyron). — Bergerac, moissons au-

tour du petit séminaire. Annuel. Juin
,

août. R.

CCXII. DAUCUS L.

706. r>. Oai-ota L., Sp, I, Cod., n» 1944. —Godr.,

FI. de Fr., I, p. 665. — Koch, Syn., éd. 2,p. 343.—
A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1100.

Bords des champs et des chemins . prairies
,
partout.

Bisann. Juin , octobre. CC.

CCXIIL CAUCALIS Hoffm.

707. O. d-ancoîdLes L., Syst. XII, Cod., n» 1936.

— Godr., FI. de Fr., I
,
p. 674. — Koch , Syn., éd. 2

,

p. 344.

Champs , moissons, surtout dans les terrains calcaires.

Rodez , sur tout le plateau situé au nord-ouest de cette

ville; St.-Saturnin, près de la fontaine de Lestang (Avey-

ron). — Bergerac , dans un champ au nord de la ville.

Annuel. Mai, juillet. C.

708. O. leptophylla L., Sp. I, Cod., n° 1942.

— Godr., FI. de Fr., I
,

p. 674. — Koch ,
Syn., éd. 2

,

p. 344.

Champs arides, lieux incultes. Le Caylar, dans un

champ à l'ouest du boqrg (Hérault. —H. Loret), — Roc-
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Amadour, sur les rochers au-dessous du château, et au-

dessus du sentier qui conduit à l'église (Lot). Ann. Mai,

juillet. R.

CCXÎV. TURGENIA HofPm.

709: T. latifolia (L. , sub Cmcalide , Cod. , n»

1937) Iloffm., Umb., etc.: Koch , Syn.,ed.2, p. 344-. —
Godr., FI. deFr., I, p. 673.

Champs , moissons des terrains calcaires. Mondalazac,

dans un champ à l'ouest et près de Rodez (Aveyron). —
Bergerac, au Bout-des-Vergnes, et dans un champ au

nord de la ville (Dord.). Annuel. Juin , août. AG.

CCXV. TORILIS Hoffm.

710. T. Antliz^isons (L., sub Tordijlio , Cod., n°

1933) Gmel., FI. bad., etc.; Koch, Syn., éd. 2, p. 3U.
— Godr., FI. de Fr.,I,p. 675.

Haies, bord des bois, lieux incultes. Mondalazac,

lieu inculte, ombragé, au-dessous du château du Colom-

bier, et bois de la Barthe (Aveyron). — Aux environs

de Bergerac (Dord.). Bisann. Juillet, septembre. CG.

Tige rameuse , à poils couchés dirigés en bas; feuilles

bipennées
, à folioles incisées-dentées

; ombelle longue-

ment pédonculée, involucre a 4-5 folioles linéaires ; aiguil-

lons du fruit courbés-ascendants, aigus.

711. T. ar»veiisîs (Huds., 5m6 Cauca/icie, FI. angl.

[1762]). Gren., FI. jur., p. 310. — Loret, FI. de Montp.,

p. 266.— (T. helveîica Gmel., FI, bad., etc.; Koch, Syn.,

éd. 2
, p. 3i5. — Godr., in FI. de Fr., I, p. 673. — Caii-

calis helueiica Sacq. [1776]).

Bords des chemins et des haies. Saunhac ,
commune

de Salles-la-Source , bord d'un sentier ; vallon de Grand-

Combe
,
près de Marcillac

,
jardin (Aveyron). — St.-On-

ger, à l'ouest et près de Bergerac , champ (Dord.). Bis.

ann. Juin, septembre. CG.

Au premier aspect, cette espèce pourrait être confondue

avec la précédente. Elle en diffère surtout par son in-
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volucre nul ou à une foliole, et ses fruits munis d'aiguil^

Ions çjlochïdiés, c'est-à-dire divisés à leur sommet en bran-

ches courtes et recourbées en hameçon.

712. T. nodosa (L., sub Tordijlio , Cod., n» 1934)

Gaertner , De fruct. pi., etc.; Koch, Syn., éd. 2 ,
p. 345.

— Godr., FI. deFr., I, p. 676.

Lieux secs et incultes , bords des chemins et des

champs. Lieu inculte à Frontignan, près de Monda-

lazac , et côte du roc Ponsard
,
près de Solsac , commune

de Salles-la-Source (Aveyron). — Bergerac, berge de la

Dordogne , sur la rive droite , et au Bout-des-Vergues,

bord d'une vigne (Dord.). Ann. Juin
,

juillet. AG.

CCXVL SCANDIX Gsertn.

713. s. IPecten-V^eneris L., Cod., n«2056. —
Godr., FI. de Fr., I

, p. 740. —Koch, Syn. , éd. 2,

p. 346.

Champs et moissons des terrains calcaires et argi-

leux. Annuel. Mai , septembre. CC.

CCXVIL ANTHRISCUS Hoffm.

714. A. sylvestr^îs (L., sub ChœrophijUo ^ Cod .,

no 2063) Hoffm., Umbell., etc ; Koch, Syn., éd. 2,

p 346. — Godr., FI. de Fr., I
, p. 742.

Haies , bois , lieux frais un peu couverts. Mondalazac

,

à l'extrémité de la prairie du Colombier; Fiavin, près et

au sud de Rodez ; Vieurals ; bord de l'Alzou, près de Vil-

lefranche (Aveyron). Vivace. Mai, juin. AR.

715. A, Oer»efoliixm (L., sub Scandice , Cod.,

no2057) Hotfm., Umb., etc.; Koch , Syn., éd. 2
, p. 347.

Godr., FI. deFr., I, p. 741.

Cultivé pour les besoins de l'art culinaire , et natura-

lisé en plusieurs endroits ; Sailes-la-Source déblai derrière

le presbytère , vivant sans aucune apparence de culture-
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CCXVIII. CHiEROPHYLLUM L.

716. O. temulixin L., Sp. I, Cod., n» 2067. —
Godr., FI de Fr., 1 , p. 745. — Loret, FI. de Montp.,

p. 286. — Koch , Syn., éd. 2 , p. 348.

Lieux incultes , haies , bord des bois et des chemins.

Mondalazac, à rextrémité de la prairie du Colombier. —
Bergerac , à St. Onger , et à Prigonrieux , lieu ombragé,

à l'ouest de cette ville (Dord.). Bisann Juin, juillet. G.

717. O. anr-eixm L., Sp. Il, Cod , n» 2071.—
Godr., FI de Fr., l

, p. 348 — l.oret , FI. de Montpel-

lier
, p. ^287. — Koch , Syn., éd. 2

, p 349.

Bois et broussailles des montagnes A ubrac , lieu appelé

Maynobe , au-dessus du bois de Gandilloc , dans des

broussailles (Aveyron). — Lac des Saliens
,

près d'Au-

brac (Loz. — Mazuc). Vivace. Juillet , septembre R.

718. O. Oîcuitai^la Villars, Uist. des pi du Dau-

phiné , e'c ; Loret, FI. de Montp., p. 287. — Cariot,

Etude des fl ,
6^ éd., n" 1200. — (C hirsntum Koch

,

Syn., éd. 2, p. 349. — Godr., Fl. de Fr , I. p. 744, no» L.)..

Prés , ruisseaux et bois dos montagnes. La Sarayrède
,

ravin situé à l'ouest de la maison \^Gard). — Le Plomb
,

vers le sommet, et le Lioran , escarpement au-dessus de

la station (Cantal). Vivace. Juillet , août. R.

Tige fistuleuse , rameuse , non épaissie sous les

nœuds, plus ou moins hérissée de poils blancs réfléchis

dans le bas; feuilles presque glabres en dessus ; involu-

celle à folioles lancéolées longuement acuminées, mem-
braneuses et ciliées sur les bords , réfléchies après la

floraison; pétales ciliés', styles dressés ou à peine diver-

gents, 3 fois aussi longs que le stylopode; carpophore

bifide au sommet.

CCXIX. MOLOPOSPERMUM Koch.

719 m:, cicixtariixm (Lam., Fl. fr., sub Ligus-

ttco) Koch , Syn., éd. 2
, p. 350. —Godr.. Fl. de Fr., p.
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747. — {Ligusiicum peloponesiacimt h., Sp. I, Cod., n»

2011.)

Ravins et rochers humides. Villefort , dans un ravin

(Lozère. — Lamotte). Vivace. Juillet , août. RR.

CCXX, CONIUM L.

720. O. iiiacrï.latii.m L., Sp. 1 , Cod., n" 1954.

— Godr., FI. de Fr., I, p. 750. — Koch, Syn., éd. 2.,

p. 351. — {Cicîita major Lam., Dict., et antiquorum,

Bauh. Glus. etc.). Vulg. Grande-Ciguë.

Haies , bords des fossés , lieux incultes autour des

habitations. Domaine du Colombier , près de Mondala-

zac , lieu inculte et bord d'un champ (Aveyr.). — St.-

Flour , au nord de la ville (Cantal). — Lalba
,

près

de Bergerac , sur la rive droite de la Dordogne (Dord).

Bisann. Juillet , septembre. AC.

CGXXI. SMYRNIUM L.

721. S. OlnsatrniML L., Sp. I , Cod., no 2075.—

Godr., FI. deFr., I, p. 749.

Lieux frais , haies. Bergerac , berge de la Hve gauche

de la Dordogne , derrière l'église de la Madeleine ; Pri-

gonrieux, lieu frais
,
près de l'église (Dord.). Bisann.

Mai , août. R.

Tige de l0-12décimètres, striée; feuilles grandes bi-tri-

pennées, les supérieures ternées, à folioles grandes ova-

les dentées; involucre nul , et involucelle à folioles très

petites; fleurs jaune-verdâtre; fruit gros ,
orbiculaire,

noir à la maturité , à côtes dorsales très saillantes.
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Ord. XL VI. AUALIACÉES

(Ara lîacece 3 vss.)

CCXXII. HEDERA L.

722. H. Hélix L., Sp. I, Cod., n" 1637. —Gren.,

FI. deFr., II, p. 1.— Koch , Syn., éd. 2
,
p. 353. — A.

Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1122. .

Vieux murs , rochers , arbres. Yiv. Fleurs en octobre

et fruits au printemps suivant. CG.

Les rameaux du lierre qui rampent ne fleurissent pas ;

ceux qui donnent des fleurs et des fruits sont toujours

dressés , sans support et dépourvus de racines adventi-

ves. Cette observation est due à M. Lamotte.

Ord. XLVH. cornées

{Cornece DC.)

CCXXÏII. CORNUS L.

723. O. sangnixioaL., Sp. I, Cod., n» 961.—

Gren., FI. deFr., II
,
p. 3.— Koch, Syn., éd. 2, p. 354.

— A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n° 1123. Vulg. Cornouiller

ou Bois-Sanguin.

Haies ,
bois , broussailles. Ligneux. Mai

,
juin ,

sep-

tembre, ce.

724. O. nxas L., Sp. I, Cod., no 960. — Gren., FI.

de Fr., II
,

p. 2. — Koch , Syn., éd. 2
,
p. 354. — A.

Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1124. Cornouiller.

Haies , bois montueux et pierreux. Bois de la Garde
,

près de Cadayrac, au sud du domaine ;
Mayrinhagues ,

haie au bord d'un chemin ; bois de Garriais
,
près de

Villefranche (Aveyron. — Docteur Bras). Ligneux. Mars,

août. AR.
"

26
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Oïd. XLYIII. louaxthacées

{Lorantliaceœ DC.)

CCXXIV. VISCUM Tournef.

725. -V. allbixmL., Sp. II,Cod.,no7402.— Gren.,

FI. de Fr. , II
, p. 4. — Koch , Syn., éd. 2

, p. 354. —
A. Bor., FI. du c, 3e éd., n» 1125.

Parasite sur les branches de divers arbres , ordinaire-

ment sur les pommiers, poiriers, etc. Trouvé une fois sur

VAcer campestre , à Manzac, (Dord.)., par M. G. de Di*

ves ; et sur un Eglantier , à St.-Austremoine (Aveyron),

par M. Tabbé Camaly. (1)

(1) La germination du Gui doit offrir un intérêt particulier à un
observateur attentif. Les fruits mucilagineux de ce parasite sont

destinés à tomber à terre ou à devenir la pâture de certains

oiseaux.

Comment les graines
,
perdues dans le mucilage qui les envi-

ronne et qui les attire en bas
,
parviendront-elles à aller se pla^

cer sur la branche qui est destinée à servir d'appui à la plante

parasite qui doit en sortir , et à l'entretenir ? La nature , ou plu-

tôt la Providence
, y a pourvu. Un oiseau , nommé Drenne (es-

pèce de grive, Turdus viscivorus L.) s'est chargé de ce soin. Il

se nourrit des baies gluantes de cette plante. Et , comme les

graines restent attachées à son bec , il cherche à s'en débarrasser

en frottant son bec sur les branches. Mais comment pourront-

elles s'y développer? Il y a encore ici un secret de la nature.

Ce secret a été dévoilé par un scrutateur infatigable , Du

Rieu
,
que la mort est venue , il y a peu de temps , enlever à

la science et à ses nombreux amis.

Ayant écrasé les baies du Gui sur les branches de plusieurs

plantes hgneuses, un commencement de germination ne tarda

pas à se montrer. L'extrémité radiculaire des embryons perça

leur enveloppe, et s'allongea dans l'espace sous forme d'un

cordon vert, dont la pointe s'élargissant en disque, vint se fixer

à l'écorce de l'arbre destiné à le nourrir , avant même que la

tige eut commencé à se développer. On regrette qu'un expéri-

mentateur aussi éclairé que Du Rieu n'ait pas poussé plus loin

ses observations,
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Ord. XLIX. CAPRIFOLIACÉES

(Caprifoliaceœ X. Juss.)

CCXXV. ADOXA L.

726. A. ]M:oscliatelliiia L., Sp. I, etc., Cod.,

no2907.~Gren., FI. de Fr., II, p. 6. — Koch , Syn.,

éd. 2, p. 355. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1126.

Lieux frais et ombragés , bois , haies. St. -Gêniez-

d'Olt , moulin de Juéry , sur la berge du ruisseau ; le

Rouquet
,
près de Trémouilles

, au bord du Vioulou (A.

de Barr.) ; Aubrac, lac St.-Andéol
,
près de la source

(Aveyron). — Aurillac , sur la rive droite de la Jordanne

(Cantal). Vivace. Avril , mai
,
juin. AR.

CCXXVI. SAMBUCUS L.

727. S. Elbnlixs L., Sp. I
, Cod., no 2142.— Gren.,

FI. de Fr., II
,
p. 6. — Koch , Syn., éd. 2

, p. 356. —
A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1127. Vulg. Yèble.

Lieux incultes , au bord des chemins et des fossés.

Vivace. Juin
,
août. GG. surtout dans les terrains calcai-

res et argileux.

728. S. nigra L., Sp. I
, God., n^ 2144. — Gren.,

FI. de Fr., II
,
p. 7. — Koch

, Syn., éd. 2
,
p. 356. —

A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1128. Vulg. Sureau ou

Sahut.

Haies , bois frais. Sur le rocher de Catusse , entre le

Puech et Mernac
,
près de St.-Austremoine ,

commune
de Salles-la-Source ; Lestang

,
près de St. -Saturnin , dans

le voisinage de la source (Aveyron).— Taillis, près d'Ey-

met (Dord.). Lign. Juin , septembre. AG.

729. s. racemosa L., Sp. I, Cod., n» 2145.

—

Gren., FI. de Fr., II, p. 7.—Koch, Syn., éd. 2, p. 356.

— A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1129.
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Bois montagneux et élevés , surtout dans les terrai'ns

granitiques et siliceux. Le Kouquet
,
près de Trémouilles^

sur les bords du Vioulou ; Aubrac
, source du lac St.-

Andéol. (Aveyron). — Vallée de Bonahii (Bonheur), dans

les Cévennes
,
près de la Sarayrède (Gard). — Sur le

Lioran (Cantal). Lign. Mai
,

juillet.

CCXEVIL VIBURNUM L.

730. "V. Laxitana L., Sp. I, Cod., n» 2133. —
Gren., FI. de Fr.,II, p. 8. — Koch, Syn., éd. 2, p.

356. —A. Bor., FI. du c, 3° éd., no 1130. Vulg. Viorne

commune.

Haies , bois , coteaux des terrains calcaires. Environs

de Rodez; Mondalazac, commune de Salles-la-Source
,

bois du château du Colombier; Lenne , dans un bois

(Aveyron).— Bord du Codeau , entre Bergerac et Pom-
bonne (Dord.). Lign. Avril, mai. CG.

731. V.OpiTlns L.,Sp.I,Cod.,no2135.— Gren.,

FI. de Fr., II
,
p. 8. — Koch , Syn., éd. 2

,
p. 356. — A.

Bor., FI. du c, 3^ éd., no 1131.

, Bord des eaux , lieux frais. Manhac, sous Rodez , au

bord de l'Aveyron
,
près de la Passerelle; St. -Joseph

,

près de Rodez , haie, près de la maison de campagne du

grand séminaire (Aveyron). — Bord du Codeau, entre

Cordiac et Malcenta, au nord de Bergerac ; Pont-Roux
,

près de cette dernière ville , bord d'un ruisseau ; bord de

la Dronne
,
près de St.-Aulaye ; bord de la Lidoire, près

de St.-Vivien (Dordognc). Lign. Mai, juin. AR.

CCXXVIIL LONICERA L.

732. L. eti-^ixsca Santi , Viagg., etc.; Koch, Syn.,

éd. 2, p. 357. — Gren., FI. deFr., II, p. 10.— A. Bor.,

FI. du c, 3e éd., n» 1133.

Haies , buissons , dans les terrains argileux ou calcai-

res. Mondalazac
, à l'extrémité de la côte de Cruou ,

au
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bord d'un champ , et dans le bois du château du Colom-

bier ; Solsac , sur la côte du Roc Ponsard
;

ça et là sur

le plateau calcaire situé au-dessus de Salles-la-Source , et

dans cette dernière localité
,
près de la source. Ligneux.

Juin
,
juillet. AR.

Rameaux volubiles; feuilles supérieures connées , per-

foliées; fleurs réunies en capitules terminaux pédoncules,

au centre de la dernière paire de feuilles.

733. L. r*ericl>^m.erLTxrii. L., Sp. I , Cod., n»

1374. — Gren., FI. de Fr., Il
,
p. 10. — Koch , Syn., éd.

2, p. 357. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n^ 1132.

Haies , buissons , bois. St.-Geniez-d'Olt , au bas de la

côte des Charlottes; Cruonnet, près de Mondalazac , dans

un bois (Av'eyron). — Bergerac , sommet de la colline si-

tuée entre le Bout-des-Vergnes et la Sancère
,
et sur un

saule têtard (Dord.). Lign. Juin, septembre. AC.

Rameaux volubiles ; feuilles brièvement pétiolées , les

supérieures scssiles , jamais perfoliées ; fleurs réunies eu

capitules terminaux pédoncules.

Le L. Caprlfolium L. est souvent cultivé et naturalisé

en quelques endroits. Il diffère des deux espèces précé-

dentes par ses fleurs vertici liées en capitule terminal ses-

sile, au centre de la dernière paire de feuilles.

734. L. Xyiostevxiî:i L., Sp. I, Cod., n° 1377.—

Gren., FI. de Fr., II, p. 10. — Koch , Syn., éd. 2, p.

357. — A. Bor., FI. du c, 3» éd., no 1136.

Haies , bois des lieux pierreux , calcaires. St. -Joseph
,

à l'ouest de Rodez
,
près de la maison de campagne du

grand séminaire ; Lenne
, dans un bois (Aveyron).

—

Coteau de Montbazillac, près de Bergerac; Lavernelle,

commune de St.-Félix (Dord.). Lign. Mai , juin. R.

Arbrisseau droit à rameaux non volubiles ; feuilles pé-

tiolées ovales, très entières
,
pubescentes

;
pédoncules

axillaires, biflorcs
,

velus, à peu près de la longueur

des fleurs.
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735. L. nlgi-a L., Sp. I , Cod., no 1375. — Gren.,

FI. de Fr., II
, p. 11. —A. Bor., FI. du c, 3e éd.,.

no 1137. — Koch , Syn., éd. 2, p. 357.

Bois des montagnes. Bois, près'de rentrée du tunnel

supérieur du Lioran
, au nord-est (Cantal). Lign. Mai

,

septembre. RR.

Arbrisseau droit à rameaux gréles'non volubiles ; feuil-

les obloncjues - elliptiques, pubescentes dans leur jeunesse,.

très (jlabres à l'état adulte
;
pédoncules axillaires , biflor

res, glabres , plus longs que les fleurs.

Ord. L. RUBIACÉES

(Rubiaceœ A. Jus s.)

CCXXIX. RUBIA L.

736. n. peregrina L., Sp. I, Cod., n»891. —
Gren., FI. de Fr., II, p. 13. — Koch , Syn., éd. 2

, p.

361. _ A. Bor., FI. duc, 3e éd., no 1141.

Lieux pierreux , haies , bois. Rosette
,
près de Ber-

gerac ; lieu inculte au-dessus de Ribérac ; coteau au~

dessus du Port-de-Ste.-Foy , canton de Vélines,; environs

de Sarlat (Dordogne). — Cahors , sur les rochers situés

au-dessus du pont de Valendre (Lot). — Roc de Gerles,

près de Livinhac-le-Haut ; Agrès , dans des broussailles

(Aveyron. — Frère Saltel). Viv. Mai, août. AR.

Tige grimpante accrochante , à angles chargés d'aspé-.

rites crochues; feuilles 4-6 par verticille, ovales-lancéo-

lées ,pliis rarement ovales ou linéaires non veinées, lui-

santes
,
persistantes pendant l'hiver , hérissées d'aiguil-

lons crochus sur les bords et sur la carène
;
pédoncules

axillaires trichotomes ; lobes de la corolle terminés en

pointe très aiguë.

La Garance {R. tinctonon L.) diffère de l'espèce pré-

cédente par ses feuilles non persistantes veinées, et les

iobcs de sa corolle acuminés en pointe calleuse. Le doc-
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teur Bras l'indique au sommet de la côte de Fondiès , k

la descente vers Ordiget , dans les murs des vignes
,

près de Villefranch e (Aveyron) ; à Capdenac ,
sur les

éboulements des vieux remparts , et sur les murs du.

village de la Roque-Toirac (Lot).

CCXXX. SHERARDIA L,

737. S. arvensis L., Sp. I, Cod., no 844.—

Gren., FI. de Fr., II
,

p. 50. — A. Bor., FI. du c, 3«

éd., n» 1181.

Champs , lieux cultivés. Annuel. Mai, octobre. GC.

CCXXXI. ASPERULA L.

738. A. arveiisis L., Sp. ï, Cod., n" 848. —
Gren., FI. de Fr., II, p. 49. — Koch , Syn., éd. 2, p.

359. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., no 1180.

Champs, terrains calcaires et argileux. Rodez; St.-

Saturnin (Aveyr.). — Bergerac , champ au nord-ouest

de la ville (Dord.). Annuel. Mai
,
juillet. C.

739. A. cynanoliica L., Sp. I, Cod., n" 853.

— Gren., FI. de Fr., II, p, 47. — Koch , Syn,, éd. 2,

p. 359. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., no 1178.

Pelouses sèches, pierreuses ou sablonneuses. Lieu

inculte près de la Ribérie , au nord et près de Ribérac •

Prigonrieux , lieu inculte au bord de la Dordogne, et

au bord de la même rivière , au port de Lanquais
;

Eymet, coteau pierreux (Dordogne). Vivace. Juin,

septembre. C.

Feuilles inférieures verticillées par 4, ovales ou spa-

tulées , desséchées lors de la floraison ;
les cauli-

naires linéaires également verticillées par 4 ,
celles

du sommet opposées ; corolle couverte de petites glandes

ou de poils transparents
;
fruits granuleux.

740. A. od.orataL.,Sp. I, Cod., no 847. — Gren.,

FI. de Fr., II
,

p. 47. — Koch , Syn., éd. 2
, p. 359. —

A. Bor., FI. du c, 3o éd., vJ' 1177.
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Bois frais couverts et montagneux. Mondalazac

,

commune de Salles-la-Source , ravin entre la côte de

Cruou et le bois de Billorgues ; bois de Bonnecombe

(A. de B.) ; Montagne de Levézou, bois de Tries (J.

Bonh.) ; Aubrac , bois
,

près de la cascade. Vivace.

Mai, juin. AU.

Feuilles oblongues-lancéolées , mucronées
,

glabres,

rudes sur les bords, verticillées , les inférieures par

6 , les supérieures par 8 , avec un anneau de poils

sous chaque verticille ; fleurs en petits faisceaux pé-

doncules , formant un corymbe terminal
;

Iruits hérissés,

de poils uncinés.

741. A. galîoîdes M.-Bieb. , FI. taur. , etc.;

Koch, Syn., éd. 2, p. 360. — A. Bor., FI. du c, 3»

éd., no 1176. —H. Loret, FI. de M., p. 304. — {Galium

(flaucum L., Sp. I, Cod., n» 874. — Gren., FI. deFr.,.

Il, p. 18).

Coteaux , lieux secs et pierreux. Oppidum gaulois de

Layrac
,
près de Limeuil , coteau crayeux et gazonné,

exposé au vent et au soleil (Dord. — Ch. Des Moulins).

Vivace. Juin
,

juillet. BR.

Feuilles raides , /méaires mucronées , à bords enroulés

,

verticillées par 6-8
; tiges ascendantes, à angles peu pro-

noncés ; fleurs paniculées en corymbe terminal ; corolles,

campanulées à tube court
;
fruits lisses.

CCXXXII. CRUCIANELLA L.

742. O. angixstîfoliaL., Sp. I, Cod, n» 884.—
Gren., FI. de Fr., 11

,
p. 51. — Koch, Syn., éd. 2, p.

360. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., no 1182.

Champs, coteaux, terrains rocailleux. Manhac, près de

Rodez , coteau au-dessus du hameau ,
et ailleurs aux en-

virons de Rodez ; Villefranche , sommet de Pénevayre
,

sur la pelouse (Aveyron). — Limogne , au bord de la

route (Lot). Annuel. Juin, août. AU.



— 409 —

CCXXXIII. GALIUM L.

743. O. Oi?u.ciata (L., [sub Valantia , Cod., n»

7602) Scop., FI. carn., etc.; Koch", Syn., éd. 2 , p. 361.

— Gren., FI. de Fr., II
,
p. 16. — A. Bor., FI. du c., 3«

éd., no 1142.

Haies , bois
,
prés buissonneux. Rodez. Bergerac. Viv.

Avril
,
juin. C.

Tige velue-hérissée ;
feuilles ovales on oblongues-eliip-

tiques
,
presque toutes plus courtes que les entre-nœuds ;

pédoncules latéraux rameux , munis de bractées foliacées ;:

fleurs jaunes ; fruits glabres lisses.

744. 0-. veraiim Scop., FI. carn.. etc. ;
Koch,

Syn., éd. 2, p. 361. — Gren., FI. de Fr., II
,
p. 16. —

{Valantia glabra L., Sp. II, Cod., n» 7603).

Lieux boisés. Carcenac - Salmiech , bois de chênes

(Aveyron. — A. de Barrau). Viv. Juin
,
juillet. AR.

Tige glabre ou légèrement pubescente ; feuilles ovales

ou oblongues égalant presque les entre-nœuds
;
pédon-

cules latéraux rameux , dépourvus de bractées ;
fleurs

jaunes ; fruits glabres lisses.

745. O. verixm L., Sp. 1 , Cod., n^ 869.— Gren.,

FI. deFr., II, p. 19. —Koch, Syn., éd. 2, p. 364.—

A. Bor,, FI. du c, 3^ éd., n» 1144.

Prés
,
pâturages , bords des chemins et des bois. St.-

Pierre
,
près de Rodez. Bergerac. Vivace. Juin

,
juillet. CC.

746. O. ar^enarixam Lois., FI. gall., éd. 1
, p.

85. -Gren., FI. deFr., II, p. 18. — A. Bor., FI. duc,
3e éd., no 1147.

Sables maritimes. AuCap-Ferret (Gironde). Viv. Juin
,

septembre. C.

747. O. elatixin ThuilL, FI. par., etc.; Gren., FI.

deFr., II, p. 22. — H. Loret , FI. deMontp., p. 299.—
A. Bor., FI. du c, 3^ éd., no 1156. — Cariot, Etude des

fleurs, 6e éd., no 1256. —(G. Mollugo L., Sp. I, Cod.,

no 870 par^).
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Haies , buissons et bois. Millau (Àveyron. — J. Bon-

homme). Bisannuel ou vivace. Juillet, août. AC.

Tige lisse , un peurenflée vers les nœuds ; feuilles ver-

ticillées par G ou par 8, obovales , obtuses , mucronées ,

minces , translucides età veines très visibles, bordées de pe-

tits cils rudes
;
pédicelles fructifères écartés à angle

droit ; corolle à lobes apiculés étalés ; fruit petit chagriné.

748. Gr, clu.metor'ixm Jord., Pug., p. 78. — H.

Loret , FI. de Montp., p. 299. — A. Bor., FI. du c, 3^

éd., n» 1157. — Cariot , Etude des fleurs, 6^ éd., n«

1257. — (G. Mollugo L. part., loc. cit.).

Haies et buissons. Bergerac , bord d'un ruisseau à Test

de la ville. Vivace. Juin
,
juillet. AC.

Diffère du précédent par ses feuilles plus étroites et

plus allongées , oblongues ou linéaires^ lancéolées ,
rétrécies

un peu aux deux extrémités ; par ses pédicelles fructifères

dressés - étalés , et par sa floraison plus précoce.

749. O. ereotixmlluds., FI. angl., etc.; Lois., FI.

gall., éd. 1
, p. 84. — Gren., FI. de Fr., II

, p. 23. —
H. Loret, FI. de Montp.

,
p. 300. —A. Bor., FI. du c,

3« éd., n° 1160. — Cariot , Etude des fleurs, 6e éd., n»

1258. — {G. Mollugo L. part., loc, cit.).

Lieux secs
,
pâturages , broussailles. Floyrac, à l'ouest

de Rodez (E. Mazuc) , et ailleurs autour de cette ville
;

Millau , champ sablonneux de la Pomarède (Aveyr. — J.

Bonh.). — Sarlat, lieu exposé au soleil , au nord de la

ville (Dordogne). Vivace. Mai
,

juin. AC.

Tige dressée, lisse, un peu renflée vers les nœuds ; feuil-

les verticillées par 8 , oblongues ou linéaires , un peu

élargies et subaiguës au sommet , mucronées , jamais

translucides , à nervure dorsale très saillante à la base
;

pédicelles fructifères dressés-étalés
,
jamais à angle droit.

750. Gr. olblioLnu-m Viîl., Hist. Dauph., etc.; H.

Loret, FI. de Montp., p. 300. —(G. Prostii Jord., Obs.,

etc.; Gren., FI. de Fr., Il
, p. 26. — G. rubrum Prost,

var. b. pilosum Duby , Bot. g., p. 248 , non L.).
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Lieux pierreux. Bois de la Vabre (Lamotte)

,
près de

Mende , et collines sèches autour de la même ville (Loz.

— A. Poitrasson). Vivace. Juillet, août. RR.

Tiges grêles , couchées à la base
,
puis ascendantes

,

velues dans le bas ; feuilles verticillées par 8-9, linéaires

ou oblongues, velues clans le bas delà tige, légèrement

ciliées dans le haut, mucronées, à nervure médiane sail-

lante ; corolle à lobes cuspidés et terminés par tin filet qui

égale la moitié de leur longueur ; fleurs nombreuses ordi-

nairement rouges, disposées en panicules corymbiformes
;

fruits glabres , très finement chagrinés (Loret).

M. Loret a réuni sous le nom de G. obliquum deux for-

mes ou variétés qui , d'après lui , ne diffèrent pas spéci-

fiquement. Ce sont les deux formes appelées par M. Jor-

dan G. mijrianthum et G. Prostii. Il ne voit entre elles

d'autre différence que celle qui résulte des fruits géné-

ralement un peu plus gros, et de la panicule ordinaire-

ment plus serrée dans la forme à fleurs jaunes.

751. O. sylvestr^e Poil., Hist. pl.inPalat., etc.;

A. Jord., Obs., 3^ fragm., p. 145. — A. Bor., FI. du c,
2e éd., no 936, et 3^, n° 1149. — H. Loret, FI. deMontp.,

p. 300. — Gren., FI. de Fr., II
, p. 33.

Bois
,,
pelouses montueuses. Espalion (Maz.) ; le Pérîé,

dans les bruyères (Aveyron. — J. Bonh.). Vivace. Mai

,

juin. AG.

Tiges grêles , diffuses étalées , ascendantes et rameu-

ses au sommet; feuilles verticillées par 7-8, dressées d'a-

bord, puis étalées , linéaires ou linéaires-lancéolées mu-
cronées , à nervure dorsale saillante , à bords munis de

petits aiguillons ; d'un vert clair ; fleurs rapprochées en

corymbes serrés
;
plante d'un vert jaunâtre.

Plusieurs fornaes se rattachent à ce type , au moins

comme variétés , et il est même certains auteurs qui

les regardent comme des espèces distinctes.

1. G. iœve Thuill., FI. par., p. 77. Glabre , à feuilles

très peu ou point denticulées-scabres , et à panicule plus

ou moins fournie , às)Wi les rameaux sont dressés , un- peu
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étalés. Bois, collines. St. -Laurent (Maz.); la Cavalerie

(Aveyron). — L'Aigoual , à la source de l'Hérault (Fon-

de-L'Héraou. — Gard). — Le Caylar (Hérault). — Tou-

tifau , à l'ouest et près de Bergerac (Dordogne). Vivace.

Juin, juillet. C. '

2. G. comwm^afwm Jord., Obs., Sefragm., p. 149. Gla-

bre
, à feuilles linéaires ou linéaires-obovales

,
rudes au

toucher , dans la partie inférieure des tiges, celles-ci ra-

meuses dans la plus grande partie de leur longueur. Bois

secs. Environs de Rodez , à Fontange , à Floyrac et à

Cayssiols (Aveyr. — E. Maz.). Viv. Juin, juillet. AG.

752. 0-. Jor-clanî Loret, FI. de Montp., p. 301.

—{G. implexum Jord., Obs., 3® fragm., p. 141. — Cariot,

Etude des fleurs, G^ éd., n» 1272).

Bord de la route, entre Limogne et Concots (Lot). Viv.

Juin
,
juillet. R.

ïiges nombreuses entrelacées , couchées; feuilles ver-

ticillées par 6-9, très étalées , d'un vert clair , linéaires

étroites mucronées, à nervure dorsale saillante.

753. O-. saxatîl© L., Sp. I, etFl. suec, éd. 2, etc.,

Cod., n« 866. — Gren., FI. de Fr., 11
,

p. 38. — Koch
,

Syn., éd. 2, p. 366. —A. Bor., FI. du c, 3^ éd.,

no 1155.

Terrains montagneux. Carcenac-Salmiech
,
pâturage.

Vivace. Juin
,
juillet. C.

Tiges lisses , émettant à la base beaucoup de ra-

meaux stériles, couchés; feuilles verticillées par 4-6,

scabres sur les bords , les inférieures obovales élargies
,

courtement mucronées , les supérieures lancéolées; fleurs

en petits corymbes serrés , paniculés ; à pédicelles dres-

sés ; corolle à lobes aigus ; fruits Plante noircis^

sant par la dessication.

754. O. uliginosu-m. L., Sp. I, Cod., n» 864. —
Gren., FI. deFr., II, p. 40. — Koch , Syn. , éd. 2 , p.

363. — A. Bor., FI. du c, 3e éd., n^ 1167.
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Prés marécageux , lieux fangeux. Bout-des-Vergnes

et Caville, près de Bergerac
, lieu humide (Dordogne).

Vîvace. Juillet, août. G.

Tige 1res rude de bas-en haut , accrocliante ; feuilles

lancéolées-linéaires ?»2/cro7Jt'e5, garnies sur les bords (Vai-

guillons crochus , 6-7 par verticiUe ; panicule lâche, à pé-

doncules égalant au moins 2 fois la longueur des bractées,

et pédicellesdivariqués; fruits petits, chagrinés -scabres.

755. <3r. palixstro L., Sp. 1, Cod., n» 8G0.

—

Gren., FI. de Fr., II
, p. 39. — Koch , Syn., éd. 2, p.

363. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 11G4.

Fossés, lieux fangeux. Rodez, bords de l'Auterne,

sous la Chartreuse (Aveyron). — Caville
,
près de Ber-

gerac , sur la rive droite du Codeau (Dord.). — Cestas
,

lieu ombragé sur une muraille, près du moulin (Gir.).

Vivace. Juin
,
juillet. G.

Tiges grêles , flexueuses , diffuses, lisses ou rudes sur

les angles de bas en haut
;

feuilles 4-5 par verticiUe, li-

néaires oblongues , rétrécies à la base, obtuses mutiqiies ;

panicule à rameaux fructifères élalés-réfléchis ; fruits

presque lisses. Plante noircissant par la dessication.

Le G. rupicola A. Bor., Fi. du c, 3° éd., no 1165, —
{G. palustre, var, b. rupicola Ch. Des Moul., Cat. Dord.,

p. 77, et Suppl. final, p. 82), constitue au moins une va-

riété fort remarquable du G. palustre. Il en diffère par

ses tiges toujours lisses , entièrement couchées ou pen-

dantes
;
par ses feuilles noircissant peu par la dessication;

par ses fruits plus gros
,
plus évidemment chagrinés.

Feu Charles des Moulins {toc. cit.)
,
qui a déjà signalé

le premier cette forme . n'a jamais pu se résoudre à

lui donner le rang d'espèce.

Port de Lanquais , arrondissement de Bergerac , sus-

pendu sous les falaises en surplomb de la Dordogne , rive

gauche ,
croissant à toutes les expositions. Yivace. Juil-

let , septembre. Abondant à l'endroit indiqué.

756. O. d.ivax-'icatu.m Lam., Dict., etc.; Duby,

Bot.g.,p.2V8. —Gren., FI. de Fr., Il, p. 41. — A. Bor.,



Fl. du c, 3c éd., no 1168. — H. Loret, Fi. de Montp.,

p. 302. — Cariot, Etude des fleurs, 6e éd., n» 1289.

Pelouses sèches. Sommet du coteau de la Roque-Bouil-

lac
,
pelouse sablonneuse. (Aveyron. — Fr. Saltel). Ann.

Juin, juillet. RR.

Tiges très grêles , dressées, courtes
,
(6-12 cent.), sou-

vent solitaires , rudes à la base, presque lisses au som-

met , feuilles verticillées par 6 , linéaires , très étroites
,

mucronées , bordées d'aspérités fines , d'abord dres-

sées
,
puis étalées

,
jamais réfléchies

;
panicule lâche à

rameaux capillaires allongés , étalés - dressés , 6-iO fois

aussi longs que les bractées fructifères ; îvuiis bruns ^ h peine

chagrinés.

757. O. parislense L., Sp. 1 , Cod., n° 883. —
Gren., Fl. de Fr., H

, p. 42. — Koch , Syn., éd. 2 , p.

363. — Loret, Fl. de Montp,, p. 303. — (G. anglicum

Huds., Fl. angl., etc.; Bor., Fl. du c, 3^ éd., n° 1170).

Champs , lieux secs
,
pierreux ou sablonneux. Berge-

rac, lieu exposé au soleil sur la berge de la Dordogne,

rive droite, près du pont
;
port de Prigonrieux , canton

de la Force (Dord.). Ann. Juillet , août. AC.

Tiges de 1 -5 décimètres , étalées ou ascendantes, très

rameuses presque dès la base , à angles rudes de bas en

haut ; feuilles verticillées par 6-7 , d'abord étalées, puis

réfléchies , linéaires-lancéolées , mucronées , bordées d'ai-

guillons raides dirigés en avant
;
panicule étroite allon-

gée ; rameaux courts non capillaires , étalés-dressés, à ra-

mifications 3-6 fois aussi longues que les bractées fruc-

tifères ; fruits bruns glabres , à peine chagrinés.

J'ai longtemps hésité avant de donner à la plante du

Sud-Ouest le nom linnéen
,
parce que ses fruits sont

constamment glabres el non hérissés. Mais l'ayant com-

parée à une autre plante originaire d'Anduze , dont quel-

ques échantillons ont les fruits hérissés
,
que je dois à la

bienveillance de mon savant ami M. Henri Loret,,- je n'ai

trouvé entre elles d'autre différence que celle qui pro-

vient de l'hispidité du fruit.
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^a8. O. Apai-lne L., Sp. I , Cod., n» 882. — Gren.,,

M. deFr., Il, p. 43. — Koch , Syn., éd. 2, p. 362.—
A. Bor., FI. du c, 3« éd., n«> 1172.

Haies , buissons , lieux cultivés. Ann. Juin
, août. CC.

Pédoncules droits, plus longs que les feuilles
;
fruits hé-

rissés de poils crochus.

759. Cr. tricorne Vith., Brit., etc.; Koch, Syn.,

éd. 2, p. 362.— Gren., FI. deFr., II, p. 44. — A. Bor.,

FI. du c, 3û éd., no 1174.

Champs, moissons des terrains calcaires. Cayssiols,

près de Rodez , champ (Aveyr. — E. Maz.). — Bergerac

,

champ cultivé , entre Caville etPombonne ; Manzac (Dor-

dogne. — G. de Dives). Annuel. Juin , septembre. C.

Pédoncules plus courts que les feuilles
, recourbés après

la floraison; fruits tuberculeux verruqueux.

Ord. LI. VALÉRIAIVÉES

{Valerianeœ DC.)

CCXXXIV. VALERIANA L.

760. \^. officinalis L., Sp. I, Cod., no 234.—
^Gren., FI. de Fr., II, p, 54. — Koch, Syn., éd. 2, p.

369. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1183.

Haies , bois , broussailles , lieux ombragés , bord des

ruisseaux. St. -Pierre, sous Rodez; St. - Gêniez - d'OIt

(Aveyron). — St.-Onger et Mont-de-Neyrac, près de Ber-

gerac (Dordogne). Vivace. Juin , août. CC.

761. V. dioica L. , Sp. I, Cod., n^ 253. —Gren.,

FI. deFr., II, p. 55.— Koch, Syn., éd. 2, p. 370.— A,

Bor., FI. duc.,3eéd., nM184.
"

Prés marécageux
, bois humides. Aubrac (Aveyron).

— Caville j au nord-ouest et près de Bergerac , lieu ma-
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récageux ; la Gravette , près de Mussidaa (Dordogne).

Vivace. Avril
,
juin. R.

762. V. trlpterisL.,Sp. I ,Cod., no236.— Gren.,

FI. de Fr., lï
, p. 56. — Koch , Syn., éd. 2, p. 370. —

A. Bor., FI. du c, 3^ éd., no 1186.

Rochers des lieux montueux. Salles-la-Source , les

Bayssières , à Test de l'église ; bois de Brasses, au bord

de la Truyère (J. Valadier) ; Aubrac (Aveyr. — U. de

Barr.). — Sur un rocher, Thiézac et St,-Jacques ; cas-

cade du versant oriental du Plomb (Cant.).— Le Caylar,

à l'ouest du bourg (Hérault). Yiv. Mai
,
juillet. AR.

CCXXXV. CENTRANTHUS DC.

763. O. LecolsLîl Jord. , Pug. , etc.; Lamotte,

Prodr. de la FI. du pi. cent., p. 372.

Rochers calcaires , lieux pierreux. Mende, au Pont-

Neuf , sur les rochers (Lozère. — A. Poitrasson).— Mil-

lau; rochers de Raujoles (Aveyr. — Doct. A. Bras). Viv.

Juin
,
juillet. RR.

Cette plante est-elle suffisamment distincte, pour être

séparée du C. angustifolius . DC. ?

On trouve le C. ruber, var. a. L. (C latïfolius Dufraisne),

naturalisé sur quelques vieux murs.

764. O. Oalcîtrapa (L., sub Valeriana, Cod., n»

251). Dufraisne, Val., etc. ; Duby, Bot. gal.,p. 253.—
Gren., FL deFr., Il, p. 53.

Vieux murs. Marcillac , mur de soutènement ; Bennac,

au-dessus de Salles-la-Source ; côte du Roc-Ponsard
,

près de Solsac ; St.-Austremoine ; Villefranche , sur une

muraille (Aveyron). — Beauregard , mur de la cour du

presbytère ; Beaumont , vieux murs (Dord. — G. de Di-

ves). Annuel. Juin
,
juillet. AR.
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CCXXXVL VALERIANELLA Tournôf^.

765. V. olitoria Pollich
, Pal., elc; Koch, Syn.)

éd. 2
, p. 372. — Soyer-Willemet , apud Gr. et G., FI. de

Fr., II
, p. 58. — {Valeriana Locusta var. a. otitoria L.).

Champs , lieux cultivés. St.-Geniez-d'Olt , bord d'un

champ (Aveyr.). — Roc-Amadour, lieu cultivé (Lot).

—

Bergerac, etc. Annuel. Mai, juin. CC.

Fleurs en corymbes serrés , à rameaux divariqués
;

bractées étalées, linéaires spatulées, arrondies au sommet;
limbe du calice oblitéré ; fruit ordinairement glabre

,
glo-

buleux-comprimé
,

plus large que long, un peu ridé

transversalement.

766. "V. ei'îocarpa Desvaux, Journ. bot., etc.;

Koch, Syn. , éd. 2, p. 372. — Soy.-Will., loc. cit.,

II, p. 64. — A. Bor., FI. duc, 3« éd., no 1194. —Mut.,
fig. 214.

Moissons , champs secs et pierreux. Friche sèche , oppi-

dum gaulois de Layrac
,
près de Limeuil ^(Dord. — Ch.

Des M.). Annuel. Juin. R.

Fleurs en corymbes plans et serrés ; calice tronqué

obliquement , à dents saillantes très visibles ; limbe du

calice fructifère, égalant la largeur du fruit et les deux tiers

de sa longueur ; cymes toujours denses.

767. V. IVEorisonii DC, Prodr., etc.; Koch, Syn.,

éd. 2,p. 446!— Soy. -Will., loc. cit., p. 63.— A. Bor.

FI. du c.,3e éd., no 1193. — Mut., fig. 209. — (F. den-

tataVoWioh).

Champs, moissons. Mondalazac , commune de Salles-

la-Source , dans un pré (Aveyr.). — Aurillac , lieu culti-

vé , au nord et au-dessus de la ville (Cant.). — Rosan
,

lieu cultivé (Gir.). Annuel. Juin
, août. AC.

Fleurs en corymbes plans peu serrés ; bractées étalées

un peu plus courtes que les fruits mûrs ; fruit glabre ou

velu
, ovoïde-conique, deux fois aussi long que large, con^

vexe d'un côté
,
plan et présentant une fossette ovale^

27
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oblonguo, creusée entre deux côtes filiformes de l'autre,

terminé par une dent oblique très aiguë , denticulée crrfe

moitié plus étroite que lui.

768. "V. Au.2?icilla DC, FI. fr., etc.; Koch, Syn.,

éd. 2, p. 273. — Soy. -Will., toc. cit., p. 59. — A.

Bor., FI. du c, 3® éd., n» 1192. —Mut., fig. 212.

Moissons , champs des terrains sablonneux. St.-Ge-

niez-d'Olt, champ cultivé
,
près du collège; Mondalazac,

champ en friche (Aveyron). — Bout-des-Vergnes
,
près

de Bergerac ; coteau de St. -Antoine, sur un rocher (Dor-

dogne). — Rosan
,
lieu cultivé (Gironde). Annuel. Juin

,

juillet. AC.

Fruit subglobuleux-pyriforme , ordinairement glabre

,

ventru , à peine plus long que large , muni sur la face ven^

traie d'un sillon longitudinal , et sur la face dorsale , ainsi

que sur les faces latérales , de 5 côtes peu marquées
,

couronné par une dent proéminente en forme d'oreille

,

creuse, et parfois légèrement denticulée à sa base.

769. V. cojronata DC, FI. fr., etc. {non DC,
Prodr.) ; Koch ,

Syn., éd. 2
,
p. 373. — Soy. -Will., a/îwrf

Gr. et Godr., FI. de Fr., II
, p. 65. — {V. hamata Bast.

in DG.; A. Bor., FI. du c, 3«> éd., n» 1195. — Valcriana

locusta, var. coronataL., Cod., n" 265).

Lieux cultivés. Florac (Lozère. — Lamotte). Juin
,
juil-

let. R.

Fruit ovoïde , anguleux , velu , couronné par le calice

évasé en forme de coupe membraneuse , veinée en réseau,

glabre en dedans et en dehors , divisé au delà du milieu

en 6 lobes ovales , terminés en arête crochue.
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Old. Lil. DIPSACÉES

{D'ipsaceœ DC.)

CCXXXVÏI. DÎPSACUS Tournef.

770. I>. sylvestris Mill. , Dict. ; Koch, Syn.,

éd. 2, p. 374. — Gren., FI. deFr.,II, p. 67. — Duby
,

Bot. g., p. 258. — (Z). FuUonum v. a L.).

Lieux secs , bords des chemins et des haies , champs

incultes. Bisann. Juillet , septembre. C.

Feuilles supérieures à peine connées à la base ; folioles

de l'involucre linéaires ,
courbées-ascendantes ,

les plus

qrandes plus longues que le capitule , ou l'égalant au moins
;

paillettes flexibles ,
très droites,

771. r>. laciniatus L., Sp. I, Cod., no 795.—
Gren., FI. de Fr., II, p. 68. — Duby ,

Bot. g., p. 257.—

Koch ,
Syn., éd. 2

,
p. 275.

Bord des haies et des chemins. Bisann. Juill., août. AC.

Feuilles supérieures largement soudées à leur base et

formant un large godet; folioles de l'involucre plus courtes

que le capitule ; paillettes flexibles , droites.

Le D. FuUonum Mill., Dict. (D. FuUonum L. var. b),

cultivé pour l'usage des manufactures de drap , s'échappe

souvent des cultures. Il diff'ère par les folioles de son

involucre inermes, et par ses paillettes acuminées, recourbées.

772. I>. pilosiis L., Sp. I , Cod., n° 796. — Koch
,

Syn., éd. 2
,

p. 375. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n»

1300. — {Cephalaria pilosa Gren., FI. de Fr., II
,

p. 69).

Haies , bois frais , fossés. Vallon de Cruou , au bord

du ruisseau ; La Garde , commune de Salles-la-Source,

au bord d'un chemin ; St.-Geniez-d'Olt, sur une muraille,

près du moulin de Juéry
, au bord du ruisseau. Bisann.

Aoùtj septembre. AU.
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Feuilles ovales -oblongues, acuminées, toutes atténuées

en un pétiole muni de deux oreillettes à son sommet ; fo-

lioles de l'involucre linéaires-lancéolées , bordées de longs

cils , d'abord étalées
,
puis réfléchies

,
plus courtes que

le capitule
;
paillettes obovales , terminées en pointe droi-

te et longuement ciliée.

CCXXXVII. CEPHALARIA Schrader.

773. O. leixcantlia Schrad., Cat. sem. h., etc.;

Koch , Syn., éd. 2 , p. 375. —,Gren., FI. de Fr., II
, p.

71. — {Scabiosa leucantha L., Sp. I , Cod., n» 801).

Lieux incultes et pierreux. Pas de l'Escalette
,
près du

Caylar , escarpement au-dessus de la nouvelle roule (Hé-

rault). — Cahors , coteau escarpé au-dessus de la fon-

taine des Chartreux. Viv. Juillet, septembre. AR.

CCXXXVIII. KNAUTIA Coult.

774. K. sylvatica (L., siib Scabiosa^ Cod., n»

807) Duby , Bot. g., p. 257. — Koch , Syn., éd. 2
, p.

276. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., no 1205. — Loret, FI.

deMontp., p. 315.

Bois et prés des montagnes. Aubrac , aux environs de

la cascade et au bord du bois de Gandilloc ; Carcenac

,

bois ombragé , et le Bouquet, près de Trémouilles (Avey-

ron. — A. de Barr. et Fr. Saltei). — Cantal
,
pentes du

Plomb. Vivace. Juin , septembre. AC.

775. K. arvensis (L.,sub Scabiosa, Cod., n» 807)

Koch , Syn., éd. 2
, p. 276. — Duby , Bot. g., p. 257. —

A. Bor., FI. du c, 3® éd., n^ 1201. — Loret , loc cit.

Champs
,
prés , collines , bord des bois. Vivace. Juin

,

septembre. CC.

CCXXXIX. SUCCISA Mert. et Koch.

776. S. pratensis Mœnch., Meth., etc.; Koch,

Syn., éd. 2, p. 377. — {Scabiosa Succisa L., Sp. I,

Cod., no 802. — Gren., FI. de Fr., Il
,
p. 81).
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Prés . pâturages , bois frais. Vivace. Août , sept. CC.

Racine verticale, tronquée à son extrémité ; tige dressée-

ou ascendante ; feuilles toutes entières ou seulement den-

tées ; involucelle hérissé , à quatre divisioiu ovales , ai-

guës , mucronêes ; calice intérieur terminé par cinq soies;

corolle à quatre segments égaux.

CCXL. SCABIOSARœm. et Schult., L., par^

777. S. Oolnrtkl^ax-ia L., Sp. I, Cod., no 809.

— Gren., FI. de Fr.. II, p. 78. — Koch , Syn., éd.

2
, p. 378. — Cariot, Etude des fleurs, 6^ éd., n^ 1333.

Bords des chemins', collines arides , bois secs. Bois

de Biars et de Sourguières , sur un rocher, près de

St.-Austremoine ,
commune de Salles-la-SourCe

; Mon-
dalazac , clairière et lisière du bois de la Barthe, même
commune (Aveyron). — Bout-des-Vergues

,
près de Ber-

gerac, vigne caillouteuse (Dord.). Vivace. Août, septem-

bre. CC.

Tige dressée , feuilles très variables . les radicales

mollement pubescentes , oblongues
, obtuses ou lyrées

,

rarement entières , les caulinaires inférieures lyrées-

pennatifides , les autres pennatiséquées , à segments

linéaires , incisés-pennatifides , ordinairement entiers

dans les feuilles supérieures; calice à limbe sessile , soies

du calice noirâtres, dépassant 3-4 fois la couronne de iin^

volucelle y celui-ci à couronne ouverte , égalant environ lé

tiers de la longueur du tube fructifère qui est ova-

le , sillonné et hérissé sur les angles ;
corolle à cinq

segments inégaux ; fruits disposés en capitules globu-

leux ou ovoïdes.

La plante du moulin de Juéry
,
près de St. -Gêniez ,.

à feuilles caulinaires, toutes 2-3 fois pennatiséquées
^

et à segments linéaires lancéolés , ou ovales-lancéolés,

que j'avais appelée Se. permixta (Voir llin.
, p. 61) , ne

me parait pas suffisamment distincte pour être séparée

du S. Columbaria.
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778. S- spreta Jord., Pug., p, 92. ~ (5. /wcit/a Le-

coq et Lam., Cat. pi. cent., p. 215, non Vill.). —A. Bor.,

FI. du c, 3e éd., no 1213. — Lamotte , Prodr. de la FI.

du pi. c, p. 383.

Prairies sèches
,
pacages , rochers herbeux des monta-

gnes. Thiézac , conglomérat en forme de rocher
, sur

la rive gauche de la Cère
;
pente septentrionale du Plomb ;

pente escarpée au-dessus de la station du Lioran. Bisann.

Août , septembre. AG. dans les lieux indiqués.

Feuilles d'un vert gai , les radicales pubescentes

,

oblongues, rétrécies en pétiole, obtuses, inégalement cré-

nelées ou lobées à la base , les caulinaires toutes penna-

tiséquées , à segments étroits , linéaires , la plupart aigus ;

involucelle à couronne ouverte , égalant environ la moir

tié de la longueur du tube fructifère qui est ovale , sil-

lonné et hérissé sur les angles ; soies dépassant quatre

fois la couronne.

779. S. mar*itima L., Cent. II
, Cod., n» 811. —

Gren., FI. de Fr., II
,
p. 77. — Loret , FI. de Montp., p.

313. — (5. calijptocarpa St.-Am., FI, ag., p. 60).

Lieux secs , bords des chemins. Montlaur , coteau

aride (Aveyr. — L'abbé H. Coste). — Pas de l'Escalette,

près du Caylar , lieu escarpé au-dessus de la nouvelle

route (Hérault). Ann. ou bisann. Juillet, août. R;

Feuilles radicales et caulinaifes inférieures oblongues-

spatulées
,
pétiolées

, dentées ou incisées, les caulinaires.

supérieures pennatiséquées; involucelle à limbe spon-

gieux replié en dedans au sommet ; tube du calice filiforme

allongé, s'épanouissant en cinq arêtes sétacées; capitules

oblongs à la maturité ; réceptacle à la fin allongé en

alêne.

D'après M. l'abbé H. Coste {in litt.) le S. maritima

croît en abondance dans tout le bassin du Dourdou , de-

puis Camarès jusqu'aux rives du Tarn.



CORRECTIONS ET ADDITIONS

lisez Bonnaterre , au lieu de Bonaterre.

— Erodium
,

— Trodium.

— Caucalis

,

— Cancalis.

— Chondrillaeflora , — Chondrellaflora.

— Astrantia

,

— Astransia.

— Rapunculus, — Rapnuculus.

— oxyacanthoides, — oxycanthoides.

— oppositifolium , — appositifolium.

— Alopecurus, — Alapecurus.

— Rhizome, — Rhisôme.

— Tourriol, — Touriol.

— rugosum, — Rugosum.

— Gsertner, —
— sudetica, —
— monspessulanus, —
— alpine

,

—
— Tourriol

,

—
— Robertianum , —
— anthères, —
— junceuni

,

—
— Vulneraria

,

—
— supprimez le point?

— 282, après le n" ili, Trifolium rubens, ajoutez :

/i-U bis. T. liii-tLiin Ali.; Godr., FI. de Fr.

p. 405. — H. Loret , FI. de Montp., p. 168.

Champs incultes , bords des chemins. Belmont , bord

d'un chemin
,
près de St. -Etienne (Aveyron. — L'abbé

H. Coste). Annuel. Juillet. RR.
Stipules moyennes à partie libre atténuées en une

longue pointe sélacée , et stipules involucrales largement

ovales acuminécs
;

dents du calice plus courtes que
la corolle.

Page 7

,
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414 ter. T. Olierlerl L, Dem. pi., Cod., n».

5654. —Godr., FI. de Fr., I, p. 406. —H. Loret,

f\. de Montp., p. 172.

Lieux arides. Belmont , coteau rocailleux
,
près de

Lascases (Aveyron. — L'abbé H. Coste). Ann. Juin. RR.

Page 293, après le n" 415 , T. Mol, ajoutez :

415 bis. T. lagopn's Pourr. in Willd., Sp., etc.;

Godr., FI. de Fr., l] p. 410.— Duby ,
Bot. gai., p. 130..

Coteaux secs. Sur les rochers de St. -Jean
,
près de

Brusque (Aveyr. — Crémoux). Ann. Mai
,
juin. RIl.

Folioles obovales-cunéiformes ; stipules veinées, à

partie libre ovale
,
aiguë ;

calice à tube velu
,

calleux

à la cjorge ; dents inégales , sétacées dès la base , ci-

liées
,

plus courtes que le tube ; étendard linéaire

oblong aïçju. Plante remarquable par ses tiges munies,

ordinairement de deux capitules ovoïdes , l'un axillaire
,

plus précoce et paraissant terminal ; l'autre réellement

terminal , mais déjeté de côté.

Page 293 , ligne 16 , après ces mots : Lieux secs et chauds,.

ajoutez :

Brusque (Aveyr. ^ H. Loret et Crémoux).

Page 297 , après le n° 430, T. elegans , ajoutez :

430 bis. T. laevigatTxm Desf , FI. atl.,etc;;

Godr., FI. de Fr., I, p. 416. — H. Loret , FI. de Montp.

^

p. 174. — {T. strictum Koch , Syn., éd. 2, p. 1020, et al.

plur.y an W. et Kitaib.?).

Prairies sèches, coteaux incultes. Brusque , coteau de

St. -Jean (Crémoux) ;
Belmont , coteau inculte (Aveyr. —

L'abbé H. Coste). Ann. Mai, juin. RR.

Feuilles à folioles munies de nervures fortes et rap-

prochées , bordées de dents glanduleuses au sommet
;

celles des feuilles inférieures obovales, obtuses, celles

des moyennes oblongues, et celles des supérieures liné-

aires-lancéolées ; stipules larges obtuses ou aiguës, deur
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tées , longuement soudées ,
transparentes

;
pédoncules;

axi Maires
,
plus longs que la feuille ; capitules ovales-

subglobuleux , entourés à leur base d'un involucre très

court, scarieux ; calice à tube court, campanule, glabre,

distendu par le fruit et turbiné à la maturité y à dents

élargies à la base, puis subulées, à la fin très étalées^ un

peu inégales ; fruit à deux graines, presque saillant.

La plante que Linné a appelée T. strîctum est bien dif-

férente de celle dont il est ici question , à en juger par

la description qu'il en donne. Il dit de sa plante : « Feuil-

les longuement pétiolées ; stipules très larges , à pointe

subulée
;
pédoncules axillaires , plus courts que le pé-

tiole {F lia longé pettolata ; stipulœ latiss., acumine

subu lato ; peduncuU aœillarcs , petiolo breviores... » Sp. II,

Cod., no 5647).

Page 298 , après le n" 433, T. fragif., ajoutez :

433 bis. T. ï»esu.pinatiina L., Sp. I, Cod., n^

5673. —Godr., FI. de Fr., I, p. 414. — Koch , Syn.,

çd. 2
,
p. 190. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., no 597.

Prés, pelouses. Belmont, vieille côte du Clapeyrol,

au bord d'un fossé (Aveyr. — L'abbé H. Coste). Ann.

Juin. RR.

Pédoncules dépassant ordinairement beaucoup les

feuilles ; capitules à la fin globuleux , entourés d'un in-

volucre formé par des bractéoles très courtes, tronquées;

calice fructifère renflé sur le dos, veiné, pubescent , à

dents supérieures saillantes et dirigées en avant ;
Heurs

d'un beau rose , à étendard renversé.

Page 309, ligne 28, lisez Orobiis , au lieu de orobus,

— 357

,

— 3 , — distantes

,

— distuntes.

— 365

,

— 16

,

— Caussibal

,

— Camsibâl.

— 381

,

— 5, — UmbellifercO — Ombelliferae..

— 391, — 28, — Mutellina, — mutellina.

— 896, après le n" 705, Orlaya grandifiora, ajoutez :

705 bis. O. platycarpos (L., sub Caucalide, Cod.,

0° 1939 a) ; Koch ,
Umb., etc.: Syn.

, éd. 2 ,
p. 343. --
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Godr., FI. de Fr., I

, p. 672. — H. Loret, FI. de Mont-

pellier
,
p. 265.

Moissons. Belmont , dans un champ, près de la Bou-

riette. Annuel. Juillet. RR.

Involucre à 2-3 folioles lancéolées, largement mem-
braneuses au bord ; ombelles pédonculées, à 2-3 rayons

presque égaux , au lieu de 5-8
; fruit oblong armé d'ai-

guillons élargis à la base , crochus au sommet , non

glochidiés
, égalant sa largeur.

EXPLICATION DE LA PLANCHE

Fig. I. — Batrachium lctarium Revel.

a. Extrémité d'une tige.

bbbbb. Diverses feuilles prises sur cinq sujets différents
,

provenant de trois récoltes distinctes: 1847, 1860
,

1863.

c. Carpelle grossi , vu de côté.

d. Carpelle grossi , vu de face,

ee. Réceptacles grossis, dépouillés de presque tous les

carpelles , en conservant cependant quelques-uns

avortés et déformés,

f. Fleur, de grandeur naturelle.

g. Pétales isolés.

Fig. II.— a. Feuilles du Batrachium Lenormandi , forme aqua-

tique.

b. Carpelle de la même plante, grossi.

Fig. III. — Feuilles du Batrachium Lenormandi , forme terrestre.

Fig. IV.— YQwiWes du Batrachium hederacoum.
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L'impression de ce second volume était à peine com-

mencée lorsque son auteur a été enlevé
,
par une maladie-

rapide , à la science et à ses amis. Heureusement son.

manuscrit était terminé, il ne restait plus qu'à en sur-

veiller l'impression et à corriger les épreuves, travail

toujours délicat et difficile quand il s'agit d'œuvres qui

exigent des connaissances spéciales et une technologie

particulière. Le nom de M. Jordan
, dont la compétence

est connue et appréciée, avait attiré l'attention du comité

de la Société des Lettres, Sciences et Arts del'Aveyron.

Sur la demande qui lui en fut faite, il a bien voulu se

charger de ce travail ingrat , mais nécessaire. Qu'il re-
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les abbés Gasc et Henri Revel qui ont apporté un si
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seulement son manuscrit, mais encore cet herbier si

important et si bien classé, qui résume quarante années
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— Goclr. in FI. de F. , II, p. 85. — Koch, Syn., ecL 2,

p. 381. ~ A. Bor., FI. du c, S^ éd., n^ 121d/— Rchb.,

Icônes corymbiferse , tabula î.

Bords des eaux, fossés, bois humides. Viv. Juillet,

septembre. CC.

CGXXXIX. ADENOSTYLES Cas3,

781. A. al'bifr'oiis (L. f. siib Cacalia, Suppl,,eto,,

Rchb., FI. exe. et îc. corymb. , t. 2, f. Il; Koch,

Syn.
, éd. 2, p. 38'2. — Godr. in FI. de Fr. , II

, p.

83. — {A. Petasites Bluff, et Fing. , A. Bor., FI. duc,
S^éd., no 1216. — Cacalia Petasites Lam. Dict., etc.).
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Bords des torrents et bois humides des montagnes^

Àubrac, bords du ruisseau, près de la cascade (Aveyr.).

— Revers oriental du Plomb
,
près du sommet , lieu ap-

pelé Saout-Vert (Canl.) — Ravin , sur Je flanc occidental

de l'Aigoual
,
près de la Sarayrède, lieu où les eaux

pluviales se partagent entre la Méditerranée et l'Océan

Gard. Viv. Juillet , août. AR.

Feuilles très grandes, pétiolées, réniformes , inégale-

ment et doublement dentées , vertes en dessus , blan-

cliàtres cotonneuses en dessous^ les supérieures sessiles, au-

riculées à la base ;
capitules petits , en corymbe termi-

nal , à 3-6 fleurs purpurines.

CCXL. TUSSILAGO L.

782. T. Faï*faraL.,Sp.I,Cod.,no6263.— Godr.,

in FI. deFr., ÎI, p. 91. — Koch , Syn., éd. 2, p. 38.—
A. Bor., FI. du c, n» 1220. — Rchb,, le. cor., t. 13.

Lieux frais, surtout dans les terrains argileux, champs,

vignes. Viv. Février, avril. CC, Vulg. Pas-iCàne, Pc-

ponlï ou Pied de poulain.

Feuilles radicales paraissant après que les fleurs sont

détruites.

GCXLI.. PETASÎTES Tournef.

783. r*. officinalis Mœnch ,
Meth., etc

; Koch,

Syn., éd. 2, p. 383. — Godr., in FI. de Fr., II
, p. 89.

— Rchb., le. cor., t. 10. — {Tussilago Petasites L., Sp-,

Cod., n« 6268. — Petasites vulcjaris Desf.).

Bords des ruisseaux
,
prés humides. Paulhac

,
pré de

la Vaïsse (Aveyr. — Valadier). Viv. Avril. R.

CGXLII. LÏNOSYRÏS Lob.

78^1-. L. vuLlgai^is Gass. , in DG., Prodr., etc.
;

Koch, Syn., éd. 2, p. 384. — Godr., i«Fl. deFr., II, p.



U. — A. Bor. , FI. du c, 3^ éd., n» 1235. — (Chryso-

coma Lïnosijrïs L., Sp. I, Cod., n*» 6091),

Bords des bois montueux , coteaux pierreux. Les

Bézinies, au-dessus de Salles-la-Sourc0
,
pâturage gec et

bord du bois de Cornalach ; côte du Pal , au-dessus de

Marcillac ; à l'extrémité du coteau de Cruou
,
près du

Grand-Mas (Aveyr.). — St.-Capraise«d'Eymet , au Grand
jBois (l'abbé Fournier)

; bord de la grande route, au-des-

sous du Colombier
,
près de Bergerac (Uordogae), Yiv.

Septembre , octobre. AR,

Tige simple , dressée , raide , de 3-5 décimètres , trèg

feuillée
; feuilles étroitement linéaires, à face aupérieuro

ponctuée ; fleurs jaunes , en coryrabe terminal j à pé«

doncules feuilles.

GCXLIIÏ. ASTER L,

785. A. alpiîîixs L., Sp. 1, Cod,, n*^ 63i5.--Gôdr,,

in FI. de Fr., lï, p. 100. -^ Koch, Syn., éd. 2, p, S8S,

— Rchb, le. cor., t. 14
, f, III.

Pelouses et rochers herbeux des monts calcaires. Sou-

dières (E. Maz. ) ; rochers près de la tour d'Aî|ulHôa

(Doct. Bras) ; Baulès
,
près de Marcillao (Aveyr. — Abbé

Cérès) ; Mende , bois de la Vabre (Loz. =- Pûltr.). Viv.

Juillet. AR.

Tige de 1-2 déc, simple
,
dressée, peu feuillée , d'un

vert grisâtre, plus ou moins velue , à un m\û capliulô

grand, placé au sommet; feuilles très entières triner»

vées , les radicales spatuîées , atténuées en pétiôlo allé
,

les caulinaires linéaires ou linéaîrea-ôblôrigiîes , allé*

nuées à la base.

786. A. Ameiiixs L., Sp, î, Cod., n^ 6318. —
Godr., in FI. de Fr., I, p. 101. —Koch, Syn., éd. 2,

p. 385. — A. Bor,
, FI. du c,, n» 1221. — Rchb., le.

cor., t. 15, f. ï.

Coteaux calcaires, bois secs et pierreux. Extrémité du

coteau de Cruou et de Gaudelle, canton de Marcillac;



base du coteau défriché
, au-dessus de la route en face

du château de La Roniiguière
,
près de Villefranche

(Aveyr.). — Cahors, coteau escarpé au-dessus du pont

de Yalendre (Lot). Viv. Août , septembre, RR.

Tige dressée, de 2-5 décimètres, ferme, très feuillée
;

feuilles ordinairement entières, rudes sur leurs faces et

sur leurs bords, irinervïées, ovales-lancéolées
, atténuées

à la base , les inférieures plus larges , obtuses , les su-

périeures oblongues lancéolées
; involucre à écailles ci-

liées ,
obtuses ; inflorescence rameuse

, à rameaux dres-

sés en corymbe.

CCXLIV. BELLÎS L.

787. 13. peroTiiTis L. , Sp. I, Cod., n" 6413. —
Godr., m FI. de Fr., il, p. lOG.

Prés, pelouses. Viv. Mars, mai et presque toute l'an-

née, ce.

Souche vivace , courte, tronquée
;
feuilles rapprochées

à la base de la tige, obovales-s})atulées
;
pédoncules sca-

piformes ;
folioles de l'involucre vertes, linéaires-lancéo-

lées , obtuses. Vulg. Pâquerette.

CCXLV. ERÎGERON L.

788. E. caîiadeiisis L., Sp. î, Cod., n» 6246.—

Godr., îïi FI. de Fr., II, p. 96. — Koch , Syn., éd. 2, p.

388. — A. Bor., Fi. du c, 3^ éd., n» 1224. — Rchb., le.

cor., t. 26, f. I.

Lieux incultes et lieux cultivés. Ann. Juillet, octo-

bre, ce.

On croit généralement que cette plante est originaire

du Canada. Elle est répandue partout depuis plus d'un

siècle.

789. E. acoi- L., Sp. I, Cod., no 6252. — Godr.,

ïn FI. de Fr., lî, p. 97. — Koch ,
Syn., éd. 2., p. 18S.
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— A. Bor., FI. du c, 3« éd., n^ l-2'25. — Rchb., Ig.

cor., t. 26 , f. 32.

Pelouses des coteaux, lieux arides. Saint-Onger , à

l'ouest et près de Bergerac ; bard d'un chemin entre

Lanquais et St.-Aene, et ailleurs (Dordogne). Bisann.

ou peut-être viv. Octobre, novembre. C,

CCXLVl. SOLIDAGO L.

790. S. vlrsa-aiix-ea L., Sp. î, Cod., n» 0336^.

— Godr., in FI. de Fr., Il, p. 92. — Koch
, Syn., éd. %

p. 389. - llchb., le. cor., t. 20, f. I, II.

Bois, collines incultes. Bois de Bonnecomlx;
; Palan-

ges, au-dessus de Laissac ; Salles-la-Source , lieu un peu

boisé appelé les Bayssières (Aveyr.). — Bois de Corbiac,

près de Bergerac. Viv. Août , octobre. G.

La plante de Salles-la-Source est remarquable par ses

feuilles largement ovales, insensiblement atténuées en

pointe, munies de longs pétioles ailés, et bordées de peti-

tes dentsaiguës; par ses capitules longuementpédonculés.

C'est probablement la forme appelée par Boreau (FI. du

c, 39éd., p. 32V), S. serratifolia)^ et par Koch, S. virg,^

var. latifolia {ioc. cit.).

791. S. glal^r^a Desf. , Cat., éd. 3, etc. ; Godr., m
FI. de Fr., il, p. 93. —A. Bor., FI. du c, 3céd.,n<^

1233. — (S. serotina Duby, Bat. g., p. 1030).

Bords des rivières, où il parait s'être naturalisé, ori-

ginaire de l'Amérique septentrionale. Bords du Lot,

sous Livinhac-le-Bas, commune de St.-Julien-d'Empare

(Aveyr. — Fr. Sallel). Viv. Août. Très abondant à l'en-

droit indiqué.

Tige de huit à douze décimètres, dressée, raide, très

feuillée
;

feuilles fjlabres , toutes lancéolées ou linéaires-

lancéolées, bordées vers le milieu de deuts aiguës ; fleurs

d'un beau jaune, en petits capitules disposés en grappes

unilatérales , élalées-arquées.
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GCXLVIl. MICROPUS h.

792. IM. erectns L. , Sp. 1, Cod. , n«> 6712. —
Godr., mFl. deFr., Il, p. 194.— Koch, Syn., éd. 2, p,

390. — A. Bor., FI. du c, 3« éd., n» 1236.

Coteaux arides , champs stériles et pierreux. St. -Jo-

seph , à l'ouest et près de Rodez (Vaiss.) ; Les Bézinies^

au-dessus de Salles-la-Source
,
pâturage sec; Nauquiés,

au-dessus de St.»Austremoine , commune de Saltes-la-

Source > lieu inculte; St.-Martin-de-Lenne , bois de la

Gamasse , et Leone , bord d'un chemin ,
au-dessus de

la fontaine (Aveyr.). — La Ribérie , commune de Lem^

bras, coteau en friche (Dordogne). Ann. Juin, août. AC.

dans les terrains calcaires.

Plante de 1-2 décimètres toute blanche-laineuse ; ca-

pitules disposés en glomérules sessiles , comme envelop-

pés dans une espèce de bourre blanche ; fleurons à 5

dents, ceux du centre hermaphrodites , stériles , à style

simple, ceux de la circonférence femelles et fertiles , à

style bifide ; akènes renfermés dans les folioles intérieu-

res de rinvolucre
,
plies en casque ;

réceptacle nu.

CCXLVIU. BUPHTALMUM L.

793. B. splnosu-iia L., Sp. i , Cod., n» 6529,

—

Buby, Bot. g., 271. — Loret, FI. de Montpellier, p.

349. — (Prt//niis sptnosa Cassini, Dict., elc; — Koch,

Syn., éd. 2, p. 392. — Rchb., le. cor., t. 48, f. L— ils-

teriscus sp. Godr., in FI. de Fr., II
, p. 171).

Bord des cheuiins, fossés. Montagnes des Cases
,
près

de St.-AfTriquc ,
bord d'un chemin (Abbé Coste) ; Bro-

quiès, au bord du Tarn (Aveyr. — A. de Barrau). —
Manzac , sur le chemin de la Gélinerie à la Farge (Dord.

— De Div.). — Coteau au-dessus de Viminey, près de

Bordeaux (Gir.). Bisann. Juillet, août. R.
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CCXLIX. ÏNULA L.

'

794. I. Heleniixni. L., Sp. l , Cod. , n« 6373. —
Koch, Syii., éd. 2, p. 392.— A. Bor., FI. du c, n^ 1237.

— (Corvisartia Bel. Mérat, FI. par., éd. 2, eic; Godr.,

m FI. deFr., Il, p. 173, — Rchb., le. cor., t. 30).

Lieux frais et un peu couverts. La Griffoulière
,
près de

Brasc, haie humide (Abbé Coste). Lieu herbeux et frais

entre Gabriac et Cruéjouls , au bas de la côte (Aveyr.).

Viv. Août. RR.

795. I. saîiciixa L., Sp. I, Cod., n» 6384.— Godr.,

m FI. de Fr., H, p. 176. — Koch, Syn., éd. 2, p. 393.

— A. Bor., FI. duc, 3^ éd., n» 1242. —Rchb., le.

Gor., t. 37, f. IIÎ.

Bois montagneux
,
pâturages buissonneux. Bords du'

Tarn aux environs de Broquiès (A. de Barr.) ;
bois de la

Garrigue
,
près de Millau (J. Bonh.) ; Souyri , dans un-

pré (Abbé Coste). — Friche à la Gabarrie , commune de

St.-Germain-ès-Mons (Dord. — E. de Biran). Yiv. Juin,

juillet. RR.

Tige dressée, un peu rameuse au sommet ; feuilles

d'un vert brillant ,
luisantes, amptexicaiiles et presque

auriculées ; demi-ileurons dépassant de beaucoup Tin-

volucre.

79G. I. sqLn.aT?r»osa. L., Sp. II, Cod., n® 6383. —
Koch , Syn., éd. 2, p. 393. — A. Bor., FI. du c., 3^ éd.,

no 1241. — Rchb., le. cor., t. 39, f. I. — (7. spirœifolia

Godr., m FI. d^Fr.,11, p. 175).

Buissons des coteaux calcaires
,
pente rocailleuse du

Cernon, entre Monclarat et Méîac (Aveyr. — H. Coste).

— Cahors, lieu exposé au soleil près de la fontaine des

Chartreux (Lot). Viv. Août. RR.

Tige dressée , simple ou rameuse au sommet ; feuilles

d'un vert clair ,
étroitement sessUes ; demi-fleurons ne dé-

passant pas de beaucoup linvolucre.
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797. I. liirta L., Sp. I, Cod., n" 6385. — Goclr., in

FI. de Fr.,n,p. 175. — Koch,Syn., éd. 2, p. 393.—

A. Bor., FI. du c, 3^ éd., no 1243. — Rchb., le. cor'.,

t. 36.

Vallée du Tarn
,
probablement aux environs de Bro-

quiès (Aveyr. '—A. de Barr.?). Viv. RR.

798. L Oonysa BC, Pr., 5, etc.; Koch, Syn., éd.

2, p, 394. — Godr., m FI. de Fr., lï
,
p. 174.— A. Bor.,

FI. du c, 3e éd., no 1238. — Rchb., le. cor., t. 32, l

IL — {Conysa squarrosa L., Sp. I, Cod., no 6217).

Lieux secs et pierreux, bord des bois. Viv. Juillet^

septembre. G. surtout dans les terrains calcaires.

799. I. moiitawLa L., Sp. lî , Cod., n» 6391.

—

Godr., in FI. de Fr., II, p. 177. — Koch , Syn., éd. 2,

p. 394. ---Rchb., îc. cor., t. 34, f. I, IL — A. Bor.,

Fl.duc.,3«éd.,nol244.

Lieux secs , coteaux arides et incultes
,
bord des bois,

des terrains calcaires. Bord d'un chemin
,
près de Buza-

reingues (Abbé Luche) ; bois de St.-Martin, près do

Millau (Aveyr. — J. Bonhomme). — Le Caylar, rochers

(Hérault). — Cingle du Bugue , coteau sec et escarpé,

sur les bords de la route ; coteau aride de la Martinie,

près de Lamonzie-Monlastruc (E. de Biran) ; Saint-Ca-

praise , au bord de la route (Dord. — Abbé Fournier)^

Viv. Juillet , août. AR.

800. 1. gr»aveolens (L., sub Erigerone , Cod., n^

6242). Desf., Cat., etc.; Koch, Syn., éd. 2
, p. 395. —

A. Bor., FI. du c, n« 1245. — {Solidago graveolens Lam..

— Citpularia grav. Godr. et Gr. in FI. de Fr., II
,
p. 180.

— Rchb., Ic. cor., t. 44, f. I).

Lieux frais , bord des chemins. Rodez, champ sablon-

neux ; bord d'un chemin entre Bruéjouls et Clairvaux ;

Decazeville , colline enflammée , près des ouvertures qui
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donnent passage à la fumée (Aveyr.). — Toulifau
,
près

de Bergerac. Ann. Août, septembre. AC.

CGL. PULICARIA Gœrtn.

801. F*, vixlgarîs Gœrtn., Fruct,2, etc.; Kocb,

Syn., éd. 2
,
p. 395. — Godr., m FI. de Fr., II, p. 179.

— Rchb., le. cor., t. 42, f. II. — {huila Pulicarici L.,

Sp. I, Cod., no 638Q. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., ii»

1247).

Lieux humides , inondés en hiver. Anglars-de-Laissac,

lieu marécageux (Aveyr. — Abbé Vayssier). — Berge-

rac ,
lieu desséché à l'ouest et au bord de la route, entre

cette dernière ville et Prigonrieux. Ann. Juillet , octo-

bre. AG.

802. ï*. dysenteria (L. suh luula , Cod., n»

6377). Gœrtn., etc.; Koch ,
Syn., éd. 2

, p. 395. —Godr.,

m FI. deFr., Il, p. 179. — Rchb., le. cor., t. 42 , f. l.

— (In. dijsenterica A. Bor., /oc. cit., n^ 1248).

Fossés , lieux humides , bord des eaux.

CCLÏ. BÎDENS L.

803. B. tr»ipartita L., Sp. I, Cod., n» 6017. —
Godr., in FI. de Fr., H, p. 168. — Koch , Syn. , éd. 2,

p. 196. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n^ 1252.' — Rchb.,

le. cor., t. 50 , f. I.

Lieux humides , fossés, ruisseaux. LesBourines, can-

ton de Laissac (Aveyr.). — Bergerac, fossé à l'est de la

ville ; Nontron
, au bord du Bandiat , sous le pont-neuf

(Dord. — Abbé JoUivet). Ann. Juillet , septembre. AR.

Feuilles ordinairement divisées en trois folioles lan-

céolées dentées ; fleurs jaunes en capitules dressés ; grai-

nes brunes, obovales ,
bordées de petites épines dirigées

eu bas , et munies de 2 - 3 arêtes.
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804. B. cei-iiTLa L., Sp. I, Cod.

, n» C021. —
Godr. , in FI. de Fr., l, p. 1G9. — Koch

, Syn., éd. 2:,

p. 39G. — A. Bor., FI. du c, 3° éd., ii" 1255. — Rchb.,

ïc. cor., t. 50, f. IL

Fossés, bord des ruisseaux. Bergerac, fossé humide

à l'est de la ville (G. de Dives) ; St. -Michel de Doubie
,

fossé humide près du chAteau (Dord. — Dufayot). Ami'.

Août , septembre. APi.

Feuilles longuement lancéolées , dentées
,

presque

connées ; fleurs jaunes en capitules /jc/îc/ic's; graines étroi-

tement cunéiformes , munies de petites épines dirigées

en bas et couronnées par 4-5 arêtes.

CCLH. FILAGO L.

805. F. soi^manica. L., Sp. I , Cod., n" 6705. —
Godr., in FI. de Fr., p. 191. — Koch, Syn., éd. 2, p.

398. — Cariot, Etude des fleurs, 6e éd., n» 1452.

—

(F. canescens Jord., Fragm. , 3, etc.; A. Bor., FI. du c.^

3^ éd., n» 1289).

Lieux secs et sablonneux. Rodez, à Tonest de la ville
;

St.-Geniez-d'Olt (Aveyron). — Bergerac, lisière des

champs cultivés (Dord.). Ann, Juin, juillet , août. CG.

Plante plus ou moins couverte d'un duvet cotonneux
;

tige de 1-3 décimètres, rameuse-dichotome à rameaux

dressés; feuilles lancéolées , dressées ,
les supérieures, au

moins, plus larges à la base qu'au sommet , ÎMyolncvQ k

écailles cuspidées ; ^qmvs en cjlomérules rjlobuleiix, for-

més chacun de 20-30 capitules , à cinq angles peu

marqués, munis à leur base de 3-5 folioles qui ne les

dépassent jamais.

806. F. spatli-XTlata PresL, Jord. , Obs. , etc.;

Godr., in FI. de Fr., II, p. 191. — A. Bor., FI. du c,

3e éd., n" 1227. ~ Cariot, loc. cit., n» 1451.— F. Jussiœi

€oss. et Germ ,
Ann. se. nat,, etc.; FI. des envir. de P.

406).
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Champs pierreux , terrains calcaires. Plateau calcaire

entre Vanq et Saunhac , sur le tracé du chemin de fer
,

commune de Salles-ia-Source ; St.-Martin-de-Lenne
;

Villefranche, escalier, au sud-est du Petit-Languedoc

(Aveyr.). Ann. Juillet ,
septembre. AC.

Diffère du précédent par ses feuilles spaiulées
,
plus

larges vers le sommet qu'à la base ; par ses Heurs en glo-

mérules, formés chacun de 15-25 capitules, àchiq angles

aigus et bien marqués , munis à leur base de 3-5 folioles

qui les dépassent ordinairement.

807. F. arvensis L., Sp. I, Cod., n» 6708. —
Godr., in FI. de Fr., II, p. 192. — Koch , Syn., éd. 2,

p. 398. — A. Bor., FI. du c, 3« éd., n« 1291. — Gariot,

loc. cit., n« 1454. — {Ogiifa ar. Cass.; Rcbb., f.,Ic. cor.,

t. 55, f. II).

Terrains légers et sablonneux. Environs de Rodez , et

à Manhac
,
près de la même ville , coteau situé au-des-

sus du hameau; St.-Geniez-d'Olt, bord d'un champ au

dessus de la Boissière (Aveyr.). — Lande de Bordeaux

(Gir. — Ch. Des M.). Ann. Juillet, septembre. AR.

Tige toute couverte , ainsi que les feuilles , d'un

tomeiitum blanchâtre , très épais surtout au sommet
;

feuilles dressées ,
linéaires ou linéaires-lancéolées ,

ai-

guës ; involucre à écailles non cuspidées , tomenteuses

presque jusqu'au sommet ; fleurs en petits glomérules,

formés chacun de 3-6 capitules à cinq angles pew 77iar-

qués , dépassant ordinairement les feuilles qui les en-

tourent.

808. F. ixiinima Frîes, Nov., éd. 2, etc.; Koch,

Syn., éd. 2, p. 398. —Godr., in FI. deFr., II, p. 193.

— (F. tnontaiia A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1292. —
Cariot , loc. cit., n» 1453 ; et alior. plurim. , anh.l —
Ogiifa minima Rchb., f., le. cor , t. 55 , f, 1.)

Champs sablonneux. Saint-Pierre
,

près de Rodez

,

champ schisteux; St.-Geniez-d'Olt , bord d'un chemin

près du moulin de Juéry, c^ ailleurs
;
Carcenac-Salmiech,
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i.)ord (Fun champ

; environs de Yillefranche (Aveyr.). —
Bergerac

,
champ entre Rivière et Toutifau , à l'ouest de

îa ville (Dord.). Ann. Juin, septembre. AC.

Tige grêle , dressée
, rameuse

;
feuilles ternes-iomen-

ieuscs dressées , plus ou moins appliquées sur la tige et

sur les rameaux ; invokicre à écailles non cuspidées,

tomenteiises sur le dos, cflabres scarïeuses et d'un blanc

jaunâtre au sommet
; fleurs en petits glomérules formés

de 3-5 capitules
, à cinq angles bien marqués , dépas-

sant les feuilles qui les entourent; akènes grisâtres^

munis de petites papilles sphériques
,

qui paraissent

luisantes {sub lente).

809. F. gallica L., Sp. I, Cod., n» 6708. — Koch,
Syn., éd. 2., p. 398. — A. Bor., FI. du c, 3° éd., n«

1293. — Cariot, loc. cit., n» 1455. — {Locjfia subiilata

Cass.
;
Godr., in FI. de Fr., lî

,
p. 194. — L. gallica

€oss. et Germ.; Rchb. f., le. cor., t. 5G, f. I.).

Champs sablonneux. Rodez , à l'ouest delà ville ; Car-

cenac-Salmiech (Aveyr.). — Bergerac, au nord-ouest

de la ville, lieu appelé Bout-des-Vergnes, champ sa-

blonneux, et Lardeau , vigne caillouteuse , etc. (Dord.).

— Agen (Lot-et-G.). Ann. Juillet , novembre. AG.

Diflere des deux espèces qui précédent par ses feuilles

Vméuires-siibulées , et par ses fleurs en petits glomérules.

formés chacun de 3-6 petits capitules, longuement dépas:-^

ses par les feuilles qui les entourent.

CCLlïî. GNAPHALIUM L.

810. O. sylvaticuîia L., Sp. I
, Cod., n» 6190.

— Godr., in FI. de Fr., II
, p. 187. — Koch, Syn., éd. 2,

p. 399. — A. Bor., FI. du c, 3° éd., n» 1281. — Rchb.,

f., le. cor., t. 58, f. 1.

Bois montueux. Carcenac-Salmiech ;
Bonnecombe ,.

bords d'un bois; Aubrac
,
près de la cascade ; Laguiole

(Aveyr.). — Puy-de-Griou
, au-dessus des Chazes ;

Lio-
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ron, bois en dessus de la station (Cant.). Viv. Juillet,

septembre. AC.

Ticfe simple, drossée ou ascendante ; feuilles uniner-

vées ,
verdâtrcs en dessus , blanches-tomentcuses en

dessous, lancéolées, ou lancéolées-linéaires, d'autant

plus étroites qu'on s'approche du sommet de la tige
;

capitules disposés en cjrappe spicifonne , effilée et fouillée
;

involucre à écailles glabres , scarieases au sommet y

roussàtres , marquées d'une tache fauve ou brune.

811. O. ^xlisiiTLOsnm. L., Sp. I, Cod., no G192.

— Godr., m FI. de Fr., H
,
p. 188. — Koch , Syn., éd.

2, p. 400. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1283. —
Rchb., f., le. cor., t. 57, f. ï.

Lieu.^ mouillés en hiver, fossés, etc. Rodez , côte de

la Chartreuse et champ sablonneux ])rès de St. -Pierre,

à l'ouest de la ville
; St.-Geniez-d'Olt , avenue du col-

lège (Aveyr.). — Prigonrieux ,
lieu sablonneux, et Tou-

tifau , à l'ouest et près de Bergerac
;
Les Guischards

,

commune de St. -Germain ,
dans un pré (Dord.). Ann.

Juin , octobre. AC.

Tige rameuse dès la base , à rameaux étalés diffus , blan-

che tomenteuse , ainsi que les feuilles , celles-ci linéai-

res-lancéolées
, toutes longuement atténuées à la base,

non embrassantes ; capitules disposés en glomérules , la

plupart terminaux, entremêlés de feuilles qui les dépassent ;

involucre à écailles brunâtres.

81-2. O. liiteo-all^ixîTii L., Sp. ï , Cod., n» 6173.

— Godr., m FI. de Fr., 11, p. 187.— Koch, Syn., éd. 2,

p. 400. —A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n^ 1284.

Lieux humides et sablonneux. Bergerac
,
jardin du

petit séminaire
; Bout-des-Vergnes , à l'ouest de la ville

et bords de la Dordogne , rive droite ; Montpeyroux
,

champ sablonneux , lieu appelé Pénègre. (Abbé Carrier)
;

bords de la route , près du Colombier , au sud-est et

non loin de Bergerac (Dord.). Ann. Août, octobre. AB.

Tige dressée, blanche-tomenteuse, ainsi que les feuil-
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les ; celles-ci lancéolées , semi-embrassantes , les inférieu-

res obtuses , les supérieures aiguës ; capitules disposés

en glomérules terminaux iwti feuilles ; écailles de l'invo-

hicrcd'îin blanc jaunâtre^ presque entièrement scarieuses.

La plante figurée par Rchb. (Icônes , t. 57 , f. I), a

les feuilles ondulées. Je ne vois rien de semblable dans

les nombreux échantillons que j'ai sous les yeux.

813. O. aïolciim L., Sp. I, Cod., n** 6186.—
Koch, Syn., éd. 2, p. 400. —A. Bor., FI. du c, 3e

éd., nû 1286. — (Antennarïa dioica Gœrtn., Fruct, etc.

Godr., in Fi. de Fr., II, p. 189. — Rchb., f. , le. cor., t.

60 , f. Il, III).

Pelouses sèches et montueuses. Vieurals ,
au-dessus

de St.-Geniez-d'Olt (Abbé Vayssier) ; Aubrac, pâturage.

— Plomb du Cantal, vers le sommet. Vivace, Juin. AC.

dans les lieux indiqués.

Plante dioïque , à souche émettant des stolons couchés ,

terminés par des rosettes de feuilles obovales , spatulées

obtuses, vertes en dessus ,
blanches-tomenteuses en des-

sous, ainsi que les caulinaires; celles-ci lancéolées-linéai-

res, dressées; tige dressée, simple, tomenteuse; capitules

plus ou moins pédoncules ,
en corymbe terminal; écail-

les et fleurons roses ou blancs
;

soies de l'aigrette 50m-

dées en anneau à leur base.

CCLIV. HELICHRYSUM DC.

814. H. Stœclias {L.^sub Gnaphalio , Cod., n»

6157). DC, FI. fr.; Duby , Bot. g., p. 270. — Godr., in

FI. de Fr., II, p. 184. — Willkomm , in Prodr. fl.

hisp.. Il, n<> 1348. (Gnapliaimm Stœclias Rchb., f. , le.

cor., t. 59 , f. III). Vulg. Immortelle jaune.

Collines arides et pierreuses. Plateau au dessus et com-

mune de Salles-la Source
;
pâturage pierreux et lieu in-

culte près de Souyri , même commune, terrain calcaire
;

coteau de Caussibal
,
près de Millau

,
(J. Bonhomme)

;

sables du Tarn
,
près de Broquiès (Aveyr. — 11. de Bar-



rau). — Côle de Rotessae entre Prayssac et Caliors (Lot).

— Boul-des-Vergnes
,
près de Bergerac , et bord de la

route entre Lembras et la Riberie
, où il est abondant,

ainsi qu'en plusieurs autres endroits aux environs de la

même ville (Dord.) — Cap Ferret , sables maritimes
^

(Gironde). Lign. Juin
, septembre. AR.

Tige sous-ligneuse à la base , toute couverte d'un du-

vet blanc-lomenteux ; feuilles linéaires roulées en des-

sous par les bords, longues de /-5 cenlïmètres ; capitules

globuleux, disposés en corymbe ;
involucro à écailles

inégales, d'un jaune doré ou citrin , les extérieures lan-

céolées, entièrement scarieiises , un peu tomenteuses à la

base , les intermédiaires spatulées, dilatées au sommet,

coriaces depuis la base jusque vers le milieu , scarieuses

quant au reste y un peu lanugineuses vers la base.

815. M. serotiiTixna Boiss. Voy. bot. , etc.
;

Godr., in FI. de Fr., 11
, p. ISV. — Wilîk., loc. cit., no

1349. — (G?i. serotïnum Rchb., f., le. cor., t. 61 , f. lll).

Balaguier, coteau schisteux (Aveyr. — H. Coste). —
Ste. -Croix (Loz. — M' Lamotte). Lign. Juillet.

M. l'abbé Coste assure que cette plante abonde dans

toute la vallée du Rance.

L'//. serotïnum diffère de Y H. Stœckas : 1» par ses feuil-

les longues de 3-4 centimètres ; 2^ par ses capitules tur-

bines ; 30-par ses involucres à écailles remarquablement

imbriquées , les extérieures tomenteuses sur le dos , sca-

rieuses seulement au sommet, les internes linéaires-

oblongues , non dilatées au sommet.

CCLV. ARTEMISIA L.

816. A. At>siiatî3LiuLm L., Sp. I, Cod., n» 6139.—
Godr., in FI. de Fr., Il

,
p. 126. — Koch , Syn., éd. 2

,

p. 401. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n° 1274. — Rchb.,

f. , le. cor., t. 138, f. I.

Lieux incultes dans le voisinage des habitations. Au-
brac , bord d'un chemin près de l'église

;
Villefranche,
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allée du jardin de Bélair (Aveyr.) — Murât (Gant.). Spon^

tané ? Vivace. Septembre. R.

817. A. caii:ipli.ox*ata Villars
, Daiiph., lïl, etc.;

— Godr., in FI. de Fr., II, p. 127. — Rchb., f., le. cor.,

i. 142, f. IL —A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n^ 1275.

Lieux secs et pierreux. Millau (Aveyr.— Fr.Saltel).

—

Caliors , lieu sec et pierreux près du pont de Valendre
;

commune sur les coteaux qui avoisinent la ville, à l'ouest

ei au sud. Vivace. Juillet , octobre. RR.

818. A. caîi:ipestr»isL.,Sp. ï, Cod., n° 6130.—

Godr., m FI. de Fr., p. 133. — Koch ,
Syn., éd. 2, p.

405. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., no 1277.— Rchb.,f. ,

le. cor., t. 144.

Lieux sablonneux, alluvions. Bords de la route, près de

Chaudes-Aiguës (Gant.).— AlluvionsduTarn, entre Brous-

se et Trébas (Aveyr. — Abbé Coste). — Sables mariti-

mes, au cap Ferret (Gir.). Vivace, Août, septembre. AR.

La forme maritime du cap Ferret diflëre du type par

ses feuilles charnues
,
plus courtes , plus larges et plus

épaisses; par ses jeunes pousses plus soyeuses (Lloyd)
;

mais cette dififérence doit être attribuée, selon M. J. Lloyd

(FI. de la L.-ïnf., 135, et FI. de l'Ouest , 3^ éd., p.

168) , à l'influence de l'air salé et des vents de mer.

819. A. viilsai-isL., Sp. L, Cod., n» 6140. ~
Godr., m FI. de Fr., II

,
p. 129. — Rchb., f., le. cor.,

t. 147,f. L

Lieux incultes , bords des chemins. Rodez ,
bord d'un

champ à l'ouest et près du Pensionnat des Frères des

Écoles chrétiennes. Vivace. Août , septembre.

Souche plus ou moins épaisse , dépourvue de rameaux

souterrains ; tige herbacée, dressée, rougeâtre, striée, ra-

meuse ; feuilles découpées en segments lanceolés-dentés

d'un vert sombre au dessus ,
blanchâtres-tomenteuses en

dessous , les caulinaires toutes munies d'oreillettes à la

base
; capitules ovoïdes

,
presque scssilcs ,

tomentcux.
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Cette plante peut être facilement confondue avec ](i

suivante. Elle paraît commune. Cependant je n'ai indi-

qué qu'une seule localité
,
parce qu'il m'a été impossible

d'en vérifier d'autres.

820. A. A^érlotnmin Lamottc, in Mém, Assoc,

fr., congr. de Clermont-Ferrand 1870 , et Prodr. do la

Flore du plateau central, p. 400,

Lieux incultes , frais
, etc. Villefranche-de-Rouôrguô

,

terrains vagues de la gare du chemin de fer (Aveyr. —
Doct. Bras).

L'A. Verlot. diffère de VA. vuUfaris par sa souche grê-

le , traçante , émettant de nombreux rameaux souterrains

souvent très longs
;
par ses feuilles à segments tous en-

tiers, lancéolés , aigus
;
par sa floraison tardive , dans

l'un ayant lieu en août , et dans l'autre en octobre.

GCLVL DIOTIS Desf.

821. I>. maritima (L. siib Ailianasio
f God., n^

6107) Coss. Not. pi. crit. — Rchb., f., le. cor., t. 107,

f. IIL — (D. candidissima Desf,, FI. ail.; Godr., m FI. de

Fr.,II,p. 159).

Sables maritimes. Côtes de l'Océan, au cap Ferret. V1-*

Vace. Juillet , septembre. AR.

CCLVn. ACHILLEA L,

822. A. I>tai-îiiica L., Sp. I, Cod., n" 6501. —

<

Godr., m FI. de Fr., II
, p. 165. — A, Bor., FI. duc, 3«

éd., n" 1261. — Koch , Syn., éd. 2, p. 407. — Rchb., f.,

le. cor., t. 123, f. I.

Lieux humides , bords des ruisseaux. Aubrac , bords

du ruisseau au dessus de la cascade (Aveyr.) — Bords

de la Dourbie
,
près des Loupies , commune do Dourbie

(Gard). — Aux Savoyards
,
près de St.-Astier (Dord. —

G. de Dives). Vivace. Juillet , septembre. AR.
'À
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8*23. A. IVEillefoliixmL., Sp. I, Cod., n» 6506.

— Godr., in FI. de Fr., II, p. 162.~Kocli,Syii., éd. 2,

p. 410. — A. Bor., FI. duc, 3^ éd., n" 1260. — Rclib.,

f., le. cor., t. 135.

Bords des chemins, lieux incultes. Bergerac (Dord.)

^- Rodez (Aveyr.) Yivace. Juillet, septembre, CC.

CCLVIII. ANTHEMIS L.

824. À. TT^r-iixmfetti AH., Mise, taur.; Kocli
^

Syn., éd. 2, p. 413. — {Cota Triumfetli Gay, apud Gr.

etGodr.,Fl. de Fr, II
,
p. 157).

Brusque, canton de Camarès, coteau rocailleux (Aveyr.

— H. Loret).

Feuilles pubescentes , bipennati-partites , à segments

oblongs ou lancéolés , disposés comme les dents d'un

peigne, dentés , à dents toutes brièvement cuspidées ; ca-

pitules portés sur de très longs pédoncules , non épaissis

au sommet; réceptacle sub-hémisphérique, muni de pail-

lettes étroitement lancéolées , acuminées en une pointe

raide beaucoup plus courte qu'elle ; demi-fleurojis en lan-

guette blanche , égalant à peu près le diamètre transversal

du disque. Plante vivace , à rameaux dressés , abondante

à l'endroit indiqué. Juillet , août. RR.

825. A. arvensls L., Sp. I , Cod., n''6481. — Go-

dr., m FI. de Fr., Il
,
p. 152. — Koch ,

Syn., éd. 2
, p.

414.— A. Bor., FI. du c, 3» éd., n» 1257. — Rchb., f.,

le. cor., t. 113, f. I.

Champs sablonneux, lieux cultivés. Rodez, Carcenac-

Salmiech , champ du Puech (Aveyr. — A. de Barrau). —
Bergerac , champ à l'ouest de la ville.

Feuilles bipennatifldes , à segments aigus, mucronés;

réceptacle conique , muni de paillettes lancéolées
,
brus^

(jtiement cuspidées , égalant ou dépassant à la fin les fleu-

rons; akènes entourés de côtes lisses.
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826. A. cotnia L., Sp. I , Cod., n° 6'f82, — Godr.
j

m FI. de Fr., II
,
p. 153. — Koch , Syn,, ed, 2

, p. 114^

— A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n^ 1255, -» Rcbb, f., ïo,

cor., t. 109, f. ï.

Champs , bords des chemins, Manhac , sous Rodez-j

lieux incultes au-dessus du hameau (Aveyr.)— Bergerac,

champ entre le bourg de la Madeleine et Lespiuaasat

(Dord.). Ann. Juin , août. AR.

Diffère du précédent par son odeur fétide ;
par ses akè-

nes mûrs, à côtes tuberculeuses ; par ses paUlcHc.^ iméai'

res-sétacées aiguës
,
plus courtes que les fleurons,

827. A. ]aoi3iiisL.,Sp. I, Cod.,no6^B0,'-A. Bor.^

FI. du c, 3e éd., n*^ 1254. —Koch , Syn., ed. 2
, p. ki^i>.

—- Rchb., f., le. cor., 1. 110, f, IL— {ChamQwJlh nobiils

Godr., FI. lorr., et in FI. de Fr., II
, p, 150), Yulg. Camo-

mille romaine.

Bord des chemins > pelouses. Environs de Kôdei, à Fîa-

vin (Fr. Saltel) , à Ceignac, et au bord de rAuterne, près

du bois de Bourran (Aveyr.)- --^ Pessiau, prèâ et à Tou-

est de Bergerac , lieu inculte (Dord.), Vivace, Juin , sep-

tembre. AR.

Demi-fleurons tout à fait blancs ; réceptacle conîqu©

,

à paillettes obtuses déchirées au som,raet , scarieusôs sur

les bords et à l'extrémité
;
plante aromatique ^ à odeur

suave.

828. A. mixta L., Sp. î, Cod,, n^ 6477, « A.

Bor., FI. du c, 3^ éd. — Rchb,, f,, le. cor., t. 110, f.

I. — ( Chamomilla miœta Godr., m Fi, de Fr,, Il , p. 151*

-- Ornienis bicolor Cassini).

Champs sablonneux. Bergerac, champ et bord d'un

chemin à Touest de la ville ; vallée de Flsle , commune
de Ménestérol (Dord.). Ann. Juin

,
juillet, R.

Demi- fleurons blancs au sommet
,
jaunei à la base

}

paillettes aiguës ; plante presque inodore,

829. A. collina Jord., Cat. h. div.; A. Bor., FI, du
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c, 3« éd., no 1259. — Car., Et. des il., 6« éd., no 157i.

— (.4. montana Rchb., le. cor., t. 112
,

f. lï).

Villefranche , colline de Pénevaire , sur les rochers,

au nord-est de la ville (Aveyr.) — Montsalvy (Gant. —
Valadier). Vivace. Mai

,
juin. RR.

Tiges étalées- diffuses à la base
,
puis ascendantes, ve-

nant par touffes ; feu\]\es ùnement pubescentes , à poils

appriniés, pennatipartites à partitions linéaires, obtu-

siuscules ou un peu aiguës ; fleurs portées sur des pé-

doncules allongés ; demi-fleurons blancs ; involucre ombi-

liqué , à écailles pâles ou brunâtres sur les bords ;
récep-

tacle hémisphérique, à paillettes linéaires atténuées vers-

la base , inégalement dentées et mucronées au sommet
,
éga-

lant presque les fleurons.

GCLIX. MATRÎCARIA L.

"830. M. Ôamomilla L., Sp. I, Cod., n» 6453.

— Godr., in Fi. de Fr., Il
,
p. 148.— A. Bor., FI. du c,

3e éd., no 1268.— Koch , Syn., éd. 2
,
p. 416. — Rchb.,

le. cor., t. 406, f. I.

Moissons, terres sablonneuses. Rodez, terrasse du

grand séminaire (Aveyr.) — Bergerac , champ cultivé

auprès du petit séminaire ; St.-Vivien , dans une cour

(Dord.). Ann. Juin , septembre. AR.

Réceptacle conique à la maturité ,
dépourvu de pail-

lettes
;
graines munies de cijiq côtes filiformes sur la face

interne, dépourvues de points glanduleux sous le sommet.

831. m:, inodoi-a L., FI. suec, God., no 6437. —
Godr., mFl. deFr.,II, p. 149. — A. Bor., FI. du c, 3o

éd., no 1269. {Chrysantkemum mo(/. L.,Sp.;Koch, Syn., cd.

2, p. 419. — Cliamaemelum Rchb., le. cor., t. 94 , f, I).

Champs , moissons , terres en friche. Labro
,
près et à

l'ouest de Rodez , champ ; moulin de laPeyrade , sous le

Tourriol , rive gauche de TAveyron ,
canton de Laissac

;

Laguiolo
,
champ ; Aubrac , bord d^un chemin (Abbé H.
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Cbste) ; St. -Christophe, station du chemin de fer (Aveyr.).

— Lanquais , champ cultivé (Dord.), Ann. Juillet , octo-

bre. AC.

Diffère de l'espèce précédente par souréceptacle hémis-

phérique
;
par ses graines munies de trois côtes , et pour-

vues sous le sommet de deux glandes jaunâtres , noires,

à la maturité.

CGLX. LEUCANTHEMUM Tournef.

832. L. v^xlgare Lamk., FI. fr., Godr., m FI. de

Fr.— Willk.,i?»Prodr.,fl.hisp., Il, p. 95.— A. Bor., Fi.

du c, 3e éd., no 126i. — {Chrijsanthemum Laucantfiemitm

L., Sp. I, Cod., no 6432. — Koch , Syn., éd. 2, p. 416).

Prés
,
pâturages , lieux herbeux. Vivace. Mai , septem-

bre, ce.

Feuilles iion ckarnues , les inférieures longuement pé-

tiolées,. obovales-spatulées , crénelées-dentées , les supé-

rieures sessiles, oblongues ou linéaires, inégalement in-

cisées-dentées , surtout à la base; tige simple ou rameuse

dans le haut ; capitules solitaires à l'extrémité de la tige

ou des rameaux ; écailles de l'involucre bordées de roux
;

(fraines toutes nues au sommet.

Le 2 juillet 1874, j'observai sur le flanc méridional du
Puy de Volf

,
près de Firmy , un Leucanthemum qui me

parut digne d'une attention particulière: Tige grêle, sim-

ple , droite ou ascendante ; feuilles inférieures , et celles

des rosettes stériles , olx)valès-spatulées
, contractées en

un long pétiole, à limbe lobé, ou crénelé-denté; les

caulinaires moyennes linéaires-oblongues , rétrécies vers

la base , dentées , à dents linéaires ; les supérieures li-

néaires étroites, munies de quelques dents; capitules so-

litaires , médiocres
, placés à l'extrémité de longs pédon-

cules
; écailles de l'involucre

, les intérieures du moins,

largement scarieuses au bord dans la partie supérieure
,

au sommet surtout , zone inférieure de la partie scarieuse

brunâtre
;

graines de la circonférence or'diuaiiement



ïiues au sommet. — M. Saltel , scrutateur infatigable
^

dont la sagacité a enrichi notre Flore de tant d'espèces
,

a retrouvé
,
quelques années après , cette plante à l'en-^

droit indiqué. D'après lui , elle est d'un vert sombre; elle

a la lige cassante et les feuilles charnues
; elle est odo-

rante surtout au moment de l'anthèse ; elle fleurit au

moins quinze jours après le L, vulgare. Observéependant

six ans , elle n'a nullement varié (in litt., 16 nov. 1885).

A mon avis , de nouveaux renseignements sont néces-

l^aires pour qu'on puisse la reconnaître comme espèce.

833. X^. isti"bglattcu.îri. de Larambergue , Soc.

litt. de Castres (1861 ) ; de Martrin , FI. du Tarn
, p. 356,

'— (L. maximum Gr. et Godr., FI. de Fr., II
,
p. 141. —

Chnjs. p&llem Loret , FI. de Montp., p. 342, et 2^ éd.,

Coteaux calcaires ou schisteux. Rochers d'Embousquô--

ses
,
près de Millau (Fr. Saltel)

;
plateau de Roquefort,

et Baîaguier , bois de la Dcvèze (H. Coste) ; St.-Jean-du-'

Bruel , lisière du bois
,
près du Moutin-Roudou , et Na-

Jac (Doct. Bras) ; sommet des Palanges (Aveyr. — F^"»

Couderc). Vivacc. Juin, juillet. RR.

Feuilles charnues cassantes (H. Coste testt)^ crénelées-

dentées , ou incisées-dentées ; les inférieures obovales
,

spatulées ,
insensiblement atténuées en long pétiole , les,

caulinaires assez régulièrement dentées, linéaires-lancéo--

îées , les supérieures finement dentées ou presque entiè-

res ; tige simple ou rameuse dans le haut ; capitules soli-

taires à Textrémité de la tige ou des rameaux ; écailles

de rinvotucre bardées de roux ou de brun
;
graines de la

circonférence pourvues d'une demi-couronne , celles du dis-

que nues au sommei.

8B4. L, palmatixm Lamk., FI. fr.; Godr., in FI,

de Fr., II, p. 143. — (Chrysanihemum monspelienseh.,,

Sp. I, Cod.,no643^).

Lieux rocailleux , coteaux escarpés. Brousse
,
près de

Broquiès , sur un rocher , mur du château (H. Coste);



St.-Jean-dLi-Bruel
,
près du Moulia-Boudou ( Aveyr. —

Dbct. Bras). — Cocurès, près de Florac, micaschiste.

(Lozère. — Lamotte). Vivace. Juillet, septembre. RR.

Feuilles ?20» charnues, peiinatipartites , à partitions li-

néaires , entières, parfois dentées-incisées ; les inférieu-

res à pétiole fin, les supérieures sessiles; tige rameuse

au dessus de la base
;
graines de la circonférence potir-

mies crime demi-couronne.

835. L. gi:*amiiiifolliiîii (L., 52i^ C/ir?/sanf/iewio,

Cod., no G434) ; Lamk., FI. fr.; — Godr., in FI. de Fr.|.

H, p. 142. — Rchb., le. cor., t. 100 ,
f. III.

Rochers , coteaux calcaires. Gages , rochers de Roque-

missoti (Abbé Vaissier) ; bois de Massabiau, près de Mil-

lau (J. Bonhomme) ; rocher de la tour d'Aiguillon, sur le

plateau du Larzac , et gorge de Lantoui, près de St. -Clair

(Doct. Bras)
; Tournemire, rocher de Castel-Viel (Aveyr.

— Abbé H. Coste). — Mende , escarpement au dessus

du Pont-Neuf (Lozère). Vivace. Mai
,
juin, juillet. AR.

Feuilles non charnues , les radicales linéaires ou lon-

guement cunéiformes, quelques-unes élargies au sommet,

munies de quelques dents ; les caulinaires linéaires

,

très étroites ; tiges simples; écailles de l'involucre brunes

au sommet
;
graines de la circonférence surmontées d'une

couronne dentée.

CCLXI. PYRETHRUM Gœrtn

836. 3P. coi:*yii:i'!bosii.Tia {L.,sub Clirysantliemo ^.

God., no 6439); Wild. Sp.; A. Bor., FI. du c; 3^ éd., n«

1271. — Rchb., le. cor., t. 102, f. I. — (Lencanthemuui

cor. Godr., in ¥1. de Fr., II, p. 145.— C/irys. cor. Koch,

Syn., éd. 2, p. 418).

Coteaux et bois secs calcaires. Salles-la-Source, ro-

chers au-dessus des caves , et bois de Biars entre Salles.

la-Source et La Roque ; Le Grand-Mas , devèze, au-des-

sus du vallon de Cruou; Devèze de Floyrac, près de Ro-

dez (Abbé Vayssier) ; St.-Martin-de-Lenne , bois ; bois de



Massol, près de Millau (J. Bonhomme) ; coteau du Crou^.

zet
,
près de Belmont

,
grès bigarré (Aveyr. — Abbé H.

Coste).Roc-Amadour (Lot). — St.-Astier, près du mou-.

lin de Trognac (G. de Dives) ; coteau au dessus du,

Port-de-Ste.-Foy
,
près de Ste.-Foy-la-Grande (Dord. —

-

G. de Dives). Vivace. Juin, juillet. AR.

Feuilles à S- 42 paires de segments aifjus , incisés-pen-

iiatifides
;

pétiole garni de folioles dès la base ; tige pres-

que simple; folioles extérieures de l'involucre scarieuses

au sommet ; capitules disposés en corymbe au sommet

de la tige
;
graines toutes couronnées d'une petite mem-

Iprane.

Sâ7. I^. T*ax*tii.&n.l\i.iLn. (L.,sub Matricaria, Cod.j.

»• 6450) Smith, FI. brit.; A. Bor., FI. du c, S» éd., n»

lâ7S. — Rchb., le. cor., t. 101 , f. II. — Leucantliemum

t*arth. Godr., bifl. de Fr., Il
, p. 145.— Clirysantfiemum

Parth. Koch , Syn., éd. 2 ,
p. 418).

Lieux pierreux, murs , lieux voisins des habitations..

St,-Geniez-d'Olt, rocher près de la chapelle des Buis ; St.-

Laurent , canton de Campagnac ; Bonnecombe , bord d'un^

chemin (Aveyron). — Rocher derrière le village de la

Roquo , au nord d'Eymet (Dord.). Vivace. Juin
,
juillet

,

^oùt. AC,

Feuilles à S-5 paires de segments obtus- incisés-dentés
;

Ifiétiole nu à la base, tige droite, très rameuse, surtout au
commet ; capitules disposés en corymbe au sommet de la

tige; folioles de Vinxolucre munies dhine côte dorsale sail-

lante
;
graines toutes couronnées d'une très petite mem-.

^rane.

On rencontre parfois près des jardins une variété à

fleurs pleines, qu'il ne faut pas confondre avec le P. par-

thenioides (Matricdria Desf., Anthémis D. C), qui est sou-

vent cultivé , et dont la patrie est inconnue. Ce dernier

diffère de Tespôce précédente par son feuillage plus dé-.

çoupé en segments cunéiformes incisés
,
plus étroits.
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CCLXÎI. CHRYSANTHEMUM Tournef.

833. O. segetum L. , Sp. I, Cod., n'' 6U3.

—

Godr., in Fi. de Fr.>, II , p. 146. — Koch ,
Syn., éd. 2 ,

p. 4i9. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1273. — Rchb.,

le. cor., t 95 , f. I.

Bergerac , bord d'un champ entre le cimetière et le

Bout-des-Vergnes , et Toutifau , au nord-ouest de cette

ville , terre remuée au bord d'un fossé , entre Pombonn©

etLembras,au nord delà même ville; Eymet, dans

une vigne (Dord. — Mourguet). Ann. Juin, octobre. R.

Feuilles oblongues , élargies au sommet , incisées-lo-

bées , les supérieures amplexicaules , dentées ;
pédoncu-

les uniflores , renflés au sommet ; fleurs grandes à fleu-

rons et demi-fleurons entièrement jaunes
;
graines du ceu*-

tre et celles de la circonférence dissemblables, celles-ci

^lunies de deux petites ailes latérales.

€GLXÏII. DORONICUM L.

839. T>. r*ard.alîaxiclies L., Sp. I,. Cod., n»

6406. — Godr., m FI. de Fr., Il, p. 107.— Koch, Syn.,

éd. 2, p. 419. — A. Bor., FI, du c, 3e éd., n^ 1298.—

Rchb., le. cor., I. 64, f. II.

Bois frais, lieux ombragés. Bois de Linars, près de Ro-

dez ; Carcenac (A. de Barrau) ; Lenne, commune de St.-

Martin ; bois de Trie , sur le Levezou (J. Bonhomme)
;

Paulhac, bois (Val.); Balaguier de St.-Sernin , boisa

Estioussés (H. Coste) ; Villefranche , lieu couvertau bord

de l'Alzou , rive gauche ; Najac, lieu boisé , au bas de la

côte, près de la station du chemin de fer (Aveyr.). —
Berge de la Dordogne , entre Creysse et Mouleydier , lieu

couvert (Dordogne). Viv. Mai
,
juillet. AR.

Racine rampante stolonifère ; feuilles pubescentes , min-

ces , sinuées-denticulées sur les bords , les radicales lon^

guement péiiolées , ovales-cordiformes, les caulinaires mo^

yennes brusquement contractées en pétiole , muni k sa
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base de larges oreillettes denticulées et amplêxicaules y.

les supérieures sessiles et embrassantes ; capitules peu

nombreux , solitaires au sommet des rameaux; graines

du disque pourvues d'une aigrette , celles de circonfé-

rence sans aigrette.

840. I>, anstriaciim Jacq., FI. austr., le; Koch,

Syn., éd. 2, p. 420. — Godr., in FI. de Fr., II
,

p. 108.

~ A. Bor., FI. du g., 3° éd., n» 1299. —Rchb., le. cor.,^

t. 66.

Lieux frais, bois , bords des eaux. Le Rouquet , bois

de Sarlit, près du moulin du même nom (de Barrau) ; Au-

brac (Aveyr.). — Les Loupies
, lieu herbeux au bord de

la Dourbie (Gard). — Chaudes-Aiguës, b'eu couvert au.

bord du Hemontalou ; ie Lionxn , bois (Cantal). Vivace.

Juin , août. R.

Rachie courte sans stolons ; feuilles couvertes dé poils

courts , rudes ,
1-2 au bas de la tige , -plus petites que les:

autres ; les suivantes nombreuses , rapprochées, ovales,,

denticulées , acuminées , atténuées en un pétiole embras-

sant la tige par deux oreillettes arrondies ; les supérieu-

res oblongues amplêxicaules y les dernières lancéolées

bractéiformes ; capitules très grands , assez nombreux
,

disposés en corymbe.

841. I>, plaritagineumi L., Sp. I, n^ 6407. —
Godr., in FI. de Fr., II, p. 107. —A. Bor., FI. du c,
3e éd., no 1296. — Rchb., Ig. cor., t. 65, f. IL

Coteaux boisés. Bords du Vioulou , au bas du Bou-

quet ,
commune de Trémouilles (Aveyr.). — F^^e Saltel).

Vivace. Mai
,
juin. RR.

Racine rampante , à stolons souterrains , renflée en tU"

hercule laineux à la base de la tige; feuilles presque gla-

bres, les radicales longuement pétiolées, ovales, sinuées-

dentées, un peu décurrenies sur le pétiole ; les caulinai-

res inférieures atténuées en pétiole ailé , non auriculé

à la base ; les supérieures sessiles, demi-embrassantes ,.

lancéolées
;
capitule solitaire au sommet de la tige.
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CCLXIV. ARNICA L.

842. A. montana L., Sp. I, Cocl, 11° 6398. —
Godr., mFl. deFr., II, p. 110. — Ko.ch , Syn., éd. 2,

p. 422. —A. Bor., FI. du c, 3e éd., n» 1295. — Rchb.,

le. cor., t. 61 , f. I.

Pâturages des montagnes granitiques. Le Rouquet
,

commune de Trémouilles
,
pré (Aveyr. — F^e Saltel). —

Plomb-du-Cantal; Puy-de-Griou (Cantal). Yivace. Juin^

juillet. AU.

Feuilles obovales ou oblongues , les radicales en ro-

sette , les caulinaires opposées ; fleurs grandes jaunes
,

presque toujours solitaires.

CCLXV. CINERARÏA L.

843. O. spatlTLXxlaefolla Ginel., FI. bad.; Koch^

Syn., éd. 2, p. 424. — Lloyd , FI. de l'ouest , 3^ éd., p.

173 , et 4e
,

p. 194. — {Senecio spath., Godr., in FI. de

Fr., 11
, p. 122. — Rchb., le. cor. , t. f. I. — Taphrose-

ris spath. A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1300).

Bois et pâturages sablonneux. Carcenac-Salmiech (A..

de Barrau) ; ruisseau sablonneux entre Cassagnettes et le

bois deLinars, près de Rodez; St.-Amans, canton de

Cassagnes-Bégonhès , bois (Aveyr. — F'*. Saltel). Yivace.

Mai
,
juin. AR.

Feuilles couvertes en dessous d'un duvet Cotonneux ^

vertes en dessus , les radicales ovales entières ou den-

tées , longuement pétiolées , les caulinaires oblongues ^

rétrécie» à la base élargie de nouveau et embrassante
,

les supérieures plus étroites sessiles ; capitules nombreux

disposés en corynibe et à involucre dépourvu de ealicule ,*

graines hérissées ; aigrette égalant le tube de la corolle.

CCLXVI. LIGULARIA Cass.

844. L. silbîrica (L., stib Cineraria Cod.,no 6362).

Cass-., Dict. scienc. nat.; Koch , Syn.. éd. 2
,

p. 425. —
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Godr,, m FI. de Fr., II, p. 125, — { L^ eataliœfômus:

Rchb., fil , le. cor., t. 86).

Prairies marécageuses. Aubrac, bord du lac des Sal-

liens , et à rextrémité du bois de Laguiote. Vivace. Juil-

let , août. RR.

Feuilles plus ou moins dentées , les radicales, ainsi que

les caulinaires inférieures, larges
, réniformes ou subsa-

gittées , longuement pétiolees , à pétiole engainant à la?

base , les supérieures sessiles sur une gaîne pétiolaire,.

ou réduites à cette gaîne ; capitules nombreux ,
disposés.

en grappe simple; involucre muni à sa base dé deux^

bractéoles opposées.,, étroitement linéaires.

eCLXVIÏ. SENE CIO L.

Sïo. S. vixlgax-is L., Sp. I, Cod:, n« 6275. — Go-

dr., i» FI. de Fr., II , p. 111. — Koch , Syn.,ed. 2, p.

425. — Rchb., le. cor., t. 68, t II.

Lieux cultivés ou incultes
,
pai^tout. Toute l'année. CC.

846. S. viscosizs L., Sp. I , Cod., n» 6281.— Go-
dron, in FI. de Fr., II

,
p. 111. — Koch , Syn., éd. 2

, p.

426. — Rchb., le. cor., t. 69, f. I.

Rois , lieux pierreux ou sablonneux. Mondalazae, com-

mune de Salles-la-Source ; Rodez ; côte de ïanus ,
entre

le département de l'Avcyron et celui du Tarn (Aveyr.).

— Dourbie, lieu sablonneux au bord d'un chemin (Gard).

— Nontron , bord d'un chemin (Dord. — Sagette et Châ-

teau). — Agen (Lot-et-Gar. — G. de Dives). Ann. Juin,,

septembre. AR.

Tige rameuse , couverte , ainsi que les feuilles et les;

involucres, de poils visqueux , fétides ; feuilles pennatifi-

des , à lobes sinués-dentés ; folioles du calicule lâches

,

égalant la moitié de l'involucre ;
rayons roulés en dehors ;:

(fïaines brunes cjUibres.

847. S. sylvaticixs L., Sp. I, Cod., u» 6282. —
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Goclr. {loc. cit.). — Koch , {loc. cit.). — Rchb., le. cor.,

t. 69, f. IL

Bord des bois, lieux sablonneux. Bois de Bénéjou,

au sud-ouest et près de Rodez (H'e Coste) ; Vanq, com-

mune de Salles-la-Source ,
bord du ruisseau

,
près de

l'église ; Bonnecombe, bord du bois , le long de la route

(Aveyr.).— Chaudes-Aiguës , au bord de la route (Gant.).

Ann. Juin, septembre. AR.

Tige droite pubescente , rameuse vers le sommet
;

feuilles palmatipartites à lobes très inégaux
; calicule à

foliobs très courtes; rayons roulés eu dehors ; cjraines

grises , à côtes couvertes (Le poils blancs courts appliqués ;

aigrettes égalant à peu près les fleurs ; capitules petits,

nombreux , en corymbe.

848. S. liviclTLS L., Sp. I, Cod., n» 6279. —Godr.,

in FI. de Fr., II
, p. 112. — Loret , FI. de Montpellier,

p. 137, et 2° éd., p. 252.

Lieux sablonneux. La Teste-de-Buch (Gir. — Docteur

Puel). — Balaguier , canton de St.-Sernin , bois de la

Devèze (Aveyr. —H. Coste). Ann. Mai
,
juillet. RR.

Tige droite , simple ou rameuse
;
feuilles sinuées-den-

îées ou à peine pennatifîdes , calicule égalant environ le

quart de l'involucre ; rayons roulés en dehors
;
graines

verdatres à côtes couvertes de poils blancs très courts,

appliqués; aigrette dépassant les fleurs; capitules assez

gros , en corymbe.

849. S. gallicns Chaix , in Vill., Dauph.; Godr.,

m FI. de Fr., Il, p. 113. —Loret, Flore deMontp.,

p. 137, et 2e éd., p. 252.— Rchb., le. cor., t. 68 , f. III.

{S. squalidus Willd. Sp.; Duby, Bot. gai., p. 262).

Champs cultivés. Plateau du Larzac, bois de Serviè-

res
,
près delà Pesade (x\veyr. — Doet. Bras), et le Pas-

de-l'Escalette , près du Caylar (Hér.). Ann. Juillet. RR.

Plante rameuse dès la base; feuilles pennatiséquées,

à segments entiers dentés ou pennatifîdes , les inférieu-

res pétiolées , les supérieures scssiles
, embrassant la



lîgG par deux oreillettes incisées-dentées
; calicule réduit

à une ou deux folioles ; rayons étalés ; graines couverte^

de petits poils appliqués ; capitules portés sur des pédon^

culss allongés.

850. S. aclonidifoliiis Lois., FI. gall., éd. 1, p;

566, t. 19(1806). — Godr., m FI. de Fr."^ II
,
p. 114.—

Loret , FI. de Montp., p. 337. — (S. artemisiœfoiius

Pers. Syn. [1807].— A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1304).

Terrains schisteux et granitiques , bord des bois
,
pâ-

turages. Bois de Linars
,
près de Rodez (Abbé Vayss.);

côte de Las-Parets , entre Sévérac-le-Château et les rives

du Tarn ; La Cavalerie ; bois de Curières
,
près de La-^

guiole (Aveyr.) — Plomb du Cantal, vers le sommets

Viv. Juillet , août , septembre. AC.

Tige ferme
,
presque simple ; feuilles multifides à

lanières filiformes, aiguës ; calicule à deux ou trois folio-

les appliquées
;

folioles de Vinvolucre contractées sur leê

graines connïventes ; capitules en corymbe terminal.

851. S. erixcifollns L., Sp. I , Cod., no 6290.—
Godr., in FI. de Fr., II, p. 116. — Koch , Syn., éd. 2^

p. 427. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1305. — Rchb.,

le. cor., t. 75
, f. I. — S. erucœfoliiis Gariot , Etude des

fleurs, 6e éd., n» 1511.

Bord des bois
,
pâturages buissonneux. Bois de Sour^

guières , au-dessus de St.-Austremoine , commune de

Salles-la-Source (Aveyr.). — Environs de Cahors , Py^

de-St.-Cyr et côte d'Espère , terrain sec et pierreux

(Lot). — Aurillac (Cant.). — Bois de Corbiac
,
près de

Bergerac ; bord d'un champ entre St.-Nexan et le

Colombier, au sud de la même ville (Dord.). Viv.

Août , octobre. AG.

Racine rampante , feuilles ordinairement pennatifides

ou pennatiséquées , parfois lyrées , à segments oblongs,

incisés-dentés , les deux inférieurs rapprochés de la

tige en forme d'oreillettes ;
calicules à folioles lâches
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égalant environ la moitié de rinvolucre
;
graines toutes

veliies-pubescentes ; capitules en corymbe lâche.

852. s. JacolbaeaL., Sp. I, Cod., n» 629i. ~
Godr., in Fi. de Fr., Il, p. 115. — Koch

, Syn., éd. 2,

p. 427. — Rchb., le. cor., t. 73 , f. II.

Prés , lisière des bois , bord des chemins. Bords de

l'Aveyron
,

près du moulin de Bourran et de celui de

Bénéjou , au sud-ouest de Rodez (Aveyr.). — Thiézac,

aux bords de la Gère (Gant.). — St.-Onger
,
près de Ber-

gerac , dans un pré. Viv. ?

Racine tronquée
,
garnie de fibres , feuilles profondé-

ment découpées , à lobes oblongs ou linéaires
,
divari-

qués, incisés-dentés, les radicales lyrées-pennatipartites,

les supérieures embrassant la tige par deux oreillettes

laciniées ;
calicule formé de 1-2 folioles courtes et appri-

mées
;
graines velues , celles de la circonférence cjlabres ou

à peu près , à aigrette caduque.

853. s. aciixaticTis Huds., FI. angl.; Koch, Syn.,

éd. 2
,
p. 428. — Godr., m FI. de Fr., II

, p. 114. — A.

Bor., FI, du c, 3« éd., n« 1309. — Rchb., le. cor., t.

74 , f. I.

Prés , bois humides et marécageux. Environs de Ber-

gerac ; la Sansère
,
pré humide , à l'ouest de la ville

,
et

Pombonne au nord (Dord.). — Bordeaux ,
l>erge de la

rive droite de la Garonne. Bisann.? Mai
,
juin. R.

Diffère de l'espèce précédente par ses feuilles glabres

d'un vert clair , les radicales et inférieures ovales-allon-

gées , entières, sinuées-dentées , ou lyrées
,

pétiolées,

les autres lyrées-pennatindes , à lobe terminal très grand,

ovale denté.

J'ai rencontré aux environs de Bergerac la forme

appelée par Boreau iS. pratensis (FI. du c, 3^ éd., n» 1310.

— Billot , Exsiccata , n» 2862). Elle ne semble pas suffi-

samment distincte du 5. aqitaticiis. Cependant elle se

fait remarquer par les feuilles radicales et inférieures
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lyrces , à lobes plus ou moins crcoelés-dentés, et par les

feuilles supérieures pennatiséquées.

854. s. orr^atlciisBertoL, Ama3nit. it.; Koch,Syn.)

éd. 2, p. 428. — Godr.,i/i Fl.de Fr., Il, p. 15. —A.
Bor., FI. duc, 3^ éd., n» 1311. — Rchb., le. cor., t.

73, f. I.

Lamarque, près de Bordeaux, fossé aqueux. Août. BR.

Feuilles caulinaires et feuilles inférieures lyrées , à

segments latéraux étalés à angle droit ; dans les feuilles

supérieures segment terminal rhomboïdal très large

j

denté ;
capitules disposés en panicule.

Je suis redevable de cette plante au trop regrettable

abbé Dion , mon ancien élève.

855. s. Oacaliastor' Lam., FI. fr.; Koch , Syn.,

éd. 2
,
p. 4^9. — Godr., in FI. de Fr., II

,
p. 219. — A.

Bor., FI. duc, 3e éd., n» 1314. — Bchb., le cor., t.

83 , f. I.

Bois montagneux. Aubrac, monticule boisé, appelé

les Truques. (Aveyr. — La forme pourvue de demi-fleu-

rons croissait à côté de celle qui en est dépourvue.— L'ab^

bé H. Coste). — Le Lioran , bois près du tunnel (Gant.).

Juillet , août. AR.

Feuilles grandes , lancéolées , inégalement dentées en

scie , donnant naissance à plusieurs côtes qui se prolon-^

gent sur la tige , dont la médiane est très saillante ,
les

inférieures atténuées en pétiole ailé , les supérieures sessi-

les demi-embrassantes ; rameaux dressés en corymbe ; ca-

pitules ordinairement dépourvus de demi-fleurons ; invo-

lucre obovale-cylindrique , à calicule formé de folioles

linéaires , lâches , aussi longues que lui ; graines glabres
,

égalant environ le tiers de la longueur de l'aigrette.

856. s. Fnonsli Gmel., FI. bad.; A. Bor., FI. du

c, 3e éd., no 1315. — Rchb., le cor., t. 81. — (S. sa-

racnicîis Godr. in FI. de Fr., Il
,

p. 118, non L., Sp. Ij

Cod.,n'' G300).
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Bords des bois montagneux. Aubrac^ bois appelé DêbeSt

terrain basaltique. Racine non rampante, feuilles min-

ces, longuement elliptiques, toutes atténuées en pétiole

,

les supérieures surtout , cote médiane peu saillante / capitule

pourvu de demi-fleurons ; involucre glabre , à calicule

formé de folioles linéaires , lâches
,
plus courtes Cjue lui,

857. S. Ooi-onioTxna L., S. X, Cod,, n«6302.«-

Godr., m FI. de Fr., II, p. 121. -- Kocli, Byn., éd. i
,

p. 431. — A. Bor.,Fl. duc.,3«éd., n^ 1316, -« Rohb,,

le. cor., t. 81, f. I.

Pâturages des montagnes. Aubrao, pâtupage êatre l©

village et les lacs. Il est abondant sur les moutagaes qui

avoisinent cette localité (Aveyr, — Doct, Bras ; abbé H,

Coste).

Racine fibreuse oblique , tige de 3- G décimètres , sim-

ple ,
monocépliale , très rarement polycépbale

,
plus OU

moins velue-tomenteuse
;
feuilles épaisses ^ coriaces^ légè-

rement denticulées , les radicales, ainsi que les caullaai-

res inférieures , oblongues-lancéolées , inseusiblemêat

et longuement atténuées en pétiole ailé ; les caullnalpis

moyennes lancéolées , sessiles , demi-embrassaûtôs ; lei

supérieures lancéolées ou linéaires-lancéolées ^ demi-em»

brassantes; capitule très grosi ayant environ de4iûû cmtU

viètres de large, à demi-fleurons nombreux (12=^20) ; ia»

volucre à folioles linéaires-lancéolées, brunâtres ot §pha^

celées au sommet ; calicule polyphylle , à foliôiêâ égdlanl

ou dépassant même l'involucre , ou seulement nn piu

plus courtes ; fleurs d'un jaune vif
;
graines glabres, mu-

nies de côtes saillantes
,
plus courtes que raigretl©.

858. S. rixtlxenensls Ma^uc et Timbûl-Lagr.^ in

Mém. Soc. lettr., se. et arts de l'Aveyron, t. Ylïî . p.

4G4 (23 juillet 1854), Icon, opt. -« Bras , Cat. pi. Avëyr,,

p. 236. — Lloyd , FI. de l'ouest, 3« éd., p. 175-

Floyrac, à 4 kil. à l'ouest de Rodez
,
pâturage appelé

Devèze des bœufs (H. de Barrau, 1833 , sous le nom de S.

Doronicum) , pelouse rocailleuse ; Yayssettes , à Î2 kilom.
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'environ au nord-est de la même ville ,

devèze-cles- bœufs';

Cadayrac, bois de Bourrignac au nord du village, servant

de pacage à bœufs , et devèze des bœufs a l'ouest
;
plateau

de Salles-la-Source , lieu appelé Bois de Frons , pelouse

rocailleuse au bord d'un champ qui avait servi autrefois

de pacage à bœufs.

Racine fibreuse , oblique ou horizontale; tige de 3-7

décimètres , simple po/z/cejo/ia/e , plus ou moins velue-to-

men teuse ; feuilles minces, légèrement denticulées . les

radicales , ainsi que les cauitnaires inférieures
,
oblon-

gues-lancéoles ,
insensiblement et longuement atténuées

en pétiole ailé ; les caulinaires moyennes lancéolées ,
ses-

siles, demi-embrassantes ; les supérieures lancéolées ou li-

néaires-lancéolées, demi-embrassantes ;
capitule médioere,

ayant environ un centimètre de large; demi-fleurons

nombreux (12-16) ; involucre à folioles linéaires-lancéo-

lées , brunâtres et non spliacéUes au sommet ; calicule po-

lyphylle , à folioles atteignant ou dépassant un peu le

milieu de l'involucre ; fleurs d'un jaune pâle
;
graines

glabres ,
munies de côtes saillantes

,
plus courtes que

l'aigretle.

M. Lloyd écrit
,
par erreur sans doute : S. ruthenicuSy

au lieu de S. ruthenensis.

Ainsi que je l'ai fait observer dans mon Itinéraire
,

ce séneçon semble devoir être regardé comme le com-

pagnon inséparable du bœuf. Les cinq localités indi-

quées appartiennent au plateau calcaire situé au nord-

ouest de Rodez. Elles occupent une surface circulaire

dont le rayon ne dépasse guère tD-12 kilomètres. Ce

sont des pâturages où l'on mène pacager les bœufs pen-

dant la belle saison. Jusqu'ici il ne parait pas avoir été

trouvé ailleurs , excepté dans le département de la Cha-

rente-Inférieure, où M. Lloyd l'indique dans trois endroits

différents. Je ne connais pas la plante de cette région.

Le S. ruthenensis reparaît tous les ans en assez grande

abondance dans les lieux mentionnés plus haut. Il est en

pleine floraison vers la fin de juin. Du reste, tout me
porte à croire qu'il est vivace.
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Sous-Ordre II. — CIRANOCÉPHALES

(Ciranooeplialece Juss.).

CCLXVIÏL CALENDULA L,

859. O. arvensisL., Sp. II, Cod., n" 6660.—
Godr., m FI. de Fr., II

, p. 197. — Koch , Syn., éd. 2.,

p. 451. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1317. — Rchb.,

Cynaro, t. 139, f. IV.

Lieux cultivés
, vignes. La Ribérie

, au nord et près de

Bergerac, champ cultivé ; coteau de Montbazilîac, au sud
et près de la même ville

, vigne. Ann. Avril , mai , oc-

tobre. R. Souci sauvage.

Le C. officinalis L., qui s'échappe quelquefois des lieux

où il est cultivé , ne doit pas être confondu avec cette

espèce. Il en diffère par sa tige dressée, ses feuilles infé-

rieures obovales
, longuement pétiolées , ses fleurs deux

fois plus grandes , et ses graines , la plupart en forme de

nacelle.

CCLXIX. ECHINOPS L.

8G0. E. spliaei-ocepliaUxs L., Sp. I, Cod,,

no6719. — Godr., in FI. de Fr., II, p. â01.--Koch,
Syn., éd. 2, p. 452. - A. Bor., FI. du c, 3«éd., n^

1318. -- Rchb., le. Cynaro, t. 3.

Lieux incultes et pierreux. Viliefranche , bord d'un

chemin entre la Métairie-Haute et Toulonjac (Aveyr. —
Doct. Bras et abbé H. Coste). — Ruines du chèteau do
Grignols (Dord. — A. G, de Dives). Vivace. Juillet

,

août. R.

Tige dressée , forme rameuse au sommet ; feuilles

vertes et pubescentes en dessus , blanches ou grises-

tomenteuses en dessous, lobées-pennatifides , à lobes

ciliés-épineux
;
petits capitules uniHores

, ayant chacun

leur involucre particulier, formé de folioles pubescentes

,

imbriquées
, épineuses

,
et disposés en grosse lèle glo-
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buleuse ,
munie d'un involucrc général réfléchi ; soies

nombreuses placées à la base de chaque involucre particulier

et égalant la moitié de sa longueur; aigrette formée de poils

soudés presque jusqu'au sommet ; fleurs d'un bleu pèle,

quelquefois blanches.

8G1. E. niti?o L., Sp. ï , Cod. ,
no 6721. — Godr.,

m FI. de Fr., Il, p. 201. — Koch , Syn., éd. 2, p.

452. — Rchb., le. Cynaro , t. I.

Coteaux secs , bords des routes. Millau , lieu inculte

(J. Bonhomme)
; bords du Tarn, près de Broquiès (de

Barrau) ; Lincou , sables du Tarn (Abbé H. Coste); côte

de Lasparets , au-dessus d'Aguessac ; côte de la Brunel-

lerie , au-dessus de St.-Jean-du-Bruel ; la Cavalerie
,

lieu inculte (Aveyr.). — Le Caylar (Hér.). Vivace. Juil-

let , août. R.

Diffère de l'espèce précédente par l'involucre de chaque

capitule à folioles glabres très inégales , muni à sa base de

soies qui égalent seulement le tiers de sa longueur ; par l'ai-

grette formée de poils soudés seulement à lu base ; par ses

fleurs bleu de ciel.

CGLXX. CIRSIUM Tournef.

862. O. lanceolatixrrx (L., sub Carduo
.,
Cod., n»

5945), Scop., FI. carn. etc.; Koch, Syn., éd. 2, p. 452.

— Godr., m FI. de Fr., t, II, p. 209. — A. Bor., FI. du

c, 3e éd., n» 1367. — Kchb., le. Cynaro , t. 95 , f. I.

Lieux incultes , bords des chemins. Bisann. Juin , oc-

tobre, ce.

863. O. fer-ox (L., sub Cnico , Cod.,no 5977). DC,
FI. fr., etc.; Godr., m FI. de Fr., II

,
p. 210. — Du-

by , Bot. gai., p. 287. — Rchb., le. Cynaro , t. 93.

Cette redoutable plante a traversé la ligne des Céven-

nes, et elle est venue s'établir dans la vailée du Dour-

dou. Elle est assez abondante entre Camarès et Va-

bres (Aveyr,— L'abbé II. Coste). Bisann. Juillet , août.
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864. O. er'îoplior'Ti.Mci (L., sub Carduo, Cod., n»

5965). Scop., Carn.; Koch
, Syn., éd. 2, p. 453. — Godr.,

m FI. de Fr., II, p. 211. — A. Bor., FI. du c, 3^

éd., n" 1369. — Rchb., le. Cynaro , t. 91.

Bord des chemins , lieux stériles. Carcenac-Salmiech
,

bords d'un chemin (Aveyr.). — Valerueil, près de Neu-
vie (Dord. — G. de Dives). Bisann. Juillet, octobre. AR.

865. O. monspessixlamiiïi (L., sub Carduo

,

Cod., no 5958). Allioni , Ped.; Duby , Bot. gai., p. 286.

— Godr., in FI. de Fr., II, p. 213. — Rchb., le. Cynaro,

t. 99 ,
f. II.

Bords des ruisseaux , lieux humides. Sainte-Eulalie

du Larzac , bord du Cernon (Aveyr.). — Pas-de-l'Es-

calette
,
près du Caylar , lieu humide au-dessus de la

route (Hér.). Vivace. Juillet, août. RR.

866. O. palnstre (L., sub Card., Cod., n" 5950).

Scop. Carn. ; Koch, Syn., éd. 2
,
p. 453. — Godr., in

FI. deFr., II, p. 212. — A. Bor., FI. du c, 3« éd., n"

1366. — Rchb., le. Cynaro , t. 109.

Prés et bois humides. Laguiole, lieu humide; haut de

la côte de Bonnecombe, entre Ceignacet Rodez (Aveyr.).

— Chaudes-Aiguës , bord du Remontalou (Cant.). —
L'Aigoual, source de l'Hérault (Gard). —• La Sancère,

lieu ombragé au bord du ruisseau, et lieu humide entre

Corbiac et Pombonne
,
près de Bergerac (Dord.).

867. O. Ei?isitli.ales (L., sub Cnico , Cod., n»

5976). Scop. Carn.; Koch , Syn., éd. 2
, p. 455 et 994.

— Godr., in FI. de Fr., Il, p. 217. — A. Bor., FI. du
c, no 1378. — Rchb., le. Cynaro , t. lOG.

Bois des montagnes. Aubrac , bord de la cascade

(Aveyr.). — Le Lioran, escarpement boisé qui domine

la station du chemin de fer , etc.; bois des Ternes
,
près

de St.-Flour (Cant. — F^e Saltel). Vivace. Juillet, août.
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O. rlvnlare Link^ Eniim., etc.; Kocîi, Syn. ^

éd. 2, p. 455. — Godr., in FI. do Fr., II
,
p. 219. — A»

Bor., FL du c, 3e éd., n» 1379. — Kchb., le. Cynaro,

t. 104.

Prés humides des montagnes. Aubrac (Aveyr. — E.

Mazuc). Vivace. Juin
,
juillet. RR.

869. O. angllonm Lobel , Icon., etc.; Duby, Bot.

g., p. 287. — Godr., m FI. de Fr., II
,
p. 219. — Koch ,

Syn., éd. 2, p. 456. — {Carduus angl. Lam. Dict., etc.).

— A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n° 1373. — Rchb., le.

Cynaro, t. 108, f. I.

Prés, pâturages marécageux. Pré humide
,
près de la

Sancère, à Touest de Bergerac (Dord.). — Prairie maré-

cageuse de la forêt dTtrac (Gant. — De Rudelle). Viv.

Juin
,
juillet. R.

Souche munie de fibres grêles non renflées , rarement

un peu épaissies vers le milieu
; tige dressée , simple y à

une , rarement deux fleurs au sommet ; feuilles blan-

châtres laineuses en dessous
,
parsemées en dessus d&

poils courts, oblongues-lancéolées, inégalement dentées ou

simiées-pennaiifides, bordées de cils spinescents, les radi-

cales et les inférieures longuement pétiolées , les cauli-

naires peu nombreuses (1-2) , demi-embrassantes , les

supérieures très petites ; involucre un peu blanchâ-

tre , aranéeux , à folioles lancéolées-mucronulées, peu

épineuses
,

apprimées.

870. O. Tbiilbostuni DC, FI. fr., etc.; Duby, Bot.

g., loc. cit. — Godr., in FI. de Fr., II
, p. 218. — Koch,

Syn., éd. 2, p. 456. — A. Bor., FI. du c, 3» éd., n**

1372. — Rchb., le. Cynaro, t. 108 , f. II.

Prés et bois humides. St.-Laurent-d'Oit, pré, non loin

de la route (C. anglicum dans mon Itinéraire, par erreur);

Millau , bois communal do la Garrigue (J. Bonhomme)
;

Ste.-Eulalie du Larzac ; Bougaunès , station du chemin

de fer
,
près de Marcillac (Aveyr.). — Mende , chemin

de St. -Privât (Loz.). Vivace. Juillet , octobre. R.
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Diffère de l'espèce précédente par sa souche munie dé-

fibres épaisses, renflées cm milieu en forme de fuseau; par sa

tige dépourvue de feuilles dans sa moitié supérieure ; par ses

feuilles profondément pennatipartites ,. à partitions irrégu-

lièrement lobées , etc.

871. O. acaixle (L., sub Carduo ,. Cod., n" 5974).

AU., FI. ped., etc.; Koch , Syn., éd. 2, p. 457. — Godr.,

in FI. de Fr., II, p. 224. — A. Bor., FI. du c, 3* éd.,

nP 1370. — Rchb., le. Cynaro, t. 109 , f. I.

Pelouses , bord des chemins
,
pâturages calcaires secs.

Yivace. Juillet , septembre. G.

872. O. arvense (L., sub Serratida , God., n»'

5943). Scop., FI. carn., etc.; Koch , Syn., éd. 2, p. 457.

— Godr., m FI. de Fr., II, p. 226. — A. Bor., FI. div

G., 3* éd., no 1374. ^ Rchb., le. Gynaro, t. 111 , f. I.

Ghamps ,
vignes , bords des chemins. Vivace. Juin

,

septembre. GG. Vulg. Chardon hémorroïdal.

Gette plante infeste souvent les plus belles propriétés.

Et une fois envahies , il devient très difficile de l'extir-

per , à cause de ses profondes racines.

GGLXXI. PIC NO MON Lob.

873. F». Acarna (L., sub Cnico , God., n» 5979);^

Cass;, Dict., etc.; Godr., in FI. de Fr., II, p. 208. —
{Cirsiuni AcarnaMœnch., DC; Duby , Bot. gai., p. 286.

— Rchb., le. Gynaro, t. 89.

Gette curieuse espèce semble avoir suivi le Cirsium fe-

ro^ dont il a été question plus haut, et avoir traversé

comme lui la ligne des Gévennes. Il s'est établi aussi

dans la vallée du Dourdou, dans un champ pierreux aux

environs de Montlaur. Seulement il y occupe un espace

assez restreint. (Aveyr. — L'abbé H. Goste). Ann. Juin,

août.'
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CCLXXII. SILYBUM VailL

874. S. IVtarîanniïi (L., sub Carduo , Cod., n^^'

S963). Gsertn., Fruct., etc.; Koch, Syn., éd. 2, p. 458.

«^ God., m FI. de Fr., Il
,
p. 204. — A. Bor., Fi. du c,

Se éd., no 1357. — Rchb., le. Cynaro , t. 151.

Lieux incultes , bord des haies. Salles-la-Source , à

l'entrée du sentier qui conduit à la source (Aveyr.). —
Bergerac , bord de la Dordogne , lieu appelé Petit-Sai-

vette ; Lembras , bord d'un chemin , derrière le pres-

bytère ; Manzac (Dord. — G. de Dives). Bisann. Juin,

août. AR. Vulg. Chardon-Marie.

CCLXXIIL CARDUUS Gœrtn.

875. O. teri-aîftoms Curt., Lond., etc.; Koch,

Syn., éd. 2 ,
p. 459. — Godr., in FI. de Fr., II

,
p. 226.

«-^A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n° 1359. — Rchb., le.

Cynaro, t. 134 , f. î.

Lieux incultes , bord des chemins
, décombres. Ann.

Mai
,
juillet. CC.

Tige de 3-9 décimètres , droite , rameuse , coton-

neuse
5
ailée épineuse ; feuilles longuement et largement

décurrentes , à décurrence épineuse, sinuées-pennalî-

jRdes , vertes et pubescentes en dessus , toraenteuses

blanches en dessous ; capitules petits sessiles , ou très

brièvement pédoncules , agrégés en assez grand nombre

au sommet de la tige et des rameaux ; involucre oblong-

cylindracé , à folioles externes et moyennes d'un vert

pâle , étroitement scarieuses au bord
,
planes et dépour-

vues de nervure dorsale dans leur moitié inférieure, as-

sez brusquement acuniinées en une pointe irirjiiêtre , lisse

aux bords, canaliculée en dessus, épineuse au sommet,

arquôe-étalée en dehors , aussi longue que le reste de la

foliole; folioles internes linéaires, longuement et fine-

ment atténuées en pointe aiguë ,
dressées , scarieuses au

sommet , dépassant les corolles, dont le limbe égale le

tube.
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Le C piicnocep}ialus{Jacq.^ Hort. Vind.,etc.; L.,Sp.IÎ,

Cod., n" 5951), ressemble beaucoup à l'espèce que je

viens de décrire , et il n'est pas facile de reconnailre au

premier aspect la différence qui les sépare. Le C. pu en.

diffère surtout du C. tenuifl. par ses capitules plus gros,

par ses involucres à folioles externes et moyennes ter-

minées en pointe épineuse presque plane , non canalicu-

lées en dessus, et à folioles internes brièvement atténuées en

pointe fine, plus courtes que les corolles.

Je ne l'ai point rencontrée dans les endroits du Sud-

Ouest que j'ai explorés.

876. O. vivarierLSis Jord., Obs. pi., Fr. 3
, p.

212 , t. 8, f. A. — Godr., in FI. de Fr., TI
,

p. 232. —
A. Bor., FI, du c, 3^ éd., n^ 1364. — Rchb., le. Cyna-

ro.,t. 145, f. IIL

Lieux incultes. Sébazac, près de Rodez, champ inculte

près de la jonction des deux routes ; Puy-de-Volf
,
près

de Firmy ; Brusque (Loret) ; Belmont (Abbé H. Coste)
;

coteau sec entre St. -Gêniez et St. -Martin- de - Lenne

(Aveyr.). —Le Caylar , lieu inculte (Hér.) Bisann. Juin,

juillet. AR.

Tige de 4-6 décimètres, dressée, ailée-crépue, souvent

très rameuse au sommet ; feuilles d'un vert foncé
,
ondu-

lées et épineuses sur les bords , toutes sinuées-pennati-

fides, à segments ovales, munis de 3-5 dents bordées de

petites épines, et terminées par une épine faible plus al-

longée ; feuilles caulinaires décurrentes , les radicales

rétréci es en pétiole à la base ; involucre ovoïde-globu-

leux, ombiliqué, à folioles très inégales , régulièrement

décroissantes, imbriquées sur 7-9 rangs, les inférieures très

courtes, atteignant à peine le cinquième ou le quart de la

longueur de l'involucre , toutes arquées en dehors au som-

met
,
qui ise termine assez brusquement en une faible épine;

capitules à la fin un peu inclinés , solitaires sur de longs

pédoncules tomenteux , nus au sommet.

877. O. Spinîgerus Jord., Obs., fragm. ÎII ;
Loret,
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FI. de Monlp., 2^ éd., p. 273. — Cariot , Et. des fl., 6e

éd., n'> 1415. — (C. Iiamulosiis lioch , Syn., éd. 2
, p. 460.

— Godr., in FI. de Fr., II
, p. 233 , et ali. — Rchb., le.

Cynaro , t. 144 , f. H. An Ehrh. ?
)

Lieux incultes. Rodez ; Gages (E. Mazuc) ; Villefran-

che
, lieu inculte , à côté de l'Orphelinat de N.-D. des

Treize-Pierres (Aveyr.). — Roc-Amadour, lieu inculte ,.

a l'est de l'église (Lot). Bisann. Mai
,
juillet. AR.

Diffère du précédent par ses capitules plus petits
,
por-

tés sur des pédoncules munis de quelques épines a base fo^

liacée; par ses involucres, dont les folioles, toutes allongées

,

étalées-dressées , sont insensiblement atténuées en une as-

sez forte épine , les inférieures atteignant ou dépassant le

tiers de sa longueur.

878. O. niatans L., Sp, I, Cod., n» 5046.— Godr.,

in FI. de Fr., II
,
p. 231. — Koch , Syn., éd. 2 ,

p. 462..

— Rchb., le. Cynaro , t. 146, f. I , IL

Bord des chemins et des champs. Bisann. Juin , octo-

bre, ce.

CCLXXIV. ONOPORDON VaiU.

879. O. Acaiitlilii.m L., Sp., I, Cod., n» 3984.

— Godr., m FI. de Fr., II
,
p. 204. — Koch,^Syn., éd. 2,

p. 462. — A. Bor., FI. du c, n» 1358. —Rchb., le. Cy-

naro , t. 82.

Lieux incultes , bords des chemins. Mondalazac , bord'

d'un chemin ; côte du Monastère
, sous Rodez (Aveyr. ).,

— Bergerac (Dord.). Bisann. Juillet, octobre. C.

C CL XXV. LAPPA Tournef.

880. L. nxajoi- Gaîrtn., Fr. 2 , etc.; Koch , Syn.,

éd. 2
,
p. 463. — Godr., in FI. de Fr., II

,
p. 280. — A.

Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1381. — (Arctium Lappa L.,

Sp. I, Cod., n° 5926
,
part. — L. officinalis AU. Rchb.,

le. Cynaro, t. 81 , f. II.)



Lieux incultes ,
bord des prés , bois ,

chemins. Bî-

sann. Juillet , septembre. CC.

881. L. minoir^DC , FI. fr., etc.; Koch
,
Syn., éd.

2, p. 463. — Godr., in FI. de Fr., II, p. 280. — A.

Bor., FI. duc, 3^ éd., no 1380. — Rchb., le. Cynaro,

t, 80, f. I. — {Arciium Lappa L., loc, cit. part.).

Bords des chemins , lieux incultes. Bisann. Juin, sep-

tembre, ce.

GGLXXVI. CARLINA Tournef.

882. O. acantnifolia AU., FI. ped., etc.; Duby,

Bot. gall., p. 293. — A. Bor., FI. duc, n» 1323.—

Loret, FI. de Montpellier
, p. 377. — Lamotte ,

Prodr.

de la FI. du plat, cent., p. 4U. — Mutel , FI. fr., II, p.

199. — Rchb., le. Cynaro , t. 9 , f. I.

Lieux incultes et pierreux de» terrains calcaires. St.-

Martin-de-Lenne
;
pâturage sec et pierreux près du

domaine des Bézinies , au-dessus de Salles-la-Source. Il

est abondant sur le plateau calcaire situé entre Monda-

lazac et Salles-la-Source ; plateau de la Loubière
,
près

de Vabres (Aveyren. — L'abbé Goste). Vivace? Juillet,

août. R.

Feuilles aranéeuses des deux côtés ; folioles de l'invo-

lucre couvertes d'épines, toujours très rameuses et entre-

croisées ; folioles moyennes à peine comprimées , égalant

environ les deux tiers des intérieures ; épines principales

3-4 fois plus longues que la largeur de la foliole qui les

porte.

Gette plante est monocarpienne ; c'^est-à-dire que,

après avoir végété pendant quatre à cinq ans sans don-

ner des fleurs, elle fleurit et, après la maturité des fruits y

elle meurt (Lamotte). Elle possède une propriété très re-

marquable : ses involucres sont hygrométriques. Ils s'épa-

nouissent et se renversent si le temps est sec ;
tandis

que , s'il est humide , Us se crispent et se resserrent

étroitement.
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883. O. ciiiar-a Pourret, ex DC, FI. fr., etc.
;

Buby , Bot. g., loc. cit. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n»

Î32i. — Loret, FI. deMontp,, loc. ci/.~Lamotte, Prodr.,

etc., ioc. cit.—Mutel, FI. fr., loc. cit.— Rchb., le. Cyna-

ro, t. 9, f. IL

Lieux incultes des terrains schisteux
,
pelouses. Les

Palanges, près St.-Martin-de-Cornières ; Montfranc,

canton de St.-Sernin (Aveyr. — L'abbé H. Coste). Viv.?

Juillet , août. R.

Feuilles vertes
,
presque glabres en dessus , briève-

ment pétiolées
; folioles de l'involucre régulièrement

bordées de chaque coté d'épines simples ou peu rameuses

^

non croisées sur le dos de la /b/io/e; folioles moyennes
presque planes , égalant environ la moitié des Intérieures ;

épines égalant ou dépassant un peu la largeur de la

foliole.

Certains auteurs (Godron, Cariot, etc.) ne voient

dans cette plante qu'une variété de l'espèce précédente.

Il suffit , à mon avis , de comparer les deux plantes et

de les examiner attentivement, pour être convaincu

qu'elles forment deux natures différentes. Outre les ca-

ractères distinctifs que je viens d'indiquer, la découpure

des feuilles est bien différente.

884. O. vu-lgai-is L., Sp. I, Cod., n 5995. ~
Godr.

, m FI. de Fr., Il
, p. 275. — Koch , Syn., éd. 2

,

p. 4G4.— Loret, FI. d6Montp.,p, 376, et 2^ éd., p. 282.

— Rchb., le. Cynaro , t. 2, f. IL

Lieux secs et pierreux , bord des chemins. Bisan,

Juillet, septembre. CC.

885. O. corymlDosa L., Sp. I, Cod., n» 5994.

— Godr., m FI. de Fr., II, p. 277. —Koch, Syn.,

éd. 2., p. 464. — Loret , FI. de Montp., loc. cit. —
Rchb., le. Cynaro , t. 13.

Lieux incultes , bord des chemins. Le Larzac, bord

d'un chemin entre la Cavalerie et Ste.-Eulalie ;
Millau,



lieu inculte (Aveyr. — Bonhomme). Bisann. Juillet.,

août. R.

Diffère de Tespèce précédente par sa lige et ses

feuilles vertes glabrescentes
;

par les folioles inter-

nes de l'involucre linéaires-lancéolées , d'un beau jaune,

au lieu d'être linéaires-étroites , d'un blanc jaumUre,

et ciliées dans leur moitié inférieure.

Dans la plante du Larzac , les folioles épineuses ex-

térieures de l'involucre dépassent les folioles inté-

rieures.

CCLXXVIÏ. STŒHELINA DC.

886. S. clulbla L., Sp. I , Cod., no 6079. — Godr.,

in FI. de Fr., II, p. 274. — Kocli , Syn., éd. 2, p.

465. — Rchb., le. Cynaro , t. 79 ,
f. II.

Lieux arides. Coteau des Hermals
,

près de Bel-

mont (Aveyr.— L'abbé H. Coste). — Tertre de la Garde,

près de Montpeyroux , lieu pierreux (Dord. — L'abbé

Carrier). Vivace. Juillet , août. RR.

CCLXXVIII. SERRATULA DC.

887. S. tinctoriaL., Sp. I, Cod., n» 5929.—
Godr., in FI. de Fr., II, p. 268. — Koch , Syn.,

éd. 2, p. 466. —Rchb., le. Cynaro , t. 71 , f. I.

Bois, pâturages buissonneux. Bourran, près de Ro-

dez (Aveyr.). — Le Lioran , escarpement boisé au-

dessus de la station du chemin de fer (Cantal). — Tou-

tifau et Malcenta, près de Bergerac
,
lieu boisé (Dord.).

Vivace. Juillet , octobre. C.

CCLXXIX. JURINEA Cass.

888. J. liixii-iilis (Desf., sub Serratiila)J)C.,Vvoàr.,

etc.; Loret, FI. de Montp., p. 375. — Willk ,
in

Prodr., FI. hisp. II, p. 175, — (/. Bocconï Guss.;

Godr., m FI. de Fr., II, p. 170).
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Pelouses rocailleuses au-dessus des rochers du ËoU*

quet
,
près de Sauclières. Vivace. Juillet , août. RR.

CCLXXX. LEU2EA DC.

889. L. conifera (L., sub Centaiirea, Cod., n®

6613). DC, FI. fr., etc.; Duby , Bot. g., p. 289.—
Godr., in FI. de Fr., II, p. 271. — Rchb., le. Cj-

naro, t. 8V.

Lieux secs et pierreux. Salvagnac-Cajarc , rocailles

calcaires (F""® Saltel) ; côte de Nant (A. de Barrau)
;

coteau des Boulouyssés
,
près de Belniont (Aveyr. —

Abbé H. Coste). — Rieucros
,

près de Mende
,
pelouse

(Loz. — A. Poitrasson , s. j.). Viv. Juillet, août. R.

CCLXXXÏ. CARDUNCELLUS Adans.

890. O. initlssliii.u.s (L., sub Carthamo , Cod.,

no 6007) DC, FI. fr., etc.; Duby, Bot. g., p. 281. --

Godr., in FI. de Fr., II, p. 237. — A. Bor., Fi.

du c, 3e éd., no 1356.

Pelouses sèches des coteaux pierreux , bord des bbis

des terrains calcaires. Mondalazac et bois de Frons

,

commune de Salles-la-Source
,

pâturage rocailleux

,

pelouse ; Rodez ; St. Saturnin , bord d'un champ
;

Millau (Aveyr. — J. Bonhom.). — Bois de Corsac
,
près

de Mende (Loz. — Lamotte). — Manzac , lieu sec (Dor-

dogne. —G. de Dives). Viv. Juin, juillet. AR.

CCLXXXÏI. KENTROPHYLLUM Necker.

891. Iv. laixatixin (L., sub Cartliamo , Cod., n»

G003) DC m Duby, Bot. gall.
,

p. 293. —Godr., in

Fi. de Fr., II, p. 265. — Koch , Syn., éd. 2, p.

468. —A. Bor., FI. du c, 3^ éd., no 1355. — (Car-

duncellus lanaiiis Rchb., le. Cynaro , t. 15, f. II.

Lieux secs et pierreux , bord des chemins. Ro-
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dez (Aveyr.). — Caville et Pont-Roux, près de Ber-

gerac (Dord.). Ann. Juillet, etc. AC.

CCLXXXIII. CENTAUREA L.

892. O. Jacea L., Sp. I, Cod., no 6606. — Godr.,

in FI. de Fr., II, p. 241. — A. Bor., Fi. duc., 3<»

éd., n» 1327.

Prés
, bords des bois, llodez ; Mondalazac , bois de

la Barthe ; Saint-Geniez ,
pré. Yivace. Juin , septembre.

C. surtout dans les terrains calcaires.

Tige dressée , rameuse au sommet , feuilles rudes
;

les inférieures pétiolées , sinuées-dentées ; les supé-

rieures plus ou moins larges , sessiles entières, com-

munément lancéolées , les florales égalant ou dépas-

sant l'involucre ; capitules obovales, souvent globuleux,

larges de 15 à 20 mill. (sur le sec) ; appendices des

folioles involucrales bruns ou fauves , le plus souvent

noirâtres au centre, lacérés, apprîmes, non réguliè-

rement ciliés ; graines sans aigrette , mais à un rang

de cils très petits; fleurs rouges, rar. bl.

893. O. r>u.l3oisii Bor., FI. du c, 3^ éd., n©

1328. — Cariot, Et. des fl., 6e éd.; n» 1370. — {Rfia-

ponticiim scrotinum Bub., Fl. orl., n" 875).

Lieux secs , bord des chemins. Au pied du coteau
,

près du viaduc appelé Pont-Malakof , à côté de la route

entre Marcillac et Valady ; Sainte-Croix , canton de Vil-

leneuve (Aveyr.). — Thiézac, canton de Vic-sur-Cère,

bois au-dessus du village (Cantal). Vivace. Août, septem-

bre. R.

Diffère du C. Jacea par ses tiges rameuses presque dès

leur milieu , à rameaux dressés étalés
;
par ses feuilles

étroites-linéaires aiguës
;
par les appendices de ses folio-

les involucrales inférieures déchirés parfois en forme de

cils ; par ses capitules plus petits, larges de 10-12 milli-

mètres ; et généralement par ses proportions grêles.
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894. O, serotiiTa Bor., FI. du c, 3^ éd., n®

1330. — Cariot, Etude des Qeurs, G<' éd., n» 1372. —
(C. amara Tliuill., 7îon L. ex Bor.).

Coteaux , bois secs. Najac, lieu inculte près des bords

de rAveyron; Montclar, coteau sec (Aveyr.. — L'abbé

H. Coste). — Thiézac, pré sec au-dessus du village

(Cantal). — Virone, près d'Agen (Lot-et-G.).— Berge-

rac, maison de campagne du petit séminaire , au nord-

ouest, etMalcenta, au nord de la ville (Dord.). — Coteau

appelé Terrier de Lambrette, entre St.-Aulaye et Bonne;

Royan (Charente-Infér.). Viv. Août, octobre. AR.

Capitules petits , larges de 8-12 millimètres ; folioles

involucrales terminées et recouvertes par leurs appen-

dices
,
presque tous régulièrement ciliés pectines ; graines

dépourvues d'aigrette.

895. O. I>olb©aii.xil *Godr. et Gr., FI. de Fr., Il,

p. 243. — Willk., in Prodr., FI. hisp., II, p. 165. —
Des Moul., Cat. Dord., Suppl. f., p. 12'2.

Bords des bois. Virone, près d'Agen (Lot-et-Gar.) Viv.

Août , septembre. R.

Capitules ovoïdes , bien plus petits que dans les espè^

ces voisines
;

folioles involucrales non recouvertes par les

appendices; appendices moyens planes linéaires-lancéo-

lés, étroits
; les autres triangulaires, bruns, pectines,

arqués en dehors , ne se recouvrant pas mutuellement.

896. O. microptilon Godr. etGren.,Fl. deFr.,

II, p. 242. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1332. — Des

Moul., loc. cit., p. 120.

Bords des bois. Livinhac-le-Ilaut , dans un bois

(A-veyr. — F^e Saltel). — Les Grillauds, commune de

Ménestérol , bord d'un sentier (Dordogne). — La Teste

(Gironde) , à l'ouest de la ville. Viv. Août, septembre. R.

Capitules de moyenne grandeur , subglobuleux , à

folioles presque entièrement cachées par la longueur des

cils de leur appendice, dans la partie supérieure de

l'involucre
, non cachés vers la //«se; appendices planes,



lancéolés , assez étroits
,
pectines , arqués en dehors>

à cils 3-4 fois plus longs que la largeur de l'appen-

dice; graines à aigrette très petite incomplète.

Un Centaurea , récolté dans une des allées de la

maison de campagne du grand séminaire de Rodez >

se rapproche de cette espèce par ses capitules mé-

diocres , munis d'appendices triangulaires-lancéolés

,

un peu étalés ou arqués en dehors , les inférieurs

longuement atténués en pointe ; mais il s'en éloigne

par ces mêmes appendices cachant les folioles suf

toute l'étendue de l'involucre , à cils n'égalant pas 3-4

fois la largeur de l'appendice.

897. o. nemoralis Jordan, Pug.; Cariot, Et,

des fl., 6e éd., n" 1373. — Loret

,

FI. de Montp., p.

370. — (G. 7îigra Bor.> Fl. du c, 3« éd., n*» 1336^

€t L. part.). ,.

Bois, prés couverts. Vallée de Cruou , sous Mon-
dalazac; Salles-la-Source, lieu boisé et escarpé, à l'est

de l'église (Aveyr.). — Périgueux ; Bergerac ; Mènes-

térol, bord d'un sentier; la Roche-Chalais (Dord.).

Vivace. Juin
,

juillet. C»

Involucre ovoïde, d'un brun roux; appendices /an-

téolés ^ ou ovales-lancéolés, apprîmes, à cils beaucoup

plus longs que la largeur de l'appendice
;

graines

luisantes , couronnées par une aigrette de poils écail-

leux , égalant le tiers de leur longueur.

89S. O. olbscixi?a Jordan, Arch. Bill., p. 320.—
A, Bor., Fl. du c, 3® éd. — (C. nigra Car., loc. cit.y

no 1374. — Loret, loc. cit. et L. part.).

Prairies des montagnes. Aubrac (Aveyr.). — L'Ai^

goual, près de la Sarayrède (Gard). — Le Lioran. Viv.

Juillet , août. G.

Tige dressée très anguleuse , à rameaux courts ; ca-»

pitules globuleux, gros; involucre d'un brun noir, à

folioles très rapprochées
, entièrement cachées par leurs

appendices
; ceux-ci largement ovales , très profondément

4
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déchiquetés en cHs sétaeés , brièvement hispiduîéSj

égalant 1-2 fois la largeur de l'appendice
;

graines

couronnées par une aigrette de poils raides.

Il n'est pas facile de déterminer la limite qui sé_

pare ces deux derniers types spécifiques. Pour s'en

convaincre, il suffît d'examiner attentivement les di-

vers échantillons qui proviennent des localités indiquées.

899. O. pectiiiata L., 5p. lï , Cod., n» 6588^

— Godr., in FI. de Fr., II, p. 245. — Rchb., le. Cy-

naro, t. 29 , f. II. — C. Billot, Exsicc, n» 405 bis.

Lieux arides. Rochers
,
près du Port-d'Agrès ; côte

au-dessus de St.-Jean-du-Bruel
;

plateau du Larzac,

la Pesade , le Caylar (Aveyr. et lier.). Vivace. Juin,

juillet. RR.

900. O. moiataïaa L., Sp. I, Cod., n» 6591.—
Godr., m Fl.de Fr., II, p. 248. — Koch , Syn., éd.

2, p. 472. —A. Bor., FI. du c, a^ éd., n^ 1343,

— Rchb., le. Cynaro , t. 40.

Prés et bois montagneux. Aubrac, près de la source

du lac St.-Andéol (Aveyr.). — Le Lioran , escarpe-

ment boisé au-dessus de la station (Cantal). Vivace.

Juin, août. RR.

901. O. cyaniis L., Sp, I, Cod., n» 6592. —
Godr., in FI. de Fr., II, p. 251. — Koch, Syn., éd.

2, p. 472. —A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1341.

— Rchb., le. Cynaro, t. 37, f. I.

Moissons , champs sablonneux. Commun partout.

Bisann. Mai
,

juillet.

902. O. Scalbiosa L., Sp. I, Cod., n» 6600. —
Godr., in FI. de Fr., II

, p. 251. — Koch, Syn., éd. 2^

p. 472. — A. Bor., FI. du c, 3« éd., no 1344. — Rchb.,

le. Cynaro, t. 43 , f . I , IL

Champs des terrains calcaires. Rodez (Aveyron). —
Aurillac , coteau exposé au soleil au nord de la ville
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î(Cantal). — Bergerac, dans un champ au bord du Go-

deau (Dord.). Vivace. Juillet, août, CC.

903. O. macu-losa Lam., Dict., I; Buby, Bot,

g., p. 190. — Godr., in FI. de Fr., II
, p. 254 {mltempro

parte). — A. Bor., FI. du c, 3e éd., n» 1345. — Rchb.,

ïc. Cynaro , t. 48 , f, I , II.

Coteaux , lieux secs et exposés au soleil, Cahors , lieu

sec
,
près de la fontaine des Chartreux , et sur le Puy-

de-St.-Cyr (Lot). — Le Larzac , au Pas-dM'Escalette^

près du Caviar (Hér.). — St.-Martin-du=Larzac (Aveyr,

— L'abbé H. Coste). Bisann. Juillet, août, R.

Capitules ov<iles-globuleux
, médiocres , involucre ar-

rondi à la base, à folioles apprimées, marquées de

5 nervures , terminées par un appendice triangulaire,

d'un brun-noir, muni d'une pointe 1-2 fois plus courte

que les cils
;

graine luisante finement pubescente

,

portant une aigrette blanche, qui égale environ le

tiers de sa longueur.

904. O. panicTilata L., Sp. I, Cod., n" 6593.

— Godr.,mFl. de Fr., II, p. 256. — A. Bor., FL du
c.,3eéd., nM347. -Rchb., le, Cynaro, t. 49 , f. IL

Lieux stériles sablonneux, Verrières-de-Belmont

,

lieu inculte ; Fayet-de-Camarès , bord du chemin du
Moulin-Dourdou (Aveyr. — L'abbé H. Coste). Bisann.

Juillet, août. RR.

Diffère de l'espèce précédente : l» par ses capitules

ovales-oblongs moitié plus petits , à involucre atténué

à la base ;
2^ par ses appendices roussâtres , munis

d'une pointe courte , ordinairement un peu plus lon-

gue que les cils.

905. O. aspera L., Sp. I, Cod., n» 6620.— Godr.

in FI. de Fr., II, p. 259. >--Duby, Bot. g., p. 291.

— Rchb., le. Cynaro , t. 68, f. IL

Lieux stériles. Montlaur , bord d'un champ; bord
du Tarn

,
près de Brousse (Aveyr. — L'abbé H. Coste).



— Àgen (Lot-et-G. — G. de Dives). — Royan , au bord

du rivage maritime (Ghar.-înf.). Viv. Août , sept. R.

Tiges dressées , t'ameuses-paniculées , à angles ru-

des ; feuilles munies, principalement sur les bords,

de petites aspérités calleuses ,* capitules assez petits ; in-

volucre ovoïde conique > à folioles terminées par une

épine palmée, à 3-5 pointes, peu inégales et réflé-

chies
;

graines luisantes , dont le hile présente la

forme d'une bouche à lèvres fendues , couronnées par

une aigrette qui égale à peu près le tiers de leur

longueur ; fleurs ordinairement roses.

90G. O. solstîtlalis L., Sp. I , Cod., n» 6626,

— Godr., in FI. de Fr., 11, p. 263. — Duby , loc,

€it., p. 292. — Koch, Syn., éd. 2 ,
p. 475. — Rchb.,

le. Cynaro, t. 64, f. L

Lieux secs. St.-Symphorien, près de Belmont , champ

(L'abbé IL Goste); Livinhac-le-IIaut , bord du Lot

(Aveyr. — F""» Salteî). — Clérac, près de Bergerac,

berge de la Dordogne (Bord. — E. de Biran). Bisann.

Juillet, septembre. R.

Tiges dressées très rameuses, munies d'ailes étroi-

tes ; feuilles blanches-tomenteuses , les caulinaires liné-

aires-lancéolées, longuement décurrentes ;
capitules glo-

buleux ; involucre un peu déprimé à la base , à folioles

ovales, concaves et terminées par 5 épines palmées,

dont l'intermédiaire robuste et piquante est très allon-

gée et dépasse souvent les fleurs; graines pourvues

d'une aigrette plus longue qu'elles
;

hile très petit

fleurs jaunes.

907. O. oalclti-apa L., Sp. l, Cod., n» 6624

— Godr., m FI. de Fr., H, p. 261.— Duby, loc.

cit. — Koch , loc. cit. — Rchb,, le. Cynaro, t. 67 , f. L

Lieux stériles ou incultes , bords des chemins. Bi-

sann. Juillet , septembre. CC.



CCLXXXIV. CRUPINA Cass.

908. o. VLxlgar'is Cass, Dict.; Gadr., in FJ. d&

Fr., lî
,

p. 267. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1326.

— Rclib., le. Gynaro, t. 18 , f. T. — {Centaurea Crupîna

L., Sp. I , Cod., n^ 6578 , saltem pro parte),

Goteaux arides. Bord du ruisseau d'Aigues-Vieilles^

près de Goriius (Doct. Bras); Verrières-de-Belmont, bord

d'un champ (Aveyr. — H. Goste). Bisann. Juin, juil-

let. RR.

GCLXXXV. XERANTHEMUM Tournef.

909. x:. Inaper^tum Wiild., Sp.; Koch , Syn.,

éd. 2
,

p. 476. — Godr., in FI. de Fr., II, 282. —A.
Bor., Fî. du c, 3« éd., n» 1320. —Mut., FI. fr., II,

p. 140, t. XXI, f. 247. — (X erecîiim VresL, Rchb.,

le. Gynaro , t. 6 , f. I).

Lieux secs et cluauds. Plateau calcaire de Nauquiès,

îiu-dessus de St.-Austremoine, commune de Salles-la-

Source ; Onet-le-Châleau
,

près de Rodez , dans un
champ ,

et à Rodez môme , sur le rocher de Tripadou ;

JManhac
,
près de la même ville , friche , au-dessus du

village. Ann. Juillet , septembre. R.

Tiges et feuilles tomenteuses -blanchâtres ; feuilles

caulinaires lancéolées-linéaires
; involucre ovoïde

, à fo-

lioles extérieures obovales , obtuses , entières mucronées,

glabres et brunâtres sur le dos^ les intérieures lancéolées,

dressées à Tombre
, étalées au soleil ; fleurs rougeàtres

;

graines à base calleuse luisante.

910. XI. eyliiTclraceixno. Sibth. et Sm., Prodr.

fl. gr.; Koch, Syn., éd. 2, p. 476. — Godr., m FI. de

Fr., II, p. 282. — A. Bor., Fl. duc, 2^ éd., n^ 1319.—
Rchb., le. Gynaro, t. 7. — Mut., Loc. cit., f. 2i8.

Lieux secs, champs arides. Onet-le-Ghàteau , lieu in-

culte
; côte de Gruéjouls , lieu inculte au-dessus des
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vignes (Aveyr.). — Bergerac ,
Bout-des-Vergnes , àTou-

est de la ville, dans une vigne; coteau appelé Puy-de-

la-Roque
,
près d'Eymet; le Barbaroux

,
près de Ménes-

térol , lieu inculte (Dord.)- Ann. Juin
,
août. R.

Diffère du X. inaperhim par ses invoiucres oblongs

eylindracés
;
par ses folioles extérieures ovales , muliques^

tomentetises sur le dos, etc.

Sôus-Ôrd. m. — CHICORACÉES

{Cicoraceœ Svss.).

eCLXXXVL SCOLYMUS L.

©il. S. liispanictis L., Sp. î, God., no 5925. —
Gren., in FI. de Fr., II, p. 390. — Koch , Syn., éd. 2,.

p. 477.

Lieux vagues et incultes , bord des cliemins. Bel-

mont (Aveyr. — L'abbé H. Coste), bord du chemin de

St.'Ftienne. Bisann. et viv. Juillet , août. RR.

CCLXXXVH. LAPSANA L.

912. Li. corKiïixniiis L., Sp., I, Cod., n^ 5914.

— Gren., in FI. de Fr., II, p. 291. —Koch, Syn., éd.

2, p. 477. — A. Bor.,Fl. duc, 3^ éd., no 138.— Rchb.,

îc. Cich., t. 2.

Lieux cultivés , haies. Ann. Juin ,
septembre. CC.

GCLXXXVIIL ARNOSERIS Gsertn.

913. A. mlnîiïia (L., sub Hyoseri, Cod., no5902).

Koch , Syn., éd. 1, p. 416. — Loret, FI. de Montp., 2«

éd., p. 286. — {Arn. pusilla Gœrtn., Gren., in FI. de

Fr., II, p. 291. — Rchb., Ic. Cich., t. 3).

Champs sablonneux, terrains légers. St. -Joseph, près

de Rodez , champ sablonneux ;
St.-Geniez-d'Olt, champ



sablonneux, au-dessus de La Boissière (Aveyr.). — Ber-

gerac , champ sablonneux à Touest de la ville (Dord.)-

— Cestas , champ sablonneux (Gironde). Ann, Juin,

juillet, août. AC.

CCLXXXIX. RHAGADIOLUS Tournef.

9U. FI. ednlis Gœrtn., fr. 2; Loret, FI. de Mont-

pellier, 2<* éd., p. 285. — {Lapsana Rliagadiolus L., Sp.

1, Cod., no 5917).

Champs, haies. Mussidan , bord d'un chemin sur la

rive droite de la Crempse, à l'entrée de cette petite ville

(Dord. — O. de Lavernelle). — Ann. Juin. RR.

ïige dressée
;
feuilles inférieures lyrées , à lobe terminal

très grand, presque en cœur à la base, les latéraux

aussi larges que longs , arrondis au sommet ;
folioles de

Tinvolucre lisses ; fruits extérieurs linéaires subulés,

étalés en étoile à la maturité, les intérieurs... caducs.

CCXG. CICHORIUM L.

915. O. Ii-ityl3ixsL.,Sp. I, Cod., n'^ 5921.— Gren.,

an FI. de Fr., H, p. 28G. — A. Bor., Fi. duc, 3^ éd., n"

1389.

Lieux incultes , bord des chemins. Vivace. Juillet^

septembre. CC.

Le C. Endivia, originaire de l'Inde , fournit à nos

jardins potagers deux variétés, sous le nom de Chicorée

frisée et Escarole.

CCXCI. CATANANGHE Vaill., Loret.

916. O. caertilea L., Sp. I, Cod,, n» 5918.

—

Gren., m FI. de Fr., Il
,
p. 285. — Loret , FI. de Mont-

pellier ,
2° éd

,
p. 28i. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd

,
n»

1388. — Rchb., le. Cichor., t. 12, f. L

Friches, pelouses sèches, surtout dans les sols cal-

caires. Le Larzac, coteau escarpé entre Ste.-Eulalie et la



Cavaïerie ,. el Pas-de-l'Escalette ; côte de Lasparets
, au-^.

dessus d'Aguessac ; Montanègre, près de Vabres , canton,

de St.-Affrique (Aveyr. — H. de Barrau). — Cahors,.

lieu escarpé sur les rochers qui dominent le poftt dç.

Yalçndre (Lot).

CCXeiI. TOLPIS Ggertner.

917. T. Tbai-lbata
,
(L., sub Crepit/e, Cod., n» 58T9)

Gœrtn. ; Loret , FI. de Montp., 2^ éd., p. 284. — Gren.;;

m FI. de Fr., Il
,

p. 287. — Rçhb., le. Cichor., t. 8
,

f. I, — (T. umbeliata Auct. — Drepania barbata Desf.;,

Duby,B.,g.,p. 305).

Lieux secs, terrains sablonneux ou rocailleux. YiHe-,

franche, vallée de l'Alzou (Aveyr.). — Bergerac, mai-

son de campagne du petit séminaire , çà et là ,
dans.

ta plaine; St.-Michel-de-Double (Dufayot) ; le Terrier-

Tombat , commune de Ménestérol (Dordogne) , terrai^

caillouteux. Ann. Mai
,

juillet. AR.

Tige dressée de 3 - 5 décimètres ; feuilles sinuées-dentées,

ou incisées; pédoncules couverts d'un duvet très court,

le terminal court épaissi , dépassé par les latéraux ;
in-

volucre à folioles linéaires, disposées sur 2-3. rangs,

les extérieures étalées, presque sétacées ; fleurs d'un,

jaune pâle à la circonférence , et d'un pourpre violacé-

dans le milieu.

CCXCIII. THRINCIA Roth.

918. T, liir^taRoth, Catalecta bot.; Koch , Syn.,

éd. 2, p. 479. — Gren., in FI. de Fr., II, p. 296,

A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n^ 394. —Rchb., Iç. Ci-

chor., t. 14.

Lieux incultes , bords des chemins. Lieu inculte

sous Rodez (Aveyr.) — Bergerac , bord d'un sentier ;

Malcenta et ailleurs
,

près de la même ville ( Dor-

dogne). Bisann. Mai, septembre. AC.
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Racine garnie de fibres nombreuses fiiijormes ; feiiiffos

toutes radicales oblongues-lancéolées , sinuées-dentées»

ou roncinées-pennatifîdes plus rarement entières
,
plus

ou moins hérissées
; hampes ascendantes de un à trois,

décimètres , uniflores
;
graines de la circonférence sur-

montées d'une couronne membraneuse courte et dentée
;

graines du centre sillonnées
,
garnies d'aspérités diri-.

gées en haut , atténuées en bec qui égale environ le

quart de leur longueur , et pourvues d\ine aigrette à

poils élargis à la base , et portant dans leur partie supé^

ïieure d'autres petits poils caducs.

CGXCIV. LEONTODON L.

919. L. antiimnalis L., Sp. I, Cod, n» 5842.

— Gren., in FI. de Fr., II
,
p. 297. — Koch , Syn., éd.

2, p. 48.— A. Bor., FI. du c, 3° éd., no 1395.— Rchb.;.

le. Cichor., t. 15
, f. II.

Lieux incultes
,
prairies

,
pelouses. Rodez , Erignao

et ailleurs (Aveyr.).— Pré entre Prigonrieux et Pessiau,

à l'ouest de Bergerac (Dordogne). Yivace. Juillet, octo-

bre. AC.

Racine tronquée
;

t'icje fresque toujours rameuse , poly^

çéphale ; pédoncules munis au sommet de petites folioles

squamiformes
; aigrettes toutes uniformes , à poils plu-

meux
, disposés sur un seul rang.

920. L. p^^renaicTis Gouan , lllustr. bot; Koch^

Syn., éd. 2, p. 481. — Gren., in FI. de Fr., II, p.

298. —A. Bor., FI. du c, 3^ éd., no 1398. — Rchb., le.

Cichor., t. 16. {L. squamosus Lam. — Apargia alpina

Willd.).

Pâturages des montagnes. Aubrac, pâturage (Aveyr.).

— Plomb du Cantal; Puy-Mary (de Rudelle). Yivace.

Juin , août. AR.

Racine tronquée
; feuilles toutes radicales , sinuées-

dentées
, atténuées en pétiole, parsemées de quelques poils

simples; hampe simple plus longue que les feuilles, ren-
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fiée vers le sommet, et garnie de petites folioles sqiiamï-

formes ; aigrettes toutes uniformes , à poils plumeux y.

quelques-uns extérieurs très courts.

921. L. liispidixsL., Sp. I, Cod., n» 58U. —
Duby , Bot. g., p. 308. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n^

1396. — Lloyd, FI. de l'ouest, 3^ éd. — Rchb., ïc.

Cichor., t. 17, f. I.

Prés, pâturages, lieux incultes. Rodez, et parc de

St.-Joseph , près de la môme ville '(abbé Vaiss.) ; Eri-

gnac ; St.-Geniez-d'Olt , sur les rochers du gouffre do.

Gragnols , au bord du Lot , rive gauche ; Aubrac ,
pâtu-

rage (Aveyr.). Boussac, dans un pré (Gant. — De Ru-

delle). A^ivace. Juin
,
octobre. CC.

Racine tronquée à fibres nombreuses
;
plante hérissée-

de poils bi-tri-furqués ; feuilles atténuées en pétiole

ailé , tantôt oblongues et bordées de grosses dents, tan-

tôt roncinôes-pennatifides, à dents peu profondes
;
hampe

simple , nue , ou munie de 1-2 petites folioles étroites
;

fleur solitaire penchée avant Tanthèse ; fruits fusiformes

rugueux ; aigrette plumeuse , à, poils extérieurs très

courts.

Le L. Hastile L. (et non pas L. Iiaslilis) parait n'être

qu'une forme à feuilles et hampe glabres , ou parsemées

de quelques poils simples. Plusieurs auteurs (Gren., in

FI. de Fr., lï
,
p. 299 ; Loret, FI. de Montp., 2e éd., p.

288), le réunissent au précédent, sous le nom de L.

proteiforniis. Erignac , canton de Laissac (Aveyr.), dans

un pré ; Cap-Ferret , dans les sables maritimes ;
c'est la

variété arenarium, Duby, Bot. g., page 298 , à racine

pivotante.

922. L. ci-lspus Villars , Dauph.; Duby, Bot. g.,

p. 308. — Gren., FI. de Fr., Il, p. 300. — Rchb., le.

Cichor., t. 20, f. I, IL

Collines arides et très sèches. Plateau du Larzac

(Aveyr. — Doct. Bras). Racine fusiforme; hampe de 1-2

décimètres
,
garnie de poils rudes ; nue, ou pourvue vers
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îe sommet de î-2 folioles étroites; feuilîes sînuées-

pennatifides hérissées de poils rudes et trifurqués ; graines

chagrinées scabres , atténuées en long bec , à aigrette-

égalant à peu près leur longueur.

CCXCV. PICRIS Juss.

923. P>. Iiiex-acîoîcles L., Sp. I , Cod., no5803.

— Gren., ia FI. de Fr., II
, p. 303. — Koch

, Syn., éd.

2, p. 484. — A. Bor., FI. du c., 3^ éd., n» 1409. —
Rchb., le. Ciclïor., t. 24.

Lieux incultes et pierreux
, champs , vignes. Bisanit.

Juillet, octobre. GC.

924. lE*. pyrenaîca L., Sp. I
,
p. 792 , Cod., n»

5870, var. g. — Gren., m FI. de Fr., II, p. 303.—
Duby ,

Bot. g., p. 301. — Rchb., le. Cichor., t. 23, f. I.

Le Lioran , montagne escarpée au-dessus de la station.

Bisann..^ Août , septembre.

Feuilles supérieures ovales-lancéolées embrassantes
;

capitules plus gros que dans l'espèce précédente. Cette

plante est-elle suffisamment distincte ? Je partage les

doutes que manifestait Duby à ce sujet {loc. cit.).

CGXCVI. HELMINTHIA Gsertn.

92o. H. ecliioîcles (L., sub piéride, Cod., n»

5802) Ga3rtn., De fruct. et sem, pL; Koch, Syn., éd. 2,

p. 484. —Gren., in FI. de Fr., II, p. 304. — Rchb.,

le. Cichor., t. 27.

Lieux frais , bords des fossés. Bord d'un chemin au-

dessus du village du Pont et sur la côte du même nom >

près de St.-Austremoine , commune de Salles-la-Source

(Aveyr.). — Bord d'un fossé , entre Caville et Pombonne,
et dans un autre fossé, entre Montbazillac et St. -Lau-

rent
,
près de Bergerac (Dord.). — Agen (Lot-et-Gar. —

G. de Dives). — T-imeney
,
près de Bordeaux , et sur les
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rochers des bords de la Gironde
,
près de Larroqu©'

(L'abbé Dion-Flamand). Ann. Juin, septembre. AR.

CCXGVII. UROSPERMUM Juss.

926. XJ. picroides (L., Sp. \ , sub Tracjopocfoney

Cod., no 5785). Desf., Cat.; — Koch., Syn., éd. 2, p.

485. — Gren., m FI. de Fr., II, p. 305. — Rchb., le.

Cichor., t. 26, f. II, III, IV.

Champs incultes , bords des chemins. Vallée du Lot,,

au bord d'un chemin entre Cadrieu et Cajarc (Lot. —
Fro Saltel). Ann. Juin

,
juillet. RR.

CCXCVIII. TRAGOPOGON.

927. T. inajor* Jacq., FI. austr.; Koch , Syn., éd.

2, p. 485. — Gren., in FI. de Fr., II
,

p. 312. — A.

Bor., FI. duc, n* 1402. — Rchb., le, t. 37, f. II, III.

Coteaux pierreux , bord des vignes. Coteau situé en-

tre Bancs etBaulés, près de Marcillac ; Villefranche^,

dans une vigne ,
au-dessus de l'enclos des Carmélites

(Aveyr.). — Bout-des-Vergues
,
près de Bergerac, au

bord d'une haie (Dord.). Bisann. Juin. AR.

Pédoncules insensiblement et fortement renflés en

massue ; fleitrs jaunes , égalant ou dépassant un peu les.

folioles de Tinvolucre
;
graines scabres , très écailleuses

;

aigrette roussâtrc , égalant à peu près la longueur du

fruit pentagonal , bec compris.

928. T. au-Stralis Jord., Cat. Dijon ; Gren., mFL
de Fr., II

,
p. 312. — Loret, FI. de Montpellier ,

2e éd.,

p. 202. — {T. porrifolîus Auct. pi. [part.]).

Coteaux secs , haies , bords des chemins. Belmont,

bord d'un champ (Aveyr. — H. Coste). Bisann. Juin, RR.

Pédoncules fortement et assez brusquement renflés en

massue ; fleurs d'un violet foncé , atteignant à peu près

le milieu de l'involucre
;
graines grisâtres , les extérieu-

res scabres-écaiileuses
,

les intérieures presque lisses
;
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QÎgrelte roussâtre , égalant environ les trois quarts de

la longueur du fruit , bec compris.

929. T. cr-ocifollvis L., Syst. X, Cod., no 5782,

— Gren., m FI. de Fr., II
, p. 311. — Koch

, Syn., éd.

2 , p. 486. — Rchb., le. Cichor., t. 37 , f. I.

Coteaux secs. Belmont, coteau sec (Aveyr.— H. Coste).

Ann. Juin. RR.

Feuilles étroitement linéaires , longuement atténuées

en pointe , les caulinaires dilatées à la base
;
pédoncules

légèrement renQés au sommet ; fleurs d'un violet rou-

geâtre
,
jaunes au centre.

930. T. pratensîs L., Sp. I , Cod., n» 5779.

—

Gren., m Fi. de Fr., II, p. 310. —Koch, Syn., éd. 2,

p. 486. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1400. — Rchb,,

le. Cichor., t. 38 , f. I. — Loret , FI. de Montpellier ,
2^

éd., p. 202.

Prés, champs, pâturages. Mondalazac ; Saint-Geniez

(Aveyr.). — Tiregand , Bout-des-Vergnes
,
près de Ber-

gerac (Dord.). Bisann. Mai . juin , CC.

Feuilles lancéolées-linéaires, dilatées et canaliculées à

la base , longuement atténuées en pointe
,
quelquefois

ondulées-tortillées
;
pédoncules peu ou point renflés au

sommet ; involucre à 8 folioles égalant ou dépassant les

fleurs
;
graines extérieures scabres-tuberculeuses , éga-

lant leur bec filiforme.

Quelques auteurs , entre autres M. H. Loret {loc.cït.)^

n'admettent le T. orientalis L. {op. cit., n° 5780) que

comme variété de l'espèce précédente ,
dont il diffère

seulement par les folioles 'involucrales dépassées par

les fleurs , les anthères à tube entièrement doré
,
ou

souvent marqué de stries noires au sommet ;
ses

graines égalant une fois et demi la longueur du bec

qui les surmonte ; et ses fleurs moitié plus grandes.
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CCXCIX SGORZONERA L.

'931. S. a-Lxstï'iaca Wild., Sp. Kocli , Syn., eà^

^
^
p. 487. — Gren., in FI. de Fr., Il

,
p. 307. — A.

Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1405. — Rchb., lo. Cichor.,

t. 32, f. 1.

Pelouses sèches et pierreuses des coteaux calcai-

res. Plateau de Tournemire, dans la partie supé^

rieure du bois de Monciarat (Aveyr. — Doct. Bras).

Vivace. Juin. RR.

Racine noirâtre , surmontée de nombreuses fibrilles fi^

lïfornics (débris des anciens pétioles) ; tige simple
^

glabre ; feuilles radicales ovales , lancéolées ou ellip-

tiques-oblongues , rétrécies aux deux extrémités
,

les

caulinaires peu nombreuses
,
presque en forme d'é*

cailles; involucre à folioles imbriquées non soudées

à la base ; Heurs jaunes.

932. S. lixxixLilis L., Sp. I, Cod., n» 5791. —
Gren., in FI. de Fr., 11

,
p. 407. — Koch

,
Syn., éd. 2,

p. 487. — Rchb., le. Cichor., t. 32, f. II. — {S. planta-

ffinea Schlercher ; A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n^ 1405.)

« S. humilis hic proposita est vera Linnaeana spccies florœ

suecicœ » , ex Koch ,
loc. cit.

Prés, pâturages et bois humides. Rodez, à l'ouest de

la Tille; Aubrac, pâturage montagneux (Aveyr.). —
Lagarrigue, canton de Pierrefort, lieu humide (Gant. —

•

Mabit). — Bord du Codeau, à l'ouest de Bergerac, et

château de Labaume , lieu humide près de la même
ville (Dord.). Vivace. Mai

,
juin. AC.

Racine noirâtre épaisse, écaillense , non surmontée de

fibrilles filiformes ; tige ordinairement monocéphale

,

feuilles radicales oblongues , lancéolées , ou lancéolées-

linéaires , longuement rétrécies en pétiole ailé ,
les cau-

linaires lancéolées -étroites, non embrassantes ;
Heurs

jaunes.
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933. S. glastifolia Willd., Sp.; A. Bor., F}, du

c, 3e éd., no 1408. — H. Loret , FI. de Montp., 2« éd.,

p. 291. — Rchb., le. Cichor., t. 33, f. I. — (S. Impauica

h. glast'ifolia Koch , Syii., éd. 2
,
p. 488. — Gr. et Godr.,

FI. deFr., I, p. 308)'.

Bois et broussailles rocailleuses. Plateau de Tourne-

mire , devèze du Viala-du-Pas-de-Jaux (Aveyr. — Doct.

Bras). Bisann. Juin. RR.

Racine noirâtre épaisse ; tige rameuse plurïflore ; feuil-

les entières linéaires-lancéolées , rétrécies aux deux ex-

trémités , les caulinaires demi-embrassantes , les supé-

rieures très étroites: involucre glabre, À folioles exté-

rieures triangulaires-ovales, acuminées , les intérieures

ovales-lancéolées , aiguës ; fleurs jaunes.

Le S. Iiispanica L. est très voisin de l'espèce pré-

cédente , mais il est plus robuste dans toutes ses

parties; ses feuilles sont ovales ou oblongues-lancéo-

lées ; les folioles de son involucre presque obtuses. —
Abondamment cultivé dans les jardins potagers.

934. S. p^xrpTxrea L., Sp. I , Cod., n° 5794. —
Gren., i/i FI. de Fr., Il, p. 306. — Koch, Syn., éd.

2, p. 488. —H. Loret, FI. de Montp., 28' éd., p.

290. — Rchb., le. Cichor., t. 31, f. L

Lieux secs et stériles. Bois de la Vabre
,
près de

Mende (Loz. — Prost. Lamotte). — Plateau du Lar-

zac
,

près des rochers de la ïour-d'Aiguillon (Aveyr.

— Doct. Bras). Yivace. Juin. RR.

Racine noirâtre
, surmontée de nombreuses fibrilles

filiformes (débris des anciennes feuilles) ; tige simple

ou rameuse, portant 1-4 fleurs; feuilles étroitement

linéaires
^ les caulinaires un peu élargies à leur base

;

fleurs purpurines.

CGC. PODOSPERMUM DC.

935. F*, laciniatixni. (L., sub Scorzonera , Cod.,

no 5T99) DC.
;
Duby , Bot. gall., p. 308. - Gren., inY\.
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ûe Fr., Il, p. 309. — Kocli , Syn., éd. 2
,
p. 489. — A.

Boi\, 3e éd., no 1399. —Rchb., le. Cichor., t. 35 , f. I.

Bords des champs
,
pelouses sèches

, etc. Solsac , bord

d'un champ ;
Mondalazac , terre remuée pour l'extrac-

tion du minerai de fer ; St. -Joseph
,
près de RodeZj

bord d'un champ (Aveyr.). — Cahors , lieu exposé au

soleil
,
près de la fontaine des Chartreux (Lot). — Bout-

des-Vergues
,
près de Bergerac ; St.-Aubin-de-Lanquais

(Dord.). Bisann. Juin
,

juillet. AC.

Racine fusiforme ; tiges dressées , rameuses
,
par-

fois l'une d'elles centrale dressée et plus courte que

les latérales, celles-ci décombantes
,

puis redressées;

feuilles , la plupart radicales , très variables , souvent

pennatiséquées , à segments linéaires; graines striées

lisses
,
portées sur un petit pied , creux

,
plus large

et presque aussi long qu'elles (de là le nom de po-

dospenmim) ; fleurs d'un jaune pâle.

J'ai sous les yeux un grand nombre d'échantillons

récoltés dans des localités éloignées les unes des autres;

Aucun d'eux n'est pourvu de caractères distinctifs suffi-

sants pour pouvoir ôtre séparés du P. laciniatnm.

ceci. HYPOCHŒRIS L.

936. H. glalbr»a L., Sp. I, Cod., no591â.— Gren.,

in FI. de Fr., II
,
p. 292. — Koch , Syn., éd. 2, p. 490.

— A. Bor., FI. du c, 3» éd., n» 1391. — Rchb., le.

Cichor., t. 47 , f. II.

Terres légères , lieux sablonneux. Bergerac , dansunô

vigne, au nord-ouest de la ville , et ailleurs. Ann. Maij

juin , AR.

Racine simple effilée; tige ordinairement rameuse, nue^

munie seulement de quelques écailles ; feuilles presque

toutes radicales, étalées en rosettes atténuées à leui*

base , sinuées , ou sinuées-dentées
,
glabres ou à poils

rares sur les bords ; folioles de l'involucre imbriquées

glabres
;

graines brunes , hérissées de petites aspérités
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sur les côtes ; celles de la circonférence ordinairement a

aigrette sessile ; et celles du disque à aigrette longuement

stipitée
;

poils des aigrettes disposés sur deux rangs, les

extérieurs réliformes-denticulés , les intérieurs plu-

meux; réceptacle garni de paillettes catluques; fleurs

jaunes , dont les ligules ne dépassent pas les dernières

folioles de l'involucre.

937. lî. i-adicata L., Sp. lï , Cod., n" 5913. —
Gren., in FI. de Fr., II

,
p. 293. — Koch , Syn., éd. 2,

p. 490. — A. Bor., FI. du c, 3« éd., no 1392.^— Rchb.,

le. Cichor., t. 46,

Prés , bois , bords des chemins. Rodez ; Pruines, can-

ton de Marcillac
;
coteau sec entre St.-Gêniez et Sainl-

Martin-de-Lenne (Aveyron). — Environs de Bergerac

(Dord.). Vivace. Mai
,
juin

,
juillet. C.

Diffère de 17/. glabra par sa racine épaisse . vivace ; ses

feuilles toutes en rosette radicale
,
parsemées de quel-

ques- poils ; son involucre à folioles glabres , ou héris-

sées seulement sur la nervure médiane ; ses graines

toutes atténuées en bec , ses ligules dépassant les dernières

folioles de Cinvolucre.

938. îï. oTacixlata L., Sp. I, Cod., n» 5911. —
Gren., in FI. de Fr., II

,
p. 294. — Koch , Syn., éd. 2,

p. 491. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1393."— Rchb.,

le. Cichor., t. 45
, f. I.

Bois
,
pâturages montagneux. Flavin, près de Rodez,

dans un pré et au bord d'un chemin (A. de Barrau)
;

Trémouilles ^ dans un pré (F'c Saltel)
;
pAturage entre

Verlac et Yieurals (Aveyr.). — Ravin situé sur le flanc

occidental de l'Aigoual
,
près de la Sarayrède (Gard). —

Le Lioran
, montagne escarpée au-dessus de la station

du chemin de fer (Cant.). Vivace. Juin, août. AR.

Cette espèce diffère complètement des deux espèces

précédentes : de la première par s.i racine épaisse
,

vivace et ses graines toutes à aigrette pédicellée ; de

Tune et de l'autre par les folioles extérieures de
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son iiivolucre hérissées

, ainsi que sa tige , munie de

1-2 feuilles; par les soies de ses aigrettes, toutes

plumeuses , disposées sur un seul rang.

€CCII. TARAXACUM Juss.

939. T. ofnclïialo Wigg., Prim. fl., etc.; KocTi,

Syn., éd. 2
, p. 492 , var. a , {fenuin., exclusis al. var. —

Gren., m FI. de Fr., H
,
p. 316. — A. Bor., FI. du e.,

n» 1423. — Kelib., le. Ciclior., t. 53. — {Leoniodon Tar.

L., Cad., no 5857. — T. Dens-Lconis Desf.).

Prés, lieux cultivés. Vivace. Avril
, mai. CC.

Feuilles toutes radicales , roncinées
, à lobes lancéo-

lés-triangulaires , ordinairement amples et à peine den-

tés ; involucre porté sur une hampe , à folioles exté-

rieures étalées ou réfléchies; graines d'un gris olivAtre,

muriquées-écailleuses au sommet.

940. T. loevigatu-în (Wrlld., snb Leontodonte)

jyC^ Cat. monsp., 11. Loret , FI. de Montpellier, 2^ éd.,

p. 294. ~ Gren., in FI. de Fr., H
,
p. 316. ~ A. Bor.,

FI. du c, 2e éd.l p. 314.

-Pelouses sèches. Mondalazac , lieu inculte
,
près du

château du Colombier; bois de la Garde, près de Ca-

dayrac ; Lenne , commune de St.-Martin
,
pelouse au-

dessus du village (Aveyr.). — Bout-des-Vergnes
,
près

de Bergerac (Dord.). Vivace. Avril, nidi , AC.

Plante beaucoup plus petite que la précédente
,
doat

elle diffère par ses feuilles profoadément roncinées , à

lobes inégaux, linéaires-étroits ou lancéolés-linéaires;

les folioles da son involucre à sommet écailleux ,
souvent

bidenté ; ses graines brunAtres ou un peu rougeatres.

Selon M. Loret {loc. cit.), la forme à fruits rouges

(T. erithrospcniuim Andrz.) n'est qu'une variation sans

importance que l'on renconlre également dans les autres,

espèces.
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CCCUï. CHONDRILLA L.

941. Oh. jrixiacea L., Sp. I , Cod., n» 5825. — A.

Bor., FI. du c, 3^ éd., n^ 1421. — U. Loret , FI. de

Montpellier, 2^ éd., p. 393. — Koch , Syn.,ed. 2,p.
493 {exdusis varïet.). — Gren., in FI. de Fr., il, p. 314.

(pariter excl. variet.). — C. Billot , Exsiccata
, n^ 2874.—

Rchb., le. Cichor., t. 49.

Lieux secs, terrains pierreux. Vivace. Juin, juillet. C»

CCCIV. PRENANTHES Vaill.

942. DP. purpixi-ea L., Sp. I, Cod., n° 5830, —
Gren., in FI. de Fr., II

, p. 3'23. — Koch , Syn., éd. 2,

p. 494.— A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n^ 1450.''-=Rchb.,

le. Cichor., t. 57, f. I.

Bois des montagnes. Rodez ; Aubrac , bois ; bols de

Laguiole , lieu ombragé (Aveyr.). — Vallée du Remon-
talou

,
près de Chaudes-Aiguës

; revers occidental du
Cantal (Cant.). — Ravin situé sur le flanc occidental de

TAigoual
,
près de la Sarayrède (Gard). Vivace. Juin,

juillet. AR.

CCCV. LACTUCA L,

943. L. Orenieri Loret, in Revue des^c. nat.,

juin 1882, et¥[. de Montpellier, 2* éd., p. 293. — {L.

ramosissima Gren., m FI. de Fr., II
, p. 318. — Rchb,,

le. Cichor., t. 68 , f. I. — Prenanlhes mm. AH, pro parte,

ex clar. Loret, loc. cit.).

Terrains graveleux. Brusque (Loret !) ; Belmont, co-

teau sec (Aveyr. — H. Coste). Bisann. Juillet, août. RR.
Tige rabougrie , à rameaux courts , très nombreux et

formant presque toujours une sorte de petit buisson

très compact
;
partie décurrente des feuilles ordinaire-

ment assez courte (8-10 millimètres)
;
graines égalant

environ la longueur du bec ou plus courtes
; aigrette
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égalant les trois quarts au moins de In graine

; fleurs

jaunes.

O'i-4. L^ IBatiliiiii Loret, in Revue des Se. nat,,

juin 1882, et FI. de Montpellier, etc. — {Prenanihes v'uni-

nea L., Sp. I
,
Cod,, ii° 5829. — L. vïmïnea Link. — L.

vimiuca et cliondrîUœftora Bor., FI. du c., 2^e/3«éd,;

Gren., in FI. do Fr., Il, p. 318. — Rchb., le. Cichor,,

t. G7 ,
f. II. — Cfiondrilla vimïnea vinosa monspeliaca G.

Bauhin
,
pinax, p. 131).

llochers exposés au soleil
, lieux stériles et pierreux.

Yillefranche , bord d'un chemin
,
près de l'Orphelinat

des-Treize-Pierres
; Puy de Volf, près de Firmy

, butte

serpentineuse ; Sl.-Jean-du-Bruel ; Brusque (Aveyron.

— Loretl). — Cahors, lieu inculte près de la fontaine-

des Chartreux et sommet du Puy de St.-Cyr ; côte d'Es-

père, entre Preyssac et Cahors (Lot). Bisann. Juillet,,

août. AU.

Difl'ère de l'espèce précédente par sa tige plus ou

moins rameuse , mais jamais buissonneuse compacte ;.

les lanières décurrentes de ses feuilles longues de 2-3

centimètres ; ses graines égalant le bec qui les surmonte,

ou plus longues
; son aigrette égalant environ la moitié

de la graine entière.

945. L. virosaL., Sp. I, Cod., n^ 5820.— Gren.,

in FI. de Fr., p. 320. — Koch, Syn., éd. 2, p. 495. —
A. Bor., FI. du c, 3^ éd., no 141G. ~ Rchb., le. Cich.,

t. 71.

Lieux incultes , murs , bords des chemins , haies.

Bisann. Juin , septembre. C.

ïige élevée, droite, rameuse; feuilles horizontales,

dentelées-épineuses
, sinuées-lobées ,

embrassant la tiga

par deux oreillettes
;
graines noirâtres à rebord saillanty

glabres, ofl'rant au sommet de fines aspérités ,
mais pas-

de poils ; fleurs d'un jaune pâle ,
en panicule étalée.

946. L, Soax-iola L., Sp. II
,
Cod.. n» 5819. —
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dren., in FI. de Fr., Il
,
p. 319. — Kocb , Syn., cd. 2,

p. 495. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» liU. — Rclib.,

le. Cichor., t. 70, f. lï.

Lieux incultes et pierreux, bords des chemins. Bisann.

Juin , septembre. C.

Tige droite , rameuse ;
feuilles dressées , non horizonta-

les, sinuées , très variables , bordées de cils spinescents,

et munies d'aiguillons en dessous sur la côte médiane,

les caulinaires embrassant la tige par deux oreillettes;

graines grisâtres à rebord peu marqué , hérissées de petits

poils à leur sommet ; Heurs d'un jaune pâle, en panicule

terminale.

La forme à feuilles entières (L. diibia .Tord.) n'est pas

suffisamment caractérisée pour être séparée de Tespèce

qui précède.

947. !.. sali-iita L., Sp. I, Cod., n« 3821.

—

Gren., in FI. de Fr., II
,
p. 319. — Koch , Syn., éd. 2,

p. 495. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n« 1418. — Rchb.^

le. Cicbor., t. 69, f. L

Lieux pierreux , stériles , bords des champs. Bisann.

Juillet, septembre. AG dans les terrains calcaires.

Tige dressée, lisse; feuilles inférieures roncinées-

pennatifides , à lobe terminal très allongé, les supé-

rieures linéaires embrassantes, à oreillettes aiguës ; ùeurs

jaunâtres ;
capitules disposés en grappes spiciformes grêles •

et effilées ; support de l'aigrette égalant deux fois la lon-

gueur de la graine.

948. L. mixx^alis (L., sub Prenantlœ) Fresenius

Tachenb.; Koch, Syn., éd. 2, p. 496. — Gren., in¥i.

deFr., lï, p. 32Î. — A. Bor., FI. duc, 3° éd., n» 1418.

.— {Mgcclis mur. y Rchb., le. Gichor., t. 66).

Vieux murs, bois, lieux couverts. Gorge d'Argen-

telle
,
près de Salles-la-Source ; Saunhac , commune de

Salles-Ia-Source , lieu couvert ; Bonnecombe, ruines de

i'Abbaye ; Villefranche , bord d'un chemin , sur la rive

gauche do l'Aveyron (Aveyr.). — Chancelade
,
sur les
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Eyinet , bois-taitlis de Pressillae;

(Bord.)- Ann. Mai , septembre. AR.

949. L. pereniiis L., Sp. I , Cod., u» 5824. —
Gren., iii FI. de Fr., II , p. 322. — A. Bor,, FI. du c,
3e éd., no 1413. — Koch , Syn., éd. 2, p. 496. — Rchb.^

le. Cichor., t. 72, f. m.

Coteaux secs, cliamps pierreux. Château de Floyrae,

près de Rodez , champ, (cà et là , dans les champs, nord-

ouest de la ville). — Roc-Amadour , champ cultive, sur

la rive gauche du ruisseau (Lot). — Bout-des-Vergnes,

à l'ouest et près de Bergerac ;
St.-Capraise d'Eymet,.

champ cultivé (l)ord.), Vivace. Mai
,
juillet. AG.

CCCVI. SONCHUS L.

950. S. oloi-acevi.s L., Sp. I, Cod., n^ 5808

{eoccl. vàr.) — Gren., in FI. de Fr., Il
,
p. 324. — Koch,

Syn., éd. 2, p. 497. — A. Bor,, FI. du c, 3^ éd., ^«

1444. — Rchb., le. ,
t. 59, f. I.

Jardins, lieux cultivés. Ann. Juin
,
octobre. CC.

951. S. aspot- AU. (1785) ; Vill. (1789). — Loret,

Fi. de Montpellier ,
2^ éd., p. 297. — Koch, Syn., éd.

3, p. 497. — Gren., in FI. de Fr., Il, p. 324. —A.
Bor., Fi. du c, 3^ éd., no 1446. — Rchb., le. Cichor., t.

59 , f. II et t. 60.

Lieux secs , champs , bords des chemins. Ann. Juin»

octobre. CC.

Ces deux espèces sont très répandues dans nos con-

trées. Il n'est pas toujours facile de les reconnaître à

cause de leur extrême variabilité. Le S. oleraceus se dis-

tingue par les oreillettes de ses feuilles caulinaires acu-

minées et étalées , et par ses graines à côtes striées

transversalement ; le 5. asper par ses feuilles caulinai^

res pourvues d'oreillettes arrondies, et ses graines lissçs,,

non striées en travers.
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Oo'2. S. ar-voiisis L., Sp. I, Cod., ii" B80T.

—

Gren., in FI. de Fr., Il
, p. 326. — Koch , Syn., éd. 2,

p, 490. —A. Bor., FI. duc, 3eéd., n» 1U7. — Rchb.,

le. Cichor., t. 61 , f. I.

Champs des terrains calcaires ou argileux. Mondala-

zac , champ argileux (Aveyr.). — Aurillac, coteau ex-

posé au soleil au nord de la ville (Cant.). — Eymet,

fossé humide , sur la rive gauche du Dropt (Dordogne).

Vivace. Juillet, septembre.

Racine rampante; tige dressée, rameuse seulement au

sommet ; feuilles roncinées-pennatifides , ou sinuées-

dentées , bordées de petites dents spinescentes ; les

caulinaires moyennes embrassant la tige par deux oreil-

lettes courtes , arrondies ; les supérieures en cœur à la

base , souvent entières
;
pédoncules en corymbe , héris-

sés , ainsi que les involucres, de poils glanduleux
;
grai-

nes striées , marquées de rugosités transversales ; Oeurs

jaunes
,
grandes.

CCCVIl. MULGEDÎUM CassinL

953. IVX. I^lviniior»! (L., si{b Souclio , Cod., n»

5810). DC. Prodr.; Koch, Syn., éd. 2, p. 499. — A.

Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1602. — Rchb., le. Cichor.,

t. 65. — {Lactiica Pluniieri Gren. et Godr., Fi. de Fr.,

II, p. 322).

Lieux ombragés et pierreux des montagnes. Le Bou-

quet
,
près de ïrémouMIes, bois (Aveyr. — F'^ Sallel).

— Le Lioran , bois au-dessus de la station (Canlal).

Vivace. Juillet , août. RR.

Tige dressée ,fistuleuse ; feuilles glabres ,
roncinées-

pennatifides, dentées; les radicales très grandes, à

pétiole ailé ; les caulinaires sessiles en cœur à la base,

embrassant la tige par deux oreillettes courtes; graines

très comprimées, elliptiques, à rugosités transversales

peu sensibles ; fleurs d'un bleu clair ,
en corymbe terminal.
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954. ISl. alpiiTixin {L., sub Sonclw, Cod.,n^^Mi}

Lessing.; Koch , Syn., ecl. 2, p. 499. — Gren., m FI.

de Fr., II, p. 327. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., no 161.

— Rchh., le. Cichor., t. 64.

Lieux ombragés et pierreux des montagnes. Le

Rouquet (Aveyr. — De Barrau.). Vivace. Juillet, août.

RR.

Diffère du précédent : 1* par ses fleurs bleues dispo^

sées en cjrappc terminale; 2° par les poils rougeûtres et

glanduleux, dont les bractées linéaires (d'ailleurs beau-

coup plus longues) sont bordées , et dont lespédoncules,^

la base des involucres et tout le sommet de la tige sont

recouverts ;
3° par ses graines linéaires-oblongues , striées

en long.

CCCVIÎI. PICRIDIUM Desf,

955. T*. vu-lsare Desf., FI. atl.; Duby, Bot. g.,

195. — Gren., in FI. de Fr., II, p. 328. —Koch , Syn.,

cd. 2, p. 4U9. — Rchb., le. Cichor., t. 56 , f. I.

Vignes, champs. Brusque (Aveyron. — Crémeux).

Ann. Mai
,

juin. RR.

Feuilles sinuées-pennalifides , les caulinaires élargies

embrassantes à la base ; fleurs jaunes , solitaires sur

de longs pédoncules écailleux , un peu renflés au

sommet
;
graines profondément striées , marquées de

tubercules disposés en lignes transversales.

CCCIX. PTEROTHECA Cass.

956. P>. Sanota (L. sub lïieracio , Cod., n» 5860).

Schultz Bip.; Loret , FI. de Montpellier, l^e éd., 398, et

2, p. 298. — (P. neniausenis Cass., Gren., in FI. de Fr.,

II, p. 329. — Rchb., le. Cichor., t. 78. —Koch, Syn.,

éd. 2, p. 500).

Champs
, bords des chemins , lieux arides. Mondala-

3iac jjuzernicre à l'est du village; Solsac, bord d'un
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champ; station du chemin de fer de Marcillae
,
luzer-

nière; Villefrancho ,
dans les vignes (Aveyr.). — Lo

Caylar (Hér.). Cette plante était , il y a une trentaine

d'années , très rare , ou peut-être même inconnue dans

nos contrées. Elle y est aujourd'hui très répandue , au

moins aux environs de Yillefranche. Ann. Mai, juin.

Feuilles toutes radicales, roncinées-pennatifides, den-

tées ; tiges scapiformes , simples ou rameuses vers le

sommet, pédoncules glanduleux; involucre caliculé
;

graines bifonnes , celles du centre grêles linéaires ,
celles

du bord 3-4 fois plus grosses , à côtes ailées-membra-

neuses sur une face ; toutes surmontées d'une aigrette,

très caduque dans celles du bord ; réceptacle garni de

paillett.&s capillaires; fleurs jaunes.

CCCX. CREPIS L.

957. O. alt>icla Yillars , Dauph.; Gren., m FI. de

Fr.,II, p. 335. —Lois., FI. gall., éd. 1
, p. 555.

—

Rchb., le. Cichor., t. 92. — {Picrid'mm albidum DC;
Duby , Bot. gai., p. 295. — Barldiansia albida Cass.).

Rochers ,. pacages pierreux. Rocher, appe\é Saut de

la Mounine, au bord du Lot, en face de Montbrun (Aveyr.

— Doct. Bras). — Monde , bois de La Vabre (Lozère. —
Lamotte). — Le Caylar

, rocher au-dessus du bourg, et

au Pas-de-l'Escalctte (Hér.). Vivace. Juin, juillet. RU.

Tige presque nue , simple ou à 2-3 rameaux ; feuilles

la plupart radicales , en rosette , oblongues-lancéolées,

entières dentées ou roncinées ;' capitules solitaires au

sommet de longs pédoncules ; involucre à folioles blan-

ches-scarieuses sur les bords
;
graines toutes également

atténuées en bec.

958. O. tai-axacîfolia Thuillier , FI. p.; Gren.,

FI. de Fr., ï
, p. 330. — Koch

, Syn., éd. 2
,
p. 501. —

A. Bor., FI. du c, 3« éd., n» 143i.— Rchb., le. Cichor.,

t. 86, f. L
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Champs, prés secs, bords des chemins. Bisann. Mai,

juillet. C.

Plante inodore; lige droite , à rameaux en corynibe
;

feuilles hérissées de poils
,
les radicales et les inférieures

roncinées-pennatipartites, ou au moins roncinées-penna-

tifidcs , les autres cauHnaires peu nombreuses, pennali-

fides, ou au moins incisées à la base, une bractée linéaire

et verdâtre à la naissance de chaque pédoncule; involu-

cre à folioles intérieures linéaires-lancéolées , membra-

neuses sur les bords , dépassant la longueur du pédi-

celle de Taigrette , les extérieures ovales-lancéolées^,

lâches, atteignant environ le tiers de la longueur des

intérieures ; (leurs jaunes en capitules dressés avaiit

l'épanouissement ; (graines à peu près égales.

959. O. faeticla L., Sp. 1, Cod., n» 5883. —
Gren., in FI. de Fr.,l[, p. 33i'. — Koch,Syn., éd.

2, p. 500. — A. Bor., FI. du c, 3e éd , n» 1-V30. —

-

Rchb., le. Cichor., t. 83.

Lieux secs et incultes , bords des chemins. Ann.

Juin
,

juillet. C.

Ditrère du précédent : 1° par rôdeur forte qu'il exhale,

analogue à celle des amandes amères ;
2° par ses ca-

pitules penches avant l'épanouissement ;
3° par ses cfraï-

nés incffales , les extérieures enveloppées par les fo-

lioles beaucoup plus courtes que celles du centre.

960. O. setosa Hall, f . ; Koch , Syn., cd. 2
, p.

502. -Gren., m FI. de Fr., II, p. 331. — A. Bor.,

FI. du c, 3c éd., no 1432. — Ilchb., le. Cichor., t.

Si , f. I.

Bords des chemins , champs , etc. Roc de Gerles,

près de Livinhac-le-Ifaut (F^e Saltel) ; Belmont, prairie

artificielle sur les bords du Rance (Aveyr. — H. Coste).

Tige dressée, très rameuse; feuilles roncinées-den-

tées ou lyrées-roncinées ; les radicales pétiolées , les

caulinaires supérieures entières ou dentées-incisées à

leur Ixise , embrassant la tige
;
pédoncules toujours dres-
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ses ; involucre couvert de loiujs poils séf
i
formes , atteupiant

à peu près le sommet de t'aifircite à la maturité; graines

fusiformes , toutes à peu près égales , à 10 côtes héris-

sées de petites pointes dans la partie supérieure , à bec

grêle épaissi au sommet.

961. O. laicaeeiisis Balbis , «/;Hf/ Pers.; Koch,

Syn. éd. 2, p. 50i. — Gren... in FI. de Fr., II
,
p. 33T.

— A. Bor., FL du c, 3-^ éd., n° 1437. — Rclib., le.

Cichor., t. 89.

Lieux socs. Bords de TAuterne , sous Rodez (F^e Sal-

tel) ; le Tourriol
,
prés de Laissac ; coteau en face de

Pierrefiche
,

près de St.-Geniez-d'Olt
,
pré sec (Aveyr.).

Bisnnn. Juin
,
juillet. AR.

Tige dressée', striée , hérissée , surtout à la base
;

feuilles inférieures dentées ou roncinées pennatifides,

hérissées-rudes ; les caulinaires supérieures, linéaires

planes et entières ; involucre parsemé de poils noirs,

ainsi que les pédoncules ; folioles intérieures glabres en

dedans , les extérieures plus étroites
,
non apprimées

;

stigmates bruns.

Le C. biennis L. se distingue du précédent par ses

stigmates jaunes , son involucre non ventru à la matu-

rité, à folioles intérieures munies en dedans de poils

fins appliques brillants.

962. O. virions L., Sp. II, Cod., n" 3890. —
Gren , m FI. de Fr., II, p. 338. — Koch, Syn., éd. 2,

p. 505. — Rchb., le. Cichor., t. 90.

Prés, pelouses, champs, lieux incultes. Ann. Juin,

octobre. CG.

Racine fusiforme , dressée , rameuse , ordinairement

glabre ; feuilles radicales dentées, ou roncinées penna-

tifides; les caulinaires sessiles
,
planes, sagittées à leur

base , entières ou incisées-dentées ; capitules très petits^

en corymbe étalé ; involucre plus ou iuoins velu-blanchàtre,

9 folioles intérieures égalant l'aigrette, glabres en de-
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dans, les cxlérïeiirà^ appliquées; réceptacle glabre
;
graines

légèrement courbées striées lisses.

Tous ceux qui ont observé de près le C. vlrens recon-

naissent qu'il est très variable. Aussi le nom de C. pohj-

morpha donné par Wallrotli est bien justifié. En automne,

quand ses premières tiges ont été coupées ou broutées^

en croirait voir en lui une autre espèce : tiges couchées,

rameuses dès la base, diffuses; pédoncules filiformes,

etc. C'est alors sans doute le C. diffusa DC.

963. O. pnlclira L., Sp. I, Cod., n» 5892.

—

Gren., m FI. de Fr., îi
,
p. 339. — Koch , Syn., éd. 2,

p. 506. — A. Bor., FI. du c, 3« éd., u» 1440. — {Phce-

casiuin pulclinun llchb. 01., le. t. 80).

Coteaux . vignes , champs pierreux des terrains cal-

caires. Millau, bord d'un champ (J. Bonh.); Villefran-

che , vigne au-dessus de la Bouisse (Aveyr. — L'abbé

Bec). — Bout-des-Vergnes
,
près de Bergerac, port de-

Lanquais (Dord.). Ann. Mai, juillet. AC.

Tige striée nue et glabre au sommet , feuillée et poi-

lue-visqueuse inférîeurement; feuilles radicales poilues •

glanduleuses rétrécies en pétiole , dentées ou ron-

cinées; les caulinaires lancéolées, tronquées ou briè-

vement auriculécs à leur base, dentées ou entières;

hwolucre très glabre , cylindrique, dont la longueur égale

3-4 fois la largeur, à folioles lancéolées, les exté-

rieures ovales, assez petites , appliquées, les intérieu-

res linéaires, égalant l'aigrette, munies d'îine côte dor-

sale épaissie à la base ; graines jaunâtres atténuées au
sommet.

964. O. laii::ipsaiioid.es (Gouan ,
sub Bieracio)

Frœl., iii DC, Prodr.; Gren., in FI. de Fr., II, p.

340. — Rchb., le. Cichor., t. 101.

Le Lioran , escarpement boisé au-dessus de la sta-

tion. Vivace. Juillet , août. RR.

Tige dressée, mollement pubesccnle ; feuilles cauli-

naires inférieures lijrées , à pétiole marginé et large-
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ment dilaté à la base; lobe terminal très grand,

en cœur ou tronqué à la base , sinué-denté; les cau-

linaires supérieures larges-ovales , dentées-aiguës , au-

riculées-amplexicaules ; capitules en corymbe dressé
;

folioles de l'involucre longuement atténuées en pointe
,

n'atteignant pas l'extrémité de raigrette blanche , noires

et couvertes de poils glanduleux , ainsi que la par-

lie supérieure des pédoncules
;

graines fauves égalant

à peu près la longueur des aigrettes.

985. O. palUL<losa(L.,««/? /iierrtcio)Mœnch, Meth
;

Koch, Syn., éd. 2, p. 506. -- A. Bor., FI. du c,

3e éd., n» lUl. — Ikhb., le. Cicbor., t. 102. —
{Soyeria pal. Godr. et Gren., in FI. de Fr., Il

, p. 342).

Prés et bois humides. St.-Geniez-d'Olt , ravin hu-

mide en face du Moulin de Juéry (Aveyr.). — Lieu

couvert et humide au bord de la Gère , entre Thié-

zac et St. -Jacques (Cantal). — Lieu ombragé sur la

rive gauche de la Dordogne
,
près des Guischards

,

commune de St.-Germain (Dordogne). Vivace. Juillet,

août. AR.

Tige dressée , cjUibre^ rameuse vers le sommet ; feuil-

les (jlabres-minces ^ les inférieures, les radicales sur-

tout ,
atténuées en pétiole , roncinées-dentées , non lij-

rées , atténuées en pointe plus ou moins aiguë; les

autres amplexicaules
, oblongues-acuminées , bordées

de dents écartées ; folioles de l'involucre longuement

atténuées en pointe , atteignant presque l'extrémité de

l'aigrette roiissàire , noirâtres et couvertes de poils

glanduleux ; les extérieures trois fois plus courtes
;

graines jaunâtres , n'égalant pas la longueur des ai-

grettes.

966. O. gî:'and.iflor»a(All., sîib Hieracio) Tausch.;

Koch , Syn., éd. 2
,
p. 507. — Gren., in FI. de Fr., Il,

p. 341. —A. Bor., FI. du c, n^ 1442. — llcbb., le.

Cichor., t. 100, f. IL

Pâturages des montagnes. Le Lioran
,
au-dessus de la
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vieille route, entre les Chazes et la Fon-de-Cère , ei

escarpement qui domine au nord la station ; Plomb

du Cantal, vers le sommet; pré entre Vie et St.^

Cirgues (Cant. — De Rudelle). Vivace. Juillet, août. R.

Tige pubescenle-glanduleuse , rameuse
,

pauciflore
;

feuilles dentées, les radicales oblongues , atténuées

en pétiole ailé, les caulinaires sagittées , embrassant

la lige par deux oreillettes , entières vers le haut de

la tige
;

pédoncules et involucres hérissés de poils

glanduleux ; folioles noirâtres
,

oblongues-lancéolées
,

les intérieures obtuses , les extérieures de moitié plus

courtes , aiguës , un peu lâches ; aigrettes blanches

dépassant un peu les folioles
;
graines fauves , égalant

à peu près la longueur des aigrettes , fleurs grandes

d'un beau jaune.

CCCXÏ. HIERACIUM L.

Le genre Hkrac'ium est un de ceux qui présentent

le plus (le difficultés, à cause du nombre prodigieux des

espèces qu'il renferme, dont plusieurs sont encore en

litige. En parcourant seul cette sorte de labyrinthe
, on

s'exposerait à commettre bien des erreurs. M. Neyra a

bien voulu me précéder , en me donnant son avis sur

les espèces que je vais signaler. Je l'ai suivi pas à

pas. Je me fais un devoir de le reconnaître ici pu*

bliquement et de lui en témoigner ma plus vive re-

connaissance.

967. lï. pilosella L., Sp. ï, God., n« 5852.

— Gren.. m FI. de Fr., II, p. 345. — Koch , Syn.j

éd. 2, p. 509.

Coteaux secs, lieux arides, clairières des bois. Viv.

Mai , septembre. CC.

968. H. Axxx-lci,Tla L., Sp. I, Cod., n» 5854-.

—

Gren., m FI. de Fr., H
,
p. 349. —Koch, Svn., éd. 2,

p. 511.

Prés secs , champs
,
pâturages Rodez : Gages, luzer-
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iiière en dessus de l'église (Aveyr.V— Bergerac ; Touti-

fau , à l'ouest de la ville
,
bord d'un bois. Vivace. Mai^

septembre. C.

069. II. saxatile Vill., Dauph., etc.; Gren., iii

FI. de Fr., II
,
p. 359. — Kocli , Syn., cd. 2

, p. 520.

Rochers de la région montagneuse. Le Larzac, mon-

ticule appelé Monricot
,
près du Caylar (Hér.). — Fon-

taine de Florac (Loz. — Lamotte). A^ivacc. Juin, juillet.

RR.

970. II. eriocerintlie Fries.

Millau, rocher de la Granède (Aveyr. — J. Ronh.).

Yivace. Juillet. RR.

971. H. vogesiaotim. Mougeot , apml Fries,

Mon., etc.; Gren., in FI. de Fr., Il, p. 361. — {H. dec'i-

piens Froelich , a/?«t/ DC., Prodr.; Koch,Syn., éd. 2,

p. 520).

Sommet du Puy-de-Griou ; revers oriental du Plomb.

(Gant.). Vivace. Juillet, août. R.

972. H. pyrerLaicum Jordan, Obs., 7'»eFragm.

(1849). — Gren., m FI. de Fr., II, p. 382, — [H. Lapeij-

rousii V. b. vUlostnn Froelich , apud DC., Prodr.).

Brusque (Aveyr.), châtaigneraie de la Dévèze (U. Lo-

ret). Vivace. Août. R.

Cette plante pyrénéenne parait être abondante à

l'endroit indiqué.

973. H. amplexicaxxle L., Sp. I, Cod., n*

5869. — Gren., in FI. de Fr., II, p. 36i. — Koch, Syn.,

éd. 2
,
p. 525.

Rochers de la région montagneuse. Sauclières , ro-

cher de Roquefoulet (Bras); la Roque-Bouillac (Avejr.

— F^e Saltel). — Mende , coteau escarpé en dessus du

Pont-Neuf, et rocher de St. -Privât (Lozère). Vivace.

Juin. RR
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974. ÎI. pson-clo-cerintlie Kocli , Syn., éd. Û^

p. 525. — Gren., hi FI. de Fr., II
,
p. 364.

Lieux pierreux des montagnes. Plateau du Larzac,

monticule appelé Monricot, près du Caylar (Hérault).

Yivacc. Juin
,
juillet. RR.

975. !FÏ. l^ifitliim Kitaibel , apud Hornem.; Loret)

FI. de Montpellier, 2^ éd., p. 304. — {H. planefioniamim

Timb. et Loret , in Bull. Soc. bot. Fr., p. 506 , et ipso

Loret tu le).

Rochers , lieux incultes des basses montagnes. Monde,

rocher qui domine le bois de La Yabre (Loz.— H. Loret).

— Plateau du Larzac , monticule appelé Monricot, et ro-^

cher près du Caylar (Hér.). Vivace. Juin, juillet. AR.

976. H. pï-a3cox C. IL Schultz ,
in Jahr. Poil.

(1851)
,
p. 35.

Bois des coteaux calcaires et volcaniques. St.-Marlin-

de-Lenne ;
St.-Geniez-d'Olt , coteau do Combatelade

;

rocher de Caymar , en dessus de Pruines
;
Livinhac-le-

Haut , bois (F^e Saltel) ; Bonnecombe (Aveyr.). — Chau-

des-Aiguës (Cant.). — Cahors , sur une muraille (Lot).

Eymet, taillis (Dordogne). Vivace. Mai, septembre. AG.

977. IT. n:i"u.roru.ïi:i L., Sp. I , et FI. suec, Cod.,

n" 5865. — Gren., in FI. de Fr., lï
,

p. 372. — Koch
,

Syn,, éd. 2, p. 522.

Bois
,
vieux murs

,
rochers. Vivace. Juin

,
juillet. CC.

978. H. fx-agilo Jord., Obs., 7"^e Fragm. , etc.;

Gren., in FI. de Fr. , lï
,
p. 373. — A. Bor., FI. du c,

3e éd., no 1555.

Coteaux calcaires couverts (Boreau). Bords de la Dor-

dogne
, en face de Creysse

, canton de Bergerac (Dord.).

Vivace. Mai. RR.

979. lî. palleseens Waldst. et Kit., PI. rar.,

etc.; Koch , Syn., éd. 2, p. 522. — Livinhac-le-Haut,

dans un bois (Aveyr. — F^c Saltel). Vivace. Mai. RR.
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980. H. vixlgatixna. Fries, Nov. fl. suec, éd. 2,

etc.; Koch , éd. 2. p. 521. — (//. sijlvcitinim Lam., Gren.j

m Fl. de Fr., II
, p. 375).

Coteaux boisés. St.-Geniez-d'Olt , coteau de Comba-
telade et lieu boisé en dessus du collège; Aubrac, près

de la Cascade; St.-Martin-de-Lenne (Aveyr.). —Le
Lioran, au bord de la vieille route (Cant.). — Malcenta,

canton de Bergerac, dans un bois; Manelou
,
près du

Monteil , commune de Laraonzie-Saint-Martin , aux

bords d'un pré (Dord.). Vivace. Jum, juillet. C.

981. H. coiiringisefolîixnx Arvet-Touvet. —
(//. laciucœfoimm Arvet-Touvet, priiis (pr. p.) in La-

motte, Prodromus, etc., p. 488. — H. oclirolencum Lee.

et Lam., Cat., p. 256
, 7wn Schl.).

Mende, fentes du Pont-Neuf, à l'ouest de la ville et

sur les rochers voisins (Lozère. — Poitrasson). Vivace.

Juin, juillet. RR.

982. H. Iboi-eale Fries, Nov. fl., etc.; Koch,

Syn., éd. 2, p. 529. — Gren., i» Fl. de Fr., II, p. 385.

Bois, lieux incultes. Marsely, commune de Muret,

bords d'un chemin ; St.-Geniez-d'Olt , rocher aux bords

du ruisseau de Juéry
,
près du moulin ; bois de Biars,

entre Salles-la-Source et St.-Austremoine ; côte de Bon-

necombe , au nord de la route (Aveyr.). — Thiézac,

sur un agglomérat, aux bords de la Cère (Cant.). Viv.

Août , septembre. GC.

983. H. rigid-xxm. Hartman , Scand. FL, etc.;

Koch, Syn., éd. 2, p. 630.

Lieux boisés , collines pierreuses (Koch). Côte de

rOustal-Naou , entre Chaudes-Aiguës et Lacalm (Cant.).

Vivace. Septembre. RR.

984. M. umlbellatiim L., Sp. I , Cod., n«5876.

— Gren., in Fl. de Fr., II
,
p. 387. ~ Koch , Syn., éd.

2 . p. 530.

6
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Lieux boisés

,
pâturages secs ,

bords des bois. Côte

de Bonnecombe
, au bord de la route ; environs de Ro-

dez
;

le Périé
,
pré ombragé (.). Bonh.); Canet-d'Olt

,

\\eu pierreux (Aveyr. — Abbé Vayssier). — Les Lou-

pies , commune de Dourbie , lieu herbeux aux bords de

la Dourbie (Gard). — Bergerac, maison de campagne

du petit séminaire , et Ste-Foy-des-Vignes , bord d'une

mare (Dord.). Vivace. Juillet, septembre. CC.

985. IT. ex-^iopli-oi^uim. Saint-Am., Bull, phil.,

etc., et FI. ag., p. 327. — Gren., in FI. de Fr., I
, p.

388. — Duby , Bot. g., p. 304.

Sables maritimes , à la Teste €t au cap Ferret (Gir.),

Vivace. Août, septembre. AC.

CCCXIL ANDRYALA L.

98G. A. iiitesrlfolia L., Sp. I, Cod., no 5894.

A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» IGOl. — (.4. simtata Gren.,

in FI. deFr., II, p. 388.— Rchb., le. Cichor., f. II , III).

Lieux pierreux , bords des chemins. Bergerac , et ail-

leurs. Ann. ou bisann. Juillet , septembre. AC.

Plante couverte d'un duvet court, qui devient roux

par la dessication ; feuilles oblongues , les inférieures

sinuées-dentées), les supérieures entières; fleurs jaune-

clair , en corymbe terminal ; réceptacle couvert de soies

aussi longues que les graines (H. Loret).

. IIV. AMBUOSIACÉES

(Ambrosiaceœ (Link).

CCCXIII. XANTHIUM Tournef.

987. It. stru-ixiax-i^xiia L., Sp. I, Cod., n»

7164. — Duby , Bot. g., p. 279. — Godr., m FI. de Fr.,

H, p. 393. ^ Koch, Syn., éd. 2, p. 531. — A. Bor.,
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Fl. du c, 3e éd., no 1603. — Rchb., le. Cichor., t. 21S

f. II.

Bords des champs et des chemins. Moulin de Bourran,

sous Rodez ; La Garde , commune de Salles-la-Source,

Jjord d'un chemin ; Mondalazac , au pied d'un mur,
près du presbytère (Aveyr.). — Bergerac, au nord de

la ville , sur le chemin de Rosette
; Montpeyroux , bord

d'un chemin (Dord. — Abbé Carrier). Ann. Août, sep-

tembre. AR.

988. J^. macrocarpiiin. DC, FI. fr.; Duby',

Bot. g., p. 279. — Godr., in FI. de Fr., II, p. 393. —
Koch, Syn., éd. 2, p. 531.— A. Bor., FI. duc, 3e éd.,

no 160i. — Rchb., le. Cichor., t. 215 , f. II.

Lieux frais et sablonneux. Moulin de Bourran , dé-

bris de laines
,
provenant d'une filature placée dans le

voisinage (Aveyr.). — Agen, près du Pont-Canal (Lot-

et-Gar.). Ann. Août, septembre. RR.

Ces deux plantes ont entre elles une certaine ressem-

blance. La première est ainsi caractérisée : Feuilles pé-

tiolées , en cœur , scabres , inégalement dentées
,
pres-

que aussi larges que longues ; fruit ovoïde , hérissé

d'épines droites
,
grêles, hameçonnées au sommet, ter-

miné par deux pointes droites, — La seconde diffère par

son fruit cylindrique-oblong, hérissé de pointes robustes,

courbées et crochues
, terminé par deux cornes écartées

et courbées en dedans.

989. X. spinosvim L., Sp. I, Cod., n^ 7156.

—

Godr., m FI. de Fr., II, p. 394. — Duby , Bot. g., p.

279. — Koch, Syn., éd. 2, p. 531. —A. Bor., FI. du
c, 3e éd., no 1605. — Rchb., le. Cichor., t. 214.

Lieux incultes. Rodez
,
pavé près de la cathédrale,

et Moulin de Bourran
, à l'ouest de la même ville

, bord

d'un chemin (Aveyr.). — Cahors, dans une rue détour-

née (Lot). — Périgueux , faubourg St. -George (Dord. —
G. de Dives). Ann. Août , septembre. R.
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lige dressée, rameuse
,
pourvue de loufjues épines jau-

nes , souvent ternées ou iripartites; feuilles pétioléeSy

étroites, entières, ou à 3-5 lobes, le terminal longue-

ment atténué , blanches en dessous , vertes en dessus^

excepté sur les nervures ; fruit elliptique-oblong , à épi-

nes droites, crochues au sommet, terminé par deux becs

inégaux , en forme d'épine droite non crochue.

Ord. lY, LOBELIACÉES

( Lobeliaccœ J u s s .
)

CGCXIV. LOBELIA L.

D90. L. ixi-ons L., Sp. I, Cod., n» G754. — Gren.,

4n FI. de Fr., lï
,
p. 396. — Duby , lîot. g., p. 810. —

A. Bor., FI. du c, 3* éd., n» 1606, — Lloydet Foucaud,

FI. de l'ouest, k^ éd., p. 217.

Bois et bruyères humides. Lespinassous , commune
xle Salmiech , marais (F'e Saltel). — Taurines et Centrés,

pré marécageux (Aveyr. — A. de Barrau). — La San-

sère
,
près et à l'ouest de Bergerac , bois humide ; Mont-

peyroux (l'abbé Carrier) ; bois de Jarjuvel
,

près de

Grun (G. de Dives) ; Chambarrière , canton de Mareuil

(l'abbé Mige) ; le Puy
,

près de Nontron , bord d'un

chemin (Dord. — L'abbé Sagette). Bisann. Août , sep-

tembre. R.

Tige dressée anguleuse ; feuilles radicales pétiolées

t)bovales , spatulées ou arrondies , crénelées ; les supé-

rieures lancéolées , dentées
;
grappe droite allongée

;

fleurs d'un bleu clair ou violacé. Plante à suc lactes-

cent , acre.

991. L.. r>ox*tmaxin.a L., Sp. I
,
Cod., n" 6739.

— Gren., in FI. de Fr., p. 396. — Koch , Syn., éd. 2,

p. 532. —Duby, Bot. g.,, p. 310. — Lloyd et Fouc,
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FI. de rouest, 4e éd., p. 217. — Rchb., le. Cidiôr.,

t. 257 , f. IIL

Plante végétant sous l'eau ; tige plus ou moins lon-

gue selon la profondeur des eaux, d'où elle émerge
pour produire ses fleurs et ses fruits hors de l'eau

;

feuilles radicales, nombreuses, en rosette, linéaires,

obtuses
,
glabres

, fistuleuses
, biloculaires (c'est-à-dire

offrant intérieurement deux loges longitudinales)
, très

entières
;
les caulinaires inférieures semblables aux ra-

dicales
,

les autres en forme de bractées ; fleurs bleues

peu nombreuses
, en grappe lâche terminale.

L'étang de Cazau était autrefois la seule localité, en
France, où l'on eut observé celte curieuse plante. Elle

a été retrouvée depuis quelques années dans plusieurs

autres étangs, soit de la Gironde, soit des Landes (Yoyex

Flore de l'Ouest , 4^ éj.^ loc. cit.).

Old. L Y!. CAMPANULACÉESv

(Campamdaceœ J u s s . )

.

CCCXV. JASIONE L„

992. J. lïioixtana L., Sp. I, Cod., n-^ 0736.

—

Gren., in FI. de Fr., I, p. 398. —Koch , Syn., éd. 2,

p. 532. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., no 1607, — Rchb.,

le. Campan., t. 217, f. L

Lieux secs et sablonneux. Ann. et bisann. Juin, oc-

tobre. AC.

Racine simple, sans sfo/oîî5 /tiges rameuses diffuses
;

feuilles linéaires, rétrécies à la base, ondulées-hérissées ;-

folioles de l'involucre souvent entières ; fleurs bleues

en tète terminale
, longuement pédonculée.

J'en ai observé un à la Teste, dans les sables maritimes^

forme hérissée-grisâtre , à liges nombreuses couchées.
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993. J. pereiiiiis Lam., Dict.; Gren.,mri. de

Fr., I, p. 399. — Koch, Syn., ecl. 2, p. 533. —A.
Bor., FI. du c, 3^ éd., n^ 1609. — Rchb,, le. Campan.,

t. 217 , f. I.

Pelouses sèches et pierreuses des montagnes. Carce-

nac (Aveyr. — A. de Barrau). — La Sarayrède , reboi-

sement (Gard). — Plomb du Cantal ; sommet du Puy-

de-Griou ; St.-Jacques (Gant.). Viv. Juillet, août. AR.

Racine \ivace ,
munie de stolons souterrains ; feuilles

presque toujours planes et glabres ; folioles de l'involucre

ordinairement dentées.

CCCXYI. PHYTEUMA L.

994. r*. l^elrLisplla©l:*ic^^m L., Sp. I, Cod.,

110 1343. _ Gren., in FI. de Fr., II, p. 401. —Koch,
Syn., éd. 2, p. 533. — A. Bor., FI. du c, 3e éd., n»

1614. ~ Rchb., le. Campan. , t. 279 , f. III , V.

Pelouses des montagnes. Plomb du Cantal , Puy de

Griou. Vivace. Juillet, août. RR.

995. r*. orl3icnlax-o L., 5p. I, Cod., n» 1345.

— Gren., in FI. de Fr., II
, p. 401. — Koch , Syn., éd.

2, p. 534. — A.. Bor., FI. du c., 3^ éd., n» 1613. —
Rchb., le. Campan., t. 222, f. 1.

Bois et prés sur pâturages montueux. Moulin de Bour-

ran , sous Rodez
,
pré sur la rive droite de l'Aveyron

;

Solsac-Vieux , commune de Salles -la- Source ; coteau

d'Ambousquèses
,
près de Millau (J. Bonhomme) ; Bon-

neeombe (Aveyr.). — Roc-Amadour (Lot. — F^e Saltel).

*— Guillasson
,
près de Neuvie (Dord. — G. de Dives).

— Hauteur qui domine les bords de la Drôme , appelée

Terrier de Lambrette , près de Bonne (Charente).

996. r>. spicat-uin L., Sp. I, Cod., n^ 1346. —
Gren., in FI. de Fr., II

,
p. 403. — Koch, Syn., éd. 2,

p. 535. — A. Bor., FI. du c., no 1610. — Rchb., ïc,

Campan., t. 225, f. IL
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Lieux montagneux et ombragés. Bois de Linars, pr§5

de Rodez ; St.-Geniez-d'Oit , coteau un peu boisé , au-

dessus de la Chapelle-des-Buis ; St. -Saturnin , lisière du

bois au-dessous de Lestang ; Livinhac-le-Haut , châtai-

gneraie au-dessous de Marcenac (F'"û Saltel) ; Aubrac

(Aveyr.). — Pré montagneux au-dessus de Thiézac

(Cant. — De Rudelle). — Ménestérol , bois entre Marra^.

goux et Lamarzeix ^ hameau de la même commune
(Dord.). Vivace. Juin, août. AR.

Racine charnue fusiforme ; feuilles glabres , les ra-

dicales longuement pétiolées , larcjes à la base et tou-

jours écliancrées en cœur, crénelées, ainsi que les cau-

linaires , et doublement dentées d'une manière plus ou

moins obscure; les supérieures linéaires ou linéaires-

lancéolées ; capitule dense, d'abord ovoïde -allongé
,

puis cylindrique, s'allongeant beaucoup; fleurs d'ua

blanc jaunâtre.

997. r*. n.igi?TxiTi Schmidt., FI. boh.; Koch
, Syn.,

éd. 2, p. 535. — Gren., in FI. de Fr., II, p. 403:

— A. Bor., FI. du c, 3^^ éd., n° 1611. — Rchb., /oc.

cit., f. I.

Bois montagneux. Mondalazac , commune de Salles-

la-Source, bois de la Barlhe. Vivace. Juillet. RR.
Très voisin du précédent, dont il diffère cepen-

dant par la couleur vert foncé de ses tiges et de ses

feuilles
;
par ses feuilles inférieures pétiolées, oblongues,-

lancéolées ou un peu en cœur , étroites simplement cré-

nelées , les supérieures linéaires-lancéolées
,
presque

entières
;
par ses capitules ovoides-subfflobuleuœ

,
puis

tardivement ovoïdes-allongés, munis à la base de folio-

les ovales-lancéolées assez courtes
;
par ses fleurs d'un

beau bleu.

CCCXVII. GAMPANULA L.

998. O. speciosa Pourret , Act. toul. ; Duby,

Bot. gai., p. 313. —Gren., in FI. de Fr., II, p. 407.
— H. Lorot , FI, de Montp., 2« éd., p. 310.
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Rochers, lieux secs et pierreux. Plateau du Larzac,

sur les rochers, près de Ste-Eulalie et près de Lapanouse-

de-Cernon (Aveyr. — Doct. Bras). — Le Caylar , sur un
rocher au nord du bourg (Hér.) — Bois de La Vabre,

près de Mende (Loz. — Lamotte et H. Loret).

Plante remarquable par ses grandes corolles et par

son calice offrant à chaque angle de ses lobes un appen-

dice réfléchi, ce qui lui donne l'apparence d'un calice

à 10 divisions alternativement dirigées en sens inverse,

999. O, glomerata L., Sp. I , Cod., no 1312. —
Gren., in FI. de Fr., II

, p. 409. — Koch , Syn., éd. 2,

p. 542. — Rchb., le. Campan., t. 235 , f. IL —A. Bor.,

FL duc, 3e éd., no 1616.

Prés , lieux incultes herbeux
, bords des bois. Vivace,

Juin , août. C.

1000. O. latifolia L., Sp. I, Cod., n» 1307. —
Giien., in ¥\. de Fr., II

,
p. 411. — Koch, Syn., éd. 2,

p. 539.— A. Bor., FI. du c, 3e éd. no 1618. —Rchb.,
le. Campan., t. 238, f. L

Bois des montagnes. Clairière d'un bois de frênes,

appelé la Barlhc , près deMaIbo, canton de Pierrefort

(Cant. — Mabil).

1001. O. TraclielitiiTxL., Sp. I, Cod.,n°131L
— Gren,, in FI. de Fr., II

,
p. 411. — Koch , Syn., éd.

2, p. 539. —A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1619. —
Rchb., le. Campan., t. 239 , f. L

Bois , buissons , lieux couverts. Yivacc. Juin , sep-

tembre. C.

1002. O. rapii.ncu.loid.es L., Sp. I, Cod., no

1308. — Gren., m FI. deFr., II
, p. 412. — Koch, Syn.,

éd. 2
,
p. 539. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1620. —

Rchb., le. Campan., t. 239 , f. IL

Champs pierreux des terrains calcaires , vignes, lieux

cultivés (A. Bor., Op. et loc. cit.)-. Périgueux (Dorcî. —

•

G. de Pives). Yivace. Juillet, août. RR.
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1003. O. Ei?iMLu.s L., Sp. I, Cod., n» 1339.—

Gren., in FI. de Fr., 11
, p. 412. — A. Bor., FI. du c,

n° 1627. — Koch ,
Syn., éd. 2. — Rchb,, le. Campan.,

t. 246, f. I.

Lieux pierreux un peu couverts , murs. St.-Geniez-

d'OIt , sur une muraille, au bord du Lot (Aveyr.). —

^

Grand séminaire de Cahors , sur une muraille. Roc-

Amadour, lieu inculte (Lot). — Bergerac, bord d'un

chemin à l'ouest de la ville (l'abbé Dion) ;
Foulaix ; Sar-

lat , au pied d'une muraille ; Riberac , champ cultivé

au-dessus de la ville. Ann. Juin , août. AG.

1004. O. liiaifolia Lam., Dict., etc.; Gren., in

FI. de Fr., II, p. 414. — A. Bor., FI. duc, 3^ éd.,

110 1625.

Prairies et pâturages des montagnes, clairières des

bois. Montagne escarpée au-dessus de la station du

Lioran; Plomb du Cantal; Puy de Griou (Cant.). —
Aubrac (Aveyr.). — Cévennes , vallée de Bonahu , au

pied de l'Aigoual , entre la Sarayrède et Bonahu ; les

Loupies , lieu herbeux au bord de la Dourbie (Gard).

Vivace. Juillet , août. AR.

Tige dressée , fouillée ; feuilles presque glabres , les

radicales...., détruites au moment de la floraison ; les

caulinaires lancéolées ou lancéolées- liiiéaires , entières ou

munies de dents rares et peu profondes , sessiles ; les

inférieures quelquefois atténuées en pétiole ; fleurs

bleues en grappe ; calice à divisions linéaires , égalant à

peine la moitié de la longueur de la corolle
,
plus cour-

tes que le bouton avant l'anthèse, dressées contre la

corolle ou peu étalées après la floraison.

1005. O. rotnndifolia L., Sp. 1 , Cod., n« 298.

— Gren., in FI. deFr., II, p. 415. —Koch, Syn., éd.

2 , p. 537. — A. Bor., FI. du c, n» 1624. — Rchb., le.

Campan., t. 242.

Pâturages
,
prés secs , bois , bords de chemins, murs.

Vivace. Juin , septembre. CG.
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lOOG. O. R-apixiT-Culi^xs L., Sp. I, Cocl., 11° 1300.

— Gren., in FI. de Fr., II
,
p. 419. — Koch , Syn., éd.

2, p. 541.— A. Bor., FI. du g., 3^ éd., n^ 1622.—

Rchb., le. Campan., t. 252, f. II.

Champs
,
prés secs , haies ,

coteaux incultes. Saint-

Geniez-cl'Olt
,
pré près de la Saîle ; St.-Martin-de-

Lenne , bord d'un champ ;
Les Bezinies , bord herbeux

d'un champ , au-dessus de la gorge d'Argentelle ; bois

de Bonnecombe (F^e Saltel. — Avoyr.). — Pontarneau,

canton de Mareuil , sur un rocher (Dord.— Abbé Metge)^

Bisann. Juin , août. AR.

1007. O. per-sicifolia L., Sp. I , Cod., nol301.

— Gren., in FI. de Fr., II, p. 420. —Koch , Syn., ed'.

2, p. 541. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1621. —
Rchb., le. Campan., t. 252, f. I.

Bois, broussailles des pays montueux. Salles-la-Source>

près de la source ; St. -Gêniez , bord du bois qui avoi-

sine le gouffre de Gragnols ; Solsac , côte de Berre
;

Bonnecombe (Aveyr.). — Chaudes-Aiguës , bord du Re-

montalou (Cant,).

1008. O. patixla L., Sp. 1 , Cod., no 1299. —Gren.,
in FI. de Fr., II

,
p. 420. — Koch , Syn., ed. 2

, p. 540.

— A. Bor., FI. du c, 3e éd., no 1623. —Rchb., le.

Campan., t. 253, f. I.

Bois, broussailles , haies , lieux frais et herbeux. Ro-

dez ; St.-Laurent-d'Olt , bords du Lot (Aveyr.). — Ber-

gerac , maison de campagne du petit séminaire et Bout-

des-Vergnes ; Laroche-Chalais (Dord. — G. de Dives).

Bisann. Mai , août. AC.

CCCXVIII. SPECULARIA Heister.

1009. S. Specixlixm. (L., sub Campamda, Cod.,.

no 1329). Alph. DC, Prodr.; Koch, Syn., ed. 2, p. 544.

— Gren., in FI. de Fr., II
,
p. 404. — A. Bor., FI. du

c, no 1626. — Rchb., le. Campan., t. 255, f. II. —
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{ Prismnlocarpiis Spec, L'Hérit.). Champs, moissons.

Ann, Juin
,
juillet. CC.

1010. S. lnytoi-icla {L.,sub Camp., Cod., n» 1330).

Alph. DC, Prodr.; Koch ,
Syn., éd. 2, p. 5U. — A.

Bor., FI. duc, 3eéd., n» 1629.— Gren., m FI. de Fr., II,

p. 405. — Rchb., le. Campan., t. 255 , f. IV. — (Pris-

matocarpus liyb. L'H.).

Champs pierreux , moissons. St.-Saturnin ,
canton de

Campagnac, champ cultivé (Aveyr.). — Bergerac, champ

cultivé au nord de la ville et dans le voisinage du petit

séminaire ; Lavernelle , commune de St.-Félix , champ

cultivé; St. -Vivien , canton de Vélines, moisson (Dord.

— L'abbé Carrier). Ann. Mai, juillet. R.

1011. S. castellana Lange, Index sem., etc.

(1854) ; Willk. et Lge , Prodr. florte hisp., II
,
p. 297.

— Bras, Catal. pi. vase. Aveyron
, p. 297.

Bord du gouffre de Lantouï , sur la rive gauche du

Lot, près de Salvagnac-Cajarc (Aveyr. — F^^ Saltel).

La découverte de cette rare et curieuse plante est due

au trop regrettable docteur Bras
,
que la mort nous a

enlevé il y a près de trois ans. Il la rencontra le 15 juin

1838 dans la vallée du Lot , rive droite , entre Cajarc et

Montbrun , sur les corniches des rochers
,
parmi des

broussailles. Il la conserva , sans pouvoir se résoudre à

la publier comme nouvelle , cherchant constamment un

nom qui n'existait point
,
puisque celui qu'elle porte

date de 1854.

Comme cette plante est fort peu répandue , et qu'elle

est nouvelle pour la Flore de France
,
je crois devoir

reproduire la description que le savant docteur en a

donnée.

« Tiges hautes de vingt à cinquante centimètres, droi-

« tes
,
grêles , simples ou rameuses dès la base

, à ra-

« meaux ascendants , anguleux ; feuilles toutes obscuré-

« ment dentées ou ondulées
,
parsemées sur leurs deux

« faces , mais plus abondamment sur la face inférieure et
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« sur leurs bords , de poils raides

; les radicales obovales,

« rétrécies en pétiole
; celles du bas de la tige sessiles,

« ovales-lancéolées
;
les supérieures lancéolées-linéaires

;

« fleurs solitaires, rarement géminées, à l'aisselle des

« feuilles , formant un épi allongé , écartées dans le bas,

« se rapprochant graduellement vers le sommet; calice à

« lanières lancéolées-linéaires; droites ou un peu cour-

« bées en faux après la floraison , corolle à tube court
,

« dépassant les lanières calicinales
;

graines ovoïdes-

« lenticulaires
,
brillantes , d'un brun-violacé, entourées

«d'un petit bourrelet marginal, portant sur leur face

« une ligne saillante, »

Le S. castellana diffère du S. falcata A. DC, auquel

il ressemble beaucoup
,
par les poils courts et raides

dont il est couvert dans toutes ses parties
;
par les la-

nières du calice égalant , au moment de l'anthèse , la

moitié ou le tiers seulement du tube calicinal
;
par la

corolle égalant ces mômes lanières ou un peu plus courtes

qu'elles.

CCCXIX. WAHLENBERGIA Schrad.

1012. AV. liecleracea (L., sub Campanula, Cod.,.

n« 133G). — Rchb., Cent. 5, etc.; — Koch, Syn., cd. 2,

p. 54-4.— Gren., in FI. de Fr., II, p. 4-21.— A. Bor., FI.

du c, no 1615. — Rchb. fil., Campan., t. 256, f. III.

Pelouses humides et marécageuses , lieux frais voisins

des sources. Rodez ; bords d'un chemin entre Labastide

et Carcenac ; Montbazens , bois (Aveyr. — Uabbé Luche).

— Chaudes-Aiguës , bords du Remontalou (Cant.). —
Brives (Corrèze). — Nontrou , bois de Peyré et bords du.

Bandiat
,
près du Pont-Neuf (Dord. — Sagette et Châ-

teau). — La Teste, bords d'un fossé (Gir.). Vivace. Juin,

septembre. AR.



— 525 —

Oïd. LYII. — VACCiiviÉES.

{Vacc'incœ Juss.)-

CCCXX. VACCINIUM L.

1013. ^^ ]\lyrtîllu.s L., Sp. I, Cod., n» 2700. —
Gren., in FI. de Fr., II, p. 423. — Koch , Syn., éd. 2,

p. 545. —A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1630.'

Bois , bruyères, rochers herbeux des montagnes. St.-

Geniez-d'Olt , Puech ou Pey-de-Combatelade , et à Ma-
gne , lieu ombragé ; bois de Lagust

,
près de Carcenac

;

bois de Laguiole (Aveyr.), — Bois du Lioran (Cant.),

Ligneux. Mai
,
juin. AC. dans la région montagneuse.

Ord. LVlll. — ÉRici.\ÉEs.

( Ericineœ D ew . )

.

CCCXXI. ARBUTUS Tournef.

1014. A. XJned.0 L., Sp. I, Cod., n^ 3107. —
Gren., in FI. de Fr., p. 425. — Koch, Syn., éd. 2,

p. 546.

Bois du littoral. Arcachon , bois de pins maritimes.

Lign. FI. Avril , mai ; fruit août.

CCCXXII. ARCTOSTAPHYLOS Adans.

1015. A, Uva-nrsi (L., sub Arbiilo , Cod., n»

3111) Spreng., Syst.; A. Bor., Fi. du c, 3e éd., n»

1634. — WiUk. et Lge., Prodr. FI. hisp., n^ 2095. —
(Arct. officincdis Wimm.; Gr. et Godr., FI. de Fr., Il,

p. 42. — Koch , Syn., éd. 2 ,
p. 546.).

Débris calcaires , rochers herbeux , bois de sapins

des montagnes. Pelouse dans un bois de pins
,
près de
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Sévérac-le-Château (E. Mazuc) ; Montclar (Aveyr. —
L'abbé H, Coste). — Lieutadès (Cant.), dans un bois

(Fre Saltel). Ligneux. Avril
,
juin. RR.

CCGXXIIL CALLUNA Salisb.

1016. O. vuLlsax-is (L., siih Erica, Cod., no2772).

Salisbury ; Gren., in FI. de Fr., II, p. 428. — Koch,

Syn., ed^ 2 ,
p. 5i. — A. Bor., FI. du c, n» 1636.

Bois, bruyères, lieux incultes des terrains siliceux.

Lign. Juillet , septembre. CG.

CGGXXiy. ERICA L.

1017. E. meclitex-i^aiiea L., Mant., Cod., n*»

277J. — Gren., m FI. de Fr., II, p. 428.

Lande de Cissac dans le Médoc , bord d'un ruisseau

(Gironde. — Molelay). — Lign. 12 février, mai. RR.

Pédicelles plus courts que la corolle ,
munis de deux

bractées vers le milieu; étamines à demi-saillantes;

anthères dépourvues d'appendices ;
lobes du calice lan-

céolés, égalant la moitié de la corolle.

1018. E. \-asans L., Mant., Cod., n» 2768.—

Gren., in Fi. de Fr., II, p. 429. - A. Bor., FI. du c,

3e éd., no 1640. — Koch, Syn., éd. 2, p. 4i8.

—

{E. dec'ipkm St. -Amans, FI. ag., p. 159).

Ste.-Foy-des-Vignes
,
près de Bergerac ;

lande entre

Brantôme et Champagnac-de-Bel-Air ; lisière de la forêt

de Beauregard, près de Fouleix (Dord.) Lign. Juin,

septembre. R.

Pédicelles capillaires , aussi longs ou plus longs que

les feuilles , et trois a quatre fois aussi longs que la corolle,

munis de trois bractées membraneuses ,
les deux supé-

rieures opposées ;
calice à divisions ovales , égalant le

tiers de la corolle: étamines saillantes dépassées par

le slvlo.



1019. E. ciliaris L., Sp. I, Cod., n" 2789. —
Gren., m FI. de Fr., II

,
p. i30. — A. Bor., FI. du c,

3«éd., 11^ 1639.

Bois , landes humides. Bois de la Double , au-dessus

de Ménestérol ; route de Yiîlcmblard à St.-Jean-d'Es-

tissac (l'abbé Dion) ; bois près du hameau du Berny,

commune de Montpeyroux (l'abbé Carrier) ; bois de

Ponchiéras entre Manzac et Astier (G. de Dives) ; lieu

inculte entre Quensac et Nontron (Dord. — Sagette).

—

Lign. Juin , septembre. R. — Je ne sache pas que celle

intéressante bruyère ait été trouvée jusqu'ici dans le

département de l'Aveyron. Cependant je trouve dans

mes collections un fort petit échantillon dont l'étiquette

porte le nom de Buzareingues.

Pédicelles courts (2 millimètres environ) ; feuilles ci-

liées , à bords un peu roulés ; calice à divisions lan-

céolées ciliées, 5-6 fois plus courtes que la corolle;

celle-ci tubuleuse-urcéolée très allongée ; anthères muti-

ques incluses; style très saillant.

1020. E. Tetralizt L., Sp. I , Cod., iv' 2779. —
Gren., in FI. de Fr., II, p. 431. — Koch , Syu., éd. 2,

p. 547. — A. Bor., FI. du c,, 3^ éd., n^ 1638^

Landes humides , bruyères marécageuses. Forêt d'Y-

trac
,
près d'Aurillac (Cant. — De Rudelle). — Cestas,

lieu humide et marécageux (Gironde). Ligneuse. Juin,

septembre. R.

Diffère de l'espèce précédente par ses pédicelles lai-

neux-blanchâtres , ainsi que le calice ; par les divisions de

celui-ci atteignant presque le milieu de la corolle
;
par

sa corolle ovoïde-urcéolée , allongée ; ses anthères aris-

tées incluses , et son style à peine saillant.

1021. E. cinerea L., Sp. I, Cod., no 2775. —
Gren., in FI. de Fr., p. 431. — Koch , Syn., éd. 'S, p.

548. — A. Bor., FI. du c, 3e étl., n^ 1637."
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Lieux secs et stériles , landes , bruyères. St.-Josepli^

près de Rodez , lieu inculte dans l'enclos. Lieu inculte

dans le château de Rivière et celui de Labaume
, à Tou-

est de Bergerac. C. dans les bois et bruyères du dé-

partement de la Dordogne. Lign. Juillet, octobre.

ïige à rameaux dressés pubérulents ; feuilles linéai-

res étroites, glabres, verticillées 3 à 3 ; calice à divisions

linéaires-lancéolées glabres, scarieiises au bord, attei-

gnant presque le milieu de la corolle ; celle-ci ovoïde-

urcéolée ; anthères arïstées incluses.

1022. E. arlbor-ea L., Sp. I, Cod., n^ 2780. —
Gren., m FI. de Fr., II

,
p. 432. — Koch , Syn., éd. 2,

p. 548.

Coteaux et lieux secs, raboteux. Environs de Bro-

quiès , au bord du ïarn (A. de Barrau) ; Balaguier-de-

St.-Sernin , coteau schisteux (Aveyr. — L'abbé H. Coste)-

Ligneux. Mai
,
juillet. RR.

Arbrisseau de 1 à 3 mètres
, à rameaux poilus-lanu-

gineux, poils les uns très courts , les autres longs, ra~

meux ou plumeux ; feuilles verticillées par 3-4
, linéai-

res très étroites
,

glabres ;
calice glabre à divisions

ovales , égalant à peine le tiers de la corolle ; celle-ci

campanulée , non contractée à la gorge , à lobes obtus

atteignant à peine le tiers ou le quart de sa longueur
;

stijle très saillant.

1023. E. lixsitanica Rudolphi in Schrad. Journ<

(1799) ; Gren., in FI. de Fr., II
,
p. 433. — {E. jwbjtri-

ckifolia Salisbury, Trans.-linn., etc. [1802].

La ïeste-de-Buch, marais qui borde les dunes de l'Etat

(Gir. — Motelay). Lign. Janvier
,
juillet. RR.

Arbrisseau de 1 - 3 mètres , à rameaux dressés , d'un

blanc grisâtre
,

poilus- liispides , à poils simples; feuilles

verticillées par 3-4, glabres, très étroites; calice à

divisions ovales atteignant environ la cinquième partie

de la longueur de la corolle; celle-ci campanulée-oblon-

gue
, un peu contractée à la gorge ;

style peu saillant.
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1024. È. scopai?ia L., Sp. I, Cod., no 2776. —

Gren., m FI. de Fr., II, p. 433. — A. Bor., FI. du c,

30 éd., no 1641.

Bois arides , landes. Coteau entre Bergerac et Prigon-

rieux ;
Lavernelle

,
bois ; coteau boisé près de Siréjol,

commune de Saint-Germain (E. de Biran)
; Montpey-

roux , bois (Dord. — L'abbé Carrier). Ligneux. Mai,

juin. ce.

Arbrisseau de 6 à 12 décimètres , à rameaux glabres,

dressés ; feuilles dressées , par 3 ou 4 ; fleurs latérales

très petites, aussi longues que larges, en grappes multi-

flores
,
placées au-dessous du sommet des rameaux

;

calice glabre , à divisions moitié plus courtes que la

corolle; celle-ci verdâtre , campanulée globuleuse, à lo-

bes profonds, style et étamines inclus.

Olil. IIX. PYROLACÉES

(Pyrolaceœ Lindl.).

CÇCXXV. PYROLA Tournef.

1023. F*, rotuixaifolia L., Sp. I, Cod., n«

3113. — Gren., m FI. de Fr., II
,
p. 437. — Koch, Syn.,

éd. 2, p. 450. —A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1643.

Bois montagneux et couverts.

Le docteur Bras indique cette plante à Aubrac , bois

de Rigambal , lisière de la prairie d'Aubrac et bois de

Laguiole. Je ne l'ai jamais rencontrée dans aucune de

ces localités.

Feuilles toutes radicales , longuement pétiolées , à

limbe arrondi et à peine denticulé
;
calice à lobes lancco-

lés-aciiminés , plus longs que larges, égalant la moitié de

la corolle ; étamines courbées en haut ; style décliné,

arqué au sommet , terminé par un stigmate entier.

7



— 530 —

1026. F», clilorantlaa Swartz , Act. holm.;

Gren., m FI. de Fr., II, p. 438. — A. Bor., FI. da c,
3e éd., no 1GV4.

Bois des montagnes. Yinnac , bois de pins (Aveyr.

—

J. Bonhomme). Vivace. Juin
,
juillet. RR.

Ditîère de Tespèce précédente par son calice à lobes

ovales brièvement acuminés , aussi longs que larges, éga-

lant le quart de la corolle ; diffère de la suivante par son

style réfléchi dès la base, arqué au sommet , terminé

par un anneau que surmontent les stigmates ; diffère de

Tune et de Fautre par ses feuilles petites orhiculaires.

1027. — r>. MTiiiToi- L., Sp. I , Cod., no 1314. —

•

Gren., m FI. d^ Fr., lî
,
p. 438. — Koch , Syn., éd. 2,

p. 451. — A. B(H\, FI. du c, 3e éd., no 1645.

Bois montagneux , ombragés et humides. Paulhac

(Aveyr. — Valadier). — Le Lioran
;
prairie de Mont-

gros , commune de Lieutadès (Cantal. — F»"» Saltel).

Vivace. Juin
,
juillet. Rl\.

Feuilles toutes radicales , à limbe ovale arrondi, dis-

tinctement crénelé; étaniines et stglc droits ; stigmate à cinq

lobes, beaucoup plus large que le style.

1028. r». soGixiida L., Sp. I, Cod., no 3115.—
Gren., in FI. de Fr., 51

,
p. 438. — A. Bor., FI. du c,

3e éd., no 1646. — Koch
,
Syn., cd. 2, p. 451.

Bois des montagnes , forêts de sapins. Le Lioran

(T. Puel) ; Prat-de-Bouc , sous le Plomb (Cant. ~ F^»

Saltel). Vivace. Juillet. RR.

Tige feiiillée dans son tiers inférieur ; feuilles ovales

aiguës denticulées ,
h pétiole un peu plus court que le

limbe ; style droit ;
stiguiate à cinq lobes, plus large que

le style ; fleurs en grappe unilatérale.



Ord. LX. -— MoxoTROPÉEâ
{Monotropeœ Nutt.).

CCCXXVI. MONOTROPA L.

1029. ]M. Hypopitys L., Sp. I, Cod., n» 3055.

— Gren., in FI. de Fr., II, p. 440. — Koch , Syn., éd.

2, p. 451.

Bois couverts, au pied des arbres. Les Bourines, bois

de hêtres , côte de Gabriac (l'abbé Yayssier) ; Paulhac

(Aveyr. — Valadier).

CLASSÉ III. - COROLLIFLORES

Ord. LXL — I L I c I iV É E s

{Ilicineœ BoNc).

CCCXXVII, ILEX L.

1030. I. aa^ifoliu-Txi L., Sp. I, Cod., n" 1028.

^ Godr.j in FI. de Fr., 1 , p. 333. — Rchb., le, v. 17,

t. 39.

Commun dans les terrains schisteux , Carcenac , etc.;

rare dans les terrains calcaires , la Robertie
, commune

de Salles-la-Source , lieu appelé la Bouscaillacle (Aveyr.).

Ord. IX 11. OLÉACÉES

{Oleaceœ Lindll.).

CCCXXVIII. PHILLYREA Tournef.

1031. ï». med-ia L., S. X., Cod., no 50. — Gren.,

m FI. de Fr., Il
, p. 474. — Koch , Syn., éd. 2 ,

p. 453,

— A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n^ 1683.



— 532 —
Haies, bois, coteaux. Monleils , entre Villefranche el

Najac (Doct. Bras) ; le Salzé, près de Broquiès (Aveyr.),

— Cahors , coteau escarpé au - dessus du Pont de

Valendre.

CGCXXIX. LIGUSTRUM Tournef.

1032. L. vixlgar*e L., Sp. I, Cod., n" kd. —
€ren., m FI. de Fr., Il, p. 475. — Koch ,

Syn,, éd. 2,

p. 554. — A. Bor., FI. du c, 3e éd., n» 1684.

Haies, bois, broussailles. Çà et là. Ligneux. Juin,

juillet, ce.

Le Sijringa vulcfciris L., vulg. lÀlas ^ croit en si grande

abondance en quelques endroits , notamment sur les

rochers de Béliès , entre Salles-la-Source et le Pont

,

qu'on peut le regarder comme s'y étant naturalisé.

ôrd. IXSII. — JASMiivÉES

{Jasmineœ R. Br.).

GGCXXX. JASMINUM Tournef*

1033. J. fL-iiticans L., Sp., I, Cod., no 46.—
^ren., m FI. deFr., I, p. 470.

Coteaux secs et exposés au soleil. Millau , dans une

haie (Aveyr. — J. Bonh.). — Cahors , lieu escarpé sur

les rochers qui dominent le Pont de Valendre et bord

du sentier qui conduit sur le Puy ou Pe^/ de St.-Cyr ;.

Koc-Amadour , lieu exposé au soleil sur les rochersw

Ligneux. Mai
,
juillet. RR.
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M. LXIY. ASCLÉPIADÉES^
•" (Àsclepiadeœ R. Br.).

CCGXXXI. VINCETOXICUM Mœnch.

1034. -\r. ofQcirLale Mœnch, Meth.; Gren., im
FI. de Fr., II, p. 480. — {Asclepias Vhicetoœictim L., Sp..

i, Cod., no 1782). — Rchb., le, v. 17, t. 2G.

Lieux incultes et pierreux
, coteaux secs , broussai-

ïes. Vivace. Juin, juillet. CC.

Onl. LXV. — APocYivÉEs

(Apocyneœ Lindll.).

€CCXXXM. VINCA L.

1035. V. lïiajor L., Sp. I, Cod., n^ 1712.—
€ren., in FI. de Fr., II, p. 477. — Koch

, Syn., éd. 2,

p. 557. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1687.'— Rchb,,.

le, V. 17, t. 2l,f. I, M.

Lieux frais , haies couvertes
, bords des fossés. Le^

Puech
,
près de St.-Austremoine , lieu pierreux, un

peu herbeux, près de la croix; Villefranche-de-Rouer-

gue, bord de l'Aveyron, au-dessus du moulin des Sept-

Meules (Aveyr.). — Rosette, près de Bergerac, et Lem-
bras, au nord de la même ville

, sur un rocher placé

à la surface du sol; St. -Germain, canton de Lalinde,.

haie au bord d'un chemin (Dord.). Viv. Mars, mai. AR.

103(3. ^. uciluar* L., Sp. I, Cod., no 1711.

—

Gren., in FI. de Fr., II
, p. 477. — Koch , Syn., éd. 2,

p. 557. — A. Bor., FI. du'c, 3^ éd., n» 1666. — Rchb.,

ÏG, V. 17, t. 22,1 ML
Lieux couverts

, haies , bois. Ole {La Treillerie), près

de St.-Austremoine; Alseroq^ues , au-dessus de Saint-
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Austremoine , commune de Salles-la-Source , sur les ro-

chers, près de la Fontaine; St.-Geniez-d'Olt, pont de

Juéry ; Clairvaux, près des bords du ruisseau d'Ady

(Aveyr.). ~ La Brande, commune de St.-Paul-de-Serre

(Dord. — G. de Dives). Vivace. Mars, mai. AR.

Quoi qu'en dise Linné {loc. cit.) , cette espèce est bien

distincte de la précédente. La première se fait remar-

quer par ses feuilles ci/iee-s larges, cordiformes, ou arron*

dies à la base
;
par son calice à divisions ciliées écfalant

le tube de la corolle ; la seconde par ses feuilles glabres^

lancéolées ou ovales elliptiques
,
rétrécies à chaque extré-

mité; par son calice à lobes glabres plus courts que le

tube de la corolle.

Ord. IXVI. GE1VÏIAIVÉE&

{Gentianeœ Jus s.).

CCCXXXIU. MENYANTHES Tournef.

1037. ISl. ti-ifoliata L., Sp. I, Cod., n» 1164. —

-

Gren., in FI. de Fr., II, p. 497. — Koch, Syn., éd. 2,

p. 558. ~ A. Bor., Fi. du c, 3^ éd., no 1706. — Rçlib.,

le, V. 17, t. 2.

Marais, lieux fangeux et tourbeux. Garcenac , lieu

appelé Riou-Frecli ; Aubrac, bord du ruisseau, sous le vil-^

lage ; Paulhac (Aveyr. — Valadier). — Lagarrigue, can-

ton de Pierrefort (Gant. — Mabit). — Bord de la Drone^

près de St.-Aulaye (Dord.). Vivace. Avril , mai. AR.

CCGXXXIV. CHLORA L.

1038. O. pei^foliata L., Syst, XII, Cod., n<^

2693. — Gren., in FI. de Fr., II
,
p. 487. — Koch, Syn.,

éd. 2, p. 558. — A. Bor., FI. du c, 3« éd., n» 1696. —
lichb., le, v. 17, t. 19, f I.
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Pâturages buissanneux
,
pentes des coteaux argireiir

-et calcaires. Coteau de Sourquières, au-dessus de Saint-

Austremoine ; vallon de Cruou , à l'extrémité du coteau

de Gandelle du coté du Grand-Mas (Aveyr.). — Caliors,

sur les rochers qui dominent le pont de Valendre (Lot).

— Lieu inculte au-dessus de la Ribérie et près de Mal-

centa ;
Varennes, près de Lanquais, canton deLalinde;

Périgueux , lieu-inculte au nord et au-dessus de la ville
;

coteau inculte au-dessus de Ribérac. Ann. Juin, août. AC.

Feuilles connées , soudées dans toute leur largeur
;

calice divisé jusqu'à sa base en huit parties linéaires

,

subulées, plus courtes que la corolle.

1039. O. inaperfoliata L., fil. Supp.; Gren.,

in FI. de Fr., II
,
p. 488. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd.

— Loret, FI. de Montp., 2« éd., p. 328.

Landes, sables maritimes. Cap Ferret, sables ma-

ritimes.

Feuilles caulinaires oblongues-lancéolées ,
sessilesou

embrassantes ; calice fendu jusqu'au 2[3 de sa longueur

environ
, à 6-8 lobes lancéolés.

CCCXXXV. GENTIANA Tournef.

1040. O. lu.tea L., Sp. I , Cod., no 1858. — Gren.,

in FI. de Fr., II
, p. 488. — Koch , Syn., éd. 2

, p. 559.

— A. Bor., FI. du c, 3»^ éd., n» 1698. — Rchb., le.

gent., v. 17, t. 18.

Prés et pâturages montagneux. Le Lévezou , près de

Cauabières (II. de Barrau). Aubrac (Aveyr. — H. de

Barrau). — Plomb du Cantal ; sommet du Puy de Griou

(Cant.). Vivace. Juin, août. C. dans la région des mon-

1041. O. crixciata L., Sp. T , Cod., n» 1885. —
Gren., in FI. de Fr., II

, p. 490. — Koch., Syn., éd. 2,

p. 561. — A. Bor., FI. du c, 3'^ éd., n^ 1699. — Rchb
,

k. gent., v. 17, t. 11
,

1". II.
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Bais secs et découverts. Mondalazac , commune do

Salles-la-Source , clairière du bois de la Barthe. Vivace,

Juin , août. RR.

1042. O. F*neu.mLOiiantlie L., Sp. L — Gren.^

in Fi. de Fr., II
,
p. 491. — Koch , Syn., éd. 2, p. 561.

— A. Bor., FI. du c, 3e éd., n» 1700. — Rchb., le.

gent., V. 17, t. 10, fol. H.

Prés et pâturages humides ou marécageux. Prairie do

Souyri , commune de Salles-la-Source
;
pré entre Calco-

mier et Bourran , à l'ouest et près de Rodez ; forêt des.

Palanges (Ff'î Saltel) ; le Rouquet
,
près de Trémouilles

(Fro Saltel) ; Burguérettes
,
près de Carcenac-Salmiech,

pâturage humide
; Capdenaguet

,
près de Balzac , dans

un pré ; Farguettes
,
près de Rignac , non loin de la

route (Doct. Bras '()
; Aubrac ,

pelouse (Aveyr.). — Le&

Chazes (Gant.). — St.-Barthélemy-de-Double (Dord. —

-

G. de Dives). Vivace, Juillet, octobre. AR.

1043. O. verna L., Sp. I
, Cod., n» 1867.— Gren.>

in FI. de Fr., Il
, p. 493. — Koch, Syn., éd. 2 , p. 563.

^A. Bor., FI. du c, 3^ éd., no 1701. — Rchb., Iç.

gent., V. 17 , t. 7, f. IV.

Pelouses élevées des montagnes. Plomb du Cantal

(Frc Saltel)
;
pied du Puy-Mary (Gant. — De Rudelle).

Yivace. Mai
,
juillet. R.

1044. O. campestr-ls L., Sp. I
, God., n» 1885.

— Gren., in FI. de Fr., II
, p. 495. — Koch , Syn., éd.

2, p. 564. —A. Bor., FI. du c, éd. 3, n» 1702. —
Rchb., le, V. 17, t. 5, f. I, II, III.

Pelouses des montagnes
,
prés secs. Aubrac

,
pâtu-

rage
; Laguiole , clairière de Laguiole

; St.-Martin , co-

teau (Aveyr. — N.). — Les Ghazes , bords de la route
;

le Lioran , versant occidental du Plomb (Cantal). Ann.
Juillet

, septembre. Assez commun dans la région mon-
tagneuse.

Calice divisé presque jusquà la base en 4 lobes très
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inégaux, les deux extérieurs très largement ovales,

recouvrant presque les deux intérieurs beaucoup plus

étroits ;
corolle à tube cylindrique , à 4 lobes larcjes et

obtus j et gorge munie d'appendices barbus.

On ne doit pas confondre cette espèce avec le G. gcr-

manica Willd., qui lui ressemble , et qui en diffère par

son calice divisé jusqu'au milieu en 5 lobes presque égaux

linéaires-laneéolés , longuement atténués
;
par sa corolle

à tube divisé jusqu'au tiers de sa longueur en 5 lobes

lancéolés aigus.

10i5. O. ciliata L., Sp. I, Cod., n» 188i.

—

Gren., in FI. de Fr., Il
, p. 496. — Koch , Syn., éd. 2,

p. 566. —A. Bor., FI. de Fr., 3^ éd., no ITOi.*— Rchb.,

le. gent., V. 17 , t. 10 , f. I.

Bois
,
pelouses rocailleuses des montagnes calcaires.

Mamelon appelé Nauquiès {alla quies , haut repos), entre

Solsac et St.-Austremoine, commune de Salles-Ia-Source,

pâturage sec et pierreux
, et plus loin au-dessus de Sal-

les-la-Source ; le Tourriol
, canton de Laissac ; St.-Sa-

turnin , canton de Campagnac
, lieu sec et pierreux

;

Bruéjouls , sous les rochers qui dominent le village.

Août , septembre.

Corolle à gorge nue et à 4 divisions profondes, ciliées-

fimbriées.

La plupart des auteurs donnent cette plante comme
annuelle. Elle est réellement vivace

, selon la remarque

du docteur Bras. D'après cet habile observateur , la

racine est formée d'un chevelu dense , très enchevêtré,

d'où partent des tiges très peu adhérentes aux radicel-

les
,
grêles, flexueuses, munies de quelques feuilles

rudimentaires
, squamiformes , étiolées (Catalogue, etc.,

p. 317).

GGGXXXVI. CICENDIA Adans.

1046. O. i>u.silla (Lam., sub Gentiana, Dict.) Gri-

seb., Gent.; Gren., m FI. de Fr., II
,
p. 487. — A. Bor.,
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FI. du c, 3e éd., no 1694. — {Exacum Pus. DC, FL
fr.; Diiby, Bot. gai., p. 328).

Bruyères humides , bords des étangs. Bords de l'é-

tang de la Jamaye. Ann. Juillet, septembre. AR.

Pédoncules courts^ de 1-2 centimètres; calice divisé

jusqu'à la base en quatre lanières linéaires ; fleurs jau-

nâtres blanches ou roses. Le C. CandoUii Griseb. est à

peine , h ce qu'il paraît (v. Gren., foc. cit.j et Bor. , loc.

cit.), une variété de cette espèce à rameaux nus allon-

gés et divariqués
, et à fleurs roses.

1047. O. filifoi:*n:iis (L., sub Geniianà , Cod., n»

1887). Delarbre , FI. d'Auvergne ; Gren., in FI. de Fr.,

Il
,

p. 486. — Koch , Syn., éd. 2
,
p. 566. — {Exacum

fU. ^Ymd. — Microcola fil. Link.; A. Bor., FI. duc,
3« éd., no 1695. — Rchb., le. gent., v. 17 , t. 4 , f. 1).

Bords des étangs, pelouses humides. Bords de l'étang

de la Jamaye (Dord.). Lieu sablonneux humide
,
près

de Cestas ; la Teste , bords sablonneux du bassin (Gir.).

Ann. Juillet , septembre. AR.

Pédoncules très louçjs , de 3-5 centimètres , dressés
;

calice campanule , à quatre dents triangulaires-lancéo-

lées
; fleurs jaunes.

CCCXXXVIL ERYTHR^A Rich. m Pers.

1048. E. Oenta-u-riuiix (L., sub Gentianà , Cod.,

no 1876). Pers., Syn.; Gren., in FI. de Fr., II , p. 483.

— Koch , Syn., ed^ 2, p. 566. — A. Bor., FI. du c, 3«

éd., no 1691. •— Rchb., le. gent., v. 17 ,
f. I. — (C/J-

ronia Cent. DC, FI. fr.).

Bois
,
pâturages. St. -Pierre

,
près de Rodez ;

Carce-

nac-Salmiech (Aveyr. — A. de Barrau). — Sarlat, co-

teau près d'Eymct (Dord.). Bisann. Juillet , août. AR.

Tige droite quadrangulaire ,
ramifiée au sommet

;

feuilles à 3-5 nervures, les radicales obovales , obtu-

ses, disposées en rosette , les caulinaires ovales ou oblon-
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gués, sessiles , les supérieures linéaires aiguës ; fleurs

roses , rarement blanches , sessiles ou presque sessiles,

réunies en corymbe serré au sommet des rameaux ;
calice

atteignant le milieu de la capsule.

104-9. E. pnlcliella Fries , Nov,, etc.; Koch

,

Syn., éd. ^, p. 567. — Gren., in FI. de Fr., Il
, p. 483.

— A. Bor., FI, du c, 3» éd., n» 1692. — (is'. ramoshsima

Pers.; Rcbb., le. gent., v. 17 , t. 20 , f. V. — Chironia

pulcliella Swartz. — Gentïan. cent. L., var. b.).

Pelouses et pâturages humides. Mondalazac, clairière

du bois de la Barthe ; Mouyrac , entre Limogne et

Marcillac , bord d'un bois ; Bougaunès ,
au-dessus de

Marcillac (station du chemin de fer), lieu inculte ; May-

rinhagues
,
pré (Aveyr.) — Lembras

,
près de Bergerac,

dans un champ après la moisson , et base du coteau de

Montbazillac
,
près de la même ville ; coteau du Puy de

la Roque
,
près d'Eymet (Dord.)

Tige courte (5-15 centimètres), souvent rameuse dès

la base ; feuilles inférieures ovales ou ovales-elliptiques,

jamais en rosette
; fleurs roses^ pédonculeés, presque tou-

jours nues à leur base , disposées en cijmes lâches

pauciflores ; calice atteignant les trois quarts ou les

deux tiers de la capsule ou l'égalant. — On donne

vulgairement à celte espèce et à la précédente le

nom de Petite Centaurée.

1050. E. clilood.es (Brotero , sub Gentianà , FI.

lus.). Gren., in FI. de Fr., II, p. 484. — Lloyd,

Fi. de l'ouest, 3^ éd., p. 205, et 4^
,
p. 229.

Sables maritimes. Cap Ferret, dépression appelée

Lède ou laite, au milieu des sables maritimes. Ann.

Août , septembre. R.

Tiges plus ou moins nombreuses , naissant ensem-

ble du collet de la racine
, assez courtes (de 4-10

centimètres)
,
étalées- redressées , anguleuses , surmon-

tées de 1-3 fleurs roses ; munies de deux bractées à

leur base ; feuilles linéaires oblongues , obtuses
,
atté-



nuées à la base, sessiles, les inférieures en roselle

,

les supérieures oblongues-linéaires ; calice égalant le

tube de la corolle lors de Tanthèse ; corolle à lobes

«vales obtus
,
presque ég^ux à la longueur du tube

;

capsule dépassant d'un quart ou d'un tiers le calice.

1051. E. spicata (L,, sub Geniicmà, Cod., no 1878).

— Gren., in FI. de Fr., Il, p. 485. — Koch , Syn.,

€d. 2, p. 567.

Lieux humides de la région maritime. La Teste,

sables des bords du bassin. (Gironde). Bisann. Juil-

let , septembre. R.

Fleurs sessiles
, subunilatérales , écartées ,

naissant

à l'aisselle d'une bractée, et rangées le long des rameaux
en lo)ignes cijmes spicifornies.

Ord. LXVII. POLÉMONIACÉES
{Polemoniaceœ Vint.).

CCGXXXVIIL POLEMONIUM Tournef.

1052. r». 0331-0.10vxm L., Sp. I, Cod., n» 1292.

— Gren., in FI. de Fr., Il
,

p. 498. — Koch , Syn., éd.

2, p. 568. — Rchb., le, v. 18, t. 133.

Hocher de Cuze
,
près de Neussargues (Cantal. —

Fr. Sallel). Juin, juillet. RR.

Ord. LXYIII. CONVOLVULACÉES
(Conuolvulaceœ Vint.).

CCCXXXIX. CONVOLVULUS L.

1053. O. sopiixm L., Sp. I, Cod., n» 1217. —
Gren., in FI. de Fr., I, p. 500. — Koch, Syn., éd.

2, p. 568. —A. Bor., FI. du c, 3^ éd., no 1709.—

{Cahjsterjia sep. Rchb., le. conv., v. 18, t. 139).
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' Haies et buissons des lieux frais et humides. St.-

Fierre , sous Rodez (Aveyr.) — Boul-des-Vergnes , à

l'ouest et près de Bergerac, Iiaie. Vivace. Juin, oc-

tobre, ce.

Feuilles triangulaires sagittécs
,

à oreillettes tron-

quées; tige grimpante, volubile ;
calice recouvert par

deux bractées foliacées.

1054. O. Soldanella L., Sp. I, Cod., n» 12&a,

— Gren., in FI. de Fr.,II, p. 500. — Koch , Syn.,

éd. 2, p. 569. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd.," n»

1710. — {Calysteijia sold. Rclib., le. conv., t. 140, f. I.)

Sables maritimes. La Teste , lieu sablonneux ; Cap
Ferret , sables à Touest du phare. Vivace. Juin , août,

AC. dans les lieux indiqués.

Feuilles réniformes , à oreillettes arrondies ;
ticje ram~

faute , étalée sur le sol ; calice entouré de deux brac-

tées ovales.

1055. O, airv-onsis L., Sp. T, Cod., n» 1216.

— Gren., in FI. de Fr., II, p. 500. — Koch, Syn.,.

éd. 2, p. 569. —A. Bor , FI. du c, no 1711.—
Rchb., le. conv, v., 18, t. 136, f. II.

Lieux cultivés , cliamps ,
vignes. Vivace. Mai , oc-

tobre, ce.

Feuilles sacjilléesr^ à oreillettes aiguës ; ticfe volubile

grimpante ou couchée
;
pédoncules anguleux , munis^

vers le sommet , de deux petites bractées linéaires éloi-

gnées de la [leur.

1056. O, Oaiïtalbr*ica L., Sp. I , Cod., n» 1257.

— Gren., in FI. de Fr,, I, p, 502. — Koch, Syn.,.

éd. 2, p. 569. — A. Bor., FI. du c, 3° éd., n» 1712,

—-Rchb,, le, conv., t. 135, f. I.

Coteaux secs, pierreux, calcaires, La Tacheriez

pâturage et bois de Caussibal
,

(Aveyr. — J. Bc^nh.).

— Cahors ^ rochers escarpés au-dessus du Pont de

Valendre ; Roc-Amadour . sur les rochers à l'entrét?
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du bourg (Loi). — Coteau sec et inculte près de Laver-

nelle (O. de Lavern.)
;
Périgueux , sur les rochers

qui avoisiuent cette ville et sur les rochers de Bran-

tôme (Dord. — G. de Div. Vivace). Mai , juillet. AR.

Tige non volubïle , de 3-6 décimètres, très rameu-

se ,
à ramifications allongées

;
pédoncules uni-triflores

,

plus longs que les feuilles
;

feuilles-linéaires ou lan-

céolées-linéaires , aifjuës , les inférieures lancéolées-spa^

talées; calice hérissé, à divisions aiguës, inégales;

corolle rose, soyeuse sur les angles.

CCCXL. CUSCUTA Tournef.

1057. O. majoi- Bauh., Pin.; DC, FI. fr. ; Duby,

Bot. g., p. 331. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1714.—

Rchb., le, 18, t. 141 , f. IV. — Lloyd , FI. de l'ouest,

4e éd., p. 231. — (C. curopœa L., Sp. I, ex parte, —
Gren., in FI. de Fr., II, p. 504. -- Koch , Syn., éd. 2,

p. 569. — Des MouL, Et. Gusc, p. 43 et s.).

Près des bords de la Gère , au-dessous de St.-Jacques-

des-Blats sur VUrtica ilioica (Gant.). — Environs de Ber-

gerac , sur VUrt. cUoica {Dovd.). Ann. Juin , août. R.

.Ecailles de la corolle appliquées contre le tube, ce

qui, au premier coup d'œil, les fait paraître nulles
;

calice à lobes largement ovales obtus.

1058. O. minox- Bauh, Pin.; DC., FI. fr.; Du-

by, Bot. g., p. 331.— A. Bor., FI. du c, n» 1715.

— Lloyd, FI. de Touest, 4« éd., p. 232.— (C. Epi-

ihymum Murr , in L., Syst. vig. — Gren., in FI. de

Fr., II, p. 504. — Koch, Syn., éd. 2, p. 569.—
Rchb., le, 18, t. 142, f. III. — Des Moul., Etudes

Gusc, p. 48 et suivantes.)

Mondalazac , champ cultivé sur le vicia Cracca,ei

Gadayrac , sur le Falcaria Rivini , commune de Sal-

les-la-Source (Aveyr.). — Lacassagne, sur VHedera //c-

liœ (Dord. ~ G. de Dives).
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Pédicelle nul ou du moins plus court que 1g ca-

lice ; calice à lobes largement ovales brusquement acu-

minés , recouvrants à la base ; écailles connivenles

en voûte sur l'ovaire.

Le C. îrifolii (Babingt.) ne parait pas différer spé-

cifiquement du C. m'inor. 11 s'en dislingue à peine

par son pédicelle à peu près égal au calice
,

qui est

obconique , à lobes triangulaires , lancéolés ,
étroits

»

lion recouvrants
;
par ses écailles connivenles

, mais

trop courtes pour fermer le tube corollin.

Villefranche , sur le Mcdicago sat'iva ; Mondalazac

,

sur le Trïfolium satïvum (Trèfle de Hollande).

1059. O. Oodronii Des MouL. Etude Cusc, p.

60. — Loret, FI. de Montp., l^e éd., p. 4i3 , et 2^,

p. 332. — (C. a/6aGodr., in Gr. et G., FI. de Fr.,

li , 505 , non Presl.)

Le Caviar
,

lieu inculte à l'ouest , sur le Thymus

serp. et autres plantes. Ann. Juillet, août. RR.

Pédicelle nul; calice urcéolé, largement ouvert, fendu

jusqu'à la 1|2 , à lobes triangulaires, non recou-

vrants; corolle urcéolée
,
peu ouverte à la gorge, à

lobes triangulaires
,

pointus , fortement cornicalés
;

étamines atteignant la 1|2 des lobes corollins; pistil

n'atteignant pas le sommet des anthères ; diamètre

des glomérules égalant environ 3 millimètres (Des Mou-
lins, loc cit.)

Or(l= LXIX. BORllAGIXÉES

{Borragineœ Jus S.).

CGGXLL HELIOTROPIUM
1060. HT. evix-opaeu.ni L., Sp. I, Cod., n» 1057.

— Godr., in FI. de Fr., p. 539. — Kocli, Syn., éd. 2,

p. 571. - A. Ror., FI. du c, n« 1719. — Rchb., le.

Rorr., 18, t. 93. f. IL



Lieux cultivés, champs, vignes. Baulez , au-dessus de

Mnrcillac, lieu cultivé; Villefranche , vigne du Pré de

Cruzol (Aveyp.). Ann. Juin , octobre. GC.

CCCXLII. ASPERUGO Tournef.

1061. A. pi?ocixm.1beias L., Sp. I, Cod., n" 1111.

— Godr., in FI. de Fr., II, p. 539. — Koch ,
Syn., éd.

2, p. 571. — A. Bor., FI. du c, 3e éd.— Rchb., le, 18,

t. 126.

Lieux incultes , bords des chemins herbeux, décom-

bres. Rocher d'Ambousquèse
,
près de Millau (Aveyr.).

— Fr. Couderc). Ann. Juin
,
juillet. RR.

CCCXLIH, LAPPULA Mœnch.

1062. L. ]M:yosotis Mœnch , Meth., p. 417 (1794);

Loret, FI. de Montp., 2® éd., p. 340. — {Ecliinospermum

Lappula Lehin , Asp., p. 121 [1818]. -— Godr., in FI. de

Fr., II, p. 535.— Koch, Syn., éd. 2, p. 571.— A. Bor.,

FI. du c, 3e éd., no 1753. — Rchb., le, 18, t. 128, f. II.

— Myosotis Lappula L., Cod., n» 1066).

Champs , vignes , lieux pierreux. Clairvaux , lieu

inculte; Moulin de Bourran, sous Rodez; Marcillac

(Aveyr.). — Bergerac , dans une vigne. Annuel. Juin
,

septembre. AG.

Carpelles tuberculeux sur les deux faces , munis

sur les angles latéraux d'un double rang d'aiguillons

crochus , étoiles au sommet (glochidés).

CGGXLIV. CYNOGLOSSUM Tournef.

1063. O. offlcliiale L., Sp. I, Cod., n^ 1082.

— Godr., in FI. de Fr., II, p. 530. — Koch , Syn.,

éd. 2, p, 572. —A. Bor., FI. duc, 3» éd., no 1754.

— Rchb., le, 18, t. 129.

Lieux pierreux et incultes ,
bords des chemins.

Floyrac
,
près de Rodez , bord d'un chemin , et aux



environs de la ville; St. -Marti û-=de=Lenne (Aveyr.).

Lagratio , commune de Canet (Dord. — G. de Dives),

Bisann. Juin
,

juillet. AC.

Fleurs d'un rouge vineux , non veinées ; carpelles un

peu déprimés au centre , hérissés de pointes courtes

,

glochidés au sommet , celles de la face externe éparses,

naissant d'une surface lisse ; feuilles couvertes sur les

deux faces d'un duvet fin et appliqué.

1064. O. pictvxm. Ait., Hort. Kew.; Godr., in

FI. de Fr., II, p. 530. — Koch , Syn., ed, 2, p. 572,

— A. Bor., FI. du c, 3« éd., no 1755.— Rchb., le,

18, t. 130, f. I.

Champs pierreux , bords des chemins. Livinhac-îe-

Haut (Aveyr. — Fr. Saltel). —Bergerac, bord d'un

chemin au nord-ouest de la ville ; Vélines, bord d'un

chemin (Dord.). Bisann. Juin
,

juillet. AR,

Diffère du précédent : 1« par ses fleurs d'un bleu

pâle, veinées de blanc et de violet; 2^ par ses car-

pelles à face externe légèrement convexe , couverts

de pointes courtes, glochidées, entremêlées de tuber-

cules coniques ; 3° par ses feuilles couvertes sur les

deux faces d'un duvet un peu raide non appliqué.

On reconnaît le C. montanum Lam, à ses feuilles

minces
,

luisantes , les inférieures longuement pétio-

lées , les intermédiaires longuement rétrécies en pé-

tiole ; à ses fleurs non veinées ; à la face externe

de ses carpelles simplement plane , non déprimée. Il

n'a pas été trouvé que je sache dans la région du
Sud-Ouest. A la vérité

,
je l'ai rencontré une fois

,

mais il croissait dans un jardin , ù Bergerac
,

oli il

était venu sans culture,

CCCXLV. BORRAGO Tournef.

1065. B. omcinalls L., Sp. I, Cod., n» 1106.—
Godr., in FI de Fr., II

, p. 510. — Koch
, Syn., ed. 2,

8
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ip. S73. — A. Bor,, FI. du c, 3e éd., n» 1722. — Rchb,^

le, 18, t. 101, f. III.

Lieux cultivés , vignes
,
jardins, champs près des ha*

loitations.

On dit que cette plante est originaire du Levant (Alep).

Elle est aujourd'hui naturalisée çà et là dans les lieux

indiqués.

CCCXLVL ANCHUSA L.

1086. A. italica Retz. Obs. bot. f.; Godr., in Fh
de Fr., II, p. 5U. — Koch, Syn., éd. 2, p. 574. —A.
Bor., FI. du c, n» 1726. — Kchb., le, 18 , t. 106, f. IL

Champs pierreux , moissons des terrains calcaires.

Environs de Rodez (Aveyron). — Environs d'Aurillac

(Cant,). — Bergerac, champ au nord-ouest de la ville

(Dord.). Vivace. Juin , août. AC.

Tige dressée , rameuse , hérissée de poils blancs pi~

quants ; feuilles rudes , ovales-lancéolées , entières , les

inférieures rétrécies en pétiole
, les supérieures sessiles;

divisions du calice profondes , linéaires aiguës, égalant

ou dépassant le tube de la corolle ; écailles du tube corol-

lin formant pinceau au sonunct.

CGCXLVII. LYGOPSÎS L.

1067. L» ax'vensis L., Sp. l, Cod., n^ 1116. —
Koch, Syn., cd. 2, p. 574. —A. Bor., FI. du c, 3^ éd.,

n» 1727. — {Ànchusa arvensis Rieb., Godr., in FI. de Fr.^

II
,
p. 515. — Rchb., le, 18 , t. 109 , f. I).

Champs
,
jardins , vignes. Ann. Mai , octobre. CC.

CCCXLVIII. SYMPHYTUM Tournef.

1068. S* tiil3erosixm L., Sp. I , Cod., n» 1098,

— Godr., in FI. de Fr., II, p. 511. — Koch ,
Syn., éd.

2, p. 576. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n« 1724. —
Rchb., le, 18, t. 101^.



Pvés couverts , lieux ombragés. Clairvaux , au bord

Û\i ruisseau ; St.-Geniez-d'Olt , au bord du ruisseau de

Juéry ,' au-dessus du moulin ; Paulliac (Valadier) ; bois

de Biars, entre Salles-la-Source et Saint-Austremoine

(Aveyr.). ~ Pombonne
,
près de Bergerac, et à Bergerac

même, aux bords du Codéau (Dôrdogne). Vivace. Avril,

juin. AR.

Rhizome oblique, blancbètro, ebarnu, tubéreux; tige

simple ou bifurquée au sommet ; feuilles peu ou point

décurrentes; fleurs jaunâtres; carpelles tuberculeux?

CCCXLIX. ONOSMA L.

1069. O. eclTLioicles L., Sp. Il, Cod., n^ 1105.

(0. arenar'mm Godr., in FI. de Fr., II, p. 377). — Loret,

FI. de Monlp., 2e éd., p. 335. — Rchb., le, 18, t.

110, f. I.

Lieux chauds , coteaux arides. Lestang
,
près de St.-

Saturnin, lieu inculte, au-dessous de rentrée de la cave;

Gausse de Sévérac-le-Château
,
pelouse (Tabbé Vaissier)

;

Millau , rocher d'Ambousquèse (F^e Sallel), et coteau de

St.-Martin (J. Bonh.) ; Lenne (Aveyr.). Vivace. Juin,

août. RR.

Souche profonde , brune ; corolle jaunâtre , d'un tiers

plus longue que le calice ; feuilles lancéolées linéaires,

hérissées
,

ainsi que toute la plante
,
de poils blancs ou

jaunâtres.

Certains auteurs prétendent qu'il existe deux espèces

d'Onosma . l'une à laquelle ils laissent le nom d'O.

ecliioides^ et l'autre qu'ils appellent , avec Waldstein et

Kitaibel , 0. arenar'mm. D'après M. M' Lamotte (Prodr.

de la FI. du pi. c, p. 533), la première serait abondante

dans la région méridionale, la seconde serait propre à

la Lozère. Je possède un échantillon de celle-ci, que je

dois à la bienveillance de M. Lamotte lui-même. Il est

originaire du bois de Corsac
, non loin de Mende. Com-

paré avec ceux qui proviennent des localités indiquées,-

il n'offre aucune différence spécifique appréciable.
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CCCL. ECHIUM Tournef.

*1070. E. vu-lgaï-e L., Sp. I , Cocl,, n» 112G. -*

^Godr., m FI. de IV., II
,
p. 522. — Kocb , Syn., éd. %.

p. 577. — Rchb., le, 18 , t. 97 , i. II.

Lieux stériles , champs pierreux , bords des chemins^

Bisann. Juin , septembre. CC.

Fleurs disposées en épis axilkires , unilatéraux , soli-^

taires , courts , ou quelquefois allongés et formant une

assez longue panicule; feuilles lancéolées, uninervées;

corolle à limbe élargi , très irrégulier.

CCCLI. PULMONARIA Tournef.

1071. F», vulsarls Mérat , FL par., l^eéd (1812).

*— {V. tuherosa Schrank , in Act. nov. nat. cur. [1818] ;

*€odr., in FI. de Fr., II
,
p. 527; P. anguslifolia\A. auct.;

-L. pro parle).

Lieux boisés , couverts. Mondalazac , bois au nord du

\illage (Aveyr.). — Bergerac , Rosette au nord de la

ville ; bord d'un fossé , sur la rive de la Bordogne
,
près

du domaine des Guischards, commune de St. -Germain

(Dord.). Mars , avril. AC.

Souche épaisse , tronquée ; feuilles souvent maculées
;

les radicales insensiblement atténuées dans leur partie

inférieure; les caulinaires courtes , semi-amplexicaules-

ou légèrement décurrentes ; corolle à tube poilu à son

orifice, ordinairement glabre en dedans ;
lleurs bleues^

roses ou violettes.

1072. F*, aflliiis Jordan , m Schultz , Archives
, p.

321. — (P. saccharata Godr., in Fi. de Fr., II, p. 527^

non Miller ex Jord. — P. officinalis auct. pi., non L.).

Broussailles, lieux boisés, frais. Mondalazac, bord

d'un pré et bord du ruisseau de Cruounet , commune
de Salles-la-Source; Manhac, près de Rodez (Aveyr.). —
Bords de la Garonnelte , entre Uoullias et la rive gau-



— 549 —
clie de îa Dordogne

,
près de Lamonzie-Saint-Martim

(Dord. — G, de Dises).

Feuilles d'un vert foncé toujours fortement marbrées de~

hlmic ^ les radicales à limbe ovale brusquement contracté

en 'pétiole allongé
, ailé au sommet , les caulinaires plus

petites sessiles.

1073. I>. azurea Bess. Pr. 11. gai.; A. Bor., FI.

du c, 3e éd., n» 1737. — (P. angustifolia L. pro parte r
Godr.,êwFl. deFr., II, p. 526).'

Pâturages des montagnes. Le Lioran (Gant. — Mal-
vezin). Vivace. Juin, juillet. RR.

Feuilles non tachées
,
les radicales étroitement lancéolées^.

ionguement atténuées en pétiole ailé, les caulinaires-

plus ou moins décurrentes.

CCCLII. LITHOSPERMUM Tournef.

1074. L. orncinale L., Sp. I, Cod., no 1068.—
Godr., m Fi. de Fr., II

, p. 520. — Kocli , Syn., éd. 2,

p. 579. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1730. — Rchb.,-

k. borr., t. 112, f. î.

Lieux incultes
,
bords des chemins et des haies. Viv.

Mai
,
juillet. CG.

1075. L. pu.r-pii.reo-caei7ixleii.iix L., Sp. I,

Cod., no 1072. —Godr., in FI. de Fr., p. 519. —A,
Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1731. — Koch

, Syn., éd. 2,

p. 580. — Rchb., le. borr., t. 112 , f. IL

Bois et buissons des coteaux calcaires. St.-Austre-

moine, commune de Salles-la-Source , haie au-dessus

de Téglise; Mondalazac, même commune
, fontaine

deThéron, près du château de Billorgues , et dans-

une haie, près du château du Golombier (Aveyr.), —
Montbazillac

,
près de Bergerac ; St.-Vivien , haie au

bord d'un chemin; coteau au-dessus de St.-Antoine^

haie (Dord.). Vivace. Avril
,
juin. AR.
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1076. L. ax^vense L., Sp. I , Cod., n^ 1069. -^

Godr., in FI. de Fr., H
, p. 5'iO. — Koch , Syn., éd. 2,

p. 580. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n^ 1728. — Rchb.,

le. Borr., t. 113, f. V.

Champs, lieux cultivés. Ann. Avril , septembre. CC.

CCCLTII. MYOSOTIS L.

1077. IVX. palixsti?îs Withering ; Koch , Syn., éd.

2, p. 580. — Godr., in FI. deFr., H, p. 528.— A. Bor.,

FI. duc., 3'îéd.,n° 1738.

Prés humides, fossés, marais, bords des eaux. Au-

forac, lieu humide, et lieu desséché, près de la cascade
;

le Batut , au-dessus de St. -Gêniez (Aveyr.). — Lamarr

zeix , commune de Ménestérol , bord d'un ruisseau

(Dord.). — Cestas , lieu ombragé (Gir.) Vivace. Juin,

juillet , août. AO.

Racine rampante , quelquefois stolonifôre ; lige faible,

anffuleuse ; feuilles oblongues-lancéolées , ciliées à la

base , les inférieures atténuées en pétiole ; calice à poih

apprîmes , divisé jusqu'au tiers , à 5 dents souvent obtu-

ses ; style égalant ou dépassant quelquefois le tube du
calice.

Le 3f. striffidosa Rchb est rapporté en variété à l'es-

pèce précédente par la plupart des auteurs. Jl en diffère

seulement par sa tige plus grêle , non rampante à la l^ase,

munie de quelques poils apprîmes; par ses fleurs plus

petites. Plante d'un vert clair.

Prés humides , lieux fangeux. Bergerac, pré humide à

Fouestde la ville, et au-dessous de ïiregand, non loin de

la même ville ; Marzat, commune de Ménestérol (Dord.).

— St.-Gêniez
,
pré , sur les bords du ruisseau de Juéry

(Aveyron).

1078. JSl, caespitosa Schultz , FI. Strag., etc.

(1819); Koch, Syn., éd. 2, p. 580. — {M. lingulata

Lehm. Asp., etc. [1812 ,
sine descriptione] ; Godr., in FI,

deFr., II, p. 529).
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Fossés, lieux fangeux. Bergerac, bord d'un ruisseau,

|)rcs du château de Labaume , à l'ouest de la ville , et

îleu marécageux , au bord du ruisseau , entre la route

«t Corbiac; Fouleix , au bord du ruisseau. Ann., ou^

bisann. Mai
,
juillet. AC.

Racine fibreuse; tige cylindrique vers la base (sur la

plante vivante) ; feuilles caulinaires linéaires-oblongues

obtuses ; calice à poils apprintés, divisé en cinq lobes

presque aussi longs que le tube
;
graines rapprochées

à- la base, écartées au sommet ; style très court , s'élevant

à peine à la hauteur des graines.

1079. ]\X. sylvatica Hoffm. Deutsch. fl.; Koch,

Syn., éd. 2, p. 58J. — Godr., în Fi. de Fr., II
,
p. SSX

— Rchb., le. borr., t. 121 , f. I.

Lieux frais , bois montueux. St.-Gêniez , coteau au-
dessus du moulfn de Juéry ; Paulhac (Aveyr. —• Vala-

dler). — Bergerac, bois de Corbiac (Dord.). Bisann. ou

vivace. Mai
,
juillet. AC.

Racine fibreuse
;
pédicelles une ou deux fois plus longs

que le calice à la maturité, celui-ci divisé jusqu'aux

deux tiers en cinq lobes lancéolés étroits , et muni sur

son tube . de poils étalés ou réjïécliis , la plupart crochus :

corolle assez grande , à limbe plane, tube égalant le calice.

1080. ]\X% îiitonïied.ia Link, En., etc.; Koch,

Syn., éd. 2, p. 581.— Godr., m Fl. de Fr., II, p. 532.

—

A. Bor., Fi. du-c, o^ éd., n» 1746. — Rchb., le. borrag.,-

t. 122, f. I.

Lieux cultivés, champs, vignes, etc., Bisann. Mai,

septembre. CC.

Racine fibreuse
,
grêle ; feuilles radicales atténuées en

pétiole , au moins aussi long que lé- limbe
;
pédicelle une

à deux fois plus long que le calice à la maturité , celui-ci

fermé à la maturité , divisé, jusque vers le milieu , en 5

ibbes lancéolés , et muni sur son tube de poils étalés ou

réfléchis, la plupart crochus
; corolle assez petite, à limbe

concave , à tube plus court que le calice.
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1081. IM. liispicla Schlechtend.; Koch , Syn., éd.

2, p. 582. — Godr., in FI. de Fr., II, p. 531.— A. Bor.,

FI. duc, 11" 1747. — Rchb., le. borr.,t. 122, f. II et III.

Lieux secs ou sablonneux, collines, pelouses, champs.

Ann. Avril, juillet. CG.

Tige de 1-2 décimètres, grêle; feuilles radicales at-

ténuées en pétiole plus court que le limbe
;
grappe fruc-

tifère plus longue que le reste de la tige ; pédicelle fructi-

fère étalé, plus court que le calice , ou l'égalant à peine
;

celui-ci à lobes linéaires ouverts; corolle bleue , très

petite , concave , à tube inclus.

1082. m:, vorsîcolor Persoon , Syn. ; Koch

,

Syn., éd. 2, p. 582. -- Godr., in FI. de Fr., II, p. 531.

— A. Bor., FI. du c, n» 1748. — Rchb., le. borr., t.

124 , f. I.

Champs sablonneux. Carcenac-Salmiech, sur une mu-
raille (A. de Barr.); Trie, champ (Aveyr. — Bonh.).

—

Bergerac, jardin du petit séminaire ; le Bout-des-Ver-

gnes , à l'ouest de la ville , etc. (l)ord.). Ann. Mai. AG.

Tige de 1-3 décimètres, grêle; feuilles oblongues-

lancéolées
,

les radicales atténuées en pétiole plus court

que le limbe, les supérieures comme opposées , surtout à

la naissance des rameaux
,
qui sont ordinairement plus

courts que le reste de la tige
;
pédicelle fructifère dressé,

un peu étalé, plus court que le calice; celui-ci assez

long, profondément divisé en cinq lobes étroits, à tube

muni de poils étalés crochus
; corolle à tube très saillant.

Fleurs petites d'un jaune clair, passant ensuite au bleuâ-

tre
5 ou au violet, quelquefois tout-à-fait jaunes.

Le Myosotis stricla (Link) diffère par ses fleurs bleues,

très petites
, en épis raides

, effilés
, feuilles à la base

;

par son calice fructifère fermé , beaucoup plus long que

le pédicelle
;
par sa corolle en entonnoir à tube in-

clus. Je ne l'ai jamais rencontré dans ma circonscrip-

tion. M. le docteur Bras l'indique au Mas-de-la-Fon,

près de Sanvensa
, canton de Najac (Aveyron), dans

une vigne.
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Ord. LXX. — soLAivÉES

{Solaneœ Jus s.)

CGGLIV. SOLANUM L.

1083. S. iiisr'u.ixi L., Sp. 1 , Cod., n» 14-73 {eœcl.

var,). Godr., in FI. de Fr., II
,
p. 5i3. — Koch, Syn.,

éd. 2, p. 585. — A. Bor., FI. du c.

Lieux cultivés , bords des chemins et des murs. Ami.

Juin , septembre. G.

1084. S. Ou-lcamar-a L., Sp. I , God., n^ 1i59.

— Koch , Syn., éd. 2 ,
p. kSï, — Godr., m FI. de Fr.,

II
,
p. 545.

Haies, lieux boisés humides , bords des eaux. Lign.

Juin , septembre. AG.

GGCLV. PHYSALIS L.

1085. r>, AlUeliengi L., Sp. I , God., no 1450.

— Godr., in FI. de Fr., Il
,
p. 545. — Koch , Syn., éd.

2, p. 584. —A. Bor., FI. duc, 3«éd., n<> 177L

Ghamps , vignes des terrains calcaires. Grand-Gombe,

près de Marcillac , vigne ; champ cultivé entre Mayri-

nhagues et St.-Remy, canton de Villeneuve (Aveyr ),

— Nontron , vigne ( Sagette et Ghateau
) ; coteau de

Montbazillac (Dord.).— Hauteur appelée Terrier de Lam-

brette , à l'ouest de St.-Aulaye (Ghar.). Vivace. Juin,

septembre. AG.

Tige herbacée
, souvent rameuse dès la base ; feuilles

géminées
,
ovales aiguës

,
pétiolées ; fleurs d'un blanc

verdâtre ; baie rouge, de la grosseur d'une cerise, ren-

fermée dans un calice vésiculeux , très renfle , et d'une

belle couleur rouge vermillon à la maturité.



CCCLVI. ATROPA L.

1086 A. Bellaclona L., Sp. I , Cocl., no U3i^:

— Godr., in FI. de Fr., H
,
p. 545^. — Koch , Syn., éd.

^ ,
p. 585. — A . Bor. , FI. du c. , n» 1772.

Lieux frais ,
bois couverts et montagneux. St.-Lau-

rent-d'Olt , au-dessous du bois de la Besse (AveyrQn).

Vivace. Juin , août. K.

Tige robuste lierbacée , rameuse ; feu il l-es ovales ai-

guës , entières ; Heurs d'un brun violet livide ; baies.

Tioires luisantes, de la grosseur d'une ctîrise ,
très vé-

néneuses.

CCCLVII. HYOSCYAMUS.

1087. IL nisex- L., Sp. I
, Cod., n» 1423.—(lodh^

m FI. de Fr., H , p. 5iG. — Koch , Syn., éd. 2
, p. 585*

— A. Bor., FI. du c, 3^ éd,, n" 177()!!

Bords des chemins , lieux incultes. Rodez ; La Va^-

guerie , commune de St.-Ju^ien-d*Empare (Aveyr. —
F'c Saltel). — Bergerac, près de l'abattoir (Dord.). Ann..

Mai
,
juillet. Ail.

Tige dressée, rameuse; feuilles caulinaires sessiles,

sinuées-anguleuses ; corolle régulière , d'un jaune salo,

veinée de violet. Plante velue visqueuse , fétide.

CCGLVIIL DATURA L.

1088. T>, Straiiioiiiuiiifx L., Sp. I, Cod, n»

1418. — Godr., in FI. de Fr., II, p. 546.— Koch, Syn.,

€d. 2
,
p. 586. — A. Bor., FI. du c, 3« éil., n" 1773.

Décombres , lieux vagues
,
près des habitations. Ben-

Tiac ,
commune de Salles-la-Source ;

bords d'un chemin.,

près du domaine de Lagarde (Aveyron). — Bergerac

(Oord.). Ann. Juillet, septembre. AC.

Tige droite rameuse ,
à rao^eaux ouverts ; feuilles ova-



les, aiguës, sinuées-anguleuses ; corolle blanche très

grande en entonnoir; capsule droite ovale épineuse.

Plante fétide vénéneuse. Vulg. Pomme épineuse.

Ord. LXXI. VERBACÉES

( Vcrbaceœ B a R l i N G )

.

1089. V. Tliapsu-s L , Sp. I, Cod., n» 140i. —
Godr., in FL de Fr., Il, p. 54-8. — A. Bor., FI. du c,

S^éd., no 1762. — (F. Sckraderi Meyer ;
Koch ,

Syn.,

éd. 2, p. 586). — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n^ 1777.

Bords des chemins
, champs en friche , etc. Bisann.

Juillet, août. CC.

Tige raide dressée ; feuilles épaisses ,
légèrement cré-

nelées-dentées , tomenteuses sur les deux faces, les

radicales et les inférieures atténuées en un pétiole ailé,

]es autres sessiles et entièrement décurrentes de l'une à

l'autre ; corolle petite concave ; les deux étamines infé-

rieures plus longues , à filets glabres , ou presque gla-

bres , à anthères insérées obliquement et quatre fois plus

courtes que leurs filets ; les supérieures munies sur leurs

filets de poils laineux , blancs.

1090. 'V. montarLuin Schrad. Hort. gott.; Koch,

Syn., éd. 2, p. 587. — Godr., in FI. de Fr., II
,
p. 543.

Lieux incultes et pierreux, etc. Bodez; le Puech et

le Mioula
,
près de St.-Austremoine , commune de Sal-

les-la-Source (Aveyr.). — Chaudes-Aiguës (Cant.), etc.

Bisann. Juillet
, septembre. C.

Le V. montamim n'est probablement qu'une variété

du V. Thapsus. Il n'en diff'ère guère que par sa tige plus

grêle; par ses feuilles caulinaires décurrentes seulement

(lans la moitié supérieure de Fenlre-nœud
;
par ses éta-
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ïïîines, dont trois à filets entièrement velus , et les deux

autres , inférieures
,
glabres dans la moitié supérieure.

1091. "V. Tlaapsifor»iMLe Schrader , Monogr.;

Eoch , Syn., éd. 2, p. 587. — Godr., in FI. de Fr., II,

p. 549. — A. Bor , FI. du c, 3^ éd., n« 1779.

Lieux sablonneux , bords de la Dordogne, rive droite,

au port de Lanquais , et à Bergerac
,
près de l'embou-

chure du Codeau. Bisann. Juin
,
juillet.

Tigeraide , dressée-ailée , simple ou rameuse au som-

met ; feuilles assez fortement {crénelées , les supérieures

ioncfuement atténuées en pointe
;
bractées longuement at-

ténuées en pointe , souvent plus longues que les tleurs
;

corolle très grande
,
plane , rotacée ; anthères des éta-

mines inférieures linéaires, décurrentes sur le filet et éga-

lant environ k tiers de sa longueur.

1092. -V. sinixatnixi L., Sp. I , Cod., n» lil3. —
<}odr., in FI. de Fr., II

,
p. 550. — Koch , Syn., éd. %

p. 587. —A. Bor., FI. duc, 3''' éd., no 1792.

Lieux incultes , arides. Ropn , bord d\m chemin,

près de la côte (Char.-Inf.). — Marmande , bord d'un

chemin
,
près de la rive droite de la Garonne (L.-et-G.).

Feuilles tomenteuses , à duvet jaunâtre , étoile, les

radicales et les inférieures sïmiées ou sinuées-pennaiifîdes ;

ïes caulinaires suj>érieures lancéolées , très brièvement

ou à peine décurrentes ; les raméales en cœur embras-

santes ; étamines à filets munis de poils violacés et à anthè-

res toutes éfjales ; fleurs disposées en faisceaux écartés,

sur des rameaux grêles effilés , et formant une ample

panicule.

1093. "V. pu-lveru-lentrirri. Vill., Dauph.; im

FI. de Fr., Il
,
p. 551. — G. Billot , Exsiccata, n» 2291.

— (F. flocosum Waldst. et Kit.; Koch, Syn., éd. 2,

p. 588.

Lieux incultes et exposés au soleil , bords des che-

mins. Bisann. Juin, août. GC.



Tige dressée , souvent très rameuse au sommet , con-

verte , ainsi que les feuilles , crim duvet blanc floconneux^

taduc; feuilles radicales ovales-oblongues , atténuées en

pétiole ;
les autres sessiles légèrement crénelées , les

dernières ovales ou arrondies en cœur , brusquement

contractées en pointe souvent oblique
;
pédicelles cachés

dans un tomentum laineux avant leur épanouissement
;

fleurs petites en panicule très rameuse.

109i. V. I^ycHnitis L., Sp. I, Cod., n" 1409.—

Godr., in FI. de Fr., II
, p. 552. — Koch , Syn., éd. 2^

p. 588. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., no 1795.

Lieux incultes, coteaux arides. Le Grés et Argentelle,

au bord de la route, commune de Salles-la-Source ; co-

teau entre St. -Gêniez et St.-i\Iartin-de-Lenne ; Rodez ;

bord d'un chemin entre le Tourriol et Erignac (Aveyr.).

Bisann. Juin , août. AR.

Tige dressée , anguleuse, couverte d'une pubescenco

pulvérulente ; feuilles presque glabres et vertes en dessus,

couvertes en dessous d'un duvet fin persistant , grisàtrc%

non floconneux ; les inférieures ellipticjues-obloncjues ou

ovales , rétrécies en jjctiole ; les raméales et les bractées

inférieures lancéolées , atténuées au sommet
;
pédicelles

fructifères pubescents-tomenteux , 2-3 fois aussi longs

que le calice ; fleurs réunies par petits paquets , disposés

en grappe serrée.

On rencontre souvent la variété à fleurs blanches

(F. album Mill.), qui parait être calcicole ( Ch. des M.).

Lavernelle , commune de St.-Félix , et Meyral (Dord.).

1095. V. ixisrixna L,, Sp. I, Cod., n» 1410.—
Godr., m FI. de Fr., II

,
p. 552. — Koch , Syn., éd. 2,

p. 588. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., no 1797.*

Lieux secs , arides et pierreux , bords des chemins.

Aurillac , coteau au nord de la ville, et vallée de la

Gère, au bord de la routé (Gant.).— Bords do la Dordo-

gne ,
rive gauche en face de Greysse , et près le domaine

des Guischards. Bords de la Lidoire
,
près du Moulin-
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Neuf , commune de St. -Vivien ;
Nontron , taillis près dû

poni de Moisson (Dord.)- Bisann. Juillet , septembre;

AC dans les terrains siliceux.

Tige dressée, simple, ou rameuse, anguleuse, d'un

vert brun noirâtre ; feuilles crénelées , d'un vert sombre

et presque glabres en dessus
,
grisâtres et tomenteuses

en dessous ; les radicales et les inférieures en cœur et por-

tées sur de longs pétioles rougeâtres , les supérieures ova-

les-oblongues , sessiles , ou presque sessiles ; fleurs

jaunes, à gorge violette, en fascicules, formant une lon-

gue grappe terminale quelquefois rameuse
;

poils des

élamines violets ou purpurins.

1096. "V. Blattaria L., Sp. I , Cod., n» 141^. —
Godr., in FI. de Fr., Il

, p. 553. — Koch , Syn., éd. 2,

p. 589. — A. Bor., FI. du c, 3-- éd., no 1799.

Fossés , bords des chemins. Manhac
,
près de la pas^

serelle , sur la rive gauche de l'Aveyron , sous llodez^

et bois de Bourran à l'ouest de la même ville (Aveyr.). —

^

Bergerac ; bord de la Uronne entre Saint-Aulaye et

Bonne (Dord.). Bisann. Juin, septembre. AR.

Tige droite , simple ou rameuse ,
hérissée au sommet

de poils glanduleux ; feuilles glabres crénelées ou si-

nuées , les inférieures oblongues, obtuseSj rétrécies à la

base , les caulinaires et les supérieures sessiles, demi-

embrassantes; fleurs jaunes un peu violacées 5 la gorge,

ordinairement solilaiies, portées sur des pédoncules

plus longs que la bractée , surtout à la maturité.

1097. ^^. vîr»gatii.m With. arr.; Godr., in FI. dé

Fr., II
,
p. 554. — {V. blatlarioides Lam., Dict.; Duby,

Bot. g., p. 341).

Lieux incultes, bords des chemins. Bergerac; Pon-

tarnaud , lieu inculte (Dord. — Mége). Bisann. Juillet,

septembre. RR.

Diffère du précédent par ses feuilles d'un vert pâle,

les radicales oblongues-iancéolées , les caulinaires mo-

yennes étroitement lancéolées ,
sessiles

,
embrassantes^
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i^s , brièvement décurrentes en ailes cunéiformes , les

supérieures en cœur; par ses pédicelles tous et loujoiirs

plus courts que la bractée et le calice.

Ord. LXX!!.— a n t i r i\ h i ]\ é e s

{Ântirrhineœ Jlss.)

CCCLIX. SCROPHULARIA Tournef.

1098, S. alpestr^ls Gay, in Durr., PI. exs.; Gr,

él G., Fi. de Fr., II
,
p. 565.

Bois frais des montagnes. Salles-Curan , bois de Cos-

temalle (Aveyr. — F^^ Saltel). Vivace. Juillet, août. R.

Feuilles pubescentes, surtout inférieurement , à limbe

1res large , ovales en cœur à la base , les supérieures lan-

céolées atténuées au sommet; lige à quatre angles non

ailés
;
divisions calicinales scarieuses au bord

; capsule

subglobuleuse
;
souche fibreuse à peine renflée.

1099. S.rLoclosaL., Sp. I
, Cod., n» 4481. — Gren.,

in FI. de Fr., H
, p. 506. — Koch , Syn., éd. 2, p. 593.

Lieux frais et ombragés. Mondalazac , lieu herbeux

en face de Mondalazac. Rodez, bois de Bourran (Aveyr.).

— Vallée de la Gère au pied du Gantai. — Bords de la

Lidoire
,
près du Moulin-Neuf, commune de Montpey-

roux (Dord. — L'abbé Carrier). Vivace. Juin, septem-

bre. AC.

Feuilles glabres, pétiolées , ovales-aiguës ou ovales-

lancéolées ,
un peu en cœur à la base ou tronquées,

fortement dentées , à dents inférieures plus profondes, et à

nervures latérales très saillantes, prolongées sur le som-

met du 'pétiole ; tige à 4 angles aigus, mais non ailés
;

divisions calicinales étroitement scarieuses sur les bords;

capsule ovoïde ; racine renflée en tubercules noucuœ.
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1100. S. a<ixiatica L., Sp. I, Cod., n» 4482.

—

Gren., in FI. de Fr., II
,
p. 566. — {S. Balbisii Horn.).

Bords des eaux , lieux humides , fossés. St.-Joseph,

près de Rodez, fossé à côté de la route (Aveyron). —
Bergerac et Pombonne , au nord de la ville , bord d'un

fossé. Vivace. Juin, juillet. CG.

Feuilles pétiolées
,
glabres, les inférieures toujours,

les supérieures souvent arrondies au sommet, toutes

échancrées en cœur à la base
;

tige quadrangulaire

étroitement ailée sur les angles , divisions du calice

arrondies, plus ou moins scarieuses aux bords ; capsule

globuleuse mucronée ; racine fibreuse.

1101. S. canina L., Sp. I, Cod., n» 4491.—
Gren., in FI. de Fr., Il, p. 568.

Lieux pierreux et sablonneux
,
grèves des cours d'eau.

Calcomier
,
près de Kodez, au bord de la route ; Solsac,

au bord d'un chemin (Aveyr.). — Bergerac , au bord de

la Dordogne (Dord.). Vivace. Mai
,
juillet. AG.

Feuilles pennatiséquées , à plusieurs segments inci-

sés-dentés ; tiges souvent rameuses glabres
;
pédicelles

plus courts que le calice , ou l'égalant à peine.

GGGLX. GRATIOLA L.

1102. O. orncinalis L., Sp. I, God., n» 131. —
Gren., in ¥\. de Fr., II

,
p. 584. — Koch

,
Syn., éd. 2,

p. 595. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1828.

Lieux humides, mares, fossés. Bergerac , lieu appelé

Salvette , au bord de la Dordogne (Dord.). — Bord de

l'Aveyron, près de Laguépie (Bras). Vivace. Juin, sep-

tembre. AR.

Racine traçante ,
stolonifère ; tige dressée, fistuleuse

;

feuilles sessiles , opposées , lancéolées , denticulées au

sommet ; fleurs axillaires
;
plante glabre.
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CCCLXI. DIGITALIS Tournef;

1103. !>. pixrpu.rea L., Sp. I , Cod., n» 4499. -^

Gren., in FI. de Fr., II
, p. 602. — Koch , Syn., éd. 2,

p. 596. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1832.

"

Lieux secs, bois montueux. Olemps, près de Rodez
;

Bonnecombe
;

St.-Geniez-d'Olt (Aveyr.). — L'Aigoiiab

près de la source de THérault (Gard). — Flanc méridio-

nal du Puy-de-Griou (Gant.). — Tulle , coteau au sud-

ouest de la ville (Gorr.). — Bois de Peyre
,
près de Non-

tron (Dordogne). — Sagette et Château). Bisann. Juin,

août. AC.

Feuilles molles pubescentes en dessus , blanchâtres-

tomeuteuses en dessous , faiblement crénelées ; corolle»

rose-purpurine très grande (3-5 centimètres) ; calice à

divisions ovales oblongues.

1 1 04. I>. lixtea L. , Sp. I
, Cod. , n^ 4502. — Gren.

,

in FI. de Fr., II
, p. 603. — Koch , Syn., éd. 2 ,

p. 597.

— A. Bor., FI. du c, 3^ éd., no 1834.

Coteaux pierreux
, bois

, terrains calcaires. Rodez , à

l'ouest de la ville
; vallon de Cougousse ; bois de la Ga-

masse
,
près de St.-Martin-de-Lenne (Aveyr.). — Cam-

pagne ,
entre le Bugue et Sarlat , au bord de la route

(Dordogne).

Feuilles fermes, glabres , simplement dentées; corolle

jaunâtre, beaucoup plus petite que celle de l'espèce pré-

cédente
;
calice à divisions lancéolées-linéaires.

CGCLXII. ANTIRRHINUM Tournef.

1105. A. Orontiu.m L., Sp. I, Cod., n^ 4463. —
Gren., in FI. de Fr., II

, p. 569. — Koch , Syn., éd. %
p. 598. -~ A. Bor., FI. du c, 3e éd., no 1818.

Lieux cultivés
,
champs

, vignes. Bonnecombe , près

de Marcillac (Aveyr.). — St.-Michel-de-Double
,
près

du château (Dord.). Ann. Juin
,
septembre. AR.

9
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Feuilles linéaires oblongues ou lancéolées , rétrécîes

'^en pétiole ;
fleurs petites axillaires en grappes fouillées

;

calice à divisions linéaires étroites , égalant ou dépas-

sant la corolle.

1106. A. iTiajvTS L., Sp. I, Cod., no 4462. —
Gren., in FI. de Fr., II

,
p. 569. — Koch , Syn., éd. 2,

p. 598. — A. Bor., Fi. du c, 3^ éd., n» 1819.

'

Naturalisé sur quelques vieilles murailles. Lespinas-

sat, près de Bergerac, sur les murs du chî»texîu. Viv.

Juin , septembre.

Feuilles glabres, elliptiques lancéolées; calice à di-

visions ovales, 3-5 plus courtes que la corolle; fleurs

très grandes en grappe terminale. Plante vivace , sou-

vent cultivée sous le nom de Gueule-de-Lion.

1107. A. Asarlna L , Sp. I, Cod., n» 4465. --

Gren., in FI. de Fr., II
,
p. 571. — A. Bor., FI. du c,

3* éd., no 1820.

Rochers , fentes des murs. Rodez (de Barrau) ; Roc

de Gcrles
,

près de Livinhac-le-Haut (Aveyr. — F""»

Saltel). — Bedoès (Lozère. — Lamotte). Vivace. Juin,

août. RR.

Feuilles larges, réniformes ou ovales-arrondies ,
en

cœur à la base ; tiges nombreuses , couchées , rampan-

tes ; divisions du calice linéaires-lancéolées aiguës;

fleurs axillaires d'un blanc jaunâtre
,
parfois un peu

rougeâtres.

CCCLXIII. LINARIA Tournef.

1108. L. OyiîiLl3alai"la (L. sub Antirrliino, Cod.,

110 4/^26). Mill. Dict.; Gren., m FI. de Fr., Il
, p. 573. —

Koch , Syn., éd. 2, p. 599. — A. Bor., FI. du c, 3«éd.,

no 1803.

Vieux murs et rochers un peu humides. Livinhac-le-

Haut , vieux mur (F^e Saltel) ;
Villefranche ,

vieille mu-

raille à rentrée de l'Institution St. -Joseph ,
du côté de
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ia Pension des Sœurs de Nevers (Aveyr.). —• Bergerac^

sur l'église St.-Jacques (Dord.). Vivace. Juin , octo-

bre. R.

Tiges couchées très rameuses
; feuilles vertes en des-

sus
,
souvent rougeâtres en dessous , toutes longuement

péliolées , réniformes en cœur, à 5-7 lobes arrondis et

mucronés
; fleurs d'un bleu violet , à palais blanc taché

de jaune
, longuement pédonculées.

1109. L. Elatine (L., stib Antirrfi'mo , Cod., n»

U28). Mill., op. cit.; Gren., in FI. de Fr., II
,
p. 574.—

Koch, Syn., éd. 2, p. 599. —A. Bor., FI. du c, 3^

éd., no 1805.

Lieux cultivés
,
champs pierreux. Rodez , au bas dé

la côte des Chartreux ; St.-Gêniez
,
jardin du collège

;

Marciliac
, champ cultivé (Aveyr.). — Bergerac , champ

autour du petit séminaire
; Lanquais (Dord.). Ann. Juin,

octobre. AR.

Tige rameuse dès la base , à rameaux grêles très al-

longés
, couchés

; feuilles brièvement pétiolées , les

inférieures ovales, les autres ovales hasîées , alternes;

pédoncules presque glabres filiformes, uniflores , axillai^

res
,
plus longs que les feuilles

; éperon presque droit.

1110. L. spur^ia (L., sub Antirrhïno
^ Cod., n»

4429). Mill., op. cit.; Gren., in FI. de Fr., Il
,
p. 574.—

A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1804.

Champs
, lieux cultivés. Rodez ; Millau , champ argi-

leux (Aveyr. — J. Bonhomme). — Bergerac, champ
cultivé

; Montpeyroux (Dord. — Abbé Carrier).

Diffère du L. Elatine par ses feuilles toutes ovales ou
suborbiculaires

, non hastées ; par ses pédoncules velus
;

par ses fleurs à éperon recourbé.

Le L. commutata Bernh. {L. cjrœca Chav. apud Gr. et

G., FI. de Fr., p. 575)
,
que l'on rencontre sur les pla-

ges maritimes, difl'ère des deux espèces précédentes par
ses feuilles supérieures hastées

,
par sa corolle grande,
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égalant deux fois le calice , à éperon beaucoup pïas

long que le tube
;
par sa tige dure ,

souvent radicante.

1111. L. €yirissxTi.iToliSL {L.^ su b Antirrhino, Cod.f

no 4451). I). G., Fi. fr.; Gren., m FL de Fr., II
,
p. 583.

— Duby, Bot. g., p. 343.

Murailles , rochers. Lenne , commune de St.-MartiUy

fissure d'une muraille (L'abbé Salles)
;
plateau du Lar-

zac (Aveyron). Devèze de Ste-Eulalie (Docl. Bras) , le

Caylar ; Rocomissou
,
près de Gages (Aveyr. — L'abbé

Vayssier). Vivace. Juin
,
juiilel. B.

Feuilles épaisses , oblongues ou obovales , les infé-

rieures opposées ; tiges dilfuses ascendantes , éperon

conique obtus
;
graines sillonnées , non hérissées de poin-

tes saillantes.

1112. Xj. iiTiiiiox"* (L., sub Antirrhîno, Cod., n»

U52). Desf., FI. ail.; Gren., in FI. de Fr., Il, p. 583.—

J)uby, Bot. g., p. 344.

Lieux cultivés , champs pierreux. Rodez ; coteau cal-

xairc au-dessus de St.-Auslremoine , commune de Sal-

les-ia-Source ; vallon de Cruou, dans une vigne, près de

Mondalazac (Aveyron). — Limogne (Lot). — Champ
pierreux entre Brantôme et Ghampagnac-de- Bel-Air

(Dord.). Ann. Juin , septembre. G.

Feuilles lancéolées, obtuses, atténuées à la base;

lige droite, très rameuse , à rameaux dressés ; fleurs lon-

guement i>édonculées ; éperon obtus, 2-3 lois plus court

que la corolle.

1113. L* tliyïïiifolia (VahL Symb., sub Antir-

rhino). DG., FI. IV.; Gren., in FI. de Fr., II, p. 580.—

Duby , Bot. g., p. 344. — Lloyd et Foucaud , FI. de

l'Ouest, 4e éd., p. 249.

Sables maritimes. Le Gap Ferret. Ann. Juin
,
sep-

tembre. Çà et là sur la plage.

Plante glabre glauque ; tiges couchées
;
feuilles ovales

opposées ou ternées ; fleurs jaunes en tètes terminales ;
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calice à divisions spatulces obtuses

;
graines noires or-

biculaires minces, concaves cVua côté, convexes de

l'autre ,
marginées, lisses.

1114. L. pelisseriaiia (L., sub Auîirrh., Cod.,

no 4443). DC, FI. fr.; Gren., in FI. de Fr., Il
, p. 577.

— Koch , Syn., éd. 2, p. 600. — A. Bor., FI. du c, 3»

éd., no 1808.

Champs sablonneux. Gorge de rAveymn au-dessous

de Monteiis (Doct. Bras) ; la Maiadrerie
,
près de Ville-

franche , coteau au-dessus de l'usine (Aveyr. — L'abbé

Aussibal). — Lanquais , champ à l'ouest du village
;

champ sur la rive gauche de la Dordogne
,
près du port

de Tuilières ; la Dauge , commune do Grun (Dordogne.

— G. de Dives).

Feuilles des tiges florifères linéaires éparses ; celles des

rejets stériles lancéolées , ternées ; tige dressée grêle, or-

dinairement rameuse
;
pédoncules de la longueur du

calice
;
graines entourées d'un i^ebord cilié (caractère pro-

pre à cette espèce); fleurs violettes , à palais jaunâtre,,

disposées en grappes , d'abord serrées
,
puis allongées.

1115. L. arveiisis (L., sub A ntirrliino, Cod., n^

4442). J)esf., Atl.; Gren., in FI. de Fr., II, p. 577. —
Koch, Syn., éd. 2, p. 600. — A. Bor., FL de Fr., 3^

éd., no 1309.

Lieux sablonneux, champs. Enceinte du petit sémi-

naire de St.-Pierre
,
près de Rodez, mur de soutène-

ment. Ann. Juin
,
juillet. RR.

Feuilles un peu épaisses , toutes linéaires ; lige dres-

sée simple ou rameuse ; fleurs très petites bleuâtres ou

violacées; éperon aigu linéaire, fortement recourber.

graines planes entourées d'une aile membraneuse.

1116. L. simplex (Wilid., Sp., etc., sub Antir-

rhino). DC, FI. fr. ; Gren., in FI. de Fr., II, p. 578.

— Koch, Syn., éd. 2, p. 600. — A. Bor., FI. du a

>

3e éd., no 1810.
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Lieux sablonneux. Eyrignac
, commune de Bertho^

lène ,
champ sablonneux. Ann. Juillet, septembre. RU.

Fleurs jaunes très petites ; éperon linéaire , aigu , à peu

près droit ; graines planes lisses , à rebord membra-
neux , un peu échancré du côté de l'ombilic , beaucoup

plus large que dans l'espèce précédente.

1117. Li, sixpina (L., sub Antirrhino , Cod., n^

4441). Desf., Atl., etc.; Gren., in FI. de Fr., II
,
p. 581,

var. a. — A. Bor. , FI. du c., 3« éd., ii» 1811. — Cariot,

Etude des fleurs , etc., 6» éd., n^ 2002.

Lieux secs et sablonneux. Cahors , lieu inculte, près

de la fontaine des Chartreux (Lot). — Riberac , champ

cultivé au-dessus de la ville
; champ entre Les Essarts

(Charente) et St.-Aulaye (Dordogne), etc. Ann. Juin ,

septembre. AC.

Tige rameuse dès la base , à rameaux florifères cou-

chés, puis redressés,' feuilles linéaires; fleurs grandes,

jaunes, à palais orangé; éperon aigu un peu courbé,

égalant ou dépassant un peu le reste de la corolle
;
grai-

nes noirâtres concaves d'un côté , convexes de l'autre,

entourées d'un rebord aminci.

1118. L. pyjrenLaica (Pers., sub Antirrfi., ^yn-?

etc.). DC, le. rar., etc.; A. Bor., FI. du c, 3® éd., n»

1812. — Cariot , Etude des fleurs, 6e éd., n» 2003.

Rochers du calcaire jurassique. Gorge d'Argentellç,

prèsdeSalles-la-Sourçe, sur les rochers calcaires (Aveyr.

— L'abbé Soulié). Ann. Août, septembre, RR.

Ressemble beaucoup au L. supina, auquel plusieurs

Aoristes le réunissent en variété. 11 en diffère par sa tige

dressée plus robuste
;
par ses feuilles linéaires un peu

élargies au sommet
;
par ses fleurs plus grandes d'un

jaune pâle , à lèvre inférieure plus foncée
;
par son pa-

lais barbu
;
par son éperon strié de lignes verdàtreSj^

égalant environ une fois et demie le reste de la corolle..
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Î119. L. spax^tea (L., siib Aîitirrhino, Cocr, n^

i437). llosmansegg et Link ,
FI. lus., etc.; Greu., in Fh

de Fr., II
,
p. 578. — L. jimcea Desf., Ail.; Duby , BoU

g., p. 345).

Moissons et terrains arides sablonneux. Bergerac,

champ sablonneux ; Prigonrieux , champ sablonneux à

côté du presbytère; Ménestérol , lieu inculte sur le co^

teau de la Rose , et Vignerie , même commune, champ

cultivé et sablonneux (Dord.). — Cestas, près de Bor-

deaux , champ sablonneux ; là Teste , champ cultivé

(Gironde). Ann. Juin, juillet. Assez commun dans les

endroits indiqués, rare ailleurs.

Tige grêle, ordinairement très rameuse, à rameaux

étalés, parfois munie de rejets stériles ; feuilles linéai-

res, très étroites , légèrement canaliculeés en dessus;

fleurs grandes
,
jaunes , à éperon subulé plus long quo

le reste de la corolle
;
graines petites , non bordées^ pris"

matiqties ,
ridées en travers.

1120. L. sti?lata DC, FI. k., etc.; Duby, Bot. g.,

p. 346. — Koch, Syn., éd. 2, p. 601. — Gren., in FI.

deFr., II, p. 579. — A. Bor., FI. duc, 3« éd., n» 1815.

— (Antirrhin. nionspessulaman et repens L. Sp., 854).

Lieux pierreux ou sablonneux
, champs , haies, bois,

etc. Vivace. Juin , septembre. CG.

Racine rampante; tige redressée; feuilles lancéolées,

ou linéaires aiguës, les inférieures verticillées ; fleurs

d'un blanc lilas , striées de lignes violettes; éperon

droit, obtus, plus court que la corolle
;
^rai»rs noim-

tres, non bordées, à trois angles irréguliers et à faces

ponctuées , ridées en réseau (Boreau).

1121. L. vrLlgar^is Mœnch , Meth., etc.; Duby,
Bol. g., p. 346. —Gren., in FI. de Fr., II

,
p. 576. —

Koch, &yn., éd. 2, p. 602. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd.,

no 1816, — {Antirrhimim Linaria L., Sp. I, Cod., a»

4457).
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Lieux incultes , bords des chemins. Bord de TAvey^

ron , sous Rodez
,
près du moulin de Bourran ; la Ro^

quette
,
près de la même ville (Aveyr.), — St.-Aulaye,

lieu inculte près des bords de la Dronne (Dord.). Viv,

Juillet , octobre.

Racine rampante ; lige dressée , munie de nombreu-

ses feuilles linéaires-lancéolées, QÏ^uës ^ toutes éparses

^

fleurs les plus grandes du genre , d'un jaune soufre , à

palais orçingé et à éperon droit, aigu
,
plus long que le

reste de la corolle ; cfraïnes planes tuberculeuses au centre^

entourées cCun rebord aminci.

CCCLXIV. ANARRHINUM Desf.

1122. A. Ibellicllfollixm (L., sub Antirrkino,

Cod., n" 4467). Desf., Atl., etc.; Gren., in FI. deFr.,!!,

p. 571. — Koch , Syn., éd. 2 , p. 6Q2. — A. Bor., FI. du

c, 38 éd., i}' 1817. — Rchb., le. Scr., 20, t. 57, f. IIÏ.

Lieux secs et sablonneux. Bourran
,
près de Rodez,

rochers au-dessus du moulin
; Carcenac-Sçilmiech , bord

d'un chemin; St.-Geniez-d'Olt , coteau au-dessus de la

Chapelle - des - Buis ; Villefranche , vallon de l'Alzou

(Aveyr.). — Brive (Corr.). Bisann. Juin, août. AR.

Cette espèce se fait remarquer surtout par ses feuilles

radicales en rosette ,
atténuées en pétiole , inégalement

incisécs-dentées , les caulinaires étant divisées en lobes

linéaires
;
par la corolle de ses fleurs à tube cylindrique

et à gorge ouverte.

CCCLXV. EÎRINUS L,

1123. E. alpiiTiis L., Sp. I, Cod., n» 4568. —
Gren., in FI. de Fr., II

,
p. 601. — Koch , Syn., éd. 2,

p. 602. — Rchb., le. Scr., 20, t. 74, f. I , II.

Rochers et rocailles des lieux montueux. Ste-Euîalie-

d'Olt
,
près de St.-Gêniez , rocher dans le lit de la ri-.

Viçre du Lot ; S t. -Saturnin , sur un rocher
,
près de la
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cave de Lestang;^ plateau du Larzac , (/ei;6^::e de Saiate-

Eulalie (Aveyr.). Vivace. Mai
,
juillet. R.

CCCLXVl. VERONICA Tournef.

112i. 'V. scixtellata L, Sp. 1, Cod., n» 83.

—

Gréa., m FI. de Fr., II
, p. 389. — Koch ,

Syn., éd. 2,

p. 603. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n^ 1855. — Rchb.,

Je. Scr., 20, t. 82, f. Il, III 1

Lieux marécageux, fossés, bords des étangs. Bour-

ran
,
près de Rodez , fossé humide au fond du pré der-

rière la nouvelle maison ;
Aubrac (Docl. Bras) ;

Carce-

nac-Salmiech , lieu marécageux ( Aveyron. — A. de

Barrau). —Flaque d'eau entre Manzac et Saint-Astier

(G. de Dives) ; Terrier-Tombat , fossé aquatique au-

dessous des métairies (Dord.); la Teste
,
lieu fangeux

(Gir.). Vivace. Juin, septembre. R.

Tige grêle ,
tombante

;
feuilles lancéolées-linéaires, ai-

cjucs , sessiles ^
obscurément dentées à rebours; fleurs

blanches , souvent striées de rose ou de bleuâtre ; cap-

sule comprimée
,
plus large que longue

,
profondément

échancrée.

1125. A^. JBoccalbixiisa L., Sp. I,Cod.,no81.

— Gren., in FI. de Fr., II
,
p. 588. — Koch , Syn., éd.

2, p. 603. —A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1858. —
Rchb., le. Scr., 20, t. 80.

Lieux mouillés, fossés , ruisseaux, fontaines. Vivace.

Mai , octobre. CC.

Tige rampante , radicante à la base , redressée ; feuil-

les opposées courtcnient péliolées , ovales ou elliptiques,

obtuses, crénelées-dentelées ou parfois presque entières;

fleurs d'un beau bleu; capsule ovoïde
,
renflée ,

légère-

ment échancrée.

1126. V. Aiiagallis L , Sp. I, Cod., n» 82. —
Gren., in FI. de Fr., II, p. 589. —A. Bor., FI. du c,

3^ éd., n^' 1856. - Rchb., le. Scr., 20, t. 81, f. I.
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Bords des eaux, fossés, fontaines. Rodez, bord dh

l'Auterne ; Mondalazac , lit du ruisseau de Cruonnel

(Aveyr.). — Bergerac , fossé et au bord du Cadeau, au

nord-ouest de la ville (Dordogne). Vivace. Mai , sep-

tembre. AG,

Diffère de l'espèce précédente par ses feuilles sessiles^

obiongues , aiguës ,
ordinairement finement denticulées.

Parmi les échantillons de cette espèce que je possède,

je n'en trouve aucun qui puisse en être détaché. Je

ne connais pas le V. anagalloides (Guss.)
,
qui , à ce

qu'il paraît , est une espèce fort litigieuse.

1127. "V. nr-tlcaefolia L. fil. Suppl., etc.; Koch
,

Syn., éd. 2, p. 603.--Gren., in FI. de Fr., II, p^

588. -Hchb., le. Scr., 20, t. 82, f. ï.

Base du Puy-Mary (Gant. — Malvezin). Viv. Juillet,

août. RR.

Tige droite ferme, non rampante; feuilles sessiles

longuement acuminées et fortement dentées en scie
;

calice très petit , égalant à peine le tiers de la cap^

suie ; celle-ci arrondie , ciliée
,
pubescente et échan-

crée au sommet.

1128. V. Oliamaeclrls L. Sp. I, God.,no89.

— Gren., in FI. de Fr., II, p. 587. — Koch, Syn.,

éd. 2, p. 603. -A. Bor., FI. du c, 3^ éd., no 1853.

— Rchb., le. Scr., 20, t. 83, f. II, IV.

Bois, prés secs. Rodez; Mondalazac, bord d'un pré,

près du château du Golombier ; St.-Martin-de-Lenne

(Aveyr.). — Bergerac; les Guischards , commune de St.-

Germain (Dord.). Vivace. Avril
,
juin. C.

Le V. Chamcedris se fait remarquer par sa tige cou-

chée et radicante à la base , munie de deux lignes de poils

parallèles et opposés ; par sa capsule plus courte que les

lobes du calice.

1129. \^, inontana L., FI. angl., et Sp. Il, Cod.,

no 88. — Gren., in FI. de Fr., 11
,
p. 590. - Koch, Syn.,
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éd. 2
,
p. 60i. — A. Bor., FI. dn c, 3^ éd., n° 1854. —

Rchb., le. Scr., t. 84, f. lll, IV.

Bois frais et couverts. Bonnecombe (A. de Barrau)
;

St.-Julien-d'Empare , bois de Roquefort (Aveyr. — F"^®

Saltel). — Bord d'un fossé ombragé, près du domaine

des Guischards (Dord.). Vivace. Avril
,
juillet. RR.

Feuilles largement ovales , incisées-dentées ,
longue-

ment pétiolées ; capsule échancrée au sommet et à la base,

ciliée , comme ondulée sur les bords , dépassant les lobes

du calice et plus courte que le pédicelle.

1130. V. omclnalis L., Sp. I, Cod., n» 75. —
Gren , in FI. de Fr., 11, p. 591. — Koch , Syn., éd. 2,

p. 604. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n^ 1852. — Rchb.,

le, Scr., t. 85, f. I, II.

Bois
,
pâturages

,
prés secs. Rodez , avenue du petit

séminaire de St. -Pierre (Aveyr.). Montagne du Lioran,

bord de la vieille route (Gant.). — Bergerac ,
château de

Ja Baume, à l'ouest de la ville , et Tiregand à l'est (Dord.).

Tige rampante, radicante ; feuilles ovales-elliptiques,

atténuées à la base , brièvement pétiolées , finement den-

tées en scie ; capsule triangulaire ,
obeordée , dépassant

les lobes du calice et plus longue que le pédicelle.

1131. V. Teu.ci?iu.m L., Sp. II, Cod., n» 84. —
Gren., in FI. de Fr., Il

, p. 586. — A. Bor., FI. du c,

éd. 3 , n° 1849. — Rchb., le. Scr., 20 , t. 88 , f. I
,
III.

Pelouses sèches , bords des chemins des régions cal-

caires. Baulés
,
près de Marcillac , bord d'un sentier dans

une vigne ; bois de la Garde ;
SalIes-la-Source , rocher

au-dessus de St. -Laurent ; château de Gages (Vayss.)
;

Mondalazac , commune de Salles-la-Source , bord d'un

pré (Aveyr.). Vivace. Mai
,
juin. RR.

Tige couchée à la base
,
puis redressée ;

feuilles ova-

les-lancéolées , incisées-dentées , les caulinaires média-

nes sessiles ; calice velu ; capsule pubescente obeordée.

U32. V. pr-ostx-ata L, Sp. II, Cod., n» 86. --
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€ren., in FI. de Fr., Il
,
p. 587. — A. Bor., FI. du c,

3e éd., n« 1851. — Rchb., le. Scr., t. 87.

Pelouses sèches , coteaux. Lavernelle , commune de

St. -Félix, lieu appelé Roiibij , bord d'un chemin (Oscar

de Lavern. et M.) ; St.-Germain-de-Pontroumieux, bord

d'un chemin ; coteau exposé au soleil , en face de Grate-

ioup (Dord.). Vivace. Mai
,
juin. RR.

Difl'ère de l'espèce précédente par ses tiges plus grê-

les , longuement ét<ilées-couchées
;
par ses feuilles lan-

céolées-linéaires
,
plus étroites

;
par son calice glabre ou

légèrement pubescent
;
par sa capsule glabr<3

;
par sa

floraison plus précoce.

1133. -\r, splcataL., Sp. I , Cod., n» 72. — Gren.^

in FI. de Fr., II
, p. 585. — Koch , Syn., éd. 2 , p. 607.

— A. Ror., Fi. du c, 3e éd., no 1848.— Rchb., le. Scr.,

20, t. 02, f. I.

Bois secs
,
pelouses montueuses. La Peyrinie

,
près do

Rodez , bois au-dessus de la route ; bord du bois de

Cornalach , et pâturage sec près des Bézinies , au-dessus

de SalIes-la-Source ; Mondalazac , clairière du bois de la

Barthe , et la Robertie , bois défriché , même commune.

Vivace. Juillet , septembre. RR.

Tige ascendante , raide ; feuilles ovales ou lancéolées-

oblongues ,
crcnelces-dentécs , les inférieures obtuses , les

supérieures aiguës ; fleurs bleues en épi terminal ordi-

nairement solitaire; pédicelles fructifères dressés, bien

plus courts que les bractées et que le calice à lobes

oblongs hérissés ; capsule presque globuleuse , à peine

échancrée ; stijle très lourj.

1134. V. serpyiiifolia L., Sp. I, Cod., n» 80.

— Gren., in FI. de Fr., II, p. 594. — Koch , Syn., éd.

2, p. 608. ^ A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1845. —
Rchb., le. Scr., 20, t. 97, f. II, III.

Pâturages, bois, pelouses humides. Rodez, chemin

abandonné, près do la route de Rodez à Espalion ; St.-



— 573 —

Pierre, près de la même ville; St.-Gcnicz-d'ÔIt^ nux

environs du collège (Aveyr.). — Château de la Baume,

près de Bergerac.

Plante vivace, à lige couchée et radicante à la base;

feuilles ovales entières ou obscurément crénelées, obtu-

ses, les inférieures opposées ,
brièvement pétiolécs , les

florales supéiieuies lancéolées entières, fleurs en epi

feuille; capsule comprimée^ échancrée
,
plus large que

longue; style égalant la capsule en lou^ncav et dépas-

sant ses lobes.

1135. -V. acinifolia L., Sp. II , Cod., n» 101. —
Gren., in FI. de Fr., Il, p. 595. — Koch , Syn., éd. 2,

p. 608. — A, Bor., FI. du c, 3^ éd., n" 18U. — Rchb.,

le. Scr., 20, t. 98, f. II.

Champs sablonneux, vignes caillouteuses. St.-Geniez-

d'Olt, lieu cultivé au-dessus de la prise d'eau du mou-

lin de Juéry ; Ste-Eulalie
,
près de la même ville , champ

cultivé (Aveyr.). — Bergerac, vigne du petit séminaire

(Dord.). Ann. Mai. AR.

Plante annuelle; ticje simple et ramifiée dès la base, et

alors à rameaux extérieurs arqués-ascendants ;
feuilles

inférieures et moyennes à court pétiole opposées ,
ovales,

légèrement crénelées ; les florales ovales-lancéolées, al-

ternes , entières ;
fleurs en épi feuille ;

capsule compri-

mée
,
plus large que longue

,
profondément échancrée,

à lobes arrondis, à peine dépassés par le style; pédicelles

fructifères égalant ou dépassant les feuilles qui les accom-

pagnent.

1136. V. ai-vensis L., Sp. I, Cod., n» 96.—
Gren., in Fi. de Fr., II, p. 595. — Koch, Syn., éd. 2,

p. 603. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n^ 18i0. — Uchb.,

le. Scr., t. 99, f. H.

Champs, lieux cultivés, vieux murs. Ann. Mai,

juin, ce.

Plante annuelle, lige rougeâtrc , rameuse, difl'use,

couclice à la base^ à rameaux redressés ; feuilles infé-
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j'ieures opposées
, brièvement pétiolées , cordifdrtïies^

ovales ,
obtuses

, crénelées-dentées
; les florales supé-

rieures alternes, oblongues
,

ou linéaires-lancéolées j

entières ; capsule comprimée, plus courte que le calice,

à lobes arrondis non dépassés par le style; pédicelles

fructifères beaucoup plus courts que les feuilles qui les

accompagnent.

1137. -V. verna L., Sp. I , Cod., n» 99. — Gren.,

in FI. de Fr., II, p. 596. — Koch , Syn., éd. 2
,
p. 609.

^ A. Bor., in FI. du c, 3e éd., n» 1841. — Rchb., le.

Scr., l. 99, f. I.

Pelouses arides et rocailleuses. Livinhac-le-IIaut
,
pe-

louses arides sur le rocher de Gerles (Aveyron). — F^o

Saltel). Ann. Avril, mai. RR.

Tige grêle, dressée ,
de 4-15 centimètres

, simple ou

rameuse ; feuilles inférieures ovales
,
pétiolées ou atté^

nuées en pétiole ; les caulinaires moyennes pennatipartites^

à 5-7 segments obtus et inégaux; fleurs petites en

grappe spiciforme portées sur des pédicelles plus courts

que le calice
; capsule comprimée.

1138. -V. tripliyllos L., Sp. I, Cod., n^ 98. —
Gren., in FI. de Fr., 11, p. 597. — Koch, Syn., éd. 2.

— A. Bor., FI. duc, 3^ éd., n" 1842. — Rchb., le. Scr.,

t. 100, f. II, IV.

Champs sablonneux. Livinhac-le-llaut , champ cul^

tivé. (Aveyron. — F^e Saltel). — Bergerac, champ sa-

blonneux cultivé ; abonde dans les champs situés au

nord-ouest de cette ville. Ann. Avril , mai. R.

Tige redressée , à rameaux lâches ; feuilles inférieu-

res ovales, opposées, entières ou crénelées
;
les moy-

ennes et les supérieures h 3-^ lobes en segments digités

obtus ; les florales supérieures lancéolées ; fleurs axil-

laires en grappes lâches
;
pédicelle plus long que le

calice fructifère , à lobes ovales obtus ; capsule renflée, à

style plus long que l'échancrure
;
graines concaves.
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1139. V* p-rrooox Allion., Aiictunr., o ; Koch ,

Syn., éd. 2, p. 609. — Gren., in FI. de Fr., II
, p. 598.

— A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1843. — Rchb., le. Scr.,

t. 100, f. I.

Lieux pierreux cultivés , champs. St. -Saturnin
, can-

ton de Campagnuc, champ cultivé.

Tige dressée
, simple ou rameuse ; feuilles inférieures

en cœur , opposées
,
pétiolées

,
profondément crénelées-

dentées
, obtuses , les supérieures alternes , incisées,

rarement entières
;
pédicelle axillaire

,
plus long que le

calice , égalant à peu près la longueur de la feuille qui

l'accompagne; capsule renflée, plus longue que large k

style beaucoup plus long que l'échancrure
,
graines jau-

nâtres ,
creusées en forme de petite coupe.

1140. V. polita Fries , Nov., etc.; Koch , Syn.,

éd. 2
,

p. 610. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1838. —
{V. didijma Ten., etc.; Gren., in FI. de Fr., II, p. 599.

— Rchb., le. Scroph., t. 77, f. I , II. — V. agrestisL.j

ex. Chaubard , in Actes soc. 1. Bordeaux ,
2^^ série, t.

IX, p. 232, tabl. 9).

Lieux cultivés. Ann. Mars, octobre. CC.

Tige rameuse couchée; feuilles pétiolées, ovales, un

peu en cœur à la base , d'un vert obscur , souvent un

peu plus courtes que les pédicelles , assez profondément

crénelées-dentées, ordinairement a 7 dents ; calice à seg-

ments ovales , subaigus , fortement nervés ; capsule pu-

bescente , à lobes de l'échancrure venues , dépassés par

le style, et à loges renfermant chacune 6-8 graines,

creusées en godet ; fleurs d'un bleu tendre.

1141. V. agrestis L., Sp. I, Cod.,no9o {Teste

Fries). — Koch, Syn., éd. 2 , p. 610. — Gren., in FI.

de Fr., II, p. 599. — A. Bor., FI. du c, 3« éd., n»

1837. — Kchb., le. Scroph., t. 79 , f. III. — ( F. Fricsii

Chaubard, in Actes, etc., loc. cit.).

Lieux frais et cultivés
,
jardins. Ann. Mars, octobre. C.
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Voisine de Fespèce précédente , dont elle dilTère par

ses feuilles d'un vert jaunâtre, à limbe plus étendu, et à

dents plus nombreuses, ordinairement 11
;
par les folio-

les de son calice oblongues , obtuses ; par sa capsule poilue-

glanduleuse , à lobes non dépassés par le style ; par ses

jlcurs blanches, ou au moins à lobe inférieur blanc.

Il existe une forme qui diflére par ses feuilles ovales

oblongues , nullement en cœur ou tronquées à la base.

Elle a été décrite et figurée par Chaubard {Op. et loc. cit.).

L'illustre auteur de la Flore du Péloponèse semble l'avoir

prise pour type de l'espèce dont il est ici question.

1142. V. Bix:sLlbaxxn:iii Ten., FI. neap., etc.;

Koch, Syn., éd. 2, p. GIO. —A. Bor., FI. du c, 3céd.,

no 1839. — (F. persica Poiret , Dict., etc.; Gren ,
in FI.

do Fr., II
, p. 598. — Rchb., le. Scroph., t. 78. — V-

flliforniis Smith, cœ Chaub. {Op. et loc. cit., t. 10).

Lieux cultivés. St -Geniez-d'Olt, jardin du collège;

Livinhac-le-llaut . bords du Lot (Avcyr. — F»"* Saltel).

Ann. Mars , mai , UK.

Tige couchée , rameuse dès la base ; feuilles pétiolées,

ovales en cœur, profondément crétielées-dentées, les

inférieures opposées , les moyennes et les supérieures

alternes
;

pédicelles fructifères filiformes , solitaires
,

axillaires
,
plus longs que les feuilles ; lobes du calice lan-

céolés veinés, dépassant la capsule ;
celle-ci plus large

que haute ,
chargée sur toute sa surface de veines en réseau

(in sino) , à lobes de l'échancrure comprimés, très diver-

gents , dépassés par le style; fleurs grandes bleuâtres,

rayées.

1143. V. liederaefolia L., Sp. I, Cod., n» 97.

— Gren, m Fi. de Fr., Il, p. 599. —Koch ,
Syn., éd.

2, p. 611.— A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1856. —Rchb.,

le. Scroph., t. 77, f. III, IV.

Lieux cultivés, champs, jardins ,
etc.
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Tige velue , couchée ; feuilles pétiolées opposées où

alternes , en cœur, arrondies
, à 3-5 lobes , les radicales

ovales entières
;
pédicelles solitaires, axillaires, égalant k

peu près les feuilles; calice à quatre segments en cœur,

^igus ; capsule presque globuleuse , à quatre lobes arron-

xiis ; fleurs petites
, d'un bleu pâle.

M. LXX!!, OROBANCHÉES

(Orobancheœ Jus s.)

CCCLXVlï. OROBANGHE L.

1144. O. cmenta Bert., Rar, it. pi., etc.; Koch,

Syn., éd. 2, p. 612. — Gren., in FI. de Fr., II
, p. 529.

— A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n^ 1891. — Rclib., le.

Or., t. 159.

Bourran, près de ïlodez, sur le Lotus cornîculatus

(répandant un odeur d'œillet caryophyllé) ; St.-Geniez-

d'Olt , sur le Coronilla Emei^us ; St.-Martin-de-Lenne,

bois de la Gamasse (Aveyr.). Juin
,
juillet. AR.

Tige peu ou point renflée à la base ; sépales divisés en

deux lobes presque égaux , égalant ou dépassant un peu

le tube de la corolle
; celle-ci campanulée , à dos courbé,

Ventru en avant à la base, à lèvres inégalement /?m-

hriées-denticuiées ; s\.\^mdiiQ jaune d'abord
,
purpurin en-

suite ;
étamines à face intérieure velue , insérées vers la

base de la corolle.

LOrobanche Ulîc'ts I>es Moulins ne paraît pas différer

spécifiquement de VO. cruenta. Tl croît abondamment

aux environs de Bergerac , sur VUleœ namts, notamment

à l'extrémité du coteau du Bout-des-Vergnes, au nord-

ouest de la ville.

1145. O. rapixiM. Thuill., FI. par., etc.; Koch,

Syn., éd. 2. p. C13. — Gren., in FI. de Fr., II, p. 628.

10
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— A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1890. — Rohb., le. Or,

t. 157.

Lieux stériles, sur les racines du genêt à balais (Sec-

rothamnus scoparrus). St.-Geniez-d'Olt , sur ie coteau du
Mascal (Aveyr.). — Bergerac , bois taiHis de Toutifau

(Dord.). Mai, juin. C.

114G. O. Epithymiim DC, FI. fr., etc.; Koch,

Syn., éd. 2, p. 614. — Gren., in FI. de Fr., Il, p. 652.

— A. Bor., FI. duc, 3e éd., n» 1803. —Rchb., le. Or.,

t. 163.

Pelouses sèches, etc. Coteau de Sourguières, en des*

sus de St.-Austremoine, commune de Salles-la^Source
;

Mondalazac, lieu aride, môme commune (Aveyron). —
Peccanel , commune de Fouleix , coteau exposé au solei-ï

;

lieu aride près de Ribérac (Dord.), sur le serpolet [Thy-

mus Serpyllum). Mai, juin. AC.

1147. O. niinoi? Sutton , Acl. soc.lin., etc.; Koeh,
Syn., éd. 2, p. 618, — Gren., m FI. de Fr., II, p. 640.

— A. Bor., Fi. du c, 3^ éd., n» 1899. —Rchb., le. Or.,

t. 183.

Prés secs, prairies artificielles. Mondalazac, sur le

trèfle cultivé; Saint-Geniez-d'Olt , coteau de Bel-Air

(Aveyr.). — Bergerac , dans Fenceinte du petit sémi-

ïiaire, sur le trèfle des prés {Trijolium pratense) et sur la

porcelle {Ihjpochœris radicata). Ann. Juin. AC.

1148. O. Heclera3 Vauch., Mon. or., etc.; Duby,
Bot. g., p. 350. — Gren., m FI. de Fr., II, p. 640. —
A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n" 1898. — Rchb., le. Or.,

t. 182.

Murs, rochers, sur les racines du lierre (Hedera

Hélix). Sallee-la-Source
,
près de la source principale,

au pied du rocher; Villefranche
, au Pré-de-Crusol , au-

dessus d'une vieille muraille sur laquelle le lierre abonde

(Aveyr.). — Port-de-Lanquais
,
près des bords de la



bordogne . rive gauche , sur le lierre (Dordogne). Juin,

août. AG.

1149. O. r-aiiTLOsa L., Sp. ï, God., n» 4592. —
Koch, Syn., éd. â, p. 620. — À. Bor., Fl. du c., 3e éd.,

no 1904. — {Plielipœa ramosa Meyer, En., etc.; Gren., in

Fl. do Fr., II, p. 627. — Rchb., le. Or., t. 152). Ànn.

Lieux sablonneux , sur les racines du chanvre {Can-

nabis sauva) et de plusieurs autres plantes. Banc-Anglars,

canton de Laissée, et St.-Laurent-d'Olt, dans une chene-

vière (Aveyr. — Abbé Vayssier). — Berny ,
commune

de Montpeyroux et à Montpeyroux même, sur le chan-

vre, sur la ravenelle (Rapkanus liapfianisirum)^ sur le

chanvre et sur d'autres plantes (Abbé Carrier) ; Manzac,

dans une cherievière (G. de Dives) ;
Bergerac , chene-

vière , au confluent du Godeau et de la Dordogne (Dord.).

Ànn. Juin
, août. AC.

Les Aoristes regardent généralement les Orobanches

qui ne croissent pas uniquement sur des plantes annuel-

les , comme des plantes vivaces. Gette manière de voir

n'étant pas appuyée sur des observations précises , la

pérennité de ces sortes de végétaux n'est rien moins

que certaine. Au contraire , les recherches faites par

l'auteur du Prodrome de la Flore du plateau central, l'il-

lustre Lamotte > ont porté ce trop regrettable botaniste à

croire que toutes les Orobanches sont annuelles.

CCGLXVÎIÎ. CLANDESTINA tournef.

1150. O. rectiflora Lam., 111., etc.; Gren., in

t\. de Fr , II
,
p. 643. -- A. Bof., Fl. du c, 3» éd., n*

1905. — Rchb., le. Or., t. 144. — {Lathrœa Clandestinà

L., Sp. I, God., no 4391).

Lieux ombragés , bords des ruisseaux , au pied des

arbres. Environs de St.-Geniez-d'Olt (Aveyr.). — Ber-

gerac
;
St.-Onger, à l'ouest de la ville, au pied d'un saule,

et ailleurs. Avril. AC.
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CCCLXIX. MELAMP^RUM TôurneiF.

1151. 1V£. oristatnm L., Sp. I, Cod., n» 438G. --

Gren., in FI. de Fr., II, p. 620. — Koch, Syn., éd. 2,

p. 620. — A. Bor., FI. du c, 3» éd., n-' 1886. — Rchb.,

le. Scr., t. 116.

Bords des bois, clairières. Rodez , bois de Bourran, ë6

ailleurs (Aveyr.), Anii. Mai
, août. Ail.

Remarquable par ses épis terminaux, courts, ffua-

drangiilaires , serrés; ses feuilles supérieures dentées-

ciliées à la base , ainsi que ses bractées, en cœur, re-

courbées
,

pliées en long , à pointe réfléchie ; ses fleurs

d'un blanc jaunâtre ou purpurin, à palais jaune.

1152. m:, arvense L., Sp. I, Cod., no 4387.

—

Gren., in FI. de Fr., II, p. G20. — Koch, Syn., éd. 2,

p. 620. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., no 1885. — Rchb.>

le. Scr., t. 116, f. I.

Champs pierreux des terrains calcaires. Bout-des-

Vergnes
,

près de Bergerac ,
lieu inculte derrière le

moulin à blé. Ann. Mai, juin. RR.

Feuilles linéaires-lancéolées , les supérieures pennati-

fides à la base ;
bractées d'un beau rouge

, ovales lan^

céolées , dressées , bordées de longues dents linéaires-suhn-

lées ; fleurs purpurines , à gorge jaune , disposées en

épi alloncfé.

1153. m:. iiexïioï*osixm L., Sp. I
, Cod., n" 4388,

— Gren., in FI. de Fr., II, p. 620. — Koch , Syn., éd.

2, p. 621.— A. Bor., FI. du c, 3^ éd., no 1889.— Rchb.,

le. Scroph., t. 114.

Bois couverts des montagnes. Bois de Salbous, près de

St.-Jean-du-Bruel (E. Mazuc) ; bois entre Lenne et St.-
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Martin (Avcyr.). — !Meude , bois de la Vabre (Loz. —
Poitrasson). Ann. Juin

,
juillet. R.

Feuilles larges-ovales
, lancéolées ; bractées violettes,

ovales-lancéolées, mcisées-dentées et en cœur à la base;

calice hérissé , égalant à peu près la moitié de la corolle ;

fleurs jaunes à palais et casque orangés , disposées en

grappes interrompues , unilatérales.

1154. m:, pratense L., Sp. I , Cod., no 4389. —
Gren., m FI. de Fr., II

, p. 621. — Koch , Syn., éd. 2,

p. 621. — A. Bor., FI. du c,, 3e éd., n^ 1887. — Rchb.,

le. Scroph., t. 112.

Bois , buissons
,
prés secs. Rodez , bois de Bourran

(Aveyr.). — Mont*de-Neyrac, près de Bergerac; St.-

Michel-de-Double , colline boisée. Ann. Juin, sept. AC-

Feuilles lancéolées ou lancéolées-linéaires ; bractées

«errfd^re.ç, incisées-deiitées à la base ;
cidice glabrescent,

S fois plus court que la corolle ; celle-ci à gorge presque

fermée ; fleurs jaunes ou d'un blanc mêlé de jaune, axil-

laires, unilatérales^ en épi terminal très lâche.

1155; m:, sylvaticnxia L., Sp. ï, Cod , n» 4390.

— Gren., in FI. de Fr., II, p. 621. — Koch, Syn., éd.

2, p. 621.— A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n*^ 1888.—
Rchb., le. Scroph., t 113 , f. lî.

Prés et bois des montagnes. Montagne occidentale dû

Gol-de-Cabre (de Rudelle) ; bois de Cabri llade , commune
de Lieutadès (Cant. — F^e Saltel). Ann. Juin, juillet. R.

Feuilles opposées , étroitement lancéolées entières,

bractées vertes très entières, ou rarement munies de quel-

ques dents à la base; calice glabre , à dents égalant ou

dépassant le tube de la corolle ; celle-ci à gorge ouverte,

courte , dressée
,
jaune, et moitié plus petite que dans le

JW. pratense.

CCCLXX. PEDICULARIS Tournef.

1156. F», sylvatica L., Sp. I, Cod., n^ 4398. —
Gren., in FI. de Fr., II

,
p, 615. — Koch

,
Syn., éd. 2,
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p. ^23. — A. Bor., Fi. du c, S^ éd., n^ 1880. — Rchb.,

le. Scroph., t. 128, f. I.

Bois humides, prairies ombragées. St. -Joseph, près,

de Rodez
,
pré humide ; Carcenac-Salmiech

,
pré tour-

beux (A. de Barrau)
; St.-Geniez-d'Olt

;
pré humide,

lieu appelé Belair (Ayeyr.). — La Sanière
,
près et nord-

ouest de Bergerac, pré humide; Perbouyer
,
près de

Mussidan (Dordogne). — G. do Dives). Vivace. Avril,,

mai. AC.

Tiges simples, glabres, venant par touffes, la centrcite

dressée, garnie de fleurs ou de fruits dans toute sa lon-

gueur, les latérales couchées ; feuilles pennatiséquées , à

divisions incisées-dentées ; calice à 5 lobes inégaux,

dont 4- foHacés et dentés au sommet, le supérieur plus

p«tit, lancéolé entier; corolle rose, à casque tronqué
,

terminé par deux dents triangulaires ; capsule incluse

^

arrondie au sommet et mucronée sur le côté.

1157. r>. paliistrls L., Sp. I , Cod., n» 4397. —
Gren., in FI. de Fr., II, p. 515. — Koch, Syn., éd. 2^

p. 623. — A. Bor., FI. du c, n» 188. — Rchb. , le.

Scroph., t. 128. — f . II, lïl.

Prés humides et tourbeux. Carcenac-Salmiech
, pré

tourbeux (A. de Barrau); Paulhac (Valadier) ; Vieurals

et bois de Laguiole , lieu humide (Aveyr.). — Lieu hu-

mide au nord de Lagarrigue , canton de Pierrefort (Gant.

— Mabit). — Pontégraud, près de Ribérac
,
pré tour-

beux (G. de Dives) ; Marcillac , commune de Ménesté-

rol, pré marécageux (Dord.). Vivace. Mai, septembre.

AC.

Diffère de l'espèce précédente par sa lîge dressée , ra-

meuse ; son calice un peu velu , divisé en deux lobes

frangés ,. crispés en crête ; sa capsule saillante , atténuée

en pointe.

1158. r>. comosa L., Sp. ï, Cod., n^ 4409,—
Crren., in FI. de Fr., Il, p. 610. — Koch, Syn., éd. 2,
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jy^ 62$. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n" 1883. — Rclib.,

le. Scroph.. t. 136.

Pelouses des montagnes. Plomb du Cantal , à la base

et vers le sommet. Vivace. Juin, août. R.

Feuilles bipennatiséquées , à segments étalés horizon-

talement, lancéolés, pennés, à lobes sublinéaires dentés,

à dents terminées par un mucron blanc ;
calice pubes-

€ent sur les angles , à cinq dents très courtes , ovales-tri-

angulaires entières ,
plus larges que longues ;

casque fal-

ciforme , à bec court , tronqué , terminé par deux dents

triangulaires subulées
;
fleurs d'unjaune pale en épi serré.

1459. ï*. foliosa L., Mant. I , Cod, no 4ilO.

—

Gren., m FI. de Fr., II, p. 6li. — Koch , Syn., éd. 2,

p. G24. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n° 1884. — Rchb.,

le. Scroph., t. 135.

Pentes herbeuses des montagnes. Puy-Mary ,
vers le

sommet (Cant. — De Rudelle). Yivace. Juillet, août. Il;

F-euilles et bractées inférieures grandes , très profon-

dément pennatiséquées, à segments pennatifides à la

base, incisées-dentées au sommet; bractées supérieures

ôblongues ou linéaires lancéolées
,
profondément inci-

sées-dentées ,
dépassant les fleurs ;

calice entier , à 5

dents beaucoup plus courtes que le tube
;

corolle à cas-

que pubescent en dehors , obtus , sans bec
;
fleurs d'un

jaune blanchâtre, en épi gros
,
serré ,

feuille.

tlGO. F*, ver-ticîllata L., Sp. I ,
Cod., n" ViOl.

— Gren., m FI. de Fr., II, p. 6U. —Koch., Syn., éd.

2, p. 625.— A. Bor., FI. duc, 3'îéd., n" 188.— Rchb.,

fc. Scroph., t. lil.

Sommet du Puy-Mary (Cant. — De Rudelle). Yivace.

Juillet , août. RR.

Feuilles lancéolées
,
profondément pennatiséquées,

à segments inégalement dentés; les cauimaires uerticil-

lées ,
4 à i ; calice enflé ,

hérissé
,
fendu au sommet, à

dents très courtes ;
lèvre supérieure de la corolle près-
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.

que droite , obtuse , non dentée ; fleurs rouges , vertkii'^^

Ipes en épi court.

CGCLXXI. RHINANTHUS L.

1161. n. major Ehrh., Beitr., etc.; Koch , Syn.,

çd. 2
,

p. 626. — Gren., in FI. de Fr., II
, p. 612. —

A. Bor., Fi. du c, 3e éd., ïx° 1878. — {Alectorolopkus

major.— Rclib., le. Sçropii., t. 118, f. IL — R. Crista-

galii L. part.).

Prés, champs. Carcenac, moissons (A. de Barrau) ;;

Pierrefi^he et Saint-Martin-de-Lenne , champ cultivé,

moissons ; champ en dessus de Verlac (Aveyr.). — Som-

met du Puy-de-Griou. Ann. Juin, juillet. CC.

Feuilles sessiles oblongues-lançéolées, dentées en scie
;

bractées triangulaires atténuées en pointe., incisées-

dentées , à dents cuspidées ; calice pube^cent
; corolle

dépassant le calice de moitié
, à lèvre supérieure munie

de deux dents plus longues que larges ; graines à peine tine

fois plus larges que le bord qui les entoure.

On doit rapporter à cette espèce une forme monta-

gnarde qui en diffère sensiblement : 1» par ses bractées,

dépassant peu les fleurs , à dents brièvement cuspidées;

2» par son calice velu ;
3» par ses graines 3 fois plus

larges que le bord qui les entoure. C'est probablement

le R. hirsutus. Lam., R. Halectorolophus Poil., Koch,

Syn. {loc. cit.). Lagarrigue, canton de Pierrefort(Mabit);

Les Ch^zes , à l'extrémité de la vallée de la Gère (Cantal).

Juillet, août. AC.

1162. R. minor' Ehrh., Reitr.; Koch, loç. cit. —

•

Gren., in FI., etc., loc. cit. — A. Bor., FI., etc., loc. cit.

—- (R. Crista-galli L. part. — Alectorolopkus ïîimor Rchb.,

|c. Sçroph., t. 117, f. IL

Prés
,
pelouses. Bourran

,
près de Rodez ; Aubrac,.

^ois (Aveyr.). — Environs de Bergerac (Dord.). Ann.

Juin, septembre. AQ.
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Feuilles sessiles linéaires-lancéolées , bractées-triai>--

gulaires ,
incisées-dentées ; calice glabre ; corolle d'ini.

tiers plus longue que le calice , à lèvre supérieure munie

de deux dents très courtes , plus larges que longues ; grai-.

nés égalant le bord qui les entoure^ ou à peine un peu plus

larges.

Le Rliinanthus d'Aubrac se fait remarquer par ses

feuilles de moitié plus étroites que celles du typ^.

CCGLXXIÏ. BARTSIA L.

1163. :b. alpina L., Sp. I, Cod., n» 4371. —
Gren., in FI. de Fr., II, p. 609. - Koch , Syn., éd. 2,

p. 627. — Rçhb., Iç. Scroph., t. 104, f. I , II.

Puy-Mary (De Rudclle) ; revers oriental du Plomb,

près de la cascade appelée Saout-Vert. Vivace. Juin,

juillet. R.

Feuilles ovales , crénelées-dentées , op{)osées , les infé-

rieures plus petites , subpétiolées ; les supérieures em-

brassantes ; calice tubuleux , velu ; fleurs d'un rouge vio-

lacé , disposées en épi serré , muni de bractées.

1164. B. viscosa L., Sp. I , Cod., n» 4370. — H.

Loret, Flore de Montpellier, 2« éd., p. 365. — (Eufragia

yiscosa BQih., in DC, Pr.; Gren., m FI. de Fr., II, p. 611.

— Rchb., le. Scroph., t. 105).

Lieux sablonneux, champs. Bergerac, champ cultivé,

près de la maison de campagne du petit séminaire
;

Lembras, dans un champ au nord de l'église. Ann.

Mai
,
juin , RR,

Feuilles oblongues - lancéolées , sessiles , fortement

dentées , à dents obtuses , les inférieures opposées , les

supérieures alternes ; capsule une fois plus courte que le

calice
;

fleurs jaunes
,
en épi lâche et feuille ; tige poilue-

glanduleuse.
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CCCLXXllI. EUPHRASIA Tournef:

1163. E. offlcinalis L., Sp. I (part.), Cod., n^

4380. — Koch, Syn., éd. 2, p. 628. — Gren., in FI. de

Fr., Il, p. 604. — Loret, FI. de Montp., 2^ éd., p.

363. — {E. campestris Jord.; A. Bor., FI. du c, 3© éd.,

n« 1869).

Lieux inculleis, gazons, bords dfes bois, pelouses..

Côte de Cruou et Frontignan
,
près de Mondalazac,

eommune de Salles-la-Source (Aveyr.). — Pontarnaud,

(Dordogne. Mège). Anii. Août, septembre. AC.

Feuilles ovales-oblongues
, nombreuses, rapprochées,

îes inférieures à dents obtuses ou subobtuses , les supé-

rieures à dents brièvement acuminées ; corolle grande;,

à tube saillant; calice velu-glanduleux, ainsi que le

sommet de la plante ; capsule égalant ou dépassant un
peu la feuille florale, subtronquée-émarginée, apiculé^e

par un mucron court.

1166. E. 1-igiclii.la Jord., Pug., etc.; A. Bor., FL
du c, 3e éd., no 1871. —Loret , FI. de Montp., /oc. cit.

Région montagneuse
,
plateau entre Roquecezière et

Lacaune (Aveyr. — H. Coste). Ann. Août. RR.

Tige ordinairement peu rameuse , à rameaux courts

dressés
; feuilles ovales , à dents obtuses dans les infé-

rieures
, brièvement acuminées dans les supérieures

;

calice non glanduleux; corolle petite à tube non saillant ;

capsule ordinairement émarginée-mucronée.

1167. E. oi:*icetoi?iiinL Jord., in Bor., FI. du c,
3e éd., n« 1873. — Loret, FI. de Montp., loc. cit.

Pâturages
, bruyères. Coteau entre St.-Gêniez et St.-

Martin-de-Lenne; Bertholènc , terrain houiller (A. Vays-

sier)
; bois d'Aubrac (Aveyr.). — Bergerac , friche her-

beuse à l'ouest de la ville (Dord.). —La Teste (Gir.).

Ann. Juin
, septembre. AC.

Feuâllcs oblongues un peu atténuées à la base ,
les
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supérieures et les bractéales à dents cuspidées ou eus-

pidées-aristées
,
plus courtes que la larcjeur de la feuille-

ou l'égalant à peine ; dent terminale aiissi longue ou deux

fois aussi longue que large ; calice pédicellé à lobes lan-

céolés subulés, dépassant un peu la capsule; celle-ci

oblongue ^ à sommet arrondi mucroné
;
plante ordinai-

rement silicicole.

1168. E. saljslbixrgensis Fujik, m Hoppe, etc.;

Koch, Syn., éd. 2, p. 628. —A. Bor., FI. duc, 3^ éd.,

no 1076. — Loret , FI. de Montp., 2e éd.,, p. 364.

Coteaux secs et pierreux
,
pelouses. La Roque , com-

mune de Salles-la-Source , coteau escarpé
;
pelouse sèche,

près de Cruéjouls, et pâturage près d'Anglars, canton de

Laissac (A. Vayssier) ; environs de Mondalazac; coteau

aux environs de Millau (Aveyr. — J. Bonh.). Ann. Août,

septembre. AC,

Feuilles lancéolées ou oblongues , cunéiformes à la

base ; les supérieures et les bractéales à dents longuement

cuspidées-aristées , dépassant la largeur de la feuille ; dent

terminale au moins trois fois aussi longue que large;

plante calcicole.

1169. E. xïiiriiixi.a Schleicb., apud DC, FI. fr.,

etc.; Koch, Syn., éd. 2, p. 628. — A. Bor., FI. du c,

3« éd., no 1875.— Cariot, Et. des fleurs, 6^ éd., no 2022.

Plomb-du-Cantal, pelouse à la base et vers le sommet;

Puy-de-Griou (Cant.). Ann. Août, septembre. AC. dans

la région montagneuse , au-dessus de 1100 mètres

d'aliitude.

Tige droite
,
gréle , simple ou peu rameuse

,
parsemée

de poils courts
,
crépus ; feuilles petites ,

crénelées-den-

tées , à dents obtuses dans les inférieures , mucronées

dans les supérieures; bractées serrées, imbriquées;

fleurs petites jaunes, à lèvre supérieure souvent lilas.
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CCCLXXIX ODONTITES Hall.

1170. O. vema Rchb., FI. exe, etc.; A;. Bor., Fîv,

du c, 3e éd., n" 1863. — (O. rtibra Gren., in FI. de Fr.

II, p. 606:

—

Euphrasia-Odontites L. [part.] ; Koch, Syn.,

éd. 2, p. 629. — Bartsia verna B.chh., f., le. Scropli.,

t. 107, f. II).

Champs cultivés. Environs de Pâulhac (Valàdier)
;

St.-Martin-de-Lenne (Aveyr,). — Bergerac , moissons ;

Lembras, près de la même ville, champ do. blé (Dord.).

Ann. Juin
,
juillet. C.

Tige droite , à rameaux montants ou dressés; feuilles .

lancéolées, dentées; les caulinaires arrondies à la base,,

les florales ordinairement plus longues que les fleurs
;

celles-ci rougeâtres , rarement blanches, disposées

en grappes feuillées , unilatérales. Plante vernale eU

estivale.

1171. O,. serotina (Lam,, sitb Eiiplirasia). Rchb.,

FI. exe, etc.; Gren., in FI, de Fr., II
,
p. 606. — A.

Bor., FI. du c, 3e éd., n^ 1863. — Loret, Flore de

Montp., 2e éd., p. 365.

Chaiwps , bois, prés élevés
,
pMurages. Sourguières,

près de St.-Austremoine , coteau escarpé , boisé, en des-

sus de l'église; champ cultivé en dessus de Salles-la-

Source (Aveyr.). — Lembras, près de Bergerac, champ,

argileux; Ménestérol (Dord.). — Cap Ferret, sables

maritimes, près du phare (Gironde). Ann. Août, octo-

bre. AG.

Diflëre de l'espèce précédente par ses rameaux étalés ;.

par ses feuilles atténuées à la base et subpétiolées
;
par

ses bractées ne dépassant pas ordinairement les fleurs,

par sa floraison plus tardive. Fleurs rourjeâtres.

Une forme à rameaux plus allongés et plus étalés-as-

cendants ne diffère pas suffisamment, à mon avis, de

VO. serotimif pour en être séparée. C'est, si je ne me
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Hrômpe, Ï'O. Euplirasia diucrcfens Jord., Arch., Fi. fr.,

et ail., p. 191.

1172. O. janl3ei?tiaiia À. Bor., Ann. se. nat.,

et FI. duc, 3e éd., n« 1805. — Gren., m FI. de Fr., Il,

p. 607.

Champs des coteaux calcaires. St. -Germain, canton de

Bergerac, et coteau de Montbazillac, près de la même
ville ; St.-Martin , en dessus de Ribérac , champ cultivé

(Dord). Ann. Septembre , octobre. AR.

Rameaux ouverts ascendants ; feuilles et bractées lan-

-céolées-linéaires , assez étroites ; corolle à lobes presque

égaux ; étam'mes et stijle ne dépassant pas la corolle; (leurs

d'un jaune pâle , ocreuœ.

1173. O. lu-tea (L., sub Euplirasia, Cod., n" 4383).

Rchb., FI. exe; Gren., in Fi. de Fr., II, p. 608. — A.

Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 1867. — {Euphrasia lulea

Koch, Syn., éd. 2. p. 629. — Bartsia L Rchb. f., le.

Scroph., t. 8, f. I).

Lieux secs, coteaux arides, calcaires. Saint-Austre-

moine , coteau sec ,
en dessus de Téglise ; Cornalach, en

dessus de Salles-la-Source
,
pelouse aux bords du bois

(Aveyr.). — Puy de St.-Cyr, près de Cahors(Lot). Ann.

Août, septembre. AR,

Rameaux ouverts ascendants ; feuilles linéaires-lan-

céolées étroites , ainsi que les bractées, entières; calice

à dents courtes, triangulaires; corolle barbue, ciliée,

à lèvres très ouvertes ; étam'mes très saillantes ; anthères

glabres
;
fleurs jaunes.
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OkI LXXIV. LABIÉES

{Lahiatèœ Juss.).

CCCLXXX. LAVANDULA L.

1174. IL., vei-a DC, FI. fr.; Duby , Bot. g., p. 370.

— Godr., m FI. de Fr., II, p. 647. — Rchb.,f., le. Lab.^

t. 26
,

f. III. — (L. spica L. var. a., God., n» 4183).

Coteaux calcaires
, arides et rocailleux. Rocher dé

Creissels (Bras) ; Broquiès (A. de Barrau)
;
plateau au-

dessus de St.-Martin-de-Lenne (Aveyr.). — Coteau de

St -Privât
,
près de Meiide (Loz.). Lign. Juin, août. R.

Rameaux. longuement nus au sommet; épi dépourvu

d'un faisceau de bractées coloriées, stériles et munies de

bractées ovales-arrondies , acuminées ; bractéoles nul-

les
; feuilles linéaires-lancéolées , atténuées à la base.

1175. L. latlfolia Yill. Daupli ; Godr.,mFLde
Fr., II, p. 647. — (L. Spica L. var. b., God., no 4183;

— L. Spica DC., FI. fr.; Duby {Op. et toc. cit.— Rchb.j

f., le. Lab., t. 26, f. II).

Lieux arides et rocailleux. Côte de Lasparets , au-

dessus d'Aguessac (Aveyr.). — Plateau du Larzac, Pas--

de-Lescaletie
,
près du Caylar (lier.). — Roufignac; lieu

inculte au-dessus de Sarlat (Dord. — L'abbé Dion).

Lign. Juin , août. R.

Diffère de l'espèce précédente : 1" par ses feuilles in-

férieures oblongues , subspatulées ;
2^ par ses bractées

foliacées
, linéaires, très étroites, accompagnées de deux

bractéoles très petites.

CCCLXXXI. LYCOPUS L.

1176. L. europseus L., Sp. I, God., n» 166. —
Godr., in FI. de Fr., II

,
p. 655. — A. Bor., FI. du c,

3e éd., no 1965. — Rchb., f., le. Lab., t. 90 , f. L
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ï'ossés , bords des eaux. Cadayrac , bord d'un ehe-

iBJn , beu humide (Aveyr.). — Bords de la route , entre

Bergerac et Prigonrieux (Dordogne). Vivace. Juillet,

août. AU.

CGGLXXXII. SALVIA L.

1177. S. .Ethiopis L., Sp. I, Cod., n'' 216. —
Godr., in FI. de Fr., II

, p. 671. — Koch , Syn., éd. 2,

p. 637. — A. Bor., FI. du c, 3e éd., no 1986. — Rchb.,

1, le. Lab., t. 47.

Lieux arides et pierreux. Solsac, bord d'un chemin

entre le village et la bergerie Vialar ; St. -Joseph
,
près

de Rodez , champ au-dessus de la route (Abbé Vaiss.);

Buzareingues, près de Sévérac-le-Châleau, bord d'un che-

min (Aveyr. — Abbé Luche). — Chastel-Nouvel
,
près de

Mende (Loz. — Abbé Poitr.). Vivace. Juin
,
juillet. R.

1178. S. Solarea L., Sp. I, Cod., no 214.—
Godr., in FI. de Fr., II, p. 671. — Koch , Syn., éd. 2,

p. 037. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., no 1985. — Rchb.,

f., le. Lab., t. 48.

Lieux secs , exposés au soleil. Bords de la roule de

Rodez à Espalion
,

près de Sébazac ; Notre-Dame , près

de Villefranche, sur les rochers qui avoisinent la fontaine

Pergolèse (Aveyr.). — Bergerac, berge élevée de la

Dordogne , rive droite , lieu appelé Lalba ; Grignols, sur

les ruines du château (G. de Div.)
;
Varennes

,
près de

Lanquais ,
lieu exposé au soleil (Dord.) Vivace. Juillet,

août. R.

1179. S. prateiisis L., Sp. I, Cod., n» 196. ~
Godr., in FI. de Fr., II, p. 672. —Rchb., f., le. Lab.,

t. 51 , f. I.

Prés secs, pâturages, lieux herbeux. Vivace. Juin,

juillet, ce.
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1180. S. verbeiiaca L., Sp. T , Cod,, n» 199. ~
Mulel , FI. fr., IIÏ

, p. 61 , t. 52
,

f. 388. —A. Bor,, FI.

duc, 3e éd., n" 1990.

Prés secs, coteaux herbeux. Tiregand , sous la ter-

rasse et devant la porte de l'église de Creysse, entré

Bergerac et Mouleydier (Dord.), — Cestas (Gir.), devant

la porte de l'église (plante broutée).

GGCLXXXIII. ORIGANUM là. (part.).

1181. O. vixlgare L., Sp., I, God., no 42î^3.

—

Godr., m FI. du c, II, p. 656. — Koch , Syn., éd. 2, p.

639. — Rchb., f., le. Lab., t. 61, f. ï.

Lieux secs et pierreux des terrains calcaires. Vivacô.

Juillet , août. GC.

GGGLXXXIV. THYMUS Benth., L» (part.)

1182. T. viiigai-is L., Sp. ï, God., n» 4299. —

•

God., in FI. de Fr., II, p. 657. — Koch , Syn., éd. 2, p.

6iO. — Rchb., f., le. Lab., t. 69, f. I.

Lieux secs et arides. Gôte de la Brunellerie , au-des-

sus de St.-Jean-du-Bruel (Aveyr.). — Pas-de-l'Escalette^

près du Gaylar, au bord d'un chemin (Hér.). Yivace.

Juin, juillet. RR.

Je trouve deux formes qui paraissent différentes, mais

dont les caractères distinctifs sont fort difficiles à re-

connaître. Leur faciès n'est pas le même. L'une, celle

qui croît aux endroits indiqués , se fait remarquer par

son aspect cendré-blanchâtre. L'autre ,
dont l'aspect est

d'un vert foncé , se développe davantage et fleurit

quinze jours avant la première , dans le même lieu. Ges

deux plantes , cultivées l'une et l'autre en bordure dans

le jardin potager de l'Institution St. -Joseph , à Ville-

franche , depuis plusieurs années, n'ont subi aucune

altération.
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1Ï83. T*. Serp^-llvina L., Sp, î, Cod., n' 4298.

— Godr., in Fi. de Fr., II, p. 657. — A. Bor., Fi. du

c, no 1968.

Pelouses sèches, bois, coteaux, Vivace. Juillet,

août. ce.

Tiges très rameuses, couchées, rampantes, pubes-

centes tout autour ; feuilles ovales-lancéolées , longue-

ment atténuées à la base , fortement nervées
;
glomérules

tous rapprochés en tète globuleuse ou ovoïde ; corolle

une fois plus longue que le calice , à tube obconique.

1184. T. Olxam.aèd.r'ys Fries, NoV., etc.; Godr.,

^«Fl. deFr., Il
,
p. 6o8.— A. Bor., FI. duc, 3^ éd., n»

1972.

Lieux stériles
,
pelouses , bois , etc. Vivace. Juillet,

août. Je doute qu'il soit aussi commun que le précédent.

Il en diffère par ses tiges pubescentes ou velues sur

deux faces opposées
;
par ses feuilles subitement rétré-

cies en pétiole , ou peu atténuées
;
par ses verticilles

oxillaires le long de la tige , les supérieures rappro-

^;hées en tête; par sa corolle à tube cylindrique.

CCCLXXXV. SATUREIA L.

il8o. ^. liortensis L., Sp. I , Cod., n^ 4159. —
Godr., m FI. de Fr., II

,
p. 660. — Koch

,
Syn., éd. 2,

p. 642. — Rchb., le. lab., t. 71, f. II.

Champs cultivés, après la moisson. Lieu appelé Taloné,

entre les bords du Lot et Limogne , bords des champs

(Lot). — Gravier du Tarn
,
près de Broquiès (Aveyr. —

A. de Barrau). — Bords de la route, près de Pézul ; Ci-

meyrolles (Dord. — Chadourne). Ann. Août, septembre.

Assez commun dans les endroits où je l'ai observé.

1186. S. montana L., Sp. I, Cod., n^ 4158. —
Godr., in FI. de Fr., II

, p. 660. — Koch , Syn., éd. 2,

p. 642. —Rchb., le. lab., t. 72. f. I.

11



- o9V -

Kochers , coteaux arides. Côte de Nant (Aveyr. --- A>

de Barrau). — Sainte-Aul^ye , sur les ruines du château

(Dord.). Vivace. Août, septembre. RR.

CCCLXXXVI. CALAMINTHA Tourn. Mœncli.

liS'îr. O. Acinos Clairv., in Gaud., FI. h., etc.^

KoGh, Syn., éd. 2, p. 613. — Godr., in FI. de Fr., H,

n»666. —A. Bor., Fi. du c, no 1976. — Rchb., le

lab., t. 73, f. II.

Lieux incultes, champs pierreux. La ïacherie, champ
(J. Bonh.) ; Mondalazac (Aveyr.). — Bergerac, champ

;

"lieu cultivé entre Brantôme et Champagnac de-Beiarr

(Dord. — Sagette). Ann. oubisann. Juin, septembre. AC.

1188. O. Nepeta Savi , FI. pis. (1798); UoITm. et

Link (1809); esc clar. Loret , FI. de Montp., 2«éd., p.

380. — Koch , Syn., éd. 2
, p. eU. — A. Bor., FI. du c,

3" éd., no 1977. — Mc'/issa IVcpela L., Sp. I,Cod., n"

431J).

Lieux secs et pierreux , coteaux exposés au soleil.

Villefranche-de-Kouergue, lieu inculte près du portail

de l'Institution St. -Joseph , mur de soutènement près du

même portail , et ailleurs (Aveyr.). — Cahors , lieu in-

culte
,
parmi les pieri'ailles près de la fontaine des Char-

treux , et ailleurs , notamment Puy de St.-Cyr , au bord

d'un chemin. Yivace. Août , septembre. AR.

1189. O. a.scon.cleiis Jord., Obs. 4
,

p. 8 , t. T,

f. B. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., no 1978. —Loret
{loc. et op. cit.). — (C. mentluefoim Godr., in FI. de Fr.,

II, p. 66i. An. Host?).

Bords des chemins, lieux secs, collines incultes.

Mondalazac , bord d'un sentier sous le château du Co-

lombier; vallon de Cruou,.bord d'un chemin ;
Saint-

\;n^it emoine , bords des chemins , çà et là ; Cougousse,

au bas de la côte; Rodez , sous les rochers de ïripadou
;

Yillcfranche, bord d'un sentier au haut de la vicme du



Prè-de-Cnizol , et ailleurs (Aveyr. — Bords de la route

-entre Limogne et Concots
; Gourdon , aux bords de la

^-oule (Lot). — Bergerac, Bout-des-Vergues à l'ouest, et

Malcenta au nord , et près de la même ville (Dordogne).

VivDce. AoCit , octobre. C.

1190. O. nepetoicles Jordan . Obs. 4 , p. 16,

t. 9, fig. B. — Godr., m FI. de Fr., H, p. 665.

Lieux secs et pierreux. Mende , ckemin de St.-Ï*rivat.

Vivace. Septembre^ octobre. RR.

1191. O. offloiiialis Mœnch , Meth.; Godr., m
FI. de Fr., H, p. 663. — Loret {loc. et op. cit.). — C.

sijlvntica Bromfieîd, m Engl. bot.; Benth., inDC, Prodr.

— A. Bof., FI. du c, 3e éd., n^ 1979. — {Melissa Cala-

m'intha L., Sp. [, Cod., n^ 4310).

Bois, h-oies . coteaux couverts. Salles-la- Source , lieu

appelé Les Bayssières , vers le milieu du coteau. Cap-

<ie-Cruou , sous Mondalazac , lieu exposé au soleil, au-

dessus du ruisseau ; Vanq , commune de Salles-la-

Source , lieu sec et couvert (Aveyr.). — Lembras
,
près

de Bergerac, lieu herbeux et exposé au soleil; Lan-

quais , bord d'un chemin (Dord.). Vivace.

Ces quatre espèces (C Nepeta, C. ascendens. C. nepe-

loides , C. o/^cjwa/is) ont entre elles de nombreux traits

de ressemblance. On peut néanmoins les reconnaître as-

sez facilement , surtout si on les a toutes sous les yeux.

Le C. Nepeta diffère du C. ascendens, dont il est voi-

sin, par sa corolle à tube égalant ordinairement deux

fois la longueur du calice ; du C. officinalis et du C. ne-

petoides par ses feuilles légèrement dentées ; du C. ascen-

dens et du C. officinalis par les dents inférieures du calice

moins allongées , à cils plus courts, et par les poils delà

gorge abondants et saillants ; de tous les trois par sa

lige mollement pubescente , à poils plus étalés : par ses

feuilles plus petites, grisâtres; par ses fleurs disposées en

fascicules très denses , surtout à la maturité . tous assez
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îongiieoieot pédoncules.— Graines marquées d'impres--

sions ponctiformes, à peine visibles à la loupe.

Le C. asccndens se dislingue de ses congénères par ses

feuilles élargies à dents très Courtes appliquées ; par ses

Heurs disposées en fascicules ombellifornaes brièvement

pédoncules ou sessiles, axillaires
;
par ses calices à tube

cylindrique et ventru vers la base , à la maturité
;
par sa

corolle d'un rose lilacé
,
pâle, à tube court dépassant peu

les dents inférieures du calice ; par ses graines d'un brun

•foncé
,

plus visiblement ponctuées que dans tous les

•au 1res.

Le C. nepeloides se rapproche du C. officinaiis ])aiV ses

feuilles et par son port
; mais il s'en éloigne par les dents

du calice f beaucoup plus petites , les inférieures égalant à

.peine /e quart de la lonfiucur du tube , au Vieu des âeux

tiers
;
par sa corolle rose , dont le tube égaie deux fois

•environ la longueur du calice. 11 diilere aussi du C. as-

cendens par ses feuilles dentées en scie et par ses feuilles

supérieures plus courtes que les pédoncules ou les éga-

lant à .peine. Il diflëre enlin du C. Nepeta, aussi bien

que les deux autres
,
par son calice rétréci à la base.

On reconnaît aisément au premier aspect le C. offici-

naiis à ses grandes (leurs purpurines. 11 se distingue sûre-

ment des autres espèces par les étaniines genouiilées près

du point d'insertion, et par les dents de la lèvre supérieure

du calice étalées à la maturité et à pointes réflécliies en

dehors. Sa souche émet des stolons nombreux. Graines

marquées d'impressions ponctiformes visibles à la loupe.

1192. O. gx-aii-clilloi^a (L. sub Meiissa, Cod., n^

4309). Mœnch, Meth., etc.; Koch , Syn., éd. 2, p. 643.

— Godr., in FI. de Fr., Il, p. CG2. — A. Bor., FI. du

c, 30 éd., n" 1980. — Loret , FI. de Montp., 2« éd., p.

379 et suivantes.

Bois des montagnes. Aubrac ,
bois des Inguillcns et

bois, (le- Gandilloc (Aveyr.). — Le Plomb ,
vers la base,

en face des Chazes: le Lioran; flanc méridional du Puy-
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dfe-Griou (Canl.)- — Flanc occideiilal de l'Aigoual

,
près

de la Sarayrède (Gard). Vivace. Août, sepleQibre. II.

Plante pubesceute-hérissée ; feuilles très grandes

,

profondément dentées en scie ; corolles très (frandes (3 c.

2-0 par verticijle) ; tube très lomjuement saillant. Souche

très loûguemenl rampante
,
pourvue de stolons.

CGCLXXX.VII. CLINOPODIUM L.

1193. O. vu-lsare L., Sp. î, Cod., n^ 4284. —
Koch, Syn., éd. 2, p. 6H. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd.,

no 1981."— Rchb. , f., le. lab., t. 73, f. I. —{Calam'm-

tha Clin. Benth., m DC. Prodr., etc.; Godr.,mFl. de

Fr., II
,

p. 66T). Haies , bords des bois et des chemins.

Yivace. Juillet , octobre. CC.

CGCLXXXVIU MELISSA L.

1104. ]>r. omcinalls L., Sp. I , Cod., n9 4308.—

Godr., m FI. de Fr., H, p. 668. — Koch , Syn., cd. 2,

p. 645. —A. Bor., FI. duc, 3^ éd., n- 1982. —Rchb.,

f., le. lab., t. 60.

Lieux frais , bords des haies au pied des murs ,
près,

des villages. Rodez ; SL-Geniez-d'Olt , au pied d'une

muraille
,
près du Moulin de Juéry ; les Bourines, dans

un pré ,
derrière une muraille ; vallon de Cruou ,

au-

dessous de Mondalazac ; côte de Gradels , près de Cou-

gousse (Aveyr.). — Bergerac, maison de campagne du

petit séminaire et derrière l'abattoir : Varennes
,
près

de Lanquais (Dord.). Vivace. Août , septembre. AC.

CCCLXXXIX. HYSSOPUS L.

1195. II. officliiali.s L., Sp. I ,
Cod., n^ 465. —

Godr., m FI. de Fr., p. 659, —Rchb., f., le. lab ,
t. 58.

Pâturage sec. près du domaine des Bézinies , au-

dessus de Salles-la-Source ; Cadayrac ,
même commune

et nièmes lieux , au bord de la route , à l'ouest du vil-
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lage , terram calcaire. Lign. Août , sept<3mbre. Croît en
abondance dans les deux endroits indiqués. R. ailleurs.

Feuilles florales linéaires , les inférieures égalant les.

glomérules
,
les supérieures plus courtes , bractéoles pe-

tites, linéaires-mucronulées
; calice à dents étalées,

ovales-lancéolées , terminées en pointe fine et beaucoup

plus couxte que la dent. Au lieu de : feuilles florales lan-

céolées
, toutes dépassant ou égalant les glomérules

;.

calice à dents lancéolées , terminées par une arête fine^

rude et égalant presque la longueur de la dent , comme
dans VH. aristatus Godr. (loc. et op. cit.).

CCGLXXXX. NEPETA L.

1196. 3V. Oataria L., Sp. I, Cod., n» 4168. —
Godr., in FI. de Fr., II, p. 675. — Koch, Syn., éd. 2^

p. 646. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., no 1992.— Rchb,.

t., le. lab., t. 41.

Bords des chemins et des murs. Le Tourriol
,
près do

Laissac, au bord d'un chemin (Avcyr.). — Bord d'un

chemin
,
près de la forge de Monclard , commune de

St. -Georges (Ose. de Lavcrnelle)
; au pied des murs en

ruines du château de Grignols. Vivacc. Août, septem-

bre. AR.

CCCLXXXXI. GLECHOMA L.

1197. O. laeder^acea- L., Sp. I, Cod., n" 416.—
Godr., m FI. de Fr., II, p. 678. — Koch

, Syn., éd. 2,

p. 646. — A. Bor., Fi du c, n« 1993.

Prés
,
bois

, haies
, lieux couverts. Vivace. Mars, mal.

ce. Vulgairement Lierre terrestre.

CGCLXXXXH. MELITTIS L.

1198. JSl. JNXelissopliylUxrii L., Sp. I, Cod.^
no 4329. —Godr., m FI. de Fr., H

,
p. 700. —Koch,

Syn., éd. 2, p. 648. ~- A. Bor., FI. du c, 3^ éd., iV^

1994.



Bois ruoiilagncux. Lieu boisé au bord d'un pré, entre

Billorgues et Solsac, et sur la côte de Cruou ; bois de

Biars, entre St.-Austrenvoino et Salles-la-Source ; envi-

rons de Rodez; Saint-Geniez-d'Olt . près du collège

(Aveyr.). — Sainte-Foy-des-Yignes
,
près de Bergerac.

Tivace. Mai, juin. AC.

CCCLXXXXni. LAMIUM L.

1199. L. amplexicaxile L., Sp. I, Cod., n"»

4223. — Godr., in FI. de Fr., Il
,
p, 679. — Kocb, Syn,,

éd. 2, p. 648. —A. Bor., 3^ éd., n« 1996. — Rchb., f.,

le. lab., t. 3, f. II.

Lieux cultivés., champs , vignes
,
jardins. Ann. Mars,

©ctobre. CC.

1200. L. iivcisu.mL Willd., Sp., etc.; Koch, Syn.^

éd. 2
, p. 649. — A. Bor., FI. du c, n» 1997. — Rchb.,

L, le. lab., f. IV. — (L. Iiyhridum Vill,, D.; Godr., m
Fi. de Fr., II, p. 680).

Lieux, cultivés, terres remuées, etc. Ann. Avril. Pe-

tit séminaire de St. -Pierre et Magnac
,
près de Rodez,

jardins potagers; Anglars , canton de Laissac, jardin
;

St.-Geniez-d'Olt , jardin potager (Aveyr.). — Manzac

(Dord. — G. de Dives). — Ann. Avril
,
juin. AC.

Feuilles profondément et irrégulièrement incisées , les.

supérieures à limbe décnrrent sur le -pétiole; corolle à

tube dépourvu d'un anneau de poils, et à lobe moyen de la

lèvre inférieure plié canaliculé en arrière; glomérules.

rapprochés en tète feuillée.

1201. L. i^nr^pu-renm. L., Sp. I, Cod., n^ 4222.

— Godr., in FI. de Fr., II
, p. 680. — Koch , Syn., éd.

2, p. 649. — A. Bor., FI. duc, no 1998.—Rchb., f., le.

lab., t. 3, f. lïl.

Lieux cultivés
, bords des chemins. Ann. Mars

, octo-

bre, ce.

Fcuiljçs inéfjalcinçnl crénelées
,
toutes plus ou moins en
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cœur à fa base
, et non décurrenles sur le pétiole ; tuhs

de la corolle presque toujours 7nimi intérieitrement d'u?},

anneau de poils vers sa base ; lobe moyen de la lèvre in-

férieure presque plan ; Qlomérules rapprochés en tête feuillée.

1202. L. vcxaGVLlatVLm L., Sp. II , Cod., no 4220.

— Godr., in FI. de Fr., II, p. 681. — Koch, Syn., ed,

2, p. 649. — A. Bor., FI. du c, a« éd., n» 1999. —

-

Kchb.,f.,Ic. lab., t. 4, t II, III.

Lieux frais , haies
,
près des naurs. Pruines , et aui

bord d'un chemin, près de Mouret
; B^nes, près de Mar-

cillac, au bord du ruisseau; naoulin de Bourran , sous

Bodez (Ayeyr.). — Bergerac , bourg de la Madeleine an
sud de la ville , et berge herbeuse de la Dordogne , rivQ

gauche
,
en f^ce de Mouleydier (Dord.). Vivace. Avril,,

octobre. AG.

Feuilles plus ou moins longuement pétiolé^s , ovales,

en cœur, bordées de grosses dents inégales , dont quel-

ques-unes surdentées du côté extérieur ; dents du calice à

peu près aussi longues que son tube, lançéolces-subulées,,

brusquement e>tténuées ; tube de la corolle courbé, muni
intérieurement d'un anneau de poils et environ 2 fois

aîissi long que le calice ; glomérules espacés et disposés en

grappe interrompue.

1203. L, aUbixxn L., Sp. I, Cod., no 4221.—
Godr., in FI. de Fr., II, p. 681. — Koch, Syn., éd. 2,

p. 649. —A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 2000. — Rchb.^

f.,Ic. lab., t. 4,t I.

Lieux incultes, bords des haies, près des villages.

Laguiole (Aveyr.). — Saint-Flour , au nord de la ville

(Gant.). — Gçihors , terre vague dans l'enceinte du sémi-

naire (Lot). — Ménestérol (Dordogne). Vivacç. Avril,

août. AH.

Diffère du précédent par ses feuilles assez régulière-

ment dentées en scie, à dent terminale souvent 3-4
îiussi longue cjue large

;
par ses fleurs blanches Irçs

velues.



- 601 —

CCCLXXXXIV. GALEOBDOLON Hudson.

1204. O. lutenni. Iluds. , FI. angl., etc.; Koch^

Syn., éd. 2, p. 650. — A, Bor., FI. du c, 3° éd., n«^

2001. — (Galeopsls Galeobdolon L.. Sp. I , Cod., n» 4227.

— Lainunn G. Crantz ; Godr., in FI. de Fr., lï
,
p. 682).

Lieux couverts , haies , bois. Vallon de Cruou , sous

Mondalazac (Aveyr.). — Lieu boisé sur la berge de la

l)ordogne, en face de Mouleydier ; Manzac (Dord. — G.

(le Dives). Vivace. Avril
,
juin. AR.

Feuilles pétiolées , irrégulièrement dentées , les infé-

rieures en cœur , les supérieures ovales ou oblongues-

lancéolées ; dents du calice lancéolées ,
spinuleuses,

^ien plus courtes que le tube ; fleurs jaunes ; lèvre

inférieure de la corolle à lobes presque égaux.

CGCLXXXXV. GALEOPSIS L.

1205. O. LaclaixiintiL L., Sp. I
,
Cod., n» 4225.—

Kocli , Syn., éd. 2, p. 650, excl. var.^ saitem quïbusdam.

-^A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n» 2002. — [G. angusti-

foUa Elirh., Godr., in FI. de Fr., II
,
p. 684 , excL. var.

h- — Rchb., f., le. lab. , t. 28 , f. I).

Champs cultivés , après la moisson. St.rGeniez-d'Olt

(Aveyr.). — Chaudes-Aiguës, vallée du Remontalou

(Gant.). — Bergerac, la Sansère et Lardou , à Touest de

la ville, vigne caillouteuse, etc. Ann. Juillet, octo-

bre, ce.

Plante élancée^ à rameaux distants, effilés; feuilles

longuement cunéiformes, entières à la base , bordées sur

les côtés de quelques dents écartées
;
glomérules flo-

raux, la plupart et ordinairement presque tous rappro-

chés au sommet de l'inflorescence ;
bractées linéaires-

subulées
,
plus lonçjucs (fue /es c«//ce5, au moins dans le

glomérule inférieur.

1206. O, ax^vatica Jord. ïn Billot. Annot. FI. de



Fr. et d'AU., p. 130. — V. de Martrin , FL du Tarn, p.
564. — {G. Ladamun aiict: part. — G. ca«esce«s pl'ur,^

?îow Schult., eœ Lamotte).

Moissons, champs en frLhe. Environs de Rodez (Av.),.

— Chaudes-Aiguës, bord de la route (Cànt.). — Berge-

rac, la Sausère à l'ouest de la ville , etc. Ann. Aoùt,^^

septembre. CC.

Plante basse, d'un aspect blanchâtre , à tige très ra-

meuse presque dès la base ; rameaux très étalés, diffus,,

souvent entrelacés; feuilles linéaires-lancéolées, bordées

sur le milieu des côtés dé quelques dents écartées
;

calice velu, plus petit que dans respèce précédente, à dents

triangulaires , égalant à peine la moitié du tube.

1207. O. clixbla Leers, Herb., etc.; God., i« Fil

de Fr., II, p. 685. — A. Bor., Fi. du c, 3^ éd., nP

2005. — (G. ocfiroleuca Lam., Dict., etc.; Koch , Syn.,

éd. 2, p. Col. — Kchb., f., le lab., t. 27, f. I).

Champs sablonneux
, bois taillis. St.-Geniez-d'Olt;.

champ cultivé au-dessus d« la Boissière, etauBattut: —
Côte de Chaudes-Aiguës, aux bords de la route; les

Chazcs (Cant.). — Bergerac, enceinte du petit séminaire

(Bord.). Ann. Juillet
, septembre. AR.

Tige rameuse, couverte d'une pubescence courte et

appliquée; feuilles ovales-l;ancéolées dentées en scie,

atténuées en coin à la base, pétiolées
,
pubescentes-

soyeuses et comme veloutées ; bractées petites , linéai-

res
,

plus courtes fjue le calice ; corolle très grande ,.

environ quatre fois plus longue que le calice.

Î208. O. Tetraliit L., Sp. I, Cod., n» 422G. —
Godr., in FI, de Fr., II, p. 686. — Koch , Syn., éd. 2,

p. 651. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., n° 2006. — Rchb.,

f., le. lab., t. 30, f. t.

Haies y bois , lieux frais. St. -Pierre, près de Rodez ;

Mondalazac (Avcyr.). — Manzac (G. de Dives) ; berge

herbeuse de la Dordogne , en face de Trcysse (Dord.),

Ann. Juillet, septembre. AG.
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Plante remarquable par sa tige renflée sous tes nœudk

pendant la période de végétation , et rétrécie par la

dessiccation.

CCCLXXXXVI. STACHYS L.

1209. S. geriiianica L., Sp. I , Cod., n» 4236.

— Godr , m FI. de Fr., II , p. 687. — Koch , Syn., éd.

2, p. 652. —A. Bor., FI. du c, 3« éd., ro 2010. -^

Rchb.,f., le. lab., t. 9 , f. I
,
II.

Lieux incultes, bords des chemins, champs pierreux.

Coteau sec entre St.-Martin-de-Lenne et Saint-Geniez
;

Solsac , friche (Aveyr.). — Environs de Bergerac , Lan-

quais (Dord.). — Bisann., ou peut-être vivace. Juillet,

août. G.

1210. S. lioraclea AU. Ped., etc.; Godr., in Ft.

de Fr., II, p 687. — Rchb., f., le. lab., t. 8, f. I. —
A. Bor., Fi. duc, 3»? éd., no 2011.

Lieux incultes, arides. St. -Joseph, à l'ouest de Rodez,

dans une haie (Abbé Vayss.) ; Solsac ,
lieu inculte entre,

le village et la mine, plateau calcaire au-dessus de Sal-

les-la-Source. Vivace. Juin, juillet.

On rencontre assez fréquemment cette plante sur le

plateau calcaire situé au nord-ouest de Rodez
,
qui s'é-

tend depuis St.-Joseph et Sébazac jusqu'à Mondalazac

et Solsac. Elle est rare ailleurs.

1211

.

S-, alpina L., Sp. I , Cod., no 4235. —Godr.,

in FI. de Fr., Il
,
p. 688. — Rchb., f., le. lab., t. 8, i.

II. — A. Bor., FI. du c, 3^ éd., no 2013.

Bois montagneux , haies.. Bois de la Gamasse
,
près

de St.-Martin-de-Lenne (Aveyr. — Majorel, Luche).—

Ravin entre Vie et S(.-Cirgues (de Rud.) ; La Garrigue,

canton de Pierrofort , au bord d'un ruisseau (Gant. —
Mabit). Vivace. Juin, août. RR.

Quoique ces deux espèces soient bien distinctes,

lorsqu'on observe séparément les échantillons qui leur
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appartiénncnt , il u'est pas facile de savoir à quelle di3S.

deux on doit rapporter tel ou tel individu. Dans le S.

lieraclea les feuilles sont élroitement lancéolées et finement

crénelées , les inférieures obtuses ; les florales passent in-

sensiblement à rétat de bradées ; les verticilies supérieurs

finis^sent par être contirjus ; les dents du calice sont à peu

près égales, ovales-lancéolées , mucronées. Dans le S..

alpinii les feuilles sont largement ovales-lancéolées, forte-

inent crénelées-dentées^ tes inférieures longuement pétio-

lées , les florales distinctes jusqu'à l'extrémité ; les verti-

cilies supérieurs 5e/?am', non conticjiis; les dents du calice

sont un peu inégales, ovales, un peu obtuses, mucronées.

1212. S. sylvatica L., Sp. I, n^ 4233. — Godr.,

in FI. de Fr., lï
, p. 688. — Koch, Syn., éd. 2, p. 653.

— Rchk, f., ïc. lab., t. 10, L II. — À. Bor.,.Fl. duc.,.

3g éd., no 2014.

Bois, lieux couverts
, baies un peu humides. Rodez,,

environs de Bourran (Aveyr.). — Bergerac , derrière

l'abattoir et ailleurs (Dord.). Vivace. Mai, août. C.

• 1213. S. paUxsti-is L., Sp. I, Cod, no 4234^. —
Godr., in FI. de Fr., II, p. 689. — Bchb., L, le. lab.,

t. 10 ,
f. 1. — Kocli , Syn., éd. 2

,
p. 653. — A. Bor.,,

FI. duc, 30 éd., n''20l5.

Lieux humides , fossés, marais. Bergerac , Bûut-des-

Vergnes et Cavillc, aux bords duCodeau, au nord-ouest

de la ville
; Eymet , lieu humide , sur les bords du.

Dropt
; Ménestérol , l)ords de Tlsle , au port de Calan-

dre (Dord.). Vivace. Juin
, septembre. AB.

1214. S. arvorisis L., Sp. II, Cod., \\9 4247. —
Godr., in FI. de Fr., II

, p. 689. — Bchb. , f., le. lab.,,.

t. 11, f. I —Koch, Sui., cd. 2, p. 653. — A. Bor.,

FI. duc, 2e éd., no 2017.

Champs sablonneux , vignes caillouteuses. Bout-des-

Vergnes, à Touest et près de Bergerac , vigne caillou-

tfcust; du petit béminaire ; Montpeyroux ,
vigne (Dord.



— 605 —

— Âbbè Carr.:. — Carcenac-Salmiech (Aveyr. — A. de

Barr.). Ann. Juillet , novembre. AU.

1215. S. aiiniia L., Sp. II, Cod., no 42iG —
Godr., in FI. de Fr., Il, p. 691. — Rchb., f., le. lab..

t. 11 , f. II. — Koch
, Syn., éd. 2, p. 653. — A. Bor..

Fi. duc, 3e éd., no 2018.

Champs pierreux des terrains calcaires. Environs do

Rodez : champ au haut de la côte de Gradels . au-dessus

de Gougousse (Aveyr.). Ann. Juillet , octobre. AH.

FL\.
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